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L’ADEME en bref 
L’Agence de l’Environnement et de la Maîtrise de l’Energie (ADEME) est un établissement public sous la 
tutelle conjointe du ministère de l’Écologie, du Développement et de l’Aménagement durables, et du 
ministère de l’Enseignement Supérieur et de la Recherche. Elle participe à la mise en œuvre des politiques 
publiques dans les domaines de l’environnement, de l’énergie et du développement durable. L’agence met 
ses capacités d’expertise et de conseil à la disposition des entreprises, des collectivités locales, des 
pouvoirs publics et du grand public, et les aide à financer des projets dans cinq domaines (la gestion des 
déchets, la préservation des sols, l’efficacité énergétique et les énergies renouvelables, la qualité de l’air et 





Toute représentation ou reproduction intégrale ou partielle faite sans le consentement de l’auteur ou de ces 
ayants droit ou ayant cause est illicite selon le Code de la propriété intellectuelle (art. L 122-4) et constitue 
une contrefaçon réprimée par le Code pénal. Seules sont autorisées (art. 122-5) les copies ou reproductions 
strictement réservées à l’usage privé du copiste et non destinées à une utilisation collective, ainsi que les 
analyses et courtes citations justifiées par le caractère critique, pédagogique ou d’information de l’œuvre à 
laquelle sont incorporées, sous réserve, toutefois, du respect des dispositions des articles L 122-10 à L 122-
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Esquis’sons ! Outils d’aide à la conception d’environnements sonores durables 
Ce présent projet étudie dans 6 quartiers durables en Europe (Allemagne, Espagne, France et Suède) les 
qualités sonores des espaces intermédiaires situés en façade de bâtiments que sont les balcons, les loggias, 
les terrasses et les circulations. Une analyse croisée de la forme physique, de l’environnement sonore et du 
ressenti des usagers permet de faire émerger les conditions minimales d’existence de situations sonores 
remarquables. L’ensemble de ce travail est compilé dans un répertoire qui est le premier outil d’aide à la 
conception sonore de ce type d’espace pour les architectes. Ce répertoire est consultable en format papier 
en annexe de ce rapport et en ligne sur le portail Esquis’Sons (esquissons.fr). La recherche articule à cette 
analyse un outil d’esquisse sonore qui intègre les principaux résultats de la phase de terrain dans une 
interface paramétrique utilisant les logiciels Rhinoceros, Max MSP et le plug-in Grasshopper. Grace à cette 
application (en libre téléchargement sur le site), il est possible de « sonoriser » un environnement virtuel 3D 
et d’entendre les conséquences de choix architecturaux. Le module d’auralisation est informé par les 
caractéristiques géométriques du modèle spatial et inversement. Autrement dit, cette application permet 
d’esquisser un espace en l’écoutant.  
Abstract 
Esquis’sons ! Tools to design sustainable sound environments 
The present project explores in 6 sustainable neighbourhoods in Europe (Germany, Spain, France and 
Sweden) the sound qualities of intermediate spaces located on the building facades like balconies, loggias, 
terraces and circulations. A cross analysis of the physical dimensions of the built space, of the sound 
environment and of the user’s perceptions allows to describe the minimum conditions of existence of these 
remarkable sound situations. All of this work is compiled in a directory that is the first tool for sound design of 
such type of spaces. This directory is available in paper format in the Appendix of this report and online on 
the portal Esquis'Sons (esquissons.fr). Thanks to this application (free download on the website), it is 
possible to make a 3D virtual environment sounds  and to hear the impact of architectural choices made by 
designers. The auralization module is informed by the geometric characteristics of the spatial pattern and 
vice versa. In other words, this application lets you sketch a space by listening 
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1. Rappel de la proposition 
1.1. Environnements sonores durables  
Aujourd’hui les seuls outils qui permettent d’aborder les questions d’environnement sonore à l’échelle d’une 
agglomération sont ceux déployés par les États membres de l’Union européenne lors de la réalisation des 
cartes stratégiques de bruit et l’écriture des plans d’actions associée (Directive 2002/49/EC). 
Ces outils ont l’avantage d’utiliser la cartographie et de représenter sur un territoire les critères quantitatifs 
(comme le Lden et le Lnight) et d’assurer ainsi une reproductibilité des études et de proposer une base 
commune européenne sur laquelle il est possible d’effectuer des comparaisons entre différents quartiers, 
différentes villes dans un même pays ou dans différentes villes dans différents pays. 
Il faut préciser que ces cartes tiennent compte de la topographie du site, des formes urbaines en trois 
dimensions, des revêtements des sols et du trafic routier, ferroviaire et aéroportuaire, ainsi que des bruits 
industriels. Même si un groupe de travail européen s’attache aujourd’hui à introduire le bruit des deux-roues 
dans ces cartes, il est important de rappeler qu’elles ne simulent qu’un ensemble de sources limitées et que 
toutes les sources sonores liées aux activités humaines (loisirs, travail, voisinages) comme les sources 
naturelles ne sont pas prises en comptes. C’est une évidence, mais ces cartes ne peuvent pas tenir compte 
de l’ensemble des sources qui constituent la richesse du monde sonore dans lequel nous évoluons, et 
notamment celles qui sont liées à la production sonore des usagers. 
Il est intéressant de noter qu’en complément de ces cartes, les commanditaires doivent aussi préciser, dans 
chaque agglomération, les zones de silence et/ou de qualité sonore qu’il faudrait particulièrement protéger 
vis-à-vis du bruit. Ces cartes stratégiques sont accompagnées de plans d’actions dont l’objectif est de 
réduire le nombre de riverains exposés à des niveaux sonores trop élevés, mais aussi de protéger ces dites 
zones calmes. Or cette notion de calme gêne les aménageurs de l’espace, car on se rend compte que sa 
définition ne peut se réduire au choix d’une valeur limite du Lden ou Lnight , et qu’il y a des divergences 
culturelles très fortes autour de l’acception de cette notion entre les pays membres.  
On constate alors, malgré l’introduction des cartes de bruit stratégiques et le choix d’un seul indicateur 
quantifiable, qu’un certain nombre d’équipes de recherche, mais aussi des praticiens (aménageurs de 
l’espace, acousticiens, architectes) se sont interrogés sur les qualités des environnements sonores qu’ils 
allaient produire. La grande majorité d’entre elles introduisent des dimensions qualitatives dans leur analyse 
(en introduisant la notion de soundscape) et tentent de comprendre les raisons pour lesquelles une 
catégorie de personnes apprécie ou non les qualités sonores de leur environnement. Elles permettent par 
ailleurs de définir, à l’appui d’enquêtes fouillées, mais aussi d’analyses précises de l’environnement sonore, 
les horizons d’attentes pour ce type de zones urbaines (résidentielles pour la majorité). 
Un rapide regard sur les résultats de ces études réalisées dans différents pays européens montrent que les 
horizons d’attentes sont finalement très similaires (cf. les publications de Gourlot et Manola pour la Suède, 
Geisler pour l’Allemagne, Vogiatzis et Remy pour la Grèce). Au risque d’être un peu caricatural, les résidents 
souhaitent un environnement sonore où les sources liées aux transports, les sons d’origine mécanique, les 
sons liés aux activités humaines et les sons de la nature s’équilibrent « harmonieusement » et 
« dynamiquement » au cours de la journée et de l’année. Et il est étonnant de voir que cet avis traverse les 
territoires et les cultures du Nord au Sud de l’Europe. 
Une première explication serait d’imaginer qu’il y a un partage commun des représentations et des attentes 
dans le logement à un niveau européen. Dans ces études, nous avons eu accès aux attentes et aux envies 
d’un citoyen européen en 2013. Pourquoi pas ? Une deuxième explication serait de dire que les 
méthodologies employées ne sont pas assez précises et ne permettent pas de mettre à jour les différences 
culturelles et spatiales de chaque cas d’étude. Or la lecture attentive des recherches que nous avons 
sélectionnées montrent tout au contraire comment, in situ, la perception ordinaire de l’environnement se 
nourrit des spécificités spatiales, sociales et symboliques des quartiers étudiés. 
Il s’agit plutôt pour nous d’une généralisation un peu rapide des résultats dès lors qu’on veut les transmettre 
sous forme de recommandations et/ou de guide, c’est-à-dire lorsqu’on veut communiquer les résultats pour 
qu’ils puissent être utilisés dans d’autres contextes et qu’ils sont, par définition, débarrassés des spécificités 
du terrain d’où ils émergent. En voulant faire profiter les autres futurs terrains d’aménagement de la ville, ces 
travaux alimentent une boîte à outils générale finalement réduite. 
Autrement dit, nous pensons que la présentation de ce type de résultats dans une logique de projet ne 
favorise pas l’émergence de solutions innovantes en termes d’aménagements. Cela pose des questions, 
notamment sur une certaine uniformité des environnements sonores des nouveaux quartiers et le danger 
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que cela représente pour leur durabilité : un quartier neutre, sans émergence, sans événement, bien 
équilibré, qui ne déplaît à personne mais qui ne plaît à personne. Or comment l’environnement sonore peut-
il participer à l’unicité d’un quartier ? 
Notre proposition doit tenir compte de ce fait et proposer des outils qui, sur de l’existant ou du neuf, 
permettent d’orienter les qualités sonores d’un quartier vers une évolution soutenable, car elles participent 
au confort des usagers. Mais nous devons faire en sorte que ces qualités sonores favorisent aussi 
l’émergence de situations remarquables, uniques, particulières, pour assurer son attractivité et sa durabilité 
au cours des années. 
1.2 Vers une ville dense 
Une recherche croisée sur l’aménagement sonore des écoquartiers sur plusieurs pays montre une relative 
récurrence des démarches mises en œuvre à l’échelle d’un quartier :  - protection du quartier vis-à-vis des grandes infrastructures de transports par plusieurs logiques ; - mise à distance des infrastructures de transport par rapport aux bâtiments sensibles (même si peu 
efficace en terme de déperditions des niveaux sonores) ; - enterrement des voies de circulation et/ou des parkings ; - protection de bâtiments sensibles par des buttes, des écrans et/ou des bâtiments à usages non 
sensibles (parking, centre commerciaux, bureaux, etc.) ; - organisation des bâtiments entre résidences et commerces pour minimiser les déplacements et les 
éventuels conflits sonores entre activités ; - introduction à l’intérieur des quartiers de modes de déplacement doux (bus urbains, pistes cyclables, 
trottoirs larges) ; - aménagement urbain et mobilier urbain favorisant l’assise, le repos, le jeu : placettes, petits parcs, 
aires de jeux, etc. ; - introduction massive d’éléments naturels dans les projets d’aménagement, avec une présence forte 
du végétal, un traitement plus naturel des sols urbains (sols en bois, en terre battue stabilisée, etc.).  
Ce survol rapide des projets d’écoquartier montre que tous ces principes d’aménagements sont connus et 
maîtrisés, même si souvent ce ne sont pas des éléments affichés en tant que tels. Ils constituent la boîte à 
outils minimum partagée par une communauté d’acteurs en France et en Europe (architectes, ingénieurs 
bruit, ingénieurs transports). La stratégie générale est la suivante : on fait baisser le bruit de fond lié, dans la 
grande majorité des cas, au bruit des infrastructures de transports et/ou industrielles, par la protection en 
périphérie du quartier ; et plus on entre dans l’épaisseur du quartier, plus on essaie de favoriser l’existence 
de situations sonores à l’échelle plus humaine (sons liés aux activités humaines, sons des commerces, de 
voisinage, de la nature). 
Par ailleurs on peut constater que l’ensemble des démarches écologiques (Concerto, HQE, écoquartiers) 
produisent aussi une typologie architecturale particulière qu’il convient d’analyser en tant que telle. En effet 
les logiques durables qui poussent à réduire l’empreinte écologique de nos activités sur terre favorisent de 
nouvelles formes de densification urbaine afin de limiter l’étalement urbain : - élévation plus importante des bâtiments ; - mise en place de programmes mixtes proposant des bâtiments comprenant habitations, bureaux, 
commerces, services publics ; - retour à des morphologies plus « rugueuses » ou continues : « îlots résidentialisés » ou, selon les 
auteurs, « îlots ouverts » (C. de Portzamparc) ; - introduction du végétal, y compris en surface verticale ; - requalification des espaces d’accès ; - limitation des accès motorisés ; - création d’espaces de prolongement des habitations (terrasses, patios, etc.). 
Face à l’étalement urbain et à l’explosion démographique, la frontière entre ville et campagne disparaît, et 
nous devons faire face à une « urbanisation du monde » (Véron, 2006). L’habitat dense permet en partie de 
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répondre au problème d’étalement urbain, mais il lance néanmoins quelques défis en posant la question de 
la qualité de vie qu’il propose à travers le lien social, la notion d’intimité, ou encore son lien avec le contexte 
environnant. L’habitat dense propose une expérience de perception privilégiée des phénomènes de 
l’environnement (habitat en hauteur et position en surplomb, programmes mixtes, proximité et collectif). Il 
propose ainsi un positionnement particulier où le rapport aux événements sensibles se transforme et agit à 
son tour comme un élément fort et marquant de l’espace territorial, qu’il s’agisse de perception visuelle, 
météorologique ou sonore. L’habitat culminant par exemple agit le plus souvent sur la morphologie du terrain 
dans lequel il s’inscrit, que ce soit en tant que masque, protection, ou même repère dans le territoire. 
Ce dernier point est important. Les résidents pourraient alors accepter plus facilement la densité, mettant de 
côté l’idéal de la maison individuelle avec jardin, et accepteraient d’autant plus facilement le collectif si 
l’habitation proposait des prolongements sur l’extérieur offrant des potentialités d’usages intéressantes : 
balcons profonds, larges terrasses couvertes, patios, cours intérieures, jardins partagés. Ce sont des 
espaces privatifs pour recevoir famille et amis, pour profiter de l’extérieur, jardiner, se détendre, fumer, 
s’amuser, etc. Quel que soit leur usage, ces espaces intermédiaires sont souvent fortement investis comme 
une pièce du logement, alors qu’ils sont à l’articulation entre l’espace privé et l’espace public. Ce sont des 
espaces qui négocient leur intimité avec l’espace public dans le temps grâce à la présence de dispositifs 
architecturaux et les pratiques usagères. On sait par ailleurs que les expositions de voisinage et la nécessité 
de ne pas être trop exposé en public au niveau sonore (Chelkoff G. et al., 1988 , 1985 ), afin de préserver 
précisément une certaine « distance » et un anonymat entre les différents usagers, posent une question 
délicate en matière d’équilibre entre les sources sonores dans les espaces accessibles au public comme 
dans les accès et prolongements du logement. 
On voit donc apparaître un nouveau langage architectural dans ces quartiers qu’il serait intéressant d’étudier, 
car ils constituent des espaces filtrants situés à l’articulation entre les espaces privés d’un logement ou d’un 
bureau et les espaces publics, et, que d’un point de vue sonore, ils sont autant configurés par les qualités 
sonores de la rue qu’eux-mêmes configurent les qualités sonores de cette rue. C’est donc dans cette 
réciprocité d’échanges qu’on considérera ces espaces d’interface sensible pour l’habitant, sans aucun doute 
porteurs d’une meilleure acceptabilité de la situation urbaine de la densité. En gros, comment créer des 
dehors rattachés à l’appartement dotés de qualités à la fois spatiales, climatiques et sonores ? Notons au 
passage que l’invention des balcons et leur emploi assez systématique dans les immeubles de ville se sont 
développés à partir du XIXe siècle et que, depuis, leur accroissement en surface n’a cessé d’augmenter 
grâce aux solutions constructives et au regard des attentes habitantes. Ainsi, entre les loggias double 
hauteur corbuséennes et les profondes terrasses, se présente tout un univers propre à fabriquer des 
enveloppes plus « épaisses », dotées d’une modénature moins lisse et aptes à recevoir des plantations et 
végétaux, ainsi que des pratiques festives ou de séjour à caractère plus climatique (ensoleillement, 
ombrage). 
En ce sens cette typologie d’espaces permet de basculer d’une réflexion durable de l’échelle de la 
morphologie et de l’aménagement d’un quartier, à une échelle architecturale qui est celle du corps humain 
en mouvement (Chelkoff G. et al. 2003 ), échelle à laquelle les perceptions et les représentations de 
l’environnement se construisent dans les actes ordinaires de la vie quotidienne (Augoyard J.-F.). 
En conclusion de ce bilan rapide, nous faisons le constat que, malgré les réelles avancées en termes de 
connaissances et d’expériences sur les questions d’environnement sonore, les travaux actuels ont encore 
du mal à faire des propositions concrètes pour aider les aménageurs à créer des environnements sonores 
qu’on dirait « à usages variables », c’est-à-dire permettant une certaine labilité d’usage, voire ouvrant des 
potentialités, des choix ou des « affordances sonores » intéressant différentes catégories d’usages. En ce 
sens, on définirait ainsi un environnement sonore soutenable : précisément parce qu’il ne se ferme pas à un 
type unique d’usage et qu’il permet de trouver différentes qualités. 
Autrement dit, beaucoup d’outils d’analyses existent, mais peu d’outils de conception existent qui permettent 
non pas de simuler, mais d’esquisser l’environnement sonore possible d’un projet. 
1.3. Proposition de recherche 
Notre proposition vise à combler cette lacune en présentant une série d’outils méthodologiques pour 
accompagner le concepteur dans son activité de projet : deux types d’outils dont l’objectif n’est pas 
seulement l’analyse de l’existant, mais bien la production de nouveaux espaces. 
Cette proposition de recherche s’articule sur trois des quatre champs de recherche proposés par l’appel à 
projet, à savoir : - sur la caractérisation, la quantification et la qualification des ambiances sonores, 
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- sur les outils de dialogue entre le monde du son et l’aménagement urbain, - et sur la gestion de la façade d’un bâtiment d’habitation. 
Cette proposition est transversale à ces 3 champs, car nous défendons l’idée générale d’une proposition qui, 
à travers l’étude des dispositifs architecturaux de référence et remarquables, permet de produire deux types 
d’outils entre le concepteur et son projet :  - premier outil, il s’agirait de constituer et de renforcer une culture sonore des aménageurs par la 
création d’un catalogue de situations remarquables montrant les variables spatiales et sonores 
qui sont en jeu à l’échelle urbaine et architecturale ; - proposer un outil d’esquisse sonore pour assister et accompagner l’aménageur dans ses 
différentes hypothèses de travail en termes de compositions urbaines. 
Autrement dit, cette recherche fait l’hypothèse des interfaces sonores comme des outils de dialogue entre 
les différents acteurs d’un projet, et elles seront construites pour s’adapter aux logiques de projet, à savoir : - accompagner les concepteurs par la présentation de références architecturales à écouter et 
analyser de façon à ce qu’elles puissent être réinterprétées dans d’autres contextes ; cela consiste à 
présenter ces références avec des éléments architectoniques, en précisant dans l’analyse les 
conditions minimales d’existence des phénomènes observés ; - proposer un outil simple d’usage d’esquisses sonores, ce qui permettrait au concepteur de tester 
des hypothèses sur son projet ; il s’agirait de proposer des points d’écoute sur un projet en 
conception et de faire entendre, avec le même niveau de précision que ce que l’esquisse 
architecturale permet de prévoir, les différents scénarios sonores que le concepteur pourrait vouloir 
tester. Cette phase inclut aussi tout un travail de formulation des questionnements architecturaux qui, 
au niveau de l’esquisse, influent sur les qualités sonores : qualités formelles, matérielles et 
fonctionnelles des vides urbains – qui porteront les effets sur les propagations des sons, sur 
l’organisation et la répartition des activités, sur les dimensions esthétiques du projet pouvant 
influencer les qualités d’écoutes par les futurs usagers. 
Dans le détail, ces deux outils correspondent aux 2 phases principales de travail. 
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2. Le catalogue multimédia raisonné 
Le premier outil est donc un catalogue multimédia de situations remarquables et ré-interprétables dans de 
nouveaux projets d’aménagement.  
Depuis sa fondation, le laboratoire CRESSON a travaillé sur la perception des phénomènes sonores dans 
l'espace urbain, offrant différents modèles d'intelligibilité du monde sonore à l'échelle de l'habitat, mais aussi 
à l'échelle d'un quartier ou d'une ville (Augoyard J.-F., 1985 ; Chelkoff G. et al., 1988 ; Amphoux P. et al., 
1997). Une caractéristique fondamentale de ces travaux est de ne pas réduire la richesse du monde sonore 
à la seule problématique du bruit et des nuisances, mais en considérant que les phénomènes sonores 
prennent forme dans l'espace et dans le rapport à l'autre.  
Cette position implique de prendre en compte non seulement les paramètres physiques du signal, mais 
aussi les aspects physiologiques de la perception et les aspects culturels liés aux interactions sociales. Par 
exemple l'étude des qualités sonores d’un espace public ne se réfère pas seulement à l'étude des 
paramètres physiques des phénomènes sonores dans l'espace, mais aussi à l'étude de leurs interactions 
avec les pratiques et les représentations sociales de l'espace. En d'autres termes, l’étude des qualités 
sonores d'un espace public engage une analyse transversale des données acoustiques, de l'espace et des 
pratiques. 
Ce type d’approche (pluridisciplinaire) a été testé dans de nombreux contextes de recherches et il a montré 
sa rigueur et sa capacité à s’adapter à différentes échelles de l’espace construit. Ces approches utilisent par 
ailleurs des méthodologies spécifiques à l’in situ (Thibaud J.-P. et Grosjean M.) et sont très précises pour 
décrire les interactions que l’on peut observer entre les formes construites, les qualités sonores et les 
pratiques usagères. 
2.1 Les espaces intermédiaires comme objet d’étude 
Comme nous l’avons évoqué dans la problématique, ce travail fait l’hypothèse de travailler plus précisément 
sur les dispositifs spatiaux qui sont à l’interface entre l’espace privé d’un logement ou d’une activité privée et 
l’espace public de la rue : balcons, terrasses, loggias, circulations couvertes, espaces intermédiaires 
assurant l’articulation entre le privé et le public, etc. 
Les raisons pour lesquelles nous nous focalisons sur cette typologie d’espaces sont les suivantes :  - Nous pensons que ce type d’espace constitue un nouveau vocabulaire de l’architecture, notamment 
telle qu’elle s’est développée dans les écoquartiers. Il serait alors intéressant d’évaluer leurs 
potentiels d’un point de vue sonore dans différents contextes urbains et climatiques. En effet ce 
qu’on va vivre sur une terrasse dépend bien sûr des habitants, mais aussi des potentiels de l’espace 
construit (dimensions, matériaux, intimité, publicité) et des qualités sonores de la rue sur laquelle 
donne ce balcon. Réciproquement la rue « se charge » aussi des éléments sonores qui sont 
produits sur les balcons et qu’elle autorise d’une certaine manière. - D’un point de vue opératoire, ces espaces permettent de changer d’échelle dans le projet et de 
basculer d’une échelle du quartier ou de l’agglomération à celle de la rue et du bâtiment, donc à une 
échelle architecturale. - C’est bien à l’échelle architecturale qu’il faut se poser la question de la qualité de l’environnement 
sonore, car c’est bien à l’échelle du corps en mouvement qu’il prend sens pour les usagers d’un 
quartier. - Cela influe énormément aussi sur les qualités sonores des espaces à l’intérieur du bâtiment (même 
si cela ne fera pas l’objet la présente recherche). 
2.2. L’hypothèse de la coupe urbaine. 
La Directive européenne sur le bruit de l’environnement (2002/49/EC) est depuis quelques années l’outil 
d’évaluation des qualités de l’environnement sonore ; et, à l’échelle d’une ville, la représentation des 
résultats sous forme de cartes est devenue la représentation par défaut de cette problématique. Les 
systèmes d’informations géographiques se sont démocratisés eux-aussi, et c’est à nouveau la carte (en vue 
aérienne) qui s’impose dans bon nombre d’études urbaines, quel que soit le sujet. 
Par contre, dès lors que l’on travaille à l’échelle architecturale, ce sont des outils incomplets, car ils ne 
permettent pas de représenter : - la topographie du lieu, 
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- la hauteur des bâtiments, - l’échelle relative des éléments qui composent le paysage. 
Dans le cadre de cette recherche, nous faisons l’hypothèse méthodologique de la coupe comme outil d’aide 
à la conception architecturale et sonore d’un quartier. En effet dans la coupe, les espaces entre les 
bâtiments prennent alors sens, et bien souvent c’est la coupe qu’il pourrait être intéressant de coupler avec 
un outil d’esquisse sonore. Dans une coupe on peut montrer de façon plus détaillée : - les morphologies urbaines et leur comportement vis-à-vis de la propagation des bruits de 
transports ; - la répartition des usages dans un bâtiment ; - les vides urbains, leurs usages, leurs matériaux, et donc évoquer comment ils pourraient sonner et 
faire sonner la rue ; - visualiser les interactions sonores entre les espaces publics et les espaces privés ouverts des 
façades des bâtiments. 
À titre d’exemple, voici deux coupes urbaines que nous avons réalisées et étudiées dans un des quartiers de 
nos terrains d’études, la Caserne de Bonne à Grenoble :  
 
Figure 1: Coupe A-A sur les îlots résidentiels de la Caserne de Bonne, Grenoble, France 
 
Figure 2: Coupe B-B sur le quartier de la caserne de Bonne, Grenoble, France 
Esquis’sons ! Outils d’aide à la conception d’environnements sonores durables 11  ❘ 2015 
   
 
ADEME – CRESSON / ENSAG 15 ❘ 108 
 
Ainsi, dans cette logique, nous avons cherché à renseigner ces coupes urbaines en choisissant différents 
points d’écoute et d’analyse. Ces points d’écoute sont situés sur les façades des bâtiments, sur des Balcons, 
des Loggias, des Terrasses et des Circulations, que nous nommons génériquement BLTC. Ils sont à 
différentes hauteurs (au rez-de-chaussée, en étage et en toiture si elle est praticable). Ces points ont été 
choisis pour qu’ils puissent exprimer les différentes interactions en jeu in situ, à savoir : - interactions entre la matérialité et la forme des BLTC, les usages présents et ses sonorités ; - interactions du BLTC dans la composition de la façade (BLTC alignés, recouverts en partie ou en 
totalité, BLTC aléatoires, en porte-à-faux, encastrés, etc). ; - interactions du BLTC avec son environnement proche : la rue, le cœur d’îlot et les façades voisines ; - interaction du BLTC avec son environnement plus éloigné : situation du BLTC dans le quartier (en 
îlot, dans un immeuble en barre, en L, etc.), dans la ville avec la présence ou non d’activités sonores 
à proximité (boulevard, rues, activités commerciales, services de transports publics, espaces publics, 
aires de jeux, écoles, rocade, autoroute, trafic ferroviaire, trafic maritime, etc).  













Figure 3: Principe du choix des points d’écoute et d’analyse 
Nous avons aussi positionné nos points d’écoute et d’analyse dans l’espace public au regard de ses qualités 
(à proximité et à distance d’une infrastructure routière, proche d’activités ludiques d’un parc ou jardin, à 
l’entrée d’un îlot, etc.). L’objet est d’analyser, comme les BLTC, les potentiels des formes urbaines à créer 
des environnements sonores de qualité.  
2.3 Choix de terrains d’études 
Nous souhaitions travailler sur un panel de terrains assez large qui soit capable de faire émerger des formes 
architecturales remarquables, innovantes, et ainsi de faire valoir aussi une évolution morphologique de cette 
typologie d’espaces. Par ailleurs, nous souhaitons porter un regard international sur cette typologie, car il est 
évident qu’un dispositif similaire d’un point de vue formel (balcon large donnant sur un espace vert) ne sera 
pas investi de la même façon s’il est construit en Suède, en France ou en Espagne. Le même objet 
architectural sonnera certainement différemment selon le climat et les cultures du pays. 
Ainsi nous avons essayé de répartir nos terrains autour d’un axe Nord-Sud en Europe afin de traverser les 
cultures et les climats. Pour des raisons pratiques, nous avons choisi des terrains proches de la localisation 
des membres du Réseau Ambiances (www.ambiances.net) pour pouvoir bénéficier d’une assistance locale 
lors du travail de terrain (facilitation pour l’obtention de documents d’urbanisme, de plans, et aide à la 
réalisation des entretiens dans la langue maternelle des habitants). 
Nous avons choisi 6 terrains-quartiers dans 4 pays différents au total selon un axe Nord-Sud européen. Les 
pays sélectionnés sont la France, la Suède, l’Allemagne et l’Espagne. Nous avons évalué qu’il était 
raisonnable de travailler sur 6 quartiers différents. Ils sont présentés en détail dans les pages suivantes.  
2 
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Finalement ces 6 terrains répondaient tous aux critères suivants qui nous sont apparus comme 
fondamentaux et permettant une analyse croisée.  - Les terrains devaient être suffisamment récents pour proposer une typologie architecturale de BLTC 
intéressante en termes de formes, de matérialités, de composition de façades. - Ces BLTC devaient appartenir à des formes urbaines classiques et novatrices, notamment en 
termes de gestion de l’environnement, de bruit, de mixité ou de programme. - Le fait qu’il soit labélisé écoquartier n’était pas un critère rédhibitoire mais il nous a aidé à 
sélectionner les terrains. - Il fallait que le terrain ait été livré depuis quelques années déjà pour que les usages puissent avoir 
eu le temps de s’installer, pour qu’un esprit de quartier puisse exister. - Nous avons évité par ailleurs d’aller sur des terrains « stars » ou très connus, car les résidents sont 
souvent fatigués de répondre aux questions des enquêteurs, et cela aurait certainement posé des 
problèmes pour accéder aux logements. 
 
2.3.1 Caserne de Bonne, Grenoble, France (CB) 
La ZAC de Bonne est située au centre-ville de Grenoble (département de l’Isère, Région Rhône-Alpes) Sur 
l’ancienne friche de la caserne militaire de Bonne, est présentée ci-dessous :  
 
Figure 4 : vue satellite du quartier de la Caserne de Bonne, Grenoble, France 
La transformation du site militaire de la Caserne de Bonne en écoquartier a démarré en 2001 par une longue 
série de concertations. Le programme a été peaufiné par l’urbaniste Christian Devillers, puis la Ville de 
Grenoble a confié à la SAGES le suivi de la phase opérationnelle avec AKTIS ARCHITECTURE comme 
architecte en chef. Les premiers habitants ont emménagé en juin 2008. 
D’une superficie de 8.5 ha, le quartier de la Caserne de Bonne est composé de logements, de surfaces 
commerciales, de bureaux, d’un hôtel, d’une résidence pour étudiants, d’un parc urbain et d’une école. 
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Programme : - surface : 8.5 ha                                                   - 850 logements (35% locatif social) - 15.000 m2 de commerces - 6.000 m2 de bureaux - un cinéma Art et Essai (Le Méliès, 3 salles) - un hôtel 4 étoiles, 1 résidence hôtelière (Apparthôtel) - une résidence pour étudiants (CROUS et société Lamy) - un parc urbain de 5 hectares et de jardins en cœur d’îlot - une école de 15 classes extensible à 17. 
Il est bordé par le boulevard Gambetta à l’est, par les rues Berthe-de-Boissieux au nord, Marceau à l’ouest 
et André-Maginot au sud. Le quartier est desservi par plusieurs ruelles : d’ouest en est, l’allée Henri-Frenay, 
du nord au sud par la rue Lazare-Carnot, avec seulement sur la partie sud du quartier les rues Marguerite-
Gonnet et Simon-Nora. Une ligne de tramway et trois lignes de bus irriguent l’ensemble du quartier. Le cœur 
du quartier est donc plus ou moins réservé aux piétons et aux cyclistes. 
Les nouveaux logements sont situés au sud du quartier. Les façades ouest et sud se chargent de balcons, 
de loggias, de terrasses, de bow-windows et de larges surfaces vitrées. L'urbanisme est en forme d'îlots (A, 
B, G, H, J et N). Trois immeubles par îlot se partagent un jardin central végétalisé. Les bâtiments sur 
l’ancienne cour d’honneur ont été réhabilités en logements. 
Un grand parc linéaire traverse le quartier d’est en ouest : l’agrandissement du parc Hoche existant, 
l’aménagement de l'ancienne cour d'honneur de la caserne devenue esplanade Général Alain-Le-Ray, et le 
nouveau Jardin des Vallons. Sur le Jardin des Vallons, il y un bassin de récupération des eaux pluviales et 
un parc urbain accueillant les jeux d’enfants et des espaces de détente. 
La présence du centre culturel, du centre commercial ainsi que du jardin public attire le public non résident 
dans le quartier.  
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Figure 6 : photo de logements, ZAC de Bonne 
Ce quartier a été l’occasion de faire travailler plusieurs agences d’architecture, qui ont produit une série de 
bâtiments neufs de logements. 
En résumé, nous avons sélectionné ce terrain pour les raisons suivantes :  - label Écoquartier et financement d’une partie par programme concerto, - il propose un urbanisme « classique » en îlots avec des espaces dégagés, - des logements neufs variés aux niveaux des façades, présentant une typologie de balcons, de 
terrasse et de loggias intéressante, - programme mixte (activités, logement, espaces publics), - mieux partager les espaces publics, limitation de la place de la voiture à l’intérieur du quartier. 
Ce terrain a été étudié entre juin et septembre 2014. Nous avons repéré environ 8 dispositifs en façade et 




Figure 7 : photo aérienne de la ZAC de Bonne et position des points d’écoute 
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2.3.2 L’EcoCiudad de Sarriguren, Aire métropolitaine de Pamplona, Espagne (EC) 
 
Sarriguren est une localité de 13.000 habitants dans l’agglomération de Pamplona (360.000 habitants), 
capitale de la Communauté foral de Navarre, au nord de l’Espagne, au sud du Pays basque, au pied des 
Pyrénées. 
L’EcoCiudad se situe à environ 4 km à l’est du centre-ville, dont elle est séparée par une importante rocade 
autoroutière (Ronda Este). Elle est implantée à 460 m d’altitude sur un plateau de terres à blé, dans une 
région de transition climatique entre climat méditerranéen et atlantique. Quelques journées par an peuvent 
atteindre les -15 et les +40°C. Les pluies sont très faibles en été et sont souvent accompagnées de violents 
orages. La montagne n’est pas loin. 
 
 
Figure 8 : vue aérienne du centre de Pamplona et de l’EcoCiudad de Sarriguren (source : Google Maps) 
Le projet pilote d'EcoCiudad (architecture et éco-urbanisme) est à mettre à l'initiative du Gouvernement de 
Navarre, par l'intermédiaire de la Société publique Nasursa (Navarraise du Sol résidentiel SA). En 1998 un 
concours d’idées est lancé par la Navarre en collaboration avec la Communauté de Communes, il est 
remporté par l'équipe d'urbanistes madrilènes Taller de Ideas (Atelier d'idées), avec la Fondation Metrópoli 
comme conseil. L'objectif était de favoriser un nouveau développement urbain à la périphérie de Pamplona 
avec 5.457 logements à prix limité et 120 logements à prix libre, accompagnés par des services urbains 
complémentaires. Le projet innovait en mettant en avant la qualité de l'espace urbain et la préoccupation 
bioclimatique pour l'ensemble de l'opération. L'EcoCiudad se développerait autour du village original qu’on 
intégrerait à la proposition et dont on respecterait les caractéristiques. 
Les travaux démarrent en octobre 2006, une grande partie des logements est livrée dès octobre 2007, et en 
2010 on dénombre 10.000 habitants. Ce quartier a fait travailler plusieurs agences d’architecture, 
notamment celles d’Alfonso Vegara, d’Ignacio Alcalde, d’Angel de Diego, d’Angel Ibañez, de Blanca Díez. 
En 2008 l’EcoCiudad a obtenu le Prix européen d’Urbanisme dans la catégorie Environnement / 
Développement durable. Elle s’étend sur 63 ha et offre environ 62.000 m2 de surface commerciale. 
L’EcoCiudad répond aux principes de l’écourbanisme bioclimatique. De nombreux systèmes passifs ont été 
mis en place pour gérer le vent, le froid et la chaleur. 
Un « Sistema verde y azul » (« système vert et bleu ») a été mis en place entre le paysage et l’urbanisation : 
paysages agricoles, couloirs écologiques, système de parcs et jardins, « trame douce » (« malla verde », 
maillage vert : chemins, sentiers, pistes cyclables), etc. Le Parc de Sarriguren, au cœur du quartier, s’étend 
sur plus de 8 hectares. 
Les bâtiments résidentiels prévus sont de plusieurs types. Certains phases ont souffert de la violente crise 
de l’immobilier espagnol et n’ont pas été construites, mais tout ce qui a été entrepris a pu être achevé. 
- El Pueblo, le Village moderne, entoure le vieux village, en fait quelques bâtiments de ferme et une 
chapelle sauvés de la destruction et laissés à l’abandon derrière des barrières. On attend un projet 
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de valorisation pour ce point fédérateur. Le quartier domine une zone aménagée autour d’un petit 
lac proche des installations sportives. Nous y avons étudié quelques dispositifs dans une opération 
qui surplombe ce lac qui offre des triplex avec terrasse au sommet (EC07) sur des locaux 
commerciaux actuellement vides. 
- Las Puertas, les Portes, sont destinées à faire marqueurs dans le paysage urbain local. Les deux 
qui sont réalisées ne proposent pas à notre avis de solution intéressante quant aux dispositifs BLTC 
et au sonore. 
- Los Condominios, les Copropriétés, sont le type de construction prédominant à Sarriguren : des îlots 
avec un espace commun central public ou privé, avec des jardins et des terrasses en rez-de-jardin 
et en dernier étage.  La plupart tendent à être complètement fermés (U + barre légèrement en 
retrait), d’autres se veulent ouverts (2 bâtiment parallèles mais distants, ou U avec barreaux très 
espacés), mais toujours sur une trame orthogonale. Les voiries qui les séparent sont quasiment 
toutes piétonnes, sauf sur les trois grandes artères innervantes et les voies de contournement du 
quartier. 
 
L’essentiel des dispositifs que nous avons étudiés sont localisés dans des Condominios. 
- Los Miradores del parque, les Belvédères du parc, sont des petites tours de 6 étages qui n’ont 
jamais été réalisées. Mais leur implantation reste prévue et désirée, elles animeraient et 
structureraient peut-être un parc urbain central aux dimensions très généreuses. 
- Las Viviendas-jardines, les Pavillons-jardins, ont été construits en quantité plus modeste que prévu 
à cause de la crise. Ils paraissent ne pas vraiment appartenir au quartier, même si ils ont bénéficié 
de techniques de construction durable et de solutions énergétiques intéressantes.  
 
Une réflexion est menée à propos des déplacements durables. Sarriguren a participé à l’expérience 




Figure 9 : projet de l’EcoCiudad (source : Vegara–Ontiveros–urban-e) 
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Figure 10 : Condominio qui donne sur le lac dans le secteur « El Pueblo ».  
Photo : JLBardyn&TMarchal 
 
 
Figure 11 : Condominio sur place arborée (110 logements, Maite Apezteguía Elso / CF Holding). 
 Photo : JLBardyn&TMarchal 
 
Les opérations s’étant réalisées en deux phases principales, il n’est pas étonnant de retrouver des principes 
appliqués lors de la phase 1 dans les bâtiments construits lors de la phase 2. D’autre part certains principes  
généraux ou techniques ont été appliqués à grande échelle dans Sarriguren, en tout cas à plusieurs reprises 
avec des déclinaisons parfois subtiles : la dimension des balcons-loggias, les volets roulants, etc.. 
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Figure 12 : Condominio. Photo : JLBardyn&TMarchal 
 
 
Figure 13 : Condominio. Photo : JLBardyn&TMarchal 
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Figure 14 : Condominio. Photo : JLBardyn&TMarchal 
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Nous avons retenu ce terrain pour les raisons suivantes : 
– Nous souhaitions avoir une référence au sud de l’Europe, où les usages de l’espace privatif et public sont 
plus intenses qu’au nord. Cela se remarque aussi sur les balcons, terrasses et coursives, et au niveau 
sonore. À titre anecdotique, nous avons retrouvé un usage inattendu des balcons et loggias couvertes ou 
semi couvertes, qu’on retrouve un peu partout en Espagne : on y place les lave-linge et les sèche-linge, 
parfois dans un petit local séparé du reste du balcon qui  fait protection acoustique. En fermant fenêtres et 
porte-fenêtres intérieures, ces machines sont donc doublement protégées… au détriment de l’espace public, 
où le passant  dans le condominio entend vidanges et essorages de toutes provenances.  
– Il s’agit d’un des rares écoquartiers espagnols aboutis et bénéficiant déjà d’une « histoire ». Récemment 
en Espagne nombre de projets et d’opérations engagées ont été suspendus ou livrés inachevés – suite à la 
crise locale de l’immobilier. L’EcoCiudad l’a échappé belle, seulement 2-3 îlots sont actuellement en friche, 
la construction des petites tours a été remise à plus tard, l’aménagement du village aussi. Aux prix actuels, 
les commerces peinent à trouver preneur et font beaucoup de turn over, mais ils se diversifient aussi. On 
nous a confirmé que tous les logements étaient occupés.  
– Il bénéficie, avec d’autres opérations, d’un statut paradigmatique en Europe, avec notamment le Prix 
européen d’Urbanisme en 2008. 
– Son échelle est celle de l’architecte, mais celle aussi de l’urbaniste et d’une écoville : on est dans un 
programme mixte, avec du logement, des activités, des espaces publics…  
– Les bâtiments présentent une grande variété de balcons, terrasses, loggias et coursives. 
– On est face à plusieurs types morphologiques : des îlots plus ou moins ouverts dégageant des espaces 
intérieurs, des tours détachées, des barres. Autant le Französisches Viertel de Tübingen présentait un 
patchwork hétéroclite, presque baroque, de propositions de logements, d’opérations et de dispositifs BLTC, 
autant Sarriguren offre une trame régulière, avec des jeux de figures et de motifs (en miroir, couleurs 
différentes, variante légère…). On s’était imposé dès le départ des échelles et des parcellaires différents : 
pour le Quartier français sur la caserne partiellement rénovée, on se glissait dans des îlots aux formes assez 
variées et on avait eu une bonne expérience de la réhabilitation de la ville moyenâgeuse ; sur les terres à blé 
de Sarriguren, le geste pouvait être démiurgique : au moins comme Cerdà l’avait fait à Barcelone. 
– On restera très surpris que les balcons et loggias de Tübingen soient presque tous ouverts, alors qu’à 
Sarriguren ils sont presque tous fermés. Les concepteurs de Sarriguren voulaient exploiter au maximum le 
solaire pour limiter les coûts énergétiques, ils y ont sacrifié les plaisants usages de la demi-saison, en 
réduisant presque les dispositifs à de simples « panneaux solaires ». Tout le monde apprécie son balcon 
bien sûr, au minimum pour sa fonction d’annexe, mais quelques dizaines de centimètres de surface au sol et 
quelques m2 de  vitrage amovibles en plus en feraient des espaces connectés sur le logement, la cuisine, 
les loisirs, la détente. Il y avait du regret dans les voix des personnes qui nous ont permis d’observer leur 
logement. 
Les rues et les espaces publics de Sarriguren sont très vivants dès que les enfants et adolescents sortent 
des établissements scolaires locaux. Une rue piétonne concentre l’essentiel des commerces, supermarchés, 
cafés et restaurants, la rue des Bárdenas reales, parallèle et comme répondant « humainement » à la 
grande avenida du Reino de Navarra, très roulante. 
De nombreuses fêtes laïques, politiques et religieuses rythment la vie de Sarriguren, avec une forte  
participation des habitants. Pendant notre séjour, 3 fêtes ont eu lieu, et une semaine de fêtes commençait, 
puis ce serait le moment d’aller fêter les Sanfermines (3e fête au Monde impliquant le plus de spectateurs) à 
Pamplona la capitale voisine, début juillet, dont le tonnerre festif est perçu jusqu’ici en fonction des vents. 
C’est dire que toutes ces ambiances festives éminemment sonores sont perçues bien au-delà de nos 
balcons, à plusieurs kilomètres. En doublon quelquefois des cloches religieuses, ces ambiances contribuent 
au marquage des paroisses, des communes, des territoires. Les balcons seront souvent vides, puisque la 
fête est en bas ou dans le village d’à-côté. 
Pendant notre séjour et comme partout en Europe, la température était exceptionnellement élevée dans la 
journée et rendait difficile l’usage des espaces publics découverts et problématique celui des balcons et 
loggias exposés au sud et à l’ouest quand ils étaient dotés de vitrages : malgré la possibilité de les ouvrir 
partiellement, l’ouverture parfois chiche ne suffisait pas à ventiler et c’est l’effet de serre qui l’emportait, 
rendant ces balcons impraticables, sinon pour les tâches assignées initialement de lessive et de séchage. 
Ce terrain a observé et étudié fin mai et début  juin 2015. 
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Figure 16 : Vue aérienne de l’EcoCiudad en gros plan, Sarriguren, Espagne (source : Google Maps) 
 
Références sur le terrain : 
 
- Article La EcoCiudad de Sarriguren, Vegara A., Ontiveros E., urban-e, DUYOT Departamento de urbanística y 
ordenación del territorio, ETS de Arquitectura, Madrid, 2010 : urban- e.aq.upm.es/articulos/ver/la-ecociudad-de-
sarriguren_1/completo 






Figure 17 : Vue sur Sarriguren depuis le chemin de Badostáin. Photo : JLBardyn&TMarchal 
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2.3.3 Französisch Viertel, Tübingen, Allemagne (FV) 
 
Bénéficiant d’un climat océanique avec été tempéré au bord du Neckar, à 330m d’altitude, la ville de 
Tübingen est située dans le Land du Baden-Württemberg, au sud-ouest de l’Allemagne, entre le nord de la 
Forêt-Noire (Schwarzwald) et le Jura souabe (Schwäbische Alb), à une trentaine de kilomètres de Stuttgart. 
C’est une grande ville universitaire, 26.000 de ses 85.000 habitants sont des étudiants. Maires et Conseils 
municipaux Verts (die Grünen) se succèdent à la Mairie depuis 2006. En 2008, avec Boris Palmer, la Ville a 
lancé la campagne « Tübingen macht blau » (« rend bleu » ou « fait l’école buissonnière ») pour la protection 
du climat. Elle a obtenu en 2012 l’Energy Efficiency Visionary Award pour ses résultats dans le domaine des 
énergies renouvelables et de la consommation énergétique. 
 
 
Figure 18 : Vue aérienne de Tübingen, avec le centre historique en haut à gauche  
et le Französisches Viertel en bas à droite (source : Google Maps) 
 
Quand les casernes sont laissées par la garnison française en 1990, c’est l’occasion pour la Mairie de tenter 
de recoudre le sud de la ville (jenseits, l’« autre côté », l’« au-delà ») avec le centre ancien, dont il est séparé 
par le Neckar, les voies ferrées et deux routes importantes (la B27 et la B28). Un nouveau quartier sera créé, 
la Südstadt, la Ville Sud. La maîtrise d’ouvrage sera à la charge de la Ville dans une Städtische 
Entwicklungsmaßnahme (Procédure de développement urbain), et on confie la création du cahier des 
charges au Stadtsanierungsamt (Service de rénovation urbaine), dirigé par Andreas Feldtkeller, l’architecte 
et urbaniste qui a dirigé de 1972 à 1998 une rénovation du centre historique considérée comme réussie. 
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Figure 19 : Vue aérienne de la caserne Hindenburg vers l’est (© Grohe) 
Le concours Stadt der kurzen Wege (La Ville des courts chemins, 1992) est gagné par l’agence LEHEN drei 
de Stuttgart. Quand le cahier des charges a été fixé et jusqu’à aujourd’hui, plusieurs objectifs ont toujours 
été considérés comme fondateurs et garants de la durabilité du Quartier : le désenclaver, en finir avec les 
cités monofonctionnelles, faire construire les logements par les habitants eux-mêmes autour des bâtiments 
existants rénovés (démarche participative, autopromotion, autoconstruction), sur des parcelles de petite 
dimension rappelant le tissu urbain ancien (ce qui donne un aspect unique à ce Quartier et celui voisin de 
Loretto dans la Südstadt), en favorisant des usages mixtes habitat / travail / offres culturelles et sociales, en 
proposant une grande diversité de logements et de modes d’accès (crèches, garderies, salles d’animation, 
bibliothèque, cinéma…). Les bâtiments réhabilités de la caserne auront de nouveaux usages sociaux ou 
culturels.  
D’une superficie de 19 ha environ, ce quartier comporte 2.600 logements pour 6.500 habitants et a créé 
2.500 emplois depuis l’origine. 
 
Qualités socio-sonores du quartier 
Le Französisches Viertel offre plusieurs originalités qui se manifestent au niveau sonore. 
Toute l’agglomération de Tübingen est touchée par les avions de ligne passant par l’important aéroport de 
Stuttgart à 25km environ, leur présence est assez incessante. 
Le stationnement et la circulation des véhicules particuliers sont défavorisés. La vignette Verte 
(Umweltplakette) est nécessaire pour les véhicules « propres » qui veulent entrer dans le Quartier, les 
places de stationnement libre en surface dans les rues sont très rares, sauf au nord derrière le mur antibruit 
le long de la Reutlinger Straße ou sur le parking plus loin au nord-est, soit dans l’un des parkings souterrains 
du quartier (toutes les opérations n’ont pas de parking), soit encore dans le nouveau garage automatique, où 
on favorise le stationnement de longue durée. La circulation est limitée à quelques places dans quelques 
rues, dont l’Aixer Straße qui coupe et articule le quartier ; les autres voies sont quasi piétonnes, et d’ailleurs 
on leur a donné des noms qui les déclassent officiellement : Weg (chemin), Allee, Bei den Pferdeställen (aux 
Écuries)… L’usage de la bicyclette est très développé. 
Si la quasi-éradication de la voiture de la surface (rues et allées centrales), voulue dès le départ, est 
respectée, le Quartier longe néanmoins au nord un croisement de voies rapides et fait face à une patte d’oie 
avec des feux de circulation au pied d’une côté où l’on fait rugir son moteur, derrière un mur antibruit bas et 
partiel, qui s’interrompt par tronçons sans explication acoustique valable. Les casernements allongés au 
nord protègent un peu, mais plusieurs larges allées nord sud à travers tout le Quartier apportent très loin ces 
sons routiers. 
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De 5:00 à 24:00, deux lignes de bus traversent le Quartier et une troisième le contourne au sud. Les 
dessertes sont fréquentes, mais les bus eux-mêmes sont thermiques, très bruyants, en parfait décalage 
avec l’ambiance et l’ambition sonore locale. 
Le Quartier est très végétalisé, tant au bord des artères nouvelles (jeunes arbres, mais aussi grands arbres 
conservés des cours de la caserne) qu’au cœur des îlots, souvent luxuriants et très attractifs, avec des jeux 
d’eau ou une fontaine, des bancs, des salles de réunion. De nombreux oiseaux se sont installés là ou dans 
les grands bois voisins.  
Des terrasses élevées ou des locaux collectifs dans les cours ont été créés par la volonté des habitants de 
chaque Baugruppe (Groupe de construction), et on peut y entendre souvent des moments festifs pour l’îlot, 
constitué de plusieurs Baugruppen. Ces jardins intérieurs sont accessibles au visiteur, mais il doit se plier à 
un règlement de bonne conduite affiché bien en vue. 
 
Figure 20 : Règlement affiché dans un jardin. Photo : JLBardyn 
 
Les habitants nous ont signalé que sons, cris et jeux des enfants étaient moins fréquents qu’au départ, les 
jeunes adultes ayant passé leur enfance ici quittant parfois le Quartier. On craint qu’il ne vieillisse 
rapidement, et les quotas sont spécialement surveillés actuellement. 
L’Aixer Straße est l’artère centrale qui traverse presque tout le quartier d’ouest en est. Étroite en son 
extrémité à l’ouest, elle s’élargit au niveau des anciennes écuries réhabilitées en une véritable allée urbaine, 
puis débouche sur le centre du quartier occupé par des espaces verts et deux grandes halles de sport :  
- l’une juste couverte, l’ancienne halle aux tanks de la caserne, la Panzerhalle, attire à l’abri tous les jeux et 
manifestations locales. Elle est le véritable haut-parleur local. Quand nous avons séjourné à Tübingen fin 
juin 2014, on y avait organisé la première Tribute-Battle Tübingen, une journée de battles de hip-hop, break 
dance, etc. Quelques jours plus tôt c’était le marché des artisans d’art… Le plus souvent il est le terrain 
d’entraînement au basket ou au handball. 
- l’autre, la Ballspielhalle est totalement fermée. 
Certains logements en pied d’immeuble débordent largement dans ces rues quasi piétonnes, comme on 
pourrait le trouver en zone méditerranéenne : des plantes poussent quasiment dans la rue, des plantes 
grimpantes sont menées à l’horizontale loin du pied sur des sortes de pergolas, du mobilier de terrasse y 
séjourne une grande partie de l’année, les pratiques qui s’y déroulent peuvent être enthousiastes. 
À la différence des terrains français, on n’entendra guère de sons d’animaux domestiques, rares chez les 
Allemands de la région en tout cas. Pourtant quelques animaux anecdotiques sont cités par tous au Quartier 
Français et font la fierté locale : les paons qui vivent dans le Wagenburg Kuntabunt, ce quartier où se sont 
installés dans des roulottes les héritiers des années hippies alternatives. Ces paons déambulent parfois 
dans la partie sud du quartier en poussant leur cri particulier. Les deux vaches des habitants du Wagenburg 
contribuent à tondre l’herbe autour du ruisseau local, le Blaulach (« rire bleu ») et débordent quelquefois du 
secteur qui leur est alloué derrière la clôture électrique. Apparaissent quelquefois aussi quelques moutons. 
Des liens existent avec le Quartier, où les habitants de Kuntabunt viennent remplir leurs réservoirs d’eau et 
s’approvisionner. 
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Figure 21 : Plan du quartier – Association des commerçants FGV 
 
Les bâtiments anciens de la caserne de qualité (en dur) ont été préservés et rénovés, et on a bâti le neuf en 
fonction d’eux, notamment dans le secteur des anciennes écuries (Bei den Pferdeställen) et là où 
s’étendaient les Exercierplätze. 
 
Bâtiments et îlots remarquables observés 
Quelques îlots et opérations ont été spécialement remarqués, cités et monographiés, comme le Projekt 14 
dans l’Aixer Straße ou le Block 25 à l’extrémité nord-est du Quartier, devant la Platz des unbekannten 
Deserteurs (place du Déserteur inconnu) et sur les rues Mirabeau et Mistral. 
Notre problématique et les opportunités du moment et sur place nous ont permis d’approcher surtout 5 îlots 
très emblématiques d’ouest en est. 
– L’îlot 9 (1 loggia sur l’extérieur de l’îlot à R+2) : FV01. Nous n’avons pas étudié l’intérieur de l’îlot, le 
seul balcon monographié ici donnant entièrement sur l’extérieur, l’Aixer Str. et Bei den Pferdeställen. 
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Figure 22 : Vue sur l’Aixer Str. depuis l’îlot 13.  Photo : JLBardyn 
– L’îlot 13 (1 balcon sur l’extérieur à R+3, les terrasses et balcons de deux logements traversants à R+3 et 
R+5, et 1 terrasse commune à R+5) : FV02 à FV05B. 
 
 
Figure 23 : Cœur de l’îlot 13.  Photo : JLBardyn 
 
Cet îlot a été livré en 2005. Il résulte de la structuration des propriétaires en 7 Baugruppen (groupes de 
construction) regroupés en une Baugemeinschaft (communauté de construction), avec les paysagistes 
Ulrich Schwille, Andrea Marion Egner et Christine Herter. La plus connue des constructions est l’immeuble 
Prisma, au n°28, conçu pour les familles nombreuses avec les architectes Rosy Noenen et Lothar Albus. 
Les 2 opérations monographiées sont les deux opérations qui encadrent Prisma, au 26 et au 30. Plusieurs 
entreprises y ont élu domicile en rez-de-chaussée (thérapeutes, artistes, éclairagiste, réparation de 
motocyclettes). 
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Depuis l’espace intérieur de l’îlot, qui a une forme de U très étanche, on a une sensation d’extrême variété 
de façades, de balcons, dans une ambiance végétale très dense. Certains rez-de-chaussée sont habités et 
bénéficient d’un jardinet, puis du cœur du jardin. Il n’y a pas de fontaine, mais beaucoup de jeux d’enfants. 
 
– L’îlot 14 (1 balcon sur l’intérieur de l’îlot à R+1/R+2) :  FV06. 
 
Figure 24 : Cœur	de	l’îlot	14.	Photo : JLBardyn	
	
L’îlot ou Projekt 14 correspond à l’opération historique du Quartier, la première conçue par une 
Baugemeinschaft (coopérative d’habitants), et la première habitée, en 1998. Elle comporte 30 logements. 
L’architecte Andreas Stahl a aidé les 30 propriétaires à concevoir un bâtiment avec des logements tous 
différents, sans béton, en brique, avec des sols en bois et des murs chauffants. 
Dans l’intérieur de l’îlot, on est en remblai par rapport au niveau de l’Aixer Straße, ce remblai rattrape le 
niveau de l’Eisenhut Straße au sud. L’échange de sons entre la rue et le jardin est donc important dans ce U 
très ouvert sur les côtés. À la différence d’autres îlots, on a l’impression d’une unité de formes extérieures 
(ce qui n’est pas le cas à l’intérieur des logements). Le jardin paraît entièrement occupé par la végétation, 
avec des grands arbres, des arbres fruitiers… Une fontaine fonctionne l’été selon un cycle programmé. De 
nombreux jeux sont offerts aux enfants, qui usent du lieu jusque tard le soir. 
Côté rue principale, plusieurs commerces se sont implantés jusqu’à constituer le centre commercial du 
Quartier : boulangerie, épicerie bio/AMAP, coiffeur, atelier pour construire soi-même des meubles, entreprise 
de fabrication de dynamos de vélo, salle-église œcuménique, la Kirche 
 
– L’îlot 28 (2 balcons filants sur l’extérieur de l’îlot à R+2 et R+4, 1 coursive sur l’intérieur à R+4, et une 
terrasse commune à R+5) : FV07 à FV11. 
L’îlot est constitué de deux parties. Celle que nous avons pu étudier (n°66) est un bâtiment rectangulaire 
orienté nord-sud. Les façades ouest et sud sont quasi entièrement dotées de balcons filants. Une grande 
terrasse sommitale, d’où la vue sur le quartier est imprenable, reçoit une grande salle commune. L’immeuble 
est doté d’un parking souterrain. 
L’autre partie de l’îlot, détachée, est constituée par 4 petits bâtiments accolés, tous très différents, qui 
forment un L. La séparation entre les deux parties est large et ne constitue pas un écran aux sons bien réels 
malgré la distance de la circulation sur la voie rapide. 
Quelques thérapeutes sont domiciliés dans ces bâtiments. 
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Figure 25 : Cœur de l’îlot 28. Photo : JLBardyn 
 
– L’îlot 25 (2 terrasses sur l’intérieur de l’îlot à R+5, dont l’une accède aussi vers l’extérieur, et une terrasse 
commune à R+6) : FV12 à FV14. 
L’îlot comporte 6 bâtiments tous différents et répartis en 2 U emboîtés autour de deux jardins, l’un très 
investi par des passages, des jeux, des pergolas, une fontaine, l’autre étant gazonné et plus isolé. Les sons 
de la Platz des unbekanntes Deserteurs et de la rue Landkutschersweg, avec ses nombreux bus urbains, 
s’aventurent facilement à l’intérieur de l’îlot. Mais on a affaire à un îlot refermé et les sons intérieurs se 
propagent aussi. 
L’opération que nous avons pu observer est celle de la Baugemeinschaft Mobile, avec les architectes 
Heinrich Ruoff + Roland Wied. 
Quelques commerces de vêtements et d’objets du monde et quelques sociétés de services occupent les 
rez-de-chaussée côté rue. 
 
 
Figure 26 : Cœur de l’îlot 25. Photo : JLBardyn  
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Figure 27 : Extérieur de l’îlot 14 / Place du Déserteur Inconnu. Photo : JLBardyn 
 
En résumé, le Französisches Viertel nous a intéressé pour les raisons suivantes :  
- Il est un terrain exemplaire reconnu comme tel, ses initiateurs et réalisateurs ont obtenu de nombreuses 
récompenses. 
- Son urbanisme en petits îlots très différenciés, divisés en parcelles minuscules censées rappeler le 
cadastre urbain moyenâgeux, chacune donnant lieu de petites opérations indépendantes et originales qui 
ont fait l’objet d’expériences d’autopromotion par l’intermédiaire des Baugruppen (sur 90% des opérations). 
- On se trouve face à un « vrai catalogue » de propositions de balcons, terrasses et loggias. On observera 
néanmoins qu’à la différence de Sarriguren, aucun des dispositifs que nous avons pu observer n’était doté 
d’un dispositif réglable permettant la fermeture et la protection, tous étaient plus ou moins exposés aux 
éléments. 
- Les nouveaux îlots étaient intercalés parmi les anciennes casernes rénovées. 
- On y a observé la mixité entre l’habiter et le travailler, et l’enthousiasme communicatif des habitants par 
rapport à leur quartier et son histoire. 
- La limitation de la place de la voiture dans le quartier (stationnement et circulation) est assez radicale, nous 
en avons été victime à plusieurs reprises (contraventions…). 
- On peut rapporter de nombreuses anecdotes : l’unique lieu de culte œcuménique, où on appelle à la 
réunion en agitant une cloche accrochée au milieu de la rue ; l’écoute vénérée du cri du paon provenant du 
Wagenburg au sud du Quartier, quand on est dans les rues ; le vacarme cataclysmique causé par les bus 
thermiques urbains d’un autre âge, au milieu des nombreuses bicyclettes locales avec remorque, qui font la 
loi ; le marchand avec sa camionnette qui vend fruits  et légumes de son jardin et vante sa marchandise… 
- La Panzerhalle fonctionne comme une place publique couverte ouverte toute l’année à tous les 
événements et toutes les pratiques. 
- Le basket est roi ici. L’équipe locale de bon niveau, les Walter Tigers, fait des émules chez les adolescents 
et dispose de sa halle fermée, la Ballspielhalle. 
 
Ce terrain a été étudié du 20 au 30 juin 2014. 16 dispositifs dans 5 îlots ont été observés et font l’objet d’une 
monographie, comme le montre la carte ci-dessous. 
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Figure 28 : Vue aérienne du Französisches Viertel, avec les repères rouges pour les dispositifs étudiés  
et les repères bleus des cœurs d’îlots (source : Google Maps) 
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2.3.4 Hammarby Sjöstad, Stockholm, Suède (HS) 
Hammarby Sjöstad est un quartier situé à Stockholm en suède, la plus grande ville de Scandinavie, située à 
une limite entre la zone continentale humide d’eau douce avec le lac Mälar et la zone marine d’eau salée 
avec la mer Baltique. Le quartier d’Hammarby Sjöstad se situe au sud-est de Stockholm sur une ancienne 
friche industrielle. En raison de la haute latitude nord de la ville, la lumière du jour à Hammarby peut 
s’étendre de dix-huit heures au solstice d’été jusqu’à six heures en hiver. Pour autant, les étés y sont chauds 
et agréables avec des températures avoisinants les 20°C en moyenne chaude et 10° C en moyenne basse. 
L’hiver y est plus dur avec des températures d’en moyenne -5°C et pouvant descendre fréquemment en 
dessous de quinze degrés. Il neige en moyenne à Stockholm de décembre à mars. 
Plus précisément, le quartier d’Hammarby Sjöstad est présenté ci-dessous :  
 
Figure 29 : vue satellite du quartier de Hammarby Sjöstad, Stockholm, Suède (source : Google Map) 
L’idée d’un quartier écoresponsable pour agrandir Stockholm est apparue dans les années 90 où il a alors 
été question de mettre l’accent sur l’eau d’où il tire son nom, le lac « Hammarby », en convertissant une 
ancienne zone industrielle et friche portuaire. Le quartier a été pensé et projeté sur le long terme dans le 
cadre de la candidature par la ville de Stockholm pour les Jeux olympiques de 2004. La municipalité a alors 
souhaité mettre en place un quartier aux exigences environnementales exemplaires, planifié dans le temps, 
et c’est de cette façon que le projet a pu être mené à bien, malgré la non-tenue des jeux à Stockholm.  
L’objectif principal du projet s’articule autour d’une réflexion environnementale autour de l’architecture, de 
l’urbanisme, de l'environnement de la circulation afin de réduire de moitié l'impact environnemental total en 
comparaison avec une telle programmation urbaine conventionnelle. Aujourd’hui presque terminé, le quartier 
est l'un des sujets de recherche et d’investigation les plus réputés dans le monde pour les urbanistes et les 
architectes en termes d’ « urbanisme durable ». 
Le quartier d’Hammarby Sjöstad agit comme un nouveau quartier de Stockholm à proprement parler et 
propose ainsi près de 10000 logements sur deux cents hectares pour une population projetée de 25000 
habitants. Il se constitue autour d’une allée centrale qui se constitue des principaux commerces de proximité 
et restaurants ainsi que des transports en commun (trams et bus) qui permettent de desservir le quartier.  
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L’ensemble du quartier est capable de recycler ses ordures grâce à sa propre station d’épuration et de 
traitement des déchets qui permet de produire localement de l’énergie sous forme recyclée ou de chaleur 
consommée ensuite par le quartier.  
 
Ainsi, un ensemble de volontés initiales ont été intégrées dès le départ dans le programme du quartier pour 
valoriser la qualité environnementale, mais aussi la qualité de vie proposée à travers ce projet :  des 
nouvelles lignes de transports (bus au biogaz, tram et ferry gratuit), un système d’évacuation souterrain des 
déchets, un réseau de panneaux solaires sur les bâtiments, la connexion pour les habitants au chauffage 
urbain et la présence d’un dispositif de Balcon, terrasse ou loggia minimum par logement. Mais également 
une réflexion sur les espaces verts selon un plan de paysage cherchant à connecter le quartier à la faune 
locale ou encore avec la réserve naturelle toute proche 
 
 
Figure 30 : photo aérienne d’Hammarby Sjöstad depuis Stockholm (source : intechopen.org) 
 
Le quartier se caractérise sur le plan sonore par son positionnement dans la ville de Stockholm qui peut 
littéralement être considérée comme une ville sur l’eau (Stockholm est construite sur 14 îles). En effet, bordé 
par le lac Hammarby et séparé de la mer baltique par une écluse, Hammarby Sjöstad se définit en partie à 
travers cette forte présence d’un champ lexical sonore marin et aquatique notamment par le biais des 
embarcations, mais aussi de la faune aviaire omniprésente.  
En bordure sud du quartier, une voie rapide agit comme une frontière avec une réserve naturelle. Celle-ci a 
été rabaissée de deux mètres en moyenne de façon à réduire la pollution sonore. Cette mesure forme une 
situation sonore particulièrement homogène d’un quartier sans émergences urbaines « semi-lointaines » 
fortes. Enfin, la proximité avec un des aéroports de Stockholm implique un poids conséquent sur 
l’environnement sonore du quartier qui se trouve rythmé par la circulation aérienne. 
Un soin particulier a été apporté au quartier d’Hammarby Sjöstad pour réduire les nuisances sanitaires et de 
confort que peut amener la circulation automobile. Le fort accent mis sur les transports en commun, mais 
aussi la planification des voies de circulations sous la forme d’impasses, la mise à disposition de voitures en 
système de partage et enfin la forte présence d’espaces verts ont permis un abaissement considérable des 
déplacements motorisés quotidiens remplacés par des modes de transport doux par les habitants en 
comparaison aux tissus traditionnels. Ainsi l’environnement sonore du quartier se configure autour d’une 
rumeur urbaine lointaine et homogène plutôt qu’autour des émergences de circulations semi-proches.  
.  
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Figure 31 : plan directeur, Hammarby Sjöstad (source : urbangreenbluegrids.com) 
 
Ce quartier a été pensé et dessiné par différents architectes qui ont pu travailler séparément sur des 
bâtiments ou encore des séries de bâtiments en suivant un cahier des charges strict amenant à une 
uniformisation logistique et technique. Le cahier des charges stipulait également certaines contraintes 
cosmétiques comme la couleur ou le choix des matériaux engendrant une cohérence, mais aussi une 
certaine homogénéité à chacune des échelles. 
En résumé, le quartier d’Hammarby Sjöstad a été sélectionné comme terrain d’investigation pour les raisons 
suivantes :  - Un exemple historique, mais aussi technique de quartier « soutenable » en Europe - Une pensée du projet planifié et cohérent en terme de qualité des espaces de vie. - Un urbanisme contemporain en ilots ouverts semi-publics, mais aussi une composition autour des 
espaces verts et dégagés  - Un programme mixte qui articule activités professionnelles, logements, espaces publics et 
commerces - Une forte présence des dispositifs de balcon/terrasse ou loggia dans un environnement climatique 
particulier - Une recherche de limitation de la place de la voiture à l’intérieur du quartier et de confort sensible.  
 
Ce terrain a été étudié durant le mois de juin 2014. Nous avons repéré environ 10 dispositifs en façades et 
20 points d’écoute dans l’espace public, comme le montre la carte ci-dessous  
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Figure 32 : Carte d’investigation, Hammarby Sjöstad (outil et fond de plan : mapengine.google.com) 
 Les spécificités concernant la recherche. 
Le statut exemplaire dont dispose le quartier en matière de réalisation architecturale et urbaine soutenable 
nous a conduits à investiguer plus en profondeur ses spécificités ambiantales. Hammarby Sjöstad constitue 
en effet un exemple mondial sur le plan des quartiers « soutenables » et éco quartiers principalement dû à 
son époque de conception et aux résultats qui en résultent. Il s’agissait donc pour nous de questionner cette 
réalisation considérée comme exemplaire à travers le prisme des ambiances sonores de manière à 
comprendre les liens et impacts potentiels entre ces deux considérations. 
Les ambiances sonores d’Hammarby Sjöstad 
La réalisation suédoise comporte plusieurs ambitions ayant un impact direct sur les ambiances sonores du 
quartier, on constate ainsi immédiatement, à travers la perception in situ, mais aussi en consultant les 
mesures effectuées durant notre étude le « calme » que propose cet espace urbain et qui est directement lié 
au faible niveau de circulation automobile et aux aménagements associés. 
 
Figure 33 : tableau des Leq, Lmin et Lmax relevés à Hammarby Sjöstad en 37 points 
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En effet, Hammarby Sjöstad propose une organisation des rues carrossables particulière qui propose une 
voie de circulation centrale à partir de laquelle se fabriquent  des « chemins ». Ainsi les rues sont presque 
toutes des culs-de-sac où l’on se rend plutôt que d’y passer ce qui a pour effet une diminution forte des flux 
de véhicules, mais aussi des vitesses pratiquées. 
Une mise en place de transports en commun liés aux usages des habitants permet une réduction de l’usage 
des véhicules personnels qui serait inférieur à 50 % des déplacements quotidiens. Ainsi on retrouve sur l’axe 
principal une ligne de tramway desservant le centre-ville, mais aussi des bus nocturnes de manière à 
conserver un lien avec le centre-ville ancien en dehors des heures de bureau. La présence de ferrys gratuits 
reliant les différentes rives dynamise la vie de quartier, mais fluidifie également la circulation en créant des 
axes transversaux.  
Enfin, la disposition des ilots s’articule avec cette volonté de réduire les flux, mais aussi les sources sonores 
motorisées en tournant le dos aux axes majeurs et en privilégiant les cœurs d’ilot publics piétons. 
Toutes ces démarches nous ont poussées à investiguer de plus près ces espaces, qu’ils soient publics ou 
privés sur le plan sonore ; et l’on a ainsi pu constater que la faible présence d’axes routiers, couplée à une 
organisation des transports en commun, et à une pensée de l’espace et des formes urbaines associées 
conduisent vers un vécu des ambiances sonores plus calme et agréable. 
Dans le cadre de notre enquête sur le terrain, nous avons abordé le quartier à travers ses différentes 
spécificités en articulant une écoute des espaces publiques et des espaces type balcons, terrasses et 
loggias.  
Les espaces publics remarquables. 
Une des spécificités d’Hammarby Sjöstad, c’est sa position à l’articulation entre eau douce et eau salée qui 
fabrique un paysage sonore marin très présent, notamment au sein des espaces publics. Il s’agit aussi de 
différencier deux typologies d’espaces publics, les espaces « ouverts » et les espaces « fermés ». En effet, 
à Hammarby Sjöstad la quasi-totalité des cœurs d’ilot est accessible au public ce qui fabrique toute une 
articulation d’espaces sonores accessibles et « semi-privés ». Dans ces circonstances, nous avons choisi de 
présenter ici une série d’espaces publics représentants la diversité sonore du quartier à mettre en 
articulation avec les fiches dispositifs réalisées spécifiquement autour des BLTC 
Le Parc Urbain 
 
Figure 34 : photo du site et plan de localisation 
On est ici en présence d’un léger fond très discret et très doux auquel s’additionne un deuxième fond de 
type bourdonnement aigu, continu et très lointain. Il s’efface légèrement de temps en temps de par sa 
distance et réapparaît lorsque l’environnement proche est plus calme. Clappements, brefs piaillements très 
aigus, sons sableux, minéraux et secs. Certains sont très proches, d’autres plus lointains, d’autres encore 
marquent une continuité et un mouvement. L’espace semble protégé des nuisances sonores lointaines tout 
en étant relativement ouvert et aéré. C’est espace public, semi-parc faisant office d’articulation inter îlot, 
combine les différentes catégories sonores du quartier en mobilisant une écoute de la faune maritime, du 
drone urbain, mais aussi d’un certain calme paradoxalement à sa position centrale. On est plongé dans un 
paysage que l’on peut qualifier d’ « agréable ». 
L’amphithéâtre 
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Figure 35 : photo du site et plan de localisation 
C’est en quelque sorte le nœud du quartier, sorte de centre névralgique où tout s’articule, logement, école, 
commerce, transports en commun, location de voiture, ferry, parc, tout est là. On écoute un espace très 
ouvert dont on ne peut gommer la forte présence aérienne de l’aéroport tout proche. Sur le plan sonore, 
c’est espace projeté comme une sorte de « place du village » s’avère sonner de façon plutôt froide et 
austère et l’on aurait tendance à privilégier le confort de l’intérieur. Ici on s’expose, on passe on agit, et 
l’ambiance sonore en résulte.  
Ponton 
 
Figure 36 : photo du site et plan de localisation 
Au cœur de la promenade piétonne qui longe la rive, ce point d’écoute nous plonge dans l’espace sonore 
maritime d’Hammarby. La circulation automobile disparaît et seuls les quelques ferrys au loin fond trembler 
le calme végétal et animal qui règne. Cet espace public est l’illustration du « parc sonore » urbain à travers 
le calme qu’il procure et l’utilisation « ressourçante » qui en est faire par les habitants.  
Théâtre sonore 
 
Figure 37 : photo du site et plan de localisation 
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En bout de promenade, on écoute une connexion particulière entre parc et ville qui viennent chacun 
résonner dans ce théâtre habité. En effet, on est à la jonction entre une voie carrossable, une promenade 
piétonne et une autoroute urbaine un peu plus à distance. Chaque calque sonore se superpose avec une 
force relative et cet espace de transition fonctionne de manière assez fluide.  
 
Les cœurs d’ilot nous ont semblé importants dans l’approche d’investigation sonore du quartier, car ils 
combinent  espace public urbain et espace privé. Les BLTC sur les façades agissent ainsi à la manière d’un 
sas entre le logement et la rue et l’on peut écouter ainsi les différents usages et paysages sonores.  
Terrasse Communautaire 
Il s’agit ici en réalité d’un espace semi-privé réservé aux résidents. On n’y entend quasiment aucun fond 
sonore urbain puissant si ce n’est un très léger bourdonnement lointain. La tranquillité de cette séquence 
n’est troublée que par quelques événements sonores discontinus type piaillement, sifflement. L’espace 
sonore semble très ouvert et ne résonne pas, on a l’impression de surplomber alors que l’on est en bas. 
Revue typologique du bâti 
On a pu constater, lors de l’appréhension physique du site, une diversité d’opérations bâties qui proposent 
diverses approches de l’espace sonore urbain. Ainsi nous avons catégorisé le quartier d’Hamarby en trois 
catégories relatives aux ambiances sonores :  
Les zones dynamiques et protégées qui constituent les frontières aux secteurs d’activités et de circulation, 
les zones habitantes où l’habitation et les modes doux dominent et cohabitent, et enfin les espaces ouverts 
et publics qui fabriquent soit une articulation des deux secteurs précités, soit une respiration reliée à un 
extérieur sonore du quartier.  
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Zones des espaces ouverts et publics 
 
Zones accessibles durant la semaine d’étude 
Via les différents dispositifs étudiés, nous avons pu appréhender les ambiances sonores du quartier dans 
ces trois typologies d’espaces sonores et urbains. Malgré les difficultés à connecter les BLTC entre eux et 
ainsi à pouvoir effectuer en une semaine un recueil exhaustif des ambiances sonores au balcon, on propose 
dans les fiches de dispositifs de découvrir trois dispositifs en zone dynamique, ainsi qu’une dizaine en zone 
habitante. Les espaces ouverts et publics ayant été cités plus haut et détachés des fiches dispositifs axées 
sur les balcons/terrasses et loggias. 
Conclusion 
L’ensemble de ces observations, couplées aux fiches descriptives détaillées des dispositifs nous permettent 
de décrire les caractéristiques sonores du quartier comme fortement liées aux environnements projetés. On 
peut ainsi établir une relation directe entre espace, forme urbaine et ambiance sonore, et, malgré certains 
espaces moins bien traités, constater un soin apporté à la qualité de cette dernière qui s’accorde au soin 
apporté aux espaces architecturaux et urbains. 
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2.3.5 Trapèze de l’Île-Seguin, Boulogne-Billancourt, Hauts-de-Seine, France (TIS) 
Sur d’anciens terrains des usines Renault à Boulogne-Billancourt (deuxième ville d’Île-de-France après Paris 
et pivot du pôle économique du Sud-Ouest de la capitale), ce quartier comportent plusieurs secteurs : l’Île 
Seguin, le Trapèze et le quartier du Pont-de-Sèvres. Le quartier du Trapèze, qui a été précisément l’objet de 
notre relevé, est présenté ci-dessous :  
 
Figure 38 : vue satellite du quartier du Trapèze, Boulogne-Billancourt (92100) 
Depuis les années 1990, après la décision de fermer les usines de Billancourt et durant le processus de 
nettoyage, puis de désamiantage du site, de nombreux projets ambitieux pour sa réhabilitation ont été 
proposés. Les ambitions de rénovation pour le quartier du Pont-de-Sèvres ont pu se concrétiser grâce à la 
signature en 2008 de la convention ANRU, qui a permis de réunir des financements importants de la part 
d’un grand nombre de partenaires institutionnels. La SAEM Val-de-Seine est l'aménageur de ce projet.  - Maîtrise d'ouvrage : Ville de Boulogne-Billancourt - Équipe de maîtrise d'œuvre : de nombreux architectes, parmi lesquels Patrick Chavannes 
(Trapèze), Jean Nouvel (Île-Seguin) et Christian Devillers (Pont-de-Sèvres) dans le rôle d'architectes 
de coordination 
Promoteur / Constructeur : nombreux promoteurs répartis sur les lots 
D’une superficie de 74 ha, le quartier du Trapèze est composé de logements, de surfaces commerciales, de 
bureaux, d’une résidence pour étudiants, de parcs urbains et d’écoles. 
Programme : 2008-2018 - 74 ha - 850.000 m² dont 382.300 m² de logements et de résidences (1/3 de logements sociaux). - 281.000 m² de bureaux, 186.000 m² d’activités, équipements collectifs et commerces.  
Le nouveau quartier devrait compter 12.000 habitants et plus de 10 000 emplois 
 
Il est bordé au sud par la D1 et le quai Georges-Gorse (circulation très intense), au nord par la rue Yves-
Cermen, à l’est par le cours Émile-Zola, et à l’ouest par la rue du Vieux-pont de Sèvres. Le quartier est 
desservi par plusieurs ruelles : d’ouest en est, la rue Marcel-Bontemps et l’avenue Pierre-Lefaucheux, et du 
nord au sud transversalement par l’allée Robert-Doisneau. 
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Figure 40 : photos de logements dans le quartier du Trapèze 
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Plusieurs agences d’architecture ont travaillé dans ce quartier. La variété des réponses réalisées par les 
différents architectes est renforcée par une très large palette de matériaux. 
En résumé, nous avons sélectionné ce terrain pour les raisons suivantes :  - label écoquartier, - nouveau quartier développant une urbanisation basée sur la mixité avec un équilibre entre 
habitations, bureaux et espaces verts, - logements neufs variés aux niveaux des façades (présentant une typologie de balcons, terrasses, 
loggias, double peau intéressantes), - programme mixte (activités, logement, espaces publics) - partager mieux les espaces publics, limitation de la place de la voiture à l’intérieur du quartier. 
Ce terrain a été étudié au mois de septembre 2014. Nous avons repéré environ 7 dispositifs en façade et 28 
dispositifs dans l’espace public, comme le montre la carte ci-dessous. 
 
Figure 41 : visualisation des points d’écoute sur Google Map 
Le parc, espace central, divise le quartier en deux. Il s’agit d’une allée piétonne traversant le quartier et le 
parc selon les axes nord/est - sud/ouest ; allée Robert Doisneau. Au milieu de l’allée, l’espace sonore est 
protégé de la circulation à la fois par l’abaissement du niveau du parc par rapport au quartier  (le parc est un 
creux), et par les bâtiments enveloppant le parc, surtout dans la partie sud. Le parc apparaît comme un 
espace tampon (entre les deux parties du quartier) proposant une ambiance particulière. Le passage de 
l’allée dans le parc constitue l’expérience d’« un jardin traversé » que l’on réalise chaque jour : on la traverse 
pour rentrer chez soi ou aller en ville.  
L’ambiance paisible du parc s’impose par le rythme de la marche, lent comme si l’on se promène. Le 
revêtement au sol de l’allée, avec des grands carreaux en béton,  aide à entendre le corps est en 
mouvement (on entend les pas, les talons). De plus, l’espace sonore se configure dans le temps : le retour 
des enfants de l’école le midi et en fin d’après-midi. Ils s’installent au parc avec leurs familles souvent sous 
des formes des pique-niques entre voisins. La sonorité se manifeste par les cris et les rires des enfants, 
leurs pas, la discussion de leurs parents. 
Plus haut, le cours de l’île Seguin. Il s’agit d’un espace public devant l’entrée d’un siège administratif (Texas 
Instruments France et Beafour Ipsen Pharma) et donnant sur le parc. La circulation enveloppe l’espace 
sonore avec un effet surexposition visuelle sur le parc, le sol est couvert par des chapes en béton et une 
partie aménagée est en sol stabilisé.  
Utilisé comme « Esplanade de rencontre », cet espace est très fréquenté par les employés des entreprises 
environnants. L’espace est davantage fabriqué par le son de la parole et des pas. Cette situation sonore a 
lieu dans des temporalités clés dans l’utilisation de l’esplanade (les employés sortent ici pour manger au 
parc). Entre midi et deux, on assiste à un concert de conversations dans l’espace public. On entend des pas, 
des paroles qui s’approchent et qui s’éloignent. La muraille encerclant le parc est utilisé pour s’assoir et 
manger tout en permettant la discussion. Il y a une ambivalence entre les sons proches et humains et le son 
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limitrophe de la circulation et des travaux. Les chants des oiseaux et le vent apparaissent de temps en 
temps à l’écoute.  
Traversant l’avenue Pierre Lefauchaux, au rez-de chaussée, il y a des terrasses des cafés-restaurants qui 
servent aux employés du site. Les terrasses des restaurants sont des endroits de rencontres et de 
discussions qui donnent de l’intensité aux ambiances sonores du site. Le trottoir est dominé par une 
ambiance vocale sur table (le son des assiettes et verres) qui se mêle avec une ambiance de motricité, de 
passages piétons et de circulation. La parole du public des terrasses crée des micromilieus sonores 
enveloppés dans le trafic de l’avenue. 
Nous entrons le quartier par l’allée Robert Doisneau, qui monte jusqu’au l’allée El Quafi Boughera. Il s’agit 
d’une allée piétonne centrale limitée par des bâtiments résidentiels. L’école maternelle placée au milieu de 
l’allée fait un pôle d’attraction. Donnant l’image d’une « Fourmilière Résidentielle Linéaire », l’allée est très 
fréquentée dans les moments d’aller et de sortie de l’école. Ambiance de passage configurée par une 
motricité linéaire. Des pas pressés configurant l’écoute, l’espace sonore est marqué par beaucoup de va et 
viens, par des voix issues des discussions parents-enfants, les cartables trainés sur le revêtement du sol. 
L’espace sonore est protégé de la circulation et de la rumeur urbaine. La particularité de cette ambiance se 
trouve dans son caractère résidentiel et en même temps animé aux certains moments de la journée. 
Rentrant dans une cour végétalisée et aménagé par des chemins en sol stabilisé. La cour est un espace 
fermé ayant une ambiance intérieure où les bâtiments entourant l’espace fait une coupure sonore. La cour 
est un univers replié sur soi-même et qui sonne de sa propre vie. Fond sonore calme mais animé par les 
enfants qui jouent et les discussions entre voisines. Le sol configure l’espace sonore avec la motricité des 
enfants. Avec un effet de réverbération, la cour reçoit les sons venants des appartements et balcons à 
l’entour. Davantage une « cour de sociabilité », selon le déroulement de la journée des activités tournent en 
créant des zones sonores distinctes: horizontale dans la cour ou verticale sur la façade.  
Les images suivantes viennent illustrer cette description de l’environnement sonore du quartier,  
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2.3.6 Vigny-Musset, Grenoble, France (VM) 
La ZAC Vigny-Musset est une opération de grande envergure engagée par la municipalité de Grenoble au 
sud de la ville dans les années 1990. L’équipe GKP/AKTIS urbanistes avec TER paysagistes a été retenue 
en 1992 à l’issue d’un concours international d’urbanisme. La ZAC se trouve parmi les quartiers sud de 
Grenoble, entre la Villeneuve et le Village olympique. Il est desservi par une ligne de tramway et plusieurs 
lignes de bus. Le projet Vigny-Musset s’articule autour d’un axe nord-sud existant, l’avenue Marie-
Reynouard. L’objectif était de relier ce quartier à la ville par les espaces publics et des équipements 
structurants, de tisser des liens est-ouest avec les quartiers environnants. 
Plus précisément, le quartier Vigny-Musset est présenté ci-dessous :  
 
Figure 42 : vue satellite du quartier Vigny-Musset, Grenoble, France (source : googlemap) 
La ZAC Vigny-Musset était lancée sur une idée-clé : « reconstruire la ville sur ville ! », sur d’anciennes 
friches industrielles. La ZAC encerclée par deux quartiers en dégradation : la Villeneuve et le Village 
olympique, ce qui exige de créer une identité du quartier pour attirer les habitants dans les quartiers sud de 
la ville : un quartier environnemental avec des bâtiments HQE. 
La forme spatiale est celle des îlots résidentiels fermés autour des jardins dits « bijoux », comme les appelle 
Loizos Savva, directeur d’AKTIS ARCHITECTURE, pour répondre à un objectif majeur de lisibilité et de 
reconnaissance des espaces. Cette forme crée une distinction nette entre les espaces publics et les 
espaces privés. Les gabarits d’immeubles (R+4+2) avec rez-de-chaussée surélevé d’un mètre, quatre 
étages courants et deux étages en retrait de deux mètres sur toutes les façades pour diminuer l’impact des 
immeubles, et un parking souterrain. L’aménagement des halls d’entrée traversant crée des continuités 
visuelles entre la rue et le cœur de l’îlot. Ce quartier a été pensé et dessiné par différents architectes qui ont 
pu travailler séparément sur des bâtiments, ou encore sur des séries de bâtiments, en suivant strictement le 
cahier des charges pour obtenir une uniformisation logistique et technique. 
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Figure 43 : Plan directeur, Vigny-Musset (source : AKTIS ARCHITECTURE) 
Les commerces se trouve au rez-de-chaussée sur certains boulevards et allées comme l’avenue Marie-
Raynouard, avenue La-Bruyère et allée des Deux mondes. Le centre du quartier s’est construit autour d’un 
parc public dans la partie sud-est. En termes de paysage, il s’agit de percevoir un paysage urbain original, 
comme la promenade verte appelée allée des Romantiques largement plantée (comme une forêt linéaire). 
Le quartier profite d’une ambiance lumineuse et végétale comme dans une ville dans le jardin.  
 
Programme : 
• 1900 logements (20% locatif social) 
• 40 logements étudiants 
• 120 logements pour les personnes âgées ou handicapées 
• 12 000 m2 de locaux universitaire 
• 30 000 m2 de bureaux 
• 5 500 m2 de commerces 
• Un groupe scolaire et un équipement public 
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Figure 44 : photo aérienne de Vigny-Musset depuis Grenoble (source : aktis-architecture.com) 
En résumé, le quartier Vigny-Musset été sélectionné comme terrain d’investigation pour les raisons 
suivantes : - Le projet-référence pour penser et produire les écoquartiers à Grenoble. C’est un vrai laboratoire, et 
en même temps un quartier évolutif où l’on a appris des leçons du passé pour penser les nouvelles 
constructions dans le même quartier ou bien dans d’autres secteurs de la ville (comme la Caserne 
de Bonne). - Il présente une forte présence des dispositifs de type balcon, terrasse ou loggia dans un 
environnement climatique particulier qui est celui de la ville de Grenoble. - Il est le témoin d’une volonté de réduire la place de la voiture à l’intérieur du quartier et pour apporter 
un confort sonore et sensible en général. - Il présente une forme urbaine et des îlots cohérents en termes de qualité des espaces de vie. - Un urbanisme contemporain en îlots fermés et semi-ouverts, mais aussi une composition autour des 
espaces verts et dégagés. - Un programme mixte qui articule activités professionnelles, logements, espaces publics et 
commerces. 
Ce terrain a été étudié durant les mois de mai et juin 2014. Nous avons repéré 11 dispositifs en façade et 
environs 20 points d’écoute dans l’espace public, comme le montre la carte ci-dessous :$ 
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Figure 45 : Carte d’investigation, Vigny-Musset (outil et fond de plan : mapengine.google.com) 
Une vision architecturale : les bâtiments choisis 
Une construction d’un immeuble de 39 logements en R+6 avec deux niveaux de parking en sous-sol. La 
conception de ce projet a été faite par AKTIS. Le bâtiment est orienté nord et sud avec des logements 
traversant. Les pièces orientées au nord sur la rue de la Sylphide possèdent des ouvertures de dimensions 
réduites. Au sud, par contre, les logements sont largement vitrés sur un cours intérieure pour bénéficier des 
apports solaires en hiver tout en bénéficiant des protections des balcons l’été par des brise-soleils en bois 
non traités.  
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Le projet se situé dans le ZAC Vigny-Musset, le long de l’allée de la Sylphide. Il s’agit de deux plots de 
logements à R+6, comportant 32 logements locatifs et 49 garages répartis en deux niveaux de sous-sol. La 
conception de ce projet a été faite par AKTIS. Les matériaux sont choisis en raison de leur pérennité, de leur 
faible coût d’entretien et leur faible impact sur l’environnement; bois non traité de type bambou pu 
châtaignier pour les remplissages des gardes corps. Parement de façade ne nécessitant pas d’entretien et 
pérenne. Une structure métallique inoxydable est mise en place pour supporter et guider les plantes 
grimpantes. Habillant l’intégralité de la façade, cette structure agit comme un double peau, écartée de 80 cm 
de la façade, et d’où ressortent les balcons. 
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Une construction d’un immeuble de 56 logements en R+7 avec un niveau de parking en sous-sol. La 
desserte est assurée par une voie échelle : il s’agit de la rue Marie Reynoard. Présence de surfaces 
commerciales au rez-de-chaussée. L’auteur du projet est Herault-ARNOD Architectes qui a pensé de faire 
des appartements distribués par une large passerelle extérieure côté rue. L’entrée au logement s’effectue 
par un balcon privatif. Entre la passerelle et le corps principal du bâtiment sont disposés des volumes 
comprenant les stockages et les salles de bains, ils alternent avec des vides toute hauteur. Les ascenseurs 
et les coursives sont suffisamment larges pour circuler les vélos et constituent une promenade panoramique 
avec vues sur la chaîne de Belledonne. Les choix concernant les matériaux de structure vont vers le béton 
armé et le brique. Les revêtements de façades se composent bardage métallique. 
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Un ensemble immobilier de 102 logements sur les avenue Marie Reynoard et La Bruyère conçu par AKTIS. 
Le projet comprenant 3 bâtiments en R+6 avec 6 montées. L’ensemble des accès parkings et livraisons est 
situé sur l’avenue La Bruyère. Un sous-sol, Rez-de-chaussée et un premier étage commun sur la totalité de 
la surface de projet comprennent des surfaces commerciales et parking au sous-sol pour les habitants et 
parking du magasin au 1er étage sauf côté parc. A partir du deuxième étages, 3 immeubles de logements 
sont posés sur la dalle recouvert les stationnements en créant un cœur d’ilot planté et ensoleillé. L’architecte 
joue fortement sur l’opposition du socle commercial qui présente de grandes façades vitrées et les bâtiments 
d’habitation d’échelle et de façades différentes. Sur la côté jardin à l’ouest, un hall longitudinal relie trois 
montées d’escaliers de l’immeuble de logements en front de jardin public. Sur la façade côté jardin public, un 
système de panneaux coulissants en verre dépoli sur toute la longueur de chaque balcon a été utilisé afin 
d’animer la façade et permet à la fois la création d’espaces tampons protégés, en assurant intimité et 
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Une construction conçue par GKP Architecture de 55 logements en R+6 et un parking en sous-sol. 
L’orientation nord-sud de ce bâtiment a largement conduit la démarche architecturale du projet. La façade 
sud donne sur le cœur de l’îlot. C’est sur cette façade qu’est distribuée la quasi-totalité des séjours, eux-
mêmes augmentés de larges loggias. Ces loggias ont, par leur profondeur, un rôle important de protection 
du soleil du sud pendant l’été, ce qui permit d’ouvrir largement cette façade. Elle se présente comme une 
grille très régulière résolvant en même temps que les problèmes solaires, le problème de l’échelle du 
bâtiment sur le cœur de l’îlot. Les chambres sont distribuées sur la façade nord avec des fenêtres plus 
petites. Cette façade est découpée en quatre volumes en saillie séparés par les cages d’escalier. Les 




Esquis’sons ! Outils d’aide à la conception d’environnements sonores durables 11  ❘ 2015 
   
 




Ce projet comprend un immeuble de 31 logements conçu par AGORA. Le bâtiment est en R+6 avec 2 
niveaux de parking enterrés, RDC surélevé et en retrait, 4 niveaux d’étage courant, retrait sur les derniers 
niveaux en ménageant de grandes terrasses associées aux duplex. Le corps principal est un volume central 
dur dont les 2 façades, sur cœur d’îlot et sur rue. Il y avait une volonté de créer un bâtiment compact à forte 
inertie, permettant d’obtenir des logements traversants prolongés sur l’extérieur par larges terrasses ayant 
des brise-soleils en panneaux coulissants en alu laqué. La même matériel a été utilisée pour les brise-soleils 
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A l’écoute du quartier :  
Nous sommes à l’entrée principale du quartier à l’avenue Marie Raynouard (VM12). Ce dernier est de 50 m 
de largeur dont un large trottoir de 20 m de large. Ambiance bruyante issue de plusieurs sources de 
mobilités juxtaposées de tous types: piétons, vélos, poussettes, voitures qui partage l’espace. Le parcourant 
est immergé dans un « métabolisme linéaire » : celui qui gare sa voiture, les vélos qui passent à côté, les 
piétons qui discutent en déplacement. L’avenue est davantage un lieu de passage où le corps et les regards 
se trouvent dans un état mobil.  
Certaines activités fonctionnent comme point de rencontre comme le supermarché, le restaurant, le café qui 
participe au caractère microcosme des scènes sonores inclues dans le contexte sonore et urbain. Un effet 
d’inclusion se produit le long de l’avenue à la fois par la forme construite (couverture de la terrasse du 
restaurant) et la forme sociale (rencontre), comme s’il y a une ambiance dans l’ambiance. Bref, un effet 
d’emboîtement par l’ambiance vocale quand la terrasse du restaurant est ouverte qui cadre un territoire 
sonore particulier. Ces dernières ajoutent un dynamisme sono-temporel selon leurs ouvertures/fermetures. 
Dans ces espaces, le corps est immobile toute en gardant la mobilité du regard qui caractérisent les 
personnes installées et qui disposent le paysage et se co-observent.  
Nous entrons le quartier par une rue résidentielle de 22m de large. Le calme domine l’espace avec des 
petites émergences vocal à l’entour. Nous sommes immergé dans l’ambiance micro-locale : des gens qui 
traversent le trottoir, la circulation, le fait de garer sa voiture. Puis, il arrive à nos oreilles des sons venant 
d’un des balcons. Il s’agit de manger sur terrasse en famille. Cet événement attire l’écoute et le regard des 
piétons qui lèvent la tête pour chercher la source sonore. 
Un événement qui est mis en partage par le son et par le visuel (VM15). Le plan sonore se joue avec le 
visuel ; les volets ouverts expriment un geste de partage de ce moment intime de joie et une volonté de 
s’exposer. Le paysage sonore de la rue change avec ce type d’évènement où il reçoit l’intimité d’une 
manière sonore et visuel. Ces événements évoque chez le parcourant de la rue une sensation de sécurité lié 
à la présence de l’autrui « d’accompagnement » surtout pendant la nuit. 
En se baladant, nos pas nous amène à une allée plantée où la présence végétale est intensifiée (VM13). 
Allée de 25m de largeur, une voie de voiture et un chemin planté de piéton. Promenade plantée avec des 
arbres alignés sur les côtés. Les feuilles d’arbres des deux côtés se rencontrent formant un toit végétal 
enveloppant le baladeur. 
L’intensité de bruissement des feuilles d’arbres ce qui constituent le phénomène sonore le plus présent à 
l’écoute. Il enveloppe des petites émergences sonores corporelles (comme les pas) ou vocales 
(conversation). Souvent la parole arrive à l’écoute d’en haut - des balcons entourant - comme un 
chuchotement. Sans être capable de voir les gens au balcon, on a l’impression que les arbres sont habités. 
La combinaison des effets sono-visuels par la verdure, les chants des oiseaux crée une ambiance 
«romantique», douce et agréable. Cette promenade est assez fréquentée l’après-midi. Avec ce rythme 
calme et à cause de la proximité corporelle quand on parcourt l’allée, les regards se croisent, un bonjour est 
échangé entre les passants.  
L’école maternelle placé sur l’allée crée un rythme sonore et temporelle avec l’arrivé et la sortie des élèves. 
Une ambiance dense substitute le calme où la sonorité devient d’avantage vocale avec la rencontre des 
enfants et des familles. L’entrée de l’école devient un lieu de rencontre des parents et des enfants où le 
corps est plus immobile, en situation debout ou assise. L’intensité de l’ambiance s’enfouie petit à petit et le 
calme prédomine. 
Entrant dans une cour intérieure de 70m x 30m (VM14). Le sol de pelouse entouré par des plantes. Le 
changement de niveau dans la cour est fait d’une manière très douce qui donne enfin l’impression d’un tapis 
vert. La cour traversée par des chemins en gravier et une voie en bois. Le type d’aménagement de la cour 
en forme «lisse» c’est-à-dire pelouse sans obstacles verticaux, provoque l’utilisation de la cour comme un 
terrain de foot joué presque tous les jours.  
Espace sonore intériorisé par une configuration urbaine close. La rumeur urbaine au fond est reculée. Dans 
l’arrière fond grave de voitures rappellent l’organisation urbaine. La configuration urbaine mise une scène un 
partage de l’intimité. Sonorité davantage résidentielle issue des cris des enfants dans la cour, qui sont au 
premier plan sonore, avec une réverbération sur les voix, puis autre évènement comme manger chez soi, 
faire la fête, discussion haut / bas entre les parents et les enfants.  
Le revêtement du sol en bois ou en gravier configure l’espace sonore quand les enfants se présentent dans 
la cour. Les moments de calme donnent un aspect intimiste avec la présence des chants des oiseaux.  
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A la tombé de nuit, le son se joue avec la lumière. L’on sait qui est réveillé, qui est au balcon. De loin et 
derrière les vitrages on voit des silhouettes mobiles, ce qui donne une continuation d’une sensation 
d’accompagnement important.  
Nous sortons de la cour pour aller au parc de Vigny Musset (VM18). Espace vert de 140m x 45m où la 
pelouse couvre le sol comme un tapis vert avec des limites bien cadrées par des arbres et des arbustes. Le 
parc est traversé par quelques chemins de piéton en béton désactivé. 
Ambiance calme et naturelle dominée par des chants des oiseaux, bruissement des feuilles d’arbres, l’eau 
qui coule. Ce paysage sonore est protégé de la voix de circulation de voiture. La protection sonore est 
renforcée par un isolement visuel. La surélévation de la partie nord du parc donne une vue panoramique 
toute en orientant le regard vers l’espace vert.   
Cet arrière fond calme mise en scène une sonorité vocale issue de rencontre. Les enfants se présentent à 
l’écoute par leurs pas, cris, rouler leurs vélos, jouer au ballon. La temporalité journalière ou saisonnière 
jouent un rôle important dans le changement de l’ambiance car le parc accueille certains événements, des 
fêtes à l’échelle du quartier où l’ambiance devient assez animée et dense par les voix et la musique.  
A l’échelle du quartier, le parc joue un espace tampon sonore entre l’éducation et la résidence avec une 
ambiance de détente. II est un espace vert ayant un critère social, utilisé comme le centre social où l’espace 
public du quartier où l’on rencontre pour discuter, entre hommes, femmes ou en famille. Il accueille les 
événements des quartiers les fêtes, où les habitants du quartier sont censés à se rencontrer. Il joue un rôle 
important dans la création de sentiment de voisinage. La partie nord est surélevé du niveau de la rue ce qui 
amène les jeunes, au soir, à se regrouper dans un endroit où l’on voit sans vraiment être vu. Ils prennent 
souvent un sandwich des restaurants à côté et les mangent dans le jardin.  
Avançant plus au sud, il y a une aire de jeux pour les enfants et devant un espace pour s’asseoir, jouer au 
foot (VM17). C’est un espace Carré de 45m x 45m, divisé en deux par une grille métalliques de 1,00 m 
d’hauteur pour les petits enfants. Le sol en sable et en dalle amortissant caoutchouc. Grands arbres 
dispersé sur l’aire de jeux. En terme sonore, nous sommes plongés dans une proximité sonore. Les cris des 
enfants, leurs mouvements corporaux sur le sol se trouvent au premier plan sonore. Ambiance de motricité 
configurée par le revêtement du sol en sable évoquant une sonorité particulière par les pas, les vélos, les 
petites voitures, etc.  
L’espace se présente à l’oreille comme un espace de sociabilité où la parole parent-enfant, entre enfants, 
entre parents configure l’ambiance. La voix de circulation est bien reculée en arrière fond. Sur un deuxième 
plan d’écoute arrivent la circulation de loin qui pénètre l’espace sonore de temps en temps. Cette ambiance 
est bien emboîtée par une organisation spatiale et par l’effet de masque crée par les sons proches. 
L’espace suit une temporalité journalière: les petits enfants avec les nounous les matinées ou bien les 
personnes âgées dans l’espace ouvert, puis les enfants plus grands après l’école. Ce rythme journalier 
rendre l’espace un endroit social pour la rencontre en familles. 
L’ambiance sonore à l’échelle du quartier, il a sa propre sonorité, et il est déconnecté par le son à son 
entourage. On n’entend la ville de Grenoble sauf si l’on monte dans les derniers étages, ou bien si le balcon 
donne sur les boulevards limitrophes. À l’intérieur du quartier, l’image de la « ville dans le jardin » se reflète 
sur l’ambiance sonore, qui reste calme malgré l’émergence de la circulation assez présente dans les 
enregistrements sonores. La forme en îlot donne une présence importante des voix des enfants, comme 
phénomène sonore le plus important composant le paysage sonore du quartier. Ils jouent en toute sécurité 
dans la cour, dans le jardin, sur les balcons, etc. Bref les enfants sont là dans les espaces. 
Puis arrive la sociabilité et les voix humaines, qui donnent l’image d’un espace type villageois, des 
connexions haut-bas, dans le jardin comme vrai espace central du quartier, autour du commerce. A l’écoute, 
il ressemble au centre du village mais en terme spatial, l’espace est vaste et inclus dans le vert. Dans cet 
espace, la voix humaine est assez présente sur les façades : discuter, manger, faire la fête, repas familiaux, 
etc. Il faut signaler que la forme urbaine en îlot provoque une réverbération particulière sur les sources 
sonores ; elles sont parfois filtrées (atténuées), et parfois amplifiées, traduisant des situations d’habitat très 
exposées.  
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Figure 46 : Parcours sonore au quartier Vigny-Musset qui traverse les points d’écoute en bleu 
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2.3.7 Remarques générales sur les terrains sélectionnés.  
 
En guise de conclusion sur la présentation des terrains, nous pouvons dresser le tableau comparatif suivant. 
Les quartiers de toute évidence n’ont pas la même échelle.  
 














CB 2005-2014 8,5 - 850 15 000 





9,8 2 500 20 000 150 entreprises / 700 emplois 
HS 1994 – 2010/16 200 20 000 10 000 200 000 
TIS 2012 – 2018 74 15 000 – 18 000 5 000 27 000 
VM 1995 -2014 22 15 000 à 18 000 1 900 5 500 
 
Ce tableau montre bien la contemporanéité de nos terrains d’étude qui, même s’ils ont été construits pour 
certains il y a presque cent ans, ont été rénovés récemment. Les tailles sont variables entre 8 et 200 ha, et 
en conséquence la population accueillie peut varier d’un facteur 10 (entre 2 000 et 20 000). Le programme 
est aussi en conséquence variable et propose toujours des logements, des commerces et des services.  
 
Ces terrains nous permettent aussi d’aborder sur plusieurs aspects la question de la durabilité. En effet ce 
sont des propositions réalisées il y a quelques années et nos observations sur les questions sonores, (mais 
les entretiens vont au-delà de ça) montrent bien comme la question de la densité est importante. Si ces 
espaces intermédiaires sont une réponse architecturale à cette question, qu’en est-il de leur partage 
sensible et social avec les espaces privés et publics ?   
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2.4 Méthodologie in situ 
 
2.4.1 Temporalités et spécificités des terrains d’étude 
5 terrains sur les 6 sélectionnés ont fait l’objet d’investigations entre mai et septembre 2014. Le 6ième terrain 
ainsi que certains retours sur des terrains de 2014 ont été réalisé au début de l’été 2015 entre le 1er Juin et 
le 30 Juillet 2015. En effet, comme nous le précisions dans nos intentions, notre ambition était d’étudier ces 
dispositifs lorsqu’ils sont exemplaires et remarquables. En conséquence, ces espaces étant plus investis le 
printemps et l’été, nous avons concentré nos efforts pour les étudier pendant ces périodes. L’objet de notre 
travail n’était pas d’évaluer les qualités sonores de tous les dispositifs à chaque période de l’année (été, 
automne, hiver et printemps) et de la journée (matin, après-midi et soirée), mais bien d’être présents sur les 
sites quand ils sont en pleine activité, c’est-à-dire :  - à la fin du printemps et pendant l’été, - quand ils sont encore occupés (en dehors des grandes pauses estivales liées aux congés), - aux heures de la journée quand ils sont les plus occupés. Pour les balcons, loggias et terrasses, 
toute la journée en fonction des rythmes d’usages, à la sortie des écoles, les week-ends, etc. 
Concrètement, avant le déplacement in situ, nous avons échangé avec nos correspondants et avec des 
personnes-relais sur les sites pour déterminer avec eux la meilleure période pour venir observer nos terrains. 
Chaque site avait aussi sa spécificité, ses rythmes, et les enquêteurs ont adapté leur temps de visite en 
fonction de ces éléments. 
Pour tous les terrains, nous souhaitions les observer dans leur mode courant de fonctionnement, mais nous 
sommes restés aussi attentifs à des situations exceptionnelles : Fête de l’Été, Fête de la Musique, fêtes de 
quartier, matches de foot de l’équipe nationale lors du Mondial 2014, etc. Ces événements, même s’ils ne 
sont pas représentatifs du comportement ordinaire du quartier, sont intéressants à étudier, car la densité et 
l’intensité des phénomènes sonores souvent associés à ces événements permettent peut-être de révéler 
certains traits caractéristiques du quartier : transparence sonore du quartier aux sons lointains, présence de 
groupes sociaux animant les espaces publics, usages intensifs des équipements publics, sociabilité 
particulière, etc.  
Dans le détail, on peut préciser que : - En Suède, à Hammerby, le travail de terrain a eu lieu bien avant les vacances scolaires de juillet et 
autour du 21 juin, qui est aussi le solstice d’été. Notre ambition était donc d’être présents aux 
moments où les Suédois fêtent le passage du printemps à l’été : Fête de l’eau et Fête européenne 
de la musique, fêtes de quartiers, etc. - En Allemagne, dans le Quartier français, le travail de terrain a eu lieu pendant la coupe du Monde 
(phase de qualifications pour le tableau final – hasard de calendrier et du succès de l’Allemagne).  - Pour les 2 terrains grenoblois (Vigny-Musset et Caserne de Bonne), leur proximité nous a permis 
d’étaler nos enquêtes et relevés sur plus d’un mois afin de saisir au plus près leurs différentes 
expressions sonores. - à Boulogne-Billancourt, le Trapèze de l’Île-Seguin a été étudié à la rentrée scolaire de septembre 
2014, alors que les beaux jours étaient encore présents. Un retour sur le terrain a eu lieu en Juin 
2015. - L’Ecociudad de Sarriguren en Espagne, a été visité à la fin du printemps peu de temps avant le 
début des festivités de Pampelune (ville voisine) dans la région.  
 
2.4.2 Relevés in situ 
Les relevés in situ se sont déroulés selon les mêmes principes méthodologiques. Ils ont d’abord été testés 
sur le terrain de Vigny-Musset à Grenoble, puis mis en œuvre sur les autres. Plus précisément, les terrains 
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Tableau 2 : dates des déplacements in situ sur les terrains d’étude 
n° Nom Dates 
01 Caserne de Bonne, Grenoble, France 15 juillet - 5 août 2014 
Retour Juillet 2015 
02 EcoCiudad, Sarriguren, Espagne Juin 2015 
03 Französisches Viertel, Tübingen, 
Allemagne 
20 - 30 juin 2014 
04 Hammerby, Stockholm, Suède 20 - 30 juin 2014 
05 Trapèze de l’Île-Seguin, Boulogne-
Billancourt, France 
10 - 19 septembre 2014 
Retour Juillet 2015 
06 Vigny-Musset, Grenoble, France 15 mai - 30 juin 2014 
Retour Juillet 2015 
 
La présente méthode a été appliquée sur tous les terrains et se déroule en 2 temps principaux : un temps de 
repérage et de pré-analyse, et un temps de production.  
Temps 1 - Repérages et pré-analyse 
Il est évident qu’un travail de terrain se prépare tout d’abord in vitro, par l’étude de différents supports 
d’informations sur les terrains : - présentation des terrains dans des ouvrages, sur internet, - acquisition des documents d’urbanisme, des plans, - visites in situ (si le terrain est proche) à différents moments de la journée et de la semaine, - prévisualisation des terrains sur internet via Google Earth, Google Maps, StreetView, les services 
cartographiques de Bing, etc., - consultation d’archives photographiques (en ligne), dans des revues, etc. 
Cette phase accomplie, les chercheurs ont alors procédé à une phase de repérage in situ. Il s’agit tout 
simplement de parcourir le quartier, de l’écouter, de l’observer et de noter ce dont on est témoin et qui 
intéresse notre recherche. Concrètement, il s’agissait donc de : - marcher sur les terrains et écouter / regarder / observer / noter ; - parcourir les terrains à différents moments de la journée / soirée / nuit : comprendre les rythmes des 
lieux, les usages récurrents, observer / écouter / noter ; - repérer les formes urbaines et les balcons, loggias, terrasses et coursives  remarquables, puis 
construire petit-à-petit les coupes d’études ; - réaliser quelques premiers enregistrements de repérage, dans les espaces publics en particulier ; - prévoir un carnet de note pour préciser pour chaque fragment la date, l'heure, sa position GPS, un 
descriptif rapide (par exemple : « Grenoble, mercredi 17 avril, beau temps, sans vent, ambiance de 
quartier tranquille, voix de voisinage par intermittence, présence forte du chant des oiseaux, 
émergence du passage d'un vendeur de poissons, retour de l'ambiance de quartier, fin. ») ; - avoir un plan sous la main pour noter les lieux de prises de son et de relevés ; - commencer à prendre des rendez-vous avec des habitants pour les futurs relevés à domicile. 
Cette première phase de parcours de découverte a duré plusieurs jours. L’idée est de se laisser surprendre 
par le terrain, mais aussi de confirmer sa compréhension du site en le pratiquant. C’est pour cette raison que 
les enquêteurs logeaient sur place (dans les quartiers d’étude) pour mieux s’imprégner des ambiances 
ordinaires des sites : ils louaient des chambres chez l’habitant. 
Avoir un magnétophone à la ceinture n'est pas quelque chose de discret et de courant dans l’espace public. 
Il se peut que des habitants du quartier curieux de nos activités viennent alors nous demander ce que nous 
faisons. Ce fut l'occasion de faire un entretien avec eux dans l’instant et/ou de prendre rendez-vous pour la 
seconde phase dans leurs logements ou leur local d’activités. 
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Grâce à ces premières visites, les chercheurs ont repéré les dispositifs pouvant avoir un intérêt pour notre 
recherche. Ce premier travail a permis au chercheur de dessiner les coupes d’études sur les quartiers. Ce 
principe méthodologique a été appliqué à tous les terrains. Cependant, parfois le chercheur étudiait des 
sections de coupes pour pouvoir mettre en valeur certains dispositifs.  
La deuxième phase pouvait alors commencer, avec pour objectif de renseigner ces coupes du point de vue 
de leurs qualités sonores. 
 
Temps 2 - Production  
L'objectif est à la fois de décrire ce qui se passe sur un terrain d'étude, mais aussi de donner les conditions 
minimales d'existence de ces phénomènes observés pour qu’ils puissent être réinterprétés par d'autres 
architectes et sur d'autres terrains. L’expérience sur ce type de démarche a montré à de nombreuses 
reprises que le chercheur n’observe qu’une situation où toutes les interactions entre les dimensions 
physiques, sensibles et sociales des ambiances ont déjà eu lieu. En conséquence, le travail d’observation et 
de relevés doit conserver cette « triple focale » pour pouvoir démêler les liens de l’ordinaire. Autrement dit, 
nos protocoles se répartissaient ainsi : - Relevé des dimensions physiques des ambiances sonores, avec à la fois le relevé des formes, 
des volumes et de la matérialité des dispositifs étudiés (relevés architecturaux des BLTC et des 
formes urbaines), mais aussi avec une série de mesures acoustiques : mesures de Leq, Lmin, Lmax 
et enregistrement de la réponse impulsionnel du BLTC lorsque cela avait un sens1.  - Relevé des dimensions sensibles des ambiances sonores, avec principalement des prises de 
sons in situ réalisées avec un matériel professionnel d’enregistrement. Ces prises étaient réalisées à 
« l’intérieur » des BLTC (balcons, terrasses, loggias et circulations). Elles duraient environ 10’, ce 
qui est confortable pour capter correctement la scène sonore et produire pour la suite du travail un 
fragment sonore de 2 à 3’ propre à l’écoute (sans défauts). En fonction du BLTC, plusieurs prises de 
son ont été réalisées en fonction de l’usage observé : debout accoudé au garde-corps contemplant 
le paysage et le cœur d’îlot, ou bien assis autour d’une table, ou encore allongé sur une chaise 
longue et « protégé » des sons de l’environnement par le garde-corps. La position du micro était 
choisie avec l’habitant pour correspondre à un usage réel et répété du dispositif. En ce sens, 
l’ouvrant donnant sur l’appartement était laissé tel qu’il est le plus souvent utilisé (entre ouvert, fermé 
et complétement fermé). - Relevé des dimensions sociales des ambiances sonores, avec des entretiens avec les habitants 
des quartiers, des habitants des logements auxquels nous avons eu accès et avec de simples 
usagers de l’espace public. Ces entretiens étaient complétés par des observations systématiques 
sur l’aménagement de ces espaces : aménagements observés in situ, styles, ressemblances, 
dissemblances avec les voisins, contraintes et règlements de l’immeuble, etc.). 
Plus précisément, le matériel utilisé pour tous les terrains était le suivant :  
Tableau 3 : description du matériel utilisé pour les relevés in situ 
Prise de sons Mesures acoustiques Divers 
• Microphones : couple 
ORTF Schoeps avec 
capsules MK4 cardioïdes  
• 2 bonnettes W20 ou 
2 mini-cages W20RI 
Schoeps 
• Enregistreurs TASCAM 
DR-680 ou ZOOM H4 
• Pieds de micro et/ou 
perchettes 
• Sonomètres ACLAN ou 
01dB - acoem, microphone 
de classe 2 
• iPhone avec SoundMeter 
(FaberAcoustics) 
• Appareil photo digital 
(résolution 8MP minimum) 
• Télémètre laser 
• Carnets, crayons, etc. 
 
                                                       1	Enregistrement	 d’un	 son	 impulsionnel	 puissant	 réalisé	 avec	 un	 claquoir	 en	 bois	:	 2	 planches	 légèrement	 creusées	 à	 leur	centre	pour	émettre	plus	de	graves	articulées	par	une	charnière.			
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2.5. Analyse du corpus de terrain 
L'objectif est à la fois de décrire ce qui se passe sur un terrain d'étude, mais aussi de donner les conditions 
minimales d'existence des phénomènes pour qu’ils puissent être réinterprétés par d'autres architectes et sur 
d'autres terrains. Pour cela nous avons analysé et présenté nos terrains d’étude selon les catégories 
conceptuelles développées par Grégoire Chelkoff (2001), à savoir :  - le registre des formes et des propriétés physiques, qui rassemble les données issues de l’analyse 
architecturale et celles résultant des facteurs acoustiques mesurables ; - celui des phénomènes sensibles (formants) qui structurent, marquent ou composent l'expérience 
sensible des ambiances à un moment et en un lieu déterminés ; - celui des pratiques publiques (formalités) : ce dernier registre vise à̀ décrire comment cette forme 
construite et les formants sensibles présents in situ interagissent avec les pratiques ordinaires, les 
comportements, les attitudes, etc. 
Une des difficultés de ce travail réside justement dans le démêlage des liens entre les différentes 
dimensions des phénomènes observés et leur pondération relative en fonction du dispositif étudié. Ce sont 
des phénomènes dynamiques qu’il faut saisir dans le temps et l’espace et qui requièrent une méthodologie 
similaire. Parfois les dimensions spatiales d’un dispositif sont très déterminantes, parfois moins, et ce sont 
plus de dimensions plus symboliques et sociales qui sont en jeu. 
 
2.5.1 Méthode des Ecoutes Collectives Partagées 
Au cours de notre travail d’analyse, il nous est apparu fondamental que chaque situation observée et 
analysée puisse être partagée par l’ensemble de l’équipe de chercheurs de ce projet. L’idée principale 
derrière cette méthodologie est d’assurer la transmission de résultats à l’ensemble de l’équipe et surtout à 
tout utilisateur potentiel de cette recherche. 
Il était important pour nous de ne pas négliger cette étape car le « matériau » que nous manipulons est un 
matériau fondamentalement qualitatif (qualités sonores observées, pratiques habitantes, effets, …) dans le 
sens où la subjectivité des enquêteurs peut être très importante.  C’est pour cette raison que chaque 
dispositif repéré par un enquêter de terrain a été présenté et « défendu » auprès des autres chercheurs lors 
de réunions de travail en commun ou  des séances d’écoutes collectives partagées :  - Concrètement chaque chercheur responsable d’un terrain proposait à l’écoute une série de 
fragments sonores quelques jours avant le jour de la réunion à l’ensemble des autres chercheurs de 
l’équipe (écoutants).  - Les autres membres de l’équipe (écoutants) écoutaient les fragments seuls (la plupart du temps au 
casque) et notaient leurs caractéristiques, ce qu’ils contenaient (ou pas) et ils notaient surtout ce 
que les fragments représentaient et exprimaient. 
Il faut noter qu’à ce stade, à part le preneur de son, les autres membres de l’équipe n’avaient aucune idée 
où avait pu être faite la prise de son. Bien sûr, on savait que le son était un son de France, d’Espagne ou 
d’un autre des 6 terrains car il était proposé par un preneur de son responsable d’un terrain, mais on ne 
connaissait ni la localisation exacte dans le quartier, ni l’étage et ni la temporalité de la prise de son.  
Le jour de la réunion, le responsable du terrain animait les débats autour des sons qu’il avait partagés afin 
de récolter les perceptions communes représentatives des fragments proposés à l’écoute.  - Un tour de parole était organisé alors et chaque écoutant devait dire ce que le fragment évoquait et 
comment il traduisait les qualités sonores de la situation étudiée. Chaque personne écoutante 
suivait alors les mêmes principes de « description» des fragments : faire des hypothèses sur la 
localisation du preneur de son (RdC ? hauteur d’étage ? fermeture ou ouverture de l’ilot, échelle), 
sur la cohérence de la scène sonore écouté (plans sonores clairs à l’écoute ou non, l’appartement 
donnant sur le BLTC, l’ilot, le quartier, la ville) et sur sa narrativité : scène ordinaire, présence 
d’usagers du BLTC, voisin, activités dans l’ilot, rumeur urbaine et/ou sources lointaines…  - Chaque membre de l’équipe s’exprimait à la suite des uns et des autres et précisait si son écoute 
correspondait ou non à la description précédente. - Un effet de récurrence apparaissait relativement vite dans les commentaires et ce sont sur ces 
éléments que le « responsable » du terrain orientait le travail de recueil des commentaires. - Le tour de parole au cours des réunions changeait à chaque fragment étudié.  
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- A cette occasion les écoutants faisaient des remarques aussi au preneur de son sur la qualité du 
fragment, sa durée, son montage, etc..  
Ainsi, la discussion démarrait entre l’ensemble des chercheurs qui ne connaissaient pas l’origine du son sur 
justement ce que le fragment représente et exprime d’une situation en façade d’un immeuble.  Parfois, on 
prenait le temps de le réécouter pour vérifier des commentaires divergents des écoutants. Ce tour de 
discussion permettait de mettre à jour un sens commun auquel l’ensemble de l’équipe se ralliait. Il a été 
souvent enregistré et transcrit par les responsables de terrains pour faciliter le dialogue et ne pas l’alourdir 
avec des prises des notes.  - Enfin le responsable de terrain expliquait le dispositif et l’origine de la prise de son : localisation dans 
le quartier, dans l’îlot, en façade, en hauteur, ce que contient ou non le fragment, etc. - A cette occasion, parfois, le groupe des écoutants était surpris de la position exacte du preneur de 
son et la discussion continuait et il était alors nécessaire de visualiser une série de documents 
graphiques tels que photos, plans, google maps, google street views pour continuer la discussion et 
ainsi comprendre les divergences entre ce que le son disait et ce qu’il ne disait pas.  
A ce stade, nous pouvons dire que nous avons remarqué qu’il a été très important que l’équipe 
d’Esquis’sons soit pluridisciplinaire : acousticien, architecte, preneur de sons car c’est la vision / l’écoute 
large des phénomènes qui permettait de mettre à jour les caractéristiques des BLTC.   - Enfin l’ensemble de l’équipe décidait ou non de sélectionner le dispositif dans le catalogue raisonné. 
Parfois ces qualités n’étaient pas suffisamment remarquables et le dispositif n’était pas retenu pour 
le catalogue.   
Cette méthode, dite méthode des écoutes collectives partagées (ECP), a occupé une grande partie de 
nos réunions de travail à partir de novembre 2014. Un peu laborieuse, elle demande du temps, mais assure, 
par récurrence, la qualité des résultats. 
 
2.5.2 Analyse des réponses impulsionnelles 
Les  réponses impulsionnelles ont été enregistrées in situ et réalisées à l’occasion de l’étude générale des 
dispositifs. Il est évident que cette mesure est un peu délicate dans la mesure où les enquêteurs ne se 
trouvaient pas dans un local clos. De fait, le sens même de la mesure peut être discuté dans la mesure où il 
est délicat d’adapter un critère de l’acoustique des salles à un espace à non fermé. Cependant, dans 
beaucoup de cas, la couverture par le balcon de l’étage supérieure ainsi que la fermeture des parois 
latérales (pour des raisons d’intimité) faisait que le volume était presque clos et que surtout, à l’écoute des 
fragments sonore, on entendait clairement une légère réverbération sur les sons produits à l’intérieur du 
BLTC.  
Il nous est apparu donc intéressant d’essayer de mesurer cette « réverbération », ces premières réflexions 
qui souvent, dans les fragments colorent les sources à proximité du micro.   
Concrètement nous avons utilisé un claquoir en bois constitué de planchettes en bois (pin) articulée avec 
une charnière et présentant des poignées extérieures. Ces poignées permettent de se saisir du claquoir et 
de claquer violemment les 2 planchettes entre elles (essayer de produire un pic de Dirac). Une des 2 
planchettes est légèrement creusée afin de créer une cavité d’air au moment de la frappe et ainsi générer 
plus de fréquences graves.  
 
Figure 47 : vue d’un des claquoirs utilisés pour la recherche 
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Le fichier audio (format .wav) est ensuite importé sous la suite logicielle 01dB – et traité avec le logiciel 
dBati32. Une campagne de mesure est constituée avec tous les enregistrements pour chaque BLTC et un 
traitement similaire est lancé sur les fichiers audio à savoir :  - détermination du temps de décroissance TR sur 60 dB à partir de la réponse impulsionnelle - détermination du Early Decay Time à partir de la réponse impulsionnelle (EDT) - calcul des critères de l’acoustique des salles Speech Transmission Index (STI) et du RApid Speed 
Transmission Index (RASTI) à partir de la réponse impulsionnelle 
Ces valeurs sont calculées et stockées dans chaque campagne de mesure et ensuite moyennées dans le 
cas de mesures multiples dans le même lieu. La moyenne de ces critères participe à l’élaboration de la fiche 
de synthèse du dispositif étudié.  
 
 
Figure 48 : copie d’écran de l’analyse acoustique d’une réponse impulsionnelle du balcon HS04 
 
Beaucoup de mesures ont été réalisées mais peu se sont trouvées vraiment exploitables car bien souvent le 
signal impulsif n’était pas assez dynamique et qu’il ne faisait pas suffisamment sonner le micro lieu étudiés. 
Parfois l’espace n’est pas assez clos et l’énergie acoustique de l’impulsion s’échappe trop vite. Il n’empêche 
que ce critère nous est apparu intéressant et que nous proposerons une application dans le cadre de l’outil 
Esquis’Sons ! 
Classiquement, le STI ou le RASTI sont des critères qu’on utilise pour décrire l’intelligibilité de la parole dans 
un espace clos. Le critère est sans unité et varie entre 0 et 1. Il est donc nul et donc très mauvais pour des 
valeurs comprises en 0 et 0,6. Il est de bonne, voire de très bonne qualité si le STI > à 0,80 – 0,90. Il est 
parfait pour des valeurs = 1.  
Nous présentons dans les fiches de synthèse le RASTI qui est la moyenne arithmétique des valeurs du STI 
pour les octaves 500Hz, 1k Hz et 2k Hz car cela correspond aux octaves de la parole (personnes qui 
discutent à un balcon, radio ou poste de télévision allumé…)  
2.6. Synthèse des résultats 
Nous avons choisi de présenter les résultats selon une fiche synthétique qui rassemble les informations 
nécessaires et suffisantes à la compréhension des qualités sonores relevées sur chaque BLTC sélectionnés.  
À titre d’exemple, nous présentons ci-dessous une fiche extraite du quartier d’Hammerby à Stockholm en 
Suède. 
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Figure 49 : exemple d’analyse d’un BLTC – extrait du Répertoire raisonné 
La fiche vise à rassembler les éléments précédents. Ainsi sur la partie supérieure sont indiqués : - le nom du dispositif, - ses coordonnées GPS et son azimut, - l’adresse postale, - les caractéristiques habitantes cad soit le type d’appartement ou du local et/ou le descriptif des 
occupants), par exemple « T3 – Homme seul ».  - la référence donnée à ce dispositif et le ou les prises de sons associées ; la référence reprend les 
deux premières lettres du terrain suivies d’un numéro. Par exemple HS13, correspond donc au point 
13 du terrain en Suède à Hammarby Sjöstad (HS) 
Puis sont présentés les résultats des mesures acoustiques (niveaux sonores) quand elles sont disponibles. 
Un guide d’écoute (petit texte narratif) explique succinctement le contenu du fragment sonore associé et vise 
à accompagner l’écoute du fragment sélectionné.   
Sur la partie gauche et en bas, ce sont les pièces graphiques qui aident le lecteur à comprendre  la 
localisation et la forme du dispositif avec :  
-  en haut à gauche le plan-masse du quartier et le point / bâtiment étudié.  - une série de 3/4 photos : le dispositif dans la façade, le dispositif en gros plan et une photo depuis le 
dispositif, - enfin, des géométraux (plans et coupes) sont présentés sur la partie basse de la fiche.  
Au centre, on retrouve les catégories présentées dans le paragraphe précédent, à savoir le descriptif des 
formes, des formants et des formalités.  
Dans le détail, nous avons souhaité utiliser les mêmes catégories descriptives, à savoir :  
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Pour ce qui concerne le registre des formes  
Tableau 4 : Champ descriptif du registre de la forme 
Registre de la forme 
Dimensions Sont précisés les dimensions physiques de l’espace : Longueur 
x largeur x hauteur sous plafond.  
Matérialité Description des matériaux utilisés dans le dispositif étudiés (sol, 
façades, parois, …) 
Type de dispositif Balcon, loggia, Terrasse, coursive, espace public ou 
combinaison de ces catégories. Par exemple, un espace 
extérieur caractérisé par l’addition d’un balcon et d’une loggia. 
Aménagement projeté Description des aménagements prévus éventuels par la 
conception 
Degré d’ouverture Description de l’ouverture du dispositif sur l’extérieur et 
éventuellement des systèmes de gestion de cette ouverture 
(fenêtres, brise-soleil, etc.) 
Usages et dispositifs des 
ilots environnants 
Descriptif du contexte urbain proche et lointain du dispositif 
étudié. Insertion dans un ilot fermé, insertion dans un ilot ouvert, 
présence d’activités sonores à proximités ou plus loin mais qui 
sont audibles dans le dispositif (cour d’école, boulevards, etc.) 
 
De la même manière, sont renseignés les champs descriptifs du registre des formants : 
Tableau 5 : Champ descriptif du registre des formants 
Registre des formants 
Degré de forme en 
rapport avec l’usage et 
l’écoute  
Description de ce qui dans la forme, oriente déjà l’écoute et les 
attitudes : le moule dans lequel un auditeur / producteur de son 
se trouve.  
Caractéristiques espace 
sonore 
Description des caractéristiques de l’espace sonore tel qu’il a 
été observé et commenté par les usagers. Il complète le guide 
d’écoute en décrivant de point non audible dans le fragment 
sonore représentatif.  
Interaction Sensible Description des autres sollicitations sensorielles susceptible de 
former l’écoute (point de vue, exposition visuelle, exposition au 
vent, ensoleillement, …) 
Orientation des usages Description comme le dispositif dans son ensemble oriente la 
perception, l’action et la disposition des résidents.  
Hermétisme et degré 
d’échappement 
Description de dimensions sensibles du dispositif dans sa 
capacité à former une écoute plus ou moins ouverte sur 
l’extérieur ou sur l’intérieur du logement.  
Variables qui s’incarnent 
dans la sensibilité 
Description du contexte local dans lequel s’effectue l’écoute et la 
production sonore dans le dispositif : passages réguliers 
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Enfin le troisième registre, celui des formalités a été décrit ainsi : 
Tableau 6 : Champ descriptif du registre des formants 
Registre des formalités 
Caractéristique ou 
pratique singulière 
Description de la fonctionnalité générale du dispositif (observés 
dans le dispositif étudié et dans les dispositifs similaires) et 
description de certaines pratiques singulières pour lequel le 
dispositif a été choisi. 
Impact sur l’utilisation 
sensible 
Impact de la fonctionnalité du dispositif sur l’écoute et sur la 
production sonore.  
Pratiques des usagers Synthèse des différences pratiques du dispositif observées et 
décrites par les occupants.  
Temporalité des usages Description de la temporalité des usages du dispositif : année, 
mois, jour de semaine, week-end, saisons, heures de la journée, 
conditions climatiques 
 
2.7. Diffusion des résultats 
Les terrains nous ont fourni plus d’une centaine de points d’écoute, dont plus de la moitié ont fait l’objet 
d’une analyse détaillée : en effet notre répertoire fait état de 68 dispositifs de type Balcon, Loggias, 
Terrasses ou Coursives (BLTC) et quelques espaces publics (placette, jardin, ..). Les autres points d’écoute, 
le plus souvent dans l’espace public, ont servis à l’analyse comparative des écoutes dans les dispositifs 
ainsi qu’à l’étude générale de l’environnement sonore du quartier.   
La répartition des dispositifs entre les terrains est la suivante : 
 
Tableau 7 : Répartition des BLTC par terrain 
Terrains Nbre de dispositifs sélectionnés 
pour le répertoire 
• Caserne de Bonne  
• Ecociudad 
• Französisches Viertel 
• Hammarby Sjöstad 
• Trapèze de l’Ile Seguin 
• Vigny-Musset 









Le nombre de dispositif est important et démontre la richesse des dispositifs sonores observés. 68 situations 
remarquables sont à même de faire référence en proposant une écoute qualitative en façade de bâtiments 
influençant ainsi la production de nouveaux bâtiments.  
Des fragments de 2 à 3mn ont été montés pour illustrer et exprimer ces situations. Cela correspond donc à 
environ 170mn de fragments sonores à écouter et à découvrir (presque 3h).  
Un seul fragment est associé à chaque fiche mais il est souvent le montage cut de plusieurs fragments.  
Le  nombre de dispositifs étudiés par terrain n’est pas identique en fonction des terrains. Plusieurs raisons 
peuvent être ici évoquées.  - Nous n’avons peu eu accès à certains dispositifs repérés car les résidents étaient absents au 
moment des enquêtes et/ou ils ne souhaitaient pas être sollicités dans le cadre de cette recherche - Certains dispositif avaient déjà été étudiés dans un autre terrain et ne se distinguaient pas 
particulièrement des autres (souvent le cas Boulogne-Billancourt) 
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- Certains dispositif n’est pas étudiable car un chantier se trouvait à proximité et que les enquêteurs, 
dans leur temps de présence, n’ont pas pu trouver un moment pour l’’étudier : l’environnement 
sonore proche du dispositif était perturbé durablement.  - Parfois, l’analyse du dispositif n’a pas passé « l’épreuve des écoutes partagées » et ne s’est pas 
révélé aussi remarquable à l’oreille des autres membres de l’équipe. - Même si les méthodes utilisées ont souvent été éprouvées par les chercheurs du CRESSON et les 
membres de l’équipe, il est évident que leur mise en œuvre ne peut pas toujours anticiper certains 
imprévus pourtant récurrents: mauvais temps, vent violent, annulation du rendez-vous par l’habitant, 
travaux à l’intérieur du logement ou du logement d’à côté au moment des observations, problème 
technique lié à l’utilisation du matériel de prise de son, etc. - Nous avons pu retourner 2 fois sur tous les terrains français (parfois plus pour les terrains 
grenoblois) mais cela n’a pas été possible pour les terrains à l’étranger.  
 
Ces remarques et ces constats nous ont donc amenés à la conclusion que le travail de recueil de situations 
remarquables devait être réalisée en toute évidence sur les 6 terrains sélectionnés mais il nous est apparu 
essentiel que l’on puisse compléter ce travail dans l’avenir aussi avec : - des dispositifs « « ratés »  ou « pas saisis » de ces quartiers qui pourraient être étudiés dans le 
cadre d’un travail différents (travaux d’étudiant par exemple, 2 thèses autour de Esquis’sons ! sont 
en cours en 2015).  - Un retour sur certains dispositifs dans quelques temps après des modifications importantes comme, 
la construction d’autres opérations au voisinage (comme à Boulogne-Billancourt) ou tout simplement 
dans quelques années lorsque le temps aura imprimé sa trace différemment.  
et enfin,  - par des contributions volontaires d’autres équipes (d’architectes, de passionnés du son) pour mettre 
en valeur et diffuser leurs productions auprès d’une communauté.  En effet, la structure des 
analyses est facilement transmissible et toute production architecturale (actuelle ou à venir) peut 
très bien être décrite par ce biais.  
En conséquence ce corpus de terrain, analysé,  a été valorisé sous 2 formes principales. Sous la 
forme papier pour créer un catalogue de références consultables de façon indépendante (sans la 
lecture du rapport de recherche) et sous la forme d’un site web dynamique dédié intégrant des 
fonctionnalités favorisant le consultation, l’apprentissage,  la comparaison et l’évolution de la base 
de données.  
 
2.7.1 Le catalogue raisonné de situations remarquables  
En complément à ce rapport, nous présentons donc l’ensemble des dispositifs qui ont été analysés et 
sélectionnés, et pour lesquels nous proposons une fiche de synthèse. L’analyse des dispositifs 
architecturaux selon la trilogie « formes, formants, formalités » a pour objectif de décrire les conditions 
minimales d’existence des phénomènes sonores afin qu’ils puissent être réinterprétés dans d’autres 
contextes. Ils constituent donc le catalogue raisonné (autrement dit, classé) en version papier.   
Annexé au rapport final le répertoire peut être aussi téléchargé depuis le site internet de la recherche.  
 
2.7.2. Site internet Esquis’Sons ! 
Nous avons créé un site internet dynamique (langage PHP) pour valoriser en ligne l’ensemble des dispositifs 
étudiés dans le cadre de la recherche.  
Ainsi les 68 fiches contenues dans le catalogue papier sont aussi consultables en ligne sur le site internet 
que nous avons créé2. Le site est hébergé gratuitement sur les serveurs sécurisés du CNRS ce qui lui donne 
une certaine pérennité dans le temps. 3 noms de domaine ont été achetés faisant directement référence au 
mot clé de notre proposition ‘esquissons’ avec les extensions .fr, .com et .eu car notre ambition de diffuser 
ses contenus dans un cadre extranational.  
Sur ce site, le répertoire est valorisé sous 2 formes :  
                                                       
2 L’adresse du site est www.esquissons.fr  ou www.esquissons.com ou www.esquissons.eu.  
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- sous la forme d’un catalogue multimédia géolocalisé dans l’onglet « Dispositifs » - sous la forme d’une interface de recherche et de tri sur le corpus ainsi constitué dans l’onglet 





a- Catalogues multimédia en ligne 
Chaque dispositif du catalogue est présenté sur le site de la façon suivante. Un écran général accueille le 
visiteur sur l’ensemble des terrains étudiés et une fois sélectionnés, l’écran suivant apparaît :  
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Figure 50 : copie d’écran du site Esquis’Sons ! Onglet « Dispositif / Caserne de Bonne (CB) »  
Sur cette écran, la partie supérieure indique le nom du terrain (ici Caserne de Bonne) propose une carte 
centrée et à l’échelle adéquate pour afficher l’ensemble des marqueurs repérant les positions GPS de tous 
les dispositifs étudiés sur ce terrain.  Par convention, le marqueur est bleu si le dispositif n’est pas 
sélectionné. Si plusieurs dispositif sont trop proches l’un de l’autre et ne peuvent pas être distingués à 
l’échelle d’affichage choisie, alors, le marqueur change de forme et devient circulaire et indique le nombre 
dispositif qu’il « contient ». Un simple zoom permet de changer d’échelle et faire apparaître l’ensemble des 
dispositifs « contenu » dans le marqueur circulaire.   
Dans la partie inférieure l’ensemble des dispositifs étudié est visualisé sous la forme de vignette (tiles) 
rangées par ordre numérique, en lignes et colonnes. La vignette présente une photo du dispositif vue de 
l’intérieur ainsi que le titre donné dans l’analyse à ce dispositif ainsi qu’un rappel du code associé au 
dispositif, comme dans l’exemple ci-dessous : CB01, Recul aéré apaisant.  
 
Figure 51 : copie d’écran du site Esquis’Sons ! Onglet « Dispositif / Caserne de Bonne (CB) / Dispositif étudiés »  
Le passage sur la vignette avec la souris permet de révéler la coupe sur l’ilot et la position du dispositif 
étudié dans ce contexte construit. On est déjà dans une première lecture des résultats de la recherche qui 
passe d’une dispositif existant, situé, pratiqué, habité à une forme de généralisation et ce grâce au dessin de 
la coupe urbaine sur l’ensemble de bloc urbain qui le contient.   
Il est bien possible ensuite de cliquer sur l’un des dispositifs et d’afficher toutes les informations disponibles. 
Le visiteur a donc accès alors à la feuille détaillée du catalogue multimédia, à savoir :  
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Figure 52 : copie d’écran du site Esquis’Sons !  
Onglet « Dispositif / Caserne de Bonne > CB01 Recul aéré apaisant »  
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Dans la partie supérieure la carte adapte automatique son échelle pour présenter au plus près le dispositif 
sur la vue satellite  tout en gardant une bonne définition (en pixel) du fond de carte. Le marqueur a le code 
couleur rouge pour indiquer qu’il est actuellement « en lecture ». Si d’autres dispositifs sont à proximité, ils 
sont signalés comme d’habitude par un marqueur bleu. On peut les sélectionner directement sur la carte.  
Un tableau à liste (menu contextuel) est créé à droite de la carte permettant de visualiser par titre les autres 
dispositifs du terrain sélectionnés.  
Bien évidemment, sous la carte, on a le lecteur qui permet d’écouter le son du dispositif. 
Graphiquement, il occupe l’ensemble de l’écran et sa durée est annoncée dans la partie à droite. On peut 
manipuler le curseur pour arrêter temporairement l’écoute, réécouter des passages, parcourir le fragment, 
etc.) Un curseur de volume est à droite de la barre de défilement permet de régler l’intensité du niveau 
sonore.  
Dans la partie inférieure de la page, on retrouve alors les catégories décrites dans l’analyse des situations 
remarquables  (paragraphe 2.6) présenté dans une logique graphique visant à faciliter leur lecture à l’écran :  - les données les plus objectivables (dimensions, hauteur, adresses, mesures, …) sont rassemblées 
dans un tableau dont la mise en forme est commune pour tous dispositifs. Si certaines données 
manquent, alors la case du tableau est vide - dans la partie inférieur, on retrouve les 3 catégories d’analyse avec les champs descriptif associés 
et décrit précédemment (cf. les 3 tableaux formes, formants, formalités du paragraphe 2.6).  Le 
choix d’une écriture en colonne est condition par la logique d’imbrication de ces catégories. Une 
lecture horizontale a pour vocation de ne pas mettre en avant un des 3 catégories mais plutôt 
d’essayer de montrer comment elles s’auto-construisent ensemble.  - Enfin sur la partie droite, on retrouve un ensemble de visuels présentés sous forme de vignettes. Un 
simple clic permet de lancer une visionneuse et de parcourir tous les visuels. Ces visuels 
contiennent tous pas défaut une série de photographies prises in situ – avec au moins celles qui 
sont utilisées dans la version papier du répertoire- ainsi que  la coupe urbaine) 
Il est important de noter que le catalogue multimédia a été en fait doublé au sein du système de cartographie 
développé par le CRESSON, cartophonies.fr3 
En effet, tous les dispositifs sont aussi écoutables et accessibles dans l’interface cartophonies.fr via un lien 
qui apparaît dans le tableau descriptif. Un simple clic permet de lancer la lecture du fragment dans l’univers 
de cartophonies.fr. 
 
Figure 53 : copie d’écran du site Cartophonies.fr ! 
 Visualisation et écoute du dispositif CB01 Recul aéré apaisant issu de Esquis’sons !»  
                                                       3	Chelkoff,	 Grégoire.	 2012.	 «	 Cartophonies	 [base	 de	 données	 internationale	 d’enregistrements	 sonores]	 ».	 In	 :	 [en	 ligne].	Disponible	sur	:	<	http://www.cartophonies.fr/	>		(consulté	le	28	mars	2014).	
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Comme pour tous les fragments de cartophonies.fr, tous les fragments sonores sont déclarés dans la base 




Figure 54 : copie d’écran de la notice documentaire en ligne de CB01 Recul aéré apaisant issu de Esquis’sons !»  
Nous avons fait ce choix de développement pour valoriser le travail selon une triple entrée : - à travers le site Esquis’Sons !   - sur le site de cartophonies.fr dans un contexte plus général permettant ainsi de rapprocher nos 
dispositifs étudiés avec d’autres recherches présentes dans le catalogue - par une recherche « classique » dans un fond documentaire au même titre qu’un article ou un 
ouvrage. 
Cela favorise bien évidemment la circulation des données, leur référencement et leurs accès.  
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b- Formulaire de versement dans la base 
Comme nous l’évoquions précédemment, le travail sur le terrain nous a montré l’intérêt de ne pas limiter le 
catalogue aux dispositifs sélectionnés. Il nous est apparu essentiel de pouvoir non seulement compléter 
notre catalogue mais aussi de l’ouvrir à d’autres équipes qui souhaiteraient partager leurs références.  
Dans cette logique, nous avons créé sur le site, un système pour déverser son dispositif dans le système. 
L’utilisateur doit créer un compte et il peut alors proposer un dispositif. Il doit alors rentrer l’ensemble des 
champs descriptifs que nous utilisons et sa proposition sera ensuite modérée ensuite par le modérateur du 
site.  
Dans un premiers temps ces contributions seront toutes regroupées dans un même dossier, quelles que soit 
leur localisation mais les principes d’affichage, de tri et sélection seront identiques avec ceux développés 
dans le cadre de la recherche.  




Figure 55 : copies d’écran du formulaire pour déposer un dispositif sur le site Esquis’Sons !  
 
 
Figure 56 : copies d’écran du formulaire pour déposer un dispositif sur le site Esquis’Sons !  
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c- Interface de tri et de recherche 
Le deuxième outil que nous avons développé pour travailler sur les dispositifs étudiés dans le cadre de la 
recherche est un outil de tri et de recherche puissant sur pratiquement l’ensemble des champs descriptifs 
utilisés pour décrire les dispositifs.  
Un exemple est présenté dans la copie d’écran suivant :  
 
Figure 57 : copies de l’interface de Recherche et de tri dans la base de données des dispositifs Esquis’sons ! 
L’outil de tri et de recherche permet d’afficher les dispositifs concernés par les clés de tri sur un fond de 
carte entre tous les terrains concernés.  
Quels sont les principes de cet outil ?  
Notre travail de terrain nous a montré que nous travaillions au départ sur une catégorisation constructive 
relativement claire  à savoir, les balcons, les loggias, les terrasses présentes en façade de bâtiment. En effet 
les dictionnaires de la construction utilisent cette classification (cf. CSTB) : 
Les balcons 
Un balcon est une plate-forme en saillie de la façade, limitée vers l’extérieur par un ouvrage vertical formant 
un garde-corps ; le balcon se trouve en console à partir de la façade. Le sol d’un balcon peut recevoir ou 
non un revêtement d’étanchéité́. Le terme balcon couvre également ici celui de coursive*. Un balcon peut 
être désolidarisé́. Dans ce cas, il est posé sur deux poutres consoles sortant en saillie en continuité́ des 
poutres du bâtiment. 
Les loggias 
Une loggia est une plate-forme en retrait de la façade, fermée latéralement par deux voiles et limitée vers 
l’extérieur par un ouvrage vertical formant un garde-corps. Le sol d’une loggia peut recevoir ou non un 
revêtement d’étanchéité́. Le sol d’une loggia peut également recevoir un revêtement de sol. 
Les terrasses  
On nommera « terrasse » une plateforme découverte à pente nulle ou faible (inferieure à 5 %). Elle se 
distingue du balcon par le fait qu’elle repose sur un corps de bâtiment ou qu’elle est maintenue par une 
structure (poteaux, poutres, etc.) liaisonnée ou non au bâtiment et limitée vers l’extérieur par un ouvrage 
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vertical formant garde-corps. La terrasse, dans ce cas désignée « toiture-terrasse », peut recevoir un 
revêtement d’étanchéité éventuellement associé à une isolation thermique. 
En réalité, in situ la typologie n’est pas aussi simple, et ce pour plusieurs raisons : - tout d’abord, d’un point constructif, certains dispositifs étudiés empruntent des éléments de définition 
à plusieurs dispositifs : « ils sont en partie fermés sur les côtés […] balcon fermé ou 
loggia ouverte »… ; - certains dispositifs courant sur une façade ou deux sont la somme de plusieurs dispositifs : un 
balcon filant devant les chambres accolé à une loggia donnant sur les pièces de vie ; - d’un point de vue sensible, ils peuvent être construits d’une certaine façon, mais peuvent aussi 
sonner différemment : « C’est un balcon, mais on a le sentiment d’être dans une loggia. » ; - d’un point de vue des usages, ils peuvent aussi être vécus et pratiqués différemment de ce pourquoi 
ils ont été construits, par exemple le balcon que l’habitant va fermer pour lui donner des allures de 
loggia. 
Nous avons recensé 14 déclinaisons ou hybridations de ces dispositifs-références que sont les balcons, 
loggias, terrasses et circulations. Ce sont parfois des évolutions du vocabulaire de l’architecture, mais 
parfois aussi l’incarnation spatiale de choix réalisés par les habitants. Par ailleurs, selon les terrains, nous 
avons noté une réelle différence entre l’espace tel qu’il a été conçu et l’espace tel qu’il est vécu et ressenti 
au quotidien.  
Il nous est apparu important de garder cette complexité car nos terrains nous ont montré que ce sont des 
dimensions constructives, sensible et symboliques qui participent pleinement aux qualités sonores de ces 
espaces.  
Concrètement, le tri est possible sur des catégories constructives « classiques » mais la réponse 
inclue aussi les dispositifs « hybrides » tels que décrits par les habitants. En ce sens, cela permet de 
montrer qu’on peut avoir un effet loggia sans avoir forcément une loggia d’un point de vue 
constructif.   
 
Figure 58 : Zoom sur l’interface de Recherche et de tri – choix du type de dispositif ! 
Ce choix a été rendu possible techniquement parce que le site contient sa propre base de données et qu’il 
est donc efficace et rapide d’effectuer une recherche en considérant dans l’instant 1 qu’aucun des dispositifs 
n’est trié et qu’il suffit de soustraire les fiches ne répondant pas aux critères sélectionnés. 
Comme le montre la copie d’écran ci-dessous, les clés de tri sont les suivantes :  
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Figure 59 : Zoom sur l’interface de Recherche et de tri – visualisation de l’ensemble de clés de tri 
On peut donc rechercher les dispositifs - par terrain : Caserne de Bonne, Ecociudad, Französisches Viertel, Hammarby Sjöstad, Vigny-
Musset, Trapèze de l’Ile Seguin.  - par ville : Boulogne-Billancourt, Grenoble, Sarriguren, Stockholm, Tubingen,  - par type : balcon, cour, coursive, loggia, place, Terrasse - orientation : nord, sud, est, ouest, nord-est, nord-ouest, sud-est, sud-ouest - Etage : RdC, R+1, R+2, R+7 - LeqA : par classe de 5dB(A) comme les cartes de bruit de la directive Européenne 2002/49 - Fermeture : degré de fermeture du dispositif (cf. synthèse des résultats), de 0 à 100% par tranche 
de 10% 
Enfin, et c’est peut-être une grande originalité de cette fonction de tri, il est possible de faire une 
recherche libre sur l’ensemble des champs textuels présents dans le catalogue. On peut donc rentrer 
directement le nom d’un dispositif que l’on cherche ou rentrer un mot clé (choix libre) et voir le nombre de 
fiches concernées.  
 
Figure 60 : Zoom sur l’interface de Recherche et de tri – recherche libre sur le mot clé « recul » 
Comme sur la présentation des dispositifs dans la rubrique spécifie la réponse affiche donc tous les 
dispositifs où le terme « recul » est présent (que ce soit dans le titre ou dans les champs textuels des fiches) 
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L’encarté noir en dessous de l’interface de tri affiche les résultats de la recherche et la carte s’affiche donc 
avec les marqueurs les dispositifs concernés (adoption automatique de l’échelle).  
 
Figure 61 : Copie de l’écran de l’analyse croisée – recherche libre sur le mot clé « recul » 
On peut alors écouter directement sur la carte le ou les fragments sonores et basculer autour d’un mot clé 
ou d’une clé de tri entre l’univers sonore de Grenoble, Boulogne-Billancourt,  Stockholm, Tubingen ou 
Sarriguren.  
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Figure 62 : Copie de l’écran de l’analyse croisée – recherche libre sur le mot clé « recul / écoute du fragment 
« oreille sur cour » 
 
d- remarques générales sur les catalogues  
 
Le site Esquis’sons ! est un site ouvert (avec modérateur) et en évolution constante. La méthodologie est 
elle aussi transmissible à d’autres équipes de recherche et/ou à des cabinets d’architecture qui 
souhaiteraient inclure leurs propres travaux dans cette base de données. Dans le cadre d’une pédagogie 
dans les Écoles d’architecture portée par les membres de l’équipe de cette proposition, ce catalogue pourrait 
être aussi alimenté régulièrement par des bons travaux d’étudiants.  
En conclusion, ce premier outil d’aide à la conception est une interface qui veut agir sur la culture sonore 
des concepteurs en leur proposant d’écouter des dispositifs remarquables. Cet outil est aussi une 
articulation entre l’analyse de situations existantes et un projet. Ces références sont présentées de façon à 
ce qu’elles puissent être réinterprétées dans le projet d’un nouveau bâtiment ou d’un nouveau quartier.  
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3. Outils d’esquisse sonore 
3.1. Rappel de la proposition 
L’idée générale est de proposer un outil d’esquisse ou de maquette sonore qui assume, comme une 
esquisse / maquette, le degré de précision qu’elle comporte. Il s’agirait de proposer un outil de mise en son 
du projet architectural qui serait une « représentation sonore » du projet en cours de conception. Comme 
dans le domaine du visuel, cette esquisse sonore serait certainement imprécise par rapport à la réalité 
construite ou à une simulation physique des sources et de leur propagation jusqu’à un point de réception. 
Elle permettrait en revanche, d’accompagner par l’écoute les concepteurs dans leurs choix.  
En effet, dans le cadre d’un projet architectural et urbain, bien souvent le travail de recherche passe par la 
réalisation de maquettes en 3 dimensions (maquettes réelles ou virtuelles). Ces maquettes d’étude ne sont 
pas les maquettes qui servent à la communication du projet, mais elles sont souvent moins bien définies 
dans les détails. Elles sont élaborées rapidement pour tester à différentes échelles des hypothèses sur le 
bâtiment, mais aussi sur ses liens (position, orientation, morphologie) avec le tissu urbain dans lequel il 
s’insère.  
Nous souhaitons positionner notre outil d’esquisse sonore à ce stade du projet, assez tôt dans le processus 
général, pour accompagner le concepteur à se positionner sur des hypothèses qu’il souhaite tester.  
À notre avis, pour que cet outil puisse fonctionner, c’est-à-dire être réapproprié par des équipes de 
concepteurs, il doit pouvoir être manipulé par les outils et des concepts proches de la composition 
architecturale, et non pas uniquement par des entrées acoustiques et sonores.  
Comme une esquisse visuelle, cet outil permettrait d’entendre un mixage de sources sonores de référence 
qui tiendrait compte des caractéristiques morphologiques, sociales et esthétiques du projet telles qu’elles 
sont formulées à ce stade de définition.  
On travaillerait à partir d’une représentation en coupe de l’espace construit en projet, et l’outil d’esquisse 
sonore proposerait un mixage sonore sur cette coupe. Ce mixage intégrerait des résultats issus de la 
première phase du travail (travail de description quantitatif des dispositifs sonores). De plus le mixage 
tiendrait compte des modes de formulation des questionnements des hypothèses tels qu’ils peuvent être 
observés lors de la conception d’un projet. 
Notre cahier des charges initiales était le suivant. Nous devions pouvoir tenir compte d’une façon ou d’une 
autre de ces paramètres:  
a. Paramètres prédictibles - caractéristiques morphologiques et physiques du cadre bâti - distance et élévation du point d’écoute  - type de revêtement de sol urbain - fonction de transfert d’un dispositif étudié dans la première phase (mesure de la réponse 
impulsionnelle dans la phase 1), 
 
b. Paramètres semi-prédictibles : - usages convoqués par le projet autour du point d’écoute, - distance et élévation du point d’écoute vis-à-vis des principales sources de bruit du fond 
(transports), - présence ou non de certains indices sonores : travail sur la composition sonore de la maquette, - choix de la temporalité du fragment pour être le plus démonstratif, - possibilité d’ancrer la maquette dans une région et une culture par le choix de sources 
spécifiques et identitaires du lieu d’étude et de la culture (introduction de dialogues dans la 
langue locale par ex.). 
 c. Paramètres non-prédictibles, avec principalement un travail sur la composition sonore de la 
maquette sonore : - travail sur l’écriture sonore : écriture de petits scénarios vraisemblables (jeu d’apparition et de 
disparition de sources sonores potentiellement présentes sur le projet), - jeu d’apparition/disparition d’éléments pour révéler l’espace sonore et l’espace construit. 
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Il s’agissait alors de fournir une interface sonore qui propose d’entendre le mixage de sources sonores et 
manipulables de manière simple par des curseurs. Ces curseurs seraient la traduction en terme de mixage 
de questions propres à la conception architecturale. 
Ainsi l’idée est que le concepteur puisse tester une hypothèse en positionnant les curseurs de mixage sur 
des valeurs liées à son projet. Schématiquement l’interface de l’outil d’esquisse sonore était envisagée 
ainsi :  
 
Figure 63 : principes schématiques de l’outil d’esquisse sonore 
À l’inverse, on peut imaginer que par habitude le concepteur décide aussi de composer sa bande-son à 
l’oreille, et qu’à une position précise où il est satisfait il puisse aussi voir les valeurs des curseurs, et que cela 
puisse lui donner des indications sur son projet (distance minimale d’une activité, largeur de rue, hauteur de 
bâtiment, coexistence d’activités, couleur sonore des sources, etc.). 
L’enjeu d’un tel outil est la simplicité de son interface et non experte pour pouvoir être manipulée par des 
concepteurs non spécialistes du son. Il doit offrir un bon équilibre entre son caractère générique, pour qu’il 
puisse être utilisé dans un grand nombre de contextes de projets, mais aussi être suffisamment précis ou fin 
en ce qui concerne la description des sources sonores.  
3.2 Réflexions et positionnement théorique 
3.2.1 Définitions 
L’esquisse est l’initiateur du projet, elle est à la fois son essence et le projet lui-même. En effet le rapport 
entre projet et esquisse ne constitue pas qu’un rapport de causalité, mais bien celui d’une constitution, ou 
encore d’une évolution d’un même « effet » constitué d’une essence unique (cf. Spinoza). 
En « évoluant », l’esquisse se fabrique alors autour d’éléments et d’événements qui la transforment, elle 
nécessite un certain nombre d’affections (plus ou moins agencées), de manière à devenir à la fois outil de 
conception par son aspect physique, mais également dans une dimension mentale, outil stimulant 
l’imaginaire. Ainsi, plus qu’une évolution, l’esquisse devient « révolution », en son sens tournant, et suscite 
l’acte de conception. 
L’esquisse, dans son sens premier, intègre à la fois la notion d’outil préparatoire au travail de conception, 
mais également à celle d'égalisation du projet final dont l’essence (voir Spinoza) doit correspondre aux idées 
principales soutenues par l’esquisse. Il s’agit en effet d’un « premier » acte de représentation, mais aussi de 
conception. 
On retrouve donc bien cette idée dès lors qu’on s’intéresse à la définition d’une esquisse : il s’agit 
d’une première étude d'une composition (picturale, sculpturale, architecturale) indiquant les grandes lignes 
du projet et servant de base à son exécution définitive. 
Ainsi on note dans le terme esquisse à la fois son aspect que l’on pourrait qualifier d’outil (permettant ainsi 
l’étude et la conception), mais également d’objet de représentation (lui permettant d’informer ou d’indiquer le 
projet « définitif »). Enfin, si l’on considère l’esquisse architecturale comme une première ébauche, on peut 
également y réfléchir comme à un calque sur lequel viennent se superposer de nouvelles esquisses, 
devenant petit à petit le projet final. 
Esquis’sons ! Outils d’aide à la conception d’environnements sonores durables 11  ❘ 2015 
   
 
ADEME – CRESSON / ENSAG 87 ❘ 108 
 
 
3.2.2 De l’esquisse d’architecture au modèle numérique 
L’enchaînement de ces esquisses, en particulier les nombreuses reprises sur tiers de calque, constitue une 
esquisse généralisée si on considère que le dossier des esquisses successives est l’esquisse véridique du 
projet. 
Le second point qu’il semble important d’aborder ici concerne le média qui fera figure d’esquisse : quel est 
son rôle dans la constitution de cette dernière, à travers le degré d’abstraction qu’il propose, la liberté ou au 
contraire la rigueur dont il fait ? Ainsi la « nature du dialogue entre l’utilisateur et le système » joue un rôle 
primordial et il est à interroger ici. Comment l’outil interagit il avec l’utilisateur, et de quelle manière propose-
t-il ou non des solutions plus ou moins libres face aux données mises en avant par le concepteur ? 
Le système de production de l’esquisse conditionne ainsi la dimension créative et imaginaire du dessinateur, 
et ainsi l’outil peut conditionner un certain nombre d’éléments qu’il s’agit pour le concepteur de contraindre 
via un ensemble de paramètres qu’il a, préalablement ou durant la formalisation de l’esquisse, décidés. 
On retrouve cette question de l’interaction entre utilisateur et système, et donc de la part d’interprétation de 
l’esquisse assurée par le système, dans les différents travaux autour de l’esquisse numérique réalisés par 
l’ARIAM. Ainsi un certain nombre d’outils développés par l’ARIAM cherchent, selon l’objectif et le cadre de 
l’outil d’esquisse exploré, à travailler ses interactions homme/machine, et ainsi à comprendre la « nature du 
dialogue entre l’utilisateur et le système » selon qu’il doit laisser le système interpréter et modéliser une 
structure gothique à partir de tracés et relevés principaux : « On remarquera que le dessin fourni au module 
d’analyse indique les positions des lignes et n’est pas un graphe topologique strict […] La première étape de 
l’analyse consiste à créer, à partir de ce dessin, un graphe composé de nœuds, lignes et régions 
représentant la topologie de l’édifice. La seconde étape cherche à associer les éléments du graphe à une 
catégorie d’éléments de l’architecture gothique », ou encore, si l’outil propose la résolution structurelle d’une 
forme complexe, selon un certain nombre de paramètres plus ou moins stricts amenés par l’utilisateur, « au 
niveau de l’esquisse, on peut imaginer diverses approches : décrire les points d’ancrage et les tensions, ou 
dessiner une silhouette et s’aider du système pour déterminer les tensions de la structure qui s’en approche 
le plus ». Cet outil a alors à la fois une utilité comme système de conception, mais aussi d’analyse et d’étude 
pour un modèle existant : « Cette approche est particulièrement adaptée à des phases de conception où une 
forme esquissée est affinée et optimisée en fonction des résultats. Elle trouve aussi une application pour une 
évaluation d’une structure ou d’un élément de structure entrant dans une typologie traitée. La valeur 
didactique d’un tel outil est aussi importante compte tenu de l’interactivité de l’approche. » 
Enfin la piste d’une dimension interactive permettrait d’affiner les intentions de l’utilisateur transmises au 
système, et ce de façon à préciser le rôle de chacun, préalablement établi (solutions proposées par le 
système, niveau d’abstraction, etc.). Cette dimension interactive pourrait être développée via les nouvelles 
techniques et technologies connues et en développement aujourd’hui, comme la captation analogique 
transmise au système numérique, de manière à informer le système des différentes dimensions du dessin 
de l’utilisateur (« Chaque trace graphique opérée par l’utilisateur est mémorisée avec ses paramètres (points, 
temporalité, pression, etc. L’interprétation du croquis est réalisée en temps réel grâce à un niveau de 
connaissance supplémentaire. »), et ainsi à améliorer ce « dialogue entre utilisateur et système ». 
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3.3. Esquis’Sons ! Nouveau cahier des charges  
L’analyse des dispositifs étudiés notamment dans leur écoute comparée a permis de mettre à jour un certain 
nombre de questionnements / scénarios propre à la conception architecturale de ce type d’espace. Ces 
scénarios sonores renvoient par ailleurs à des gestes architecturaux et à des choix constructifs ou matériels 
qui auront un impact sur la qualité des sons écoutés et produits depuis les dispositifs étudiés. Ces gestes ou 
scénarios sont simples, mais ils sont en quelque sorte une formulation architecturale d’hypothèses faites à 
l’écoute. On peut résumer ces scénarios avec les questions suivantes. Quelles pourraient-être les 
conséquences à l’écoute si   - je ne suis plus sur un balcon, mais dans une loggia ? - si, le type de dispositif change dans sa matérialité - si le garde-corps mon balcon est plein ou évidé ? - si mon  dispositif est en double-hauteur ? - si mon dispositif est suffisamment profond et permet une position en recul vis-à-vis du garde-corps ? - si les autres balcons de mon immeuble sont occupés ou vides ? - si mon balcon donne sur une rue circulante ou non ? - si mon balcon donne sur un cœur d’îlot ou non ? - si l’ilot est clos, semi-ouvert, fermé, végétalisé ou non,  - si le cœur d’îlot offre des assises et des aires de jeux pour les enfants, des sources sonores 
particulières ? - si je monte ou si je descends d’un ou plusieurs étages ? - à partir de quel étage entends-je la rumeur lointaine de la ville (cloches, trafic, sources lointaines) - comment tenir compte de la réverbération « locale » ou à proximité du point d’écoute ? 
Notre travail d’analyse de ces situations de référence nous a permis de compiler ce genre d’informations et 
interrogations. Ces éléments sont donc les objectifs du nouveau cahier des charges de notre outil d’esquisse 
sonore. Les points suivants permettent de répondre aux questions précédentes : 
  
A l’échelle des points d’écoute 
Nous développons une solution où le « dispositif » est attaché au point d’écoute : un parallélépipède 
aux dimensions réglable accompagne tout point d’écoute déclaré - Ce volume est caractérisé par un degré de fermeture : pour cela, nous partons des principes 
suivants :  
• Le parallélépipède autour du point d’écoute peut épouser les dimensions du dispositif en 
façade.  
• La paroi du dispositif donnant sur l’appartement est caractérisée par un « slider  ou 
curseur » pour régler la quantité des ouvrants et donc la possibilité d’entendre sur le balcon 
des sons provenant du logement à l’intérieur. Dans l’analyse, les dispositifs sont décrits par 
un pourcentage de  transparence de la façade (compris théorique entre 0 et 100%). Dans 
l’outil Esquis’sons ! un curseur permet de régler ce paramètre.  
• Les 4 autres parois : couverture du dispositif par un le même dispositif à l’étage supérieur, la 
fermeture éventuelle des parois latérales ainsi que de la paroi donnant dans le vide (partielle 
pour un garde-corps plein ou totale pour une double peau) est exprimé par un pourcentage 
de fermeture calculé sur le rapport des surfaces pleines et vide. 
Dans l’outil Esquis’sons, ce point est géré par la mise en place de 6 curseurs généraux qui 
permettent de définir une « porosité » ou une transparence acoustique - curseurs qui varient de 0 
à 100%. 
 - Esquis’Sons ! propose une écoute comparée sur 2 points d’écoute. Un écoute stéréo de ces 2 
points d'écoutes qui sont choisis par l’utilisateur. Cela permet de mettre à jour des différences qui 
sont des questionnement du concepteur  (cf. introduction plus haut : épaisseur, ouverte, fermeture 
de l’ilot, hauteur du point d’écoute, Rez-de-jardin, étages, ouverture ou fermeture du dispositif.    
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- Il est possible d’affecter un coefficient d’absorption sur les dispositifs déclarés pour tenir compte de 
la qualité des matériaux qui constitue le dispositif. Le coefficient est général sur l’ensemble du 
dispositif et est compris entre 0 et 1. Il ne dit pas où se trouve l’absorption.  
A l’échelle de l’ilots - déclarer de 1 à 4 bâtiments dont on peut régler la Longueur, la Largeur et la Hauteur - bâtiments peuvent être pivotés aussi : on peut donc aussi facilement régler l’ouverture ou la 
fermeture de l’ilot. - Possibilité de déclarer 4 environnements sonores « cardinaux» autour de l'ilot selon au Nord, Est, 
Ouest et Sud (et leur « distance » par rapport à l’ilot) - Possibilité d'affecter à ces environnements des pistes préenregistrées (neutres + loop)  - Possibilité d'importer sa prise de son  - déclaration de sources localisées : fontaines (différents types), aire de jeux,  jeux de ballons, école 
(cour, rentrée ou sortie des classes), cafés terrasses, commerces, cloches, conversation espaces 
publics (langues), sons de pas sur différents sols, sons de la nature (oiseaux, vent dans les feuilles) 
sons électroacoustiques (radio, TV, musique), sonnerie de téléphone portables + voix, passage 2 
roues, passage bus - tram – camion, passage bateau, etc. - Possibilité d'introduire des d'éléments aléatoires dans les environnements sonores (passage d'une 
voiture, d'un 2 roues, chant d'oiseau, conversation piétonne) - possibilité de définir un environnement sonore = rumeur urbaine + sons identitaires (cloches) ou 
autre (que l'on captera en fonction de l'ouverture de l'ilot et de la hauteur du pt d'écoute 
(environnement lointain).  - Définir une réverbération à l’échelle de l’ilot (pour faire la différence entre des ilot fermés aux 
surfaces minérales et des ilots ouverts et végétalisés) - Possibilité d'introduire des sources localisées comme des fontaines, des oiseaux, une aire de jeux, 
une conversation dans un parc, une cloche, une conversation à l'intérieur du BLTC ou à l'intérieur de 
l'appartement.   
L’ensemble du travail d’écriture de script consiste alors à partir des positions des sources et des 2 
récepteurs, de calculer un certain nombre de filtres et de mixages à partir uniquement de données 
géométriques (distances) calculables sur le modèle spatial en 3D de Rhinocéros.   
La mise en œuvre d’un tel cahier des charges permet d’esquisser une réponse sonore aux questions 
précédemment listées. La manipulation facile de ces critères permet alors au concepteur de valider 
des choix et/ou de chercher d’autres alternatives.  
 
3.3.1 Esquis’Sons ! : L’outil - description 
L’outil Esquis’sons est une application qui permet d’entendre en direct des choix réalisés sur un modèle 
numérique de conception architectural d’espaces de type balcon, loggia, terrasse ou coursive en façade d’un 
bâtiment appartenant à un ilot.   
• Le logiciel de modélisation de l’espace est le logiciel Rhinoceros pour Mac ou pour Windows  
(https://www.rhino3d.com) 
• Le logiciel de production des scènes sonore est Max / MSP (par Cycling ’74 MAX - 
https://cycling74.com/products/max/ 
• L’interface de communication entre les deux logiciels est le module Grasshopper3d : Algorihtm 
modeling for Rhino (http://www.grasshopper3d.com) 
Notre outil propose ainsi les éléments logiciels (applications) permettant cette communication. Cet outil 
fonctionne dans les systèmes d’exploitation qui autorisent l’usage couplé de Rhino et de Grasshopper 
(Windows ou émulation de Windows sur Mac4).  
Le principe d'interactivité entre les deux logiciels, qui nous permettent l’un de générer des morphologies 
spatiales et l’autre des événements sonores, est géré par une communication du type User Datagram 
Protocol (pour sa simplicité et sa rapidité principalement). 
                                                       4	A	ce	 jour	Rhino	existe	pour	Mac	mais	pas	Grasshopper.	L’application	Esquis’Sons	!	nécessite	de	 faire	 tourner	une	émulation	de	Windows	pour	fonctionner	(jusqu’à	que	Grasshopper	soit	écrit	pour	OSX)	
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L’idée principale de faire communiquer ces deux « suites logicielles » provient du fait qu’ils utilisent tous 
deux le principe des paramètres (variables et principalement numériques) comme information de base. 
Notre travail consiste alors à utiliser les informations de l’un vers l’autre et vice-versa.  
Ainsi un utilisateur lambda utilisant Rhino pour son projet peut télécharger et installer gratuitement le module 
de Max/MSP (module compilé fourni par cette recherche) qu’il pourra faire dialoguer avec son modèle 
spatiale grâce au plug-in Grasshopper (téléchargement gratuit). Ainsi, à partir du moment où il renseignera 
un certain nombre de paramètres, il peut entendre en direct la version sonore de son esquisse numérique. Il 
produit en direct une scène sonore que nous considérons comme une esquisse sonore. 
L’interface utilisateur de  l’outil se présente ainsi : 
 
 
Figure 64 : interface utilisateur de l’outil Esquis’Sons !  
© Esquis’sons ! 
 
L’utilisateur définit ainsi la scène sonore de cette façon. Tout d’abord, il construit un contexte spatial 
 
a. Contexte spatial 
Dans un premier temps on génère ou l’on construit un « contexte » de morphologie urbaine à travers une 
organisation spatiale des sources et des points d’écoutes dans Rhinoceros3D via Grasshopper à travers des 
paramètres numériques qui restent tous en permanence modulables :  
On dispose à la base de quatre « blocs » entièrement paramétrables par leurs tailles, positions et 
orientations qui forment la morphologie urbaine (n’importe quelle géométrie complexe peut également être 
utilisée pour alimenter la scène spatiale et sonore)  
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Figure 65 : Réglage de positions selon les coordonnées X,Y,Z / Réglage de volumétrie L,l,H / Rotation (°) 
© Esquis’Sons ! 
 
On positionne également un ou deux points d’écoute auxquels on définit des positions, des tailles ainsi que 
des orientations. 
     
Figure 66 : Réglage des positions des points d’écoute selon les coordonnées X,Y,Z / Taille H / Rotation (rad)  
© Esquis’Sons ! 
 
Sur la base de ces deux points d’écoute modulables disponible, on décide alors d’une forme de BLTC liée à 
chacun d’entre eux, puis ensuite de la « porosité » acoustique de chaque face de ce BLTC ainsi que son 
« coefficient d’absorption » . Il est alors possible d’envisager un point d’écoute exempt de BLTC en gérant sa 
porosité sur zéro 
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Figure 67 : Réglage de positions dans le BLTC X,Y,Z / Dimension L,l,H / Rotation (rad) / Degré de fermeture par 




Figure 68 : Coefficient d’absorption du BLTC de 0 à  
© Esquis’Sons ! 
 
 
Puis dans un deuxième temps, il construit sa « scène sonore » 
b. Construction de la scène sonore 
Dans un second temps, il s’agit de construire une scène sonore en définissant des sources au sein du 
logiciel Esquissons, mais aussi en les positionnant dans l’espace. 
Ainsi, on peut d’abord définir quatre « environnements sonores » cardinaux qui constitueront de l’identité 
sonore urbaine de notre esquisse et auxquels on donnera une distance relative à la morphologie urbaine 
précédemment construite. L’interface pensée dans Max nous permet de sélectionner à l’intérieur d’une 
sélection de sources type, représentative des espaces sonores urbains.  
 
Esquis’sons ! Outils d’aide à la conception d’environnements sonores durables 11  ❘ 2015 
   
 
ADEME – CRESSON / ENSAG 93 ❘ 108 
 
 
Figure 69 : Déclaration des sources sonores cardinales dans le plugin Esquis’sons!  
© Esquis’Sons ! 
 
 
Figure 70 : Définition des distances relatives aux sources sonores dans l’espace virtuel (mètres) 
© Esquis’Sons ! 
 
On définit ensuite de la même manière dans MaxMSP trois sources localisées qui elles sont paramétrables 
en positions, hauteurs et dimensions dans Grasshopper.  
  
Figure 71 : Déclaration des sources sonores localisées  
© Esquis’Sons ! 
 
On peut alors donner une dimension à ses sources  
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Figure 72 : Définition des dimensions (L,l,H) et positions (X,Y,Z) des sources  
© Esquis’Sons ! 
 
 
Ainsi toute modification sur l’espace construit dans le modèle spatiale est audible en direct grâce à 
l’application Esquis’sons !  
  
 
3.3.2 Principes d’écriture des scripts Esquis’Sons !  
a- Logique et Calculs 
Interactions 
Sur la base de cette définition d’un modèle spatial, entièrement paramétrable en temps réel, on extrait des 
données géométriques et numérales qui vont être communiquées entre Rhinoceros/Grasshopper et l’outil 
Esquis’sons. 
Calculs 
On récupère alors depuis Grasshopper 3D les distances des points d’écoutes aux sources (cardinales et 
localisées)  de manière à moduler ces dernières : 
L’inverse de la distance est utilisé pour informer le niveau de gain appliqué à chaque source de manière à 
réduire celui-ci proportionnellement à la distance. Cette inversion de la distance est également utilisée pour 
informer la fréquence de coupe d’un filtre passe-bas permettant alors de simuler une diminution de 
perception des aiguës liée à un éloignement. L’inverse de la distance que l’on multiplie par 100 nous donne 
une valeur de gain et on multiplie cet inverse par 500 pour obtenir la fréquence du cut-off. 
 
          
Figure 73 : Mesure des distances (gh) et information du gain et du passe-bas (Esq 
© Esquis’Sons ! 
 
 
Au moyen d’une double mesure des distances, on est capable de spatialiser les sources à gauche et à 
droite. On génère un triangle depuis l’écoutant duquel on extrait les deux extrémités (gauche et droite), puis 
on calcule la distance des deux points à la source, on soustrait alors une distance à l’autre que l’on divise 
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ensuite par 2. C’est cette valeur qui nous permet de gérer le ratio des panoramiques. On envoie alors cette 
valeur à max qui lit un chiffre entre -1 et 1 pour appliquer un décalage plus ou moins fort dans les 
panoramiques. 
    
Figure 74 : Génération du triangle (gh), Différentiel des distances (gh), Application du panorama (esq)  
© Esquis’Sons ! 
  
 
Pour chaque source on calcule également, au moyen d’une évaluation des intersections avec 
l’environnement , les masques potentiels et ainsi la diminution voire la disparition d’une source selon le point 
d’écoute.  
Pour conserver les panoramas sonores auxquels peuvent s’appliquer les maques une série de ligne est 
tracée entre la source et les points à gauche et à droite de l’écoutant. A partir de celles-ci, il s’agit d’extraire 
le nombre d’intersections avec les éléments environnants :  
On divise alors ce nombre d’intersections par 2 (chaque ligne traversant complètement un objet 3D générant 
2 points), duquel on fait le rapport sur le nombre total de lignes tracées. 
Plus il y a d’intersection, plus le rapport devient haut, on opère donc une soustraction sur 1 avec ce résultat 
(par exemple 1-0.48=0.52). Enfin, on multiplie ce résultat par 100, ce qui génère le pourcentage de son non 
masqué (ici 52).  
Ce pourcentage est ensuite communiqué via le protocole udp au plugin esquissons qui gère un 
potentiomètre de volume paramétré de 0 à 100 
 
Figure 75 : Calcul des intersections et transformation du pour cent en décibels (gh)  
© Esquis’Sons ! 
 
Cette donnée est alors ensuite transformée en décibels puis directement transmise à l’outil qui gère deux 
potentiomètres de volume, un pour le canal droit et un pour le canal gauche. 
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Figure 76 : Transfert de Rhinoceros/Grasshopper au plugin esquis’sons! puis contrôle des faders (dB)  
© Esquis’Sons ! 
 
 
Après un travail sur les intensités sonores et les fréquences, l’outil d’esquisse applique différentes 
réverbérations relatives à des informations spatiales. Ainsi, pour les réverbérations liées à l’ilot, un temps de 
réverbération est calculé sur la base d’un calcul de TR modifié pour prendre en compte l’ouverture plus ou 
moins importante de ce dernier.  
Dans un premier temps il s’agit de calculer l’ouverture de l’ilot selon la position de l’écoutant. Une série de 
rayons est projetée de manière sphérique de façon à pouvoir calculer les intersections avec l’environnement 
dans tous les axes de l’espace. De la même façon que pour les masques, on procède ensuite à un rapport 
des intersections sur les lignes projetées transformé ensuite en pourcentage. Cette méthode nous permet 
ainsi de calculer un degré d’ouverture dépendant de la position de l’écoutant (la perception sonore d’un 
environnement bâti étant plus présente à sa base plutôt qu’à son sommet).  
    
Figure 77 : Évaluation des intersections avec l’environnement, projection de rayons sphérique (gh) (dB)  
© Esquis’Sons ! 
  
 
A partir de ce calcul, on va moduler le volume global de l’ilot (volume multiplié par le degré d’ouverture divisé 
par 100) qui va nous servir de base pour le calcul du temps de réverbération en articulation avec un 
coefficient d’absorption général multiplié aux surfaces des façades et du sol.  
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Figure 78 : Calcul du temps de réverbération (gh) et application des réverbérations aux sources (esq)  
© Esquis’Sons ! 
  
A partir de ce calcul, cette réverbération propre à l’ilot dessiné est appliquée à chaque source selon sa 
position dans ce dernier. Pour ce faire on mesure la distance la plus courte du centre de chaque source à 
chaque volume pour ensuite les additionner, le résultat est ramené à des bornes allant de 0 à 100 (de 
manière paramétrique selon la taille de l’ilot) du plus au centre jusqu’au point le plus excentré, ce résultat est 
alors utilisé comme pourcentage de mixage pour appliquer la réverbération préalablement construite. 
     
Figure 79 : Mesures relatives au mixage de réverbération (gh)  
© Esquis’Sons ! 
 
L’outil calcule également les réverbérations relatives au BLTC et donc s’appliquant aux sources intérieures. 
Il s’agit ici de calculer dans grasshopper le volume du BLTC déterminé en amont, puis via la formule de 
calcul du temps de réverbération et un coefficient d’absorption de fabriquer une réverbération 
correspondante.  
 
Figure 80 : Calcul du volume (m3), Calcul des surfaces (m2), Définition du coefficient d’absorption (0 à 1)  
© Esquis’Sons ! 
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Figure 81 : Information de l’outil Esquissons avec le temps de réverbération interne au BLTC 
© Esquis’Sons ! 
 
 
Enfin nous proposons un filtrage des sources extérieures à travers une certaine porosité des faces du BLTC 
précédemment dessiné dans grasshopper 3D. Ainsi on mesure en quelle « quantité » chaque source 
traverse chaque face du bltc avec la méthode de projection de rayons. 
   
Figure 82 : Rapport d’intersection entre chaque face d’un BLTC et chaque source 
© Esquis’Sons ! 
 
 
Il est ensuite appliqué - proportionnellement à la quantité traversant la face pour chaque source - 
directement dans l’outil d’esquisse, un filtrage correspondant au degré de porosité de la face définie 
précédemment.  
 
Figure 83 : Définition des degrés de porosités dans grasshopper,  
Applications des deux calculs précèdent via des mixers dans l’outil d’esquisse sonore 
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3.4 Processus de validation de l’outil  
 
Le processus de construction et de validation de l’outil Esquis’sons ! est un processus continu depuis les 
premiers essais réalisés il y a plus d’un an. Avec l’ouverture du site « Esquis’sons ! 5» nous souhaitons 
développer son usage et ouvrir son développement à une plus large communauté encore.  
En effet, jusqu’en février 2015 (date à laquelle nous avons communiqué un bilan intermédiaire), nous avions 
alors deux hypothèses en cours.  
• La première visait à développer l’interface entre Rhino – Grasshopper et Max, c’est celle que nous 
avons choisie. 
et/ou 
• La seconde visait à utiliser des technologies web récentes. Nous voulions aussi essayer de 
développer une version simple d’usage de l’outil d’esquisse sonore pour qu’il puisse être réapproprié 
par un large public qui n’a pas forcément des connaissances poussées en conception paramétrique, 
en acoustique en général et sur l’environnement sonore en particulier. Nous collaborions sur ce 
point avec la société grenobloise Go-On-Web, qui avait développé à ce jour différents tests 
d'intégration d'une interface 3D en version web permettant de spatialiser des sources sonores dans 
une scène. Elle utilise la Web Audio API et Web avec la librairie Thrènes 
 
Nous avons décidé de nous consacrer à la première hypothèse pour les raisons suivantes 
• Il essentiel que l’outil Esquis’sons ! servent en premier lieu aux concepteurs de l’espace construit 
(architectes, urbanistes, designers, designers sonores, etc..). Il nous est apparu essentiel de se 
ressaisir des outils contemporains du design s’inscrivant ainsi dans des pratiques partagées par une 
communauté 
• La logique des outils paramétriques pour l’architecture est cohérente par rapport à nos ambitions 
dans la mesure où ce logiciel est à même de communiquer « justement » des paramètres à d’autres 
logiciels via un protocole simplifié d’écriture de scripts.  
• L’entrée par le son dans un projet d’architecture est extrêmement rare, autant favoriser une entrée 
dans le sonore par des outils connu et maîtrisés par les concepteurs.  
• Le module d’esquisse sonore vient donc se « plugger » à un squelette logiciel robuste et en ce sens 
renvoie encore à des pratiques contemporaines de la conception numérique de l’architecture. En 
effet grace à l’interface de Grasshopper, de nombreux plug-in sont proposés notamment pour gérer 
l’environnement dans un projet (ladybug par exemple et bien d’autres) 
• Enfin, les technologies API et WebGL auraient nécessité de tout réécrire dans ce langage les scripts 
développés dans Grasshopper. Comme nous le verrons plus loin, le développement a évolué 
régulièrement depuis Février 2015 et en ce sens nous n’avions pas la capacité de tout développer 
en parallèle.  
Nous avons eu la chance de confronter l’outil à différents publics (étudiants, enseignants et architectes) en 
France et à l’étranger dans la mesure où deux membres de l’équipe sont enseignants dans des écoles 
d’architecture : à Grenoble, à l’ École Nationale Supérieure d’Architecture de Grenoble – ENSAG, au sein du 
master « Ambiances et Cultures Numériques » dans lequel Grégoire Chelkoff et Théo Marchal sont 
enseignants réguliers. Mais aussi au département d’architecture de l’école Polytechnique de l’Université de 
Thessalie à Volos, en Grèce ou Nicolas Remy enseigne 2 cours optionnels d’acoustique (1 à chaque 
semestre).  
En résumé on peut présenter le processus de construction et de validation que l’outil Esquis’sons ! ainsi :  
  
                                                       5	www.esquissons.fr		
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3.4.1 historique de la construction et de la validation des étapes  
Le lecteur notera qu’à partir de l’étape 4, l’outil est testé à un niveau pédagogie et avec la communauté de 
chercheurs, architectes rassemblés dans le cadre de ces enseignements. 
1. Première étape, le développement de l’outil, les bases de fonctionnement 
! Création d’une articulation via un protocole de communication informatique entre MaxMSP et 
Grasshopper 3D 
! Test de communication à travers un exercice de spatialisation basique 
 
2. Première étape, le développement de l’outil, les premiers tests d’effets sonores liés à un espace modélisé 
! Pensée d’un processus de modélisation simple via l’outil grasshopper grâce à des sliders 
numériques 
! Génération d’une scène à travers la modélisation d’un ilot, le positionnement d’un point d’écoute et 
d’une source, permettant de relever des données de mesures 
! Communication avec Max et interprétation des mesures selon une manière intuitive pour simuler 
une préversion simplifiée de l’outil 
! Atténuation du volume selon les distances et effets de masque liés à la présence de bâti sur la 
trajectoire des sources 
 
3. Troisième étape, fabrication de l’outil sur la base des tests logiciels et du travail de terrain 
! Intégration d’une liberté de morphogénèse des ilots avec quatre volumes entièrement paramétrables 
et séparés.  
! Possibilité de changer la taille de l’écoutant tout en conservant la même hauteur (pour simuler une 
position assise ou allongée par exemple)  
! Optimisation de la communication logicielle pour permettre une plus grande fluidité d’utilisation et 
une hybridation des plateformes (Mac/PC/Machines virtuelles).  
! Qualification de différentes typologies de sources « adressables » par l’utilisateur : l’environnement 
sonore alentour et les sources localisées que l’on positionne dans et en dehors de l’ilot.  
! Ajout d’un calcul du panorama sonore pour spatialiser les sources  
! Ajout d’un filtre passe bas corrélé aux mesures de distances des sources 
 
4. Troisième étape, modification après les premiers tests de la version alpha 0.0 avec les chercheurs - 
architectes. 
! Ajout d’un fond sonore urbain variable selon la hauteur de l’écoutant 
! Réflexion sur les réverbérations et intégration d’une réverbération d’ilot variable selon la position de 
l’écoutant et sa hauteur. 
 
5. Cinquième étape, modification après les premières investigations sur l’outil avec les étudiants 
! Intégration d’une possibilité d’informer le modèle avec des morphologies personnalisées et 
complexes  
! Construction d’une interface plus accessible pour l’outil esquissons avec des sources 
présélectionnées et classées.  
! Implantation d’un outil de calcul des adresses IPs pour automatiser les transferts de données. 
 
6. Sixième étape, amélioration de l’outil sur la base des tests logiciels et du travail de terrain 
! Ajout du BLTC et des filtres associés selon le principe d’une boite paramétrable toujours présente et 
contenant l’écoutant.  
! Amélioration du fond sonore pour lissé son évolution selon la hauteur de l’écoutant.  
! Suppression de la précédente logique de réverbération pour un système intégrant le degré 
d’ouverture de l’ilot 
! Possibilité d’avoir deux points d’écoute. 
 
7. Septième étape, amélioration après les premiers tests de la version alpha 0.2 avec les chercheurs. 
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! Intégration d’une possibilité d’ajouter sa propre bande sonore à l’outil  
! Combinaison des deux logiques de calcul de réverbération via une projection de rayon articulant le 
degré d’ouverture de l’ilot et le volume de celui ci 
! Ajout de coefficients d’absorption pour les BLTC et les morphologies urbaines 
! Intégration d’un volume manuel potentiel préalablement réglé au volume conseillé pour chaque 
source.  
! Ajout d’un positionnement dans le BLTC 
! Possibilité de passer d’un point d’écoute à un autre via un simple clic 
 
8. Huitième étape, amélioration après les utilisations pédagogiques. 
! Ajout d’une possibilité d’exporter le rendu sonore associé à la scène construite 
! Prioriser l’intégration d’une source personnelle pour l’environnement intérieur au BTLC 
! Amélioration du rendu sonore et du réalisme de ce dernier en modifiant certaines règles de calcul de 
l’outil et en favorisant l’articulation des données.  
 
Enfin, quelques prospectives immédiates et consécutives des étapes précédentes sont en cours de réflexion 
et de réalisation.  
Prospectives ou en cours à ce stade du processus de construction 
! Intégration d’un bouton dans grasshopper permettant l’ouverture d’esquissons 
! Possibilité de choisir le type de fond sonore (rural/urbain/montagnard/maritime ..) 
! Intégration de sources mobiles 
! Possibilité d’importer des scènes préfabriquées 
 
Notre outil  n’est pas un outil de modélisation ou de simulation dans la mesure où ses résultats se doivent 
d’être corrélés à des mesures acoustiques in situ par exemple. Notre outil est un outil d’Esquisse sonore 
dans la mesure où il vise principalement à évoquer une situation sonore. Il échappe à la question de fidélité 
du modèle et de la réalisé d’un point de vue métrologique. Les scripts proposés dans l’outil sont une 
traduction- simplification mathématique et géométrique de phénomènes acoustiques parfois complexes. La 
cohérence du résultat sonore se valide à l’écoute par le « réalisme » des productions sonores ainsi 
générées. En ce sens, nous invitons le lecteur à consulter la vidéo « Esquis’sons ! entre le in situ et 
l’esquisse » dans laquelle nous reproduisons dans Esquis’Sons ! un dispositif étudié in situ (HS03 > 
Hammarby,  écoute resserrée) . La vidéo montre la construction de la scène reprenant les gabarits des 
immeubles, les environnements sonores cardinaux, les activités dans le cœur dans l’ilot et la démonstration 
basculent régulièrement entre la prise de son in situ et l’esquisse sonore. Les 2 fragments ne sont pas par 
évidence identiques mais ils sont très similaires dans ce qu’il propose à l’écoute : composition sonore de la 
scène, arrière-plan, évènements, ambiances générale du site. 
L’outil d’Esquisse sonore se trouve donc à l’interface entre la simulation rigoureuse et physique des 
phénomènes et le savoir-faire du bruiteur de son.  
En ce sens, sur tout l’ensemble du processus de construction et de validation que nous avons mis en place, 
nous avons testé auprès d’autres utilisateurs :  - Premièrement, le réalisme des productions des scènes sonores  - Deuxièmement, les envies des concepteurs-utilisateurs d’Esquis’Sons ! quant aux options 
disponibles au moment où ils le testaient. Ces envies étaient pour nous comme autant de gestes 
architecturaux à intégrer dans l’outil.  - En ce sens, l’analyse minutieuse de notre terrain a été fondamentale pour écouter justement toutes 
ces nuances sonores lorsqu’on se trouve sur ces dispositifs, entre le public et le privé, suspendu en 
l’air et communiquant ainsi avec un morceau de ville.    
A ce stade du développement, que ce soit, d’un point de vue de chercheur, ou d’architecte concepteur, nous 
pensons que l’outil est à même d’ouvrir une discussion entre le concepteur et son bâtiment par la production 
de ces scénettes sonores. Pour nous, le fragment sonore  de la scène ne doit pas être considéré 
uniquement comme une image pour un rendu d’un concours (image photo-réaliste par exemple). Au-delà de 
ça, ce qui nous importe le plus, ce sont tous les réglages sur le son que le concepteur réalise car ils sont 
« des réponses sonores’ à de vraies questions d’architecture. En réglant le son, le concepteur règle 
certaines dimensions de son projet. On pourrait dire alors que le son esquisse l’architecture. 
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3.4.2 De la validation à la diffusion et aux retours d’expérience. 
L’outil est suffisamment robuste et simple d’utilisation pour qu’il puisse être diffusé largement aujourd’hui.  
C’est pour cette raison que nous avons créé un site dédié à la recherche et que la moitié des rubriques 
concerne cet aspect : - outils : dans cette rubrique, l’utilisateur peut télécharger le version compilée de l’application 
Esquis’sons ! Il peut aussi suivre les consignes d’installations de l’application.  
Pour télécharger l’application, il faut déclarer un compte utilisateur ou rentrer a minima les 
renseignement suivants : Nom , Adresse email et Structure. Il n’y a aucun contrôle sur ces champs 
si ce n’est que le téléchargement ne démarre qu’à l’invitation d’un email valide reçu. Le lien de 
téléchargement est unique. Ce lien n’est actif qu'une seule fois. (le lien ne peut donc pas être 
échangé). L’objectif n’est pas de contrôler ou de limiter le téléchargement Esquis’Sons ! mais plutôt 
de se constituer une base de données des utilisateurs (dans l’administration du site).  
Nous proposerons aussi le téléchargement de l’application non compilée (« application source») afin 
qu’elle puisse être modifiée ou améliorée par d’autres développeurs. En effet, dans ces logiques de 
création de ce type d’outils, beaucoup de développeurs pourraient être intéressés par le travail et 
pourraient nous proposer des améliorations, des ajouts. Une fois de plus le module de 
téléchargement permet à partir de l’email de la personne de constituer petit à petit une communauté 
d’utilisateurs (cf. section forum)  - Tutoriels : ici nous mettons à dispositions une série de liens vidéo spécialement créés pour les 
futurs utilisateurs d ‘Esquis’sons ! Ces vidéos sont stockées sur Vimeo dans un compte qui pourra 
accueillir à terme d’autres vidéos envoyées par d’autres utilisateurs. 
" Video « Guide d’Installation », 
" Video « Prise en main Morphogenèse - partie 1 » 
" Video Morphogenèse partie 2 
" Video « principe d’auralisation de la forme partie 2 » 
" Vidéo « Entre le in situ et l’Esquisse » 
 - Enfin nous ouvrons aussi un espace de forum pour assister les premiers utilisateurs dans leur prise 
en main de l’outil et éventuellement résoudre des problèmes qu’ils rencontreraient dans leurs 
premiers pas. Le forum est proposé sous la forme de question / thématique qui s’ouvrent, se ferment 
et qui se conservent et qui du coup, peuvent devenir un espace de type FAQ (Frequently Asked 
Questions) Nous espérons qu’il soit aussi un lieu de l’innovation et d’échanges constructifs autour 
de Esquis’Sons !   
 
Pour finir, voici une liste d’action que nous mettons en place suite à la validation du rapport par les 
commanditaires.  
Nous utiliserons les moyens de diffusion que notre documentaliste a mise en place au CRESSON pour 
diffuser le contenu de la recherche et l’ouverture du site dédié (http://lcv.hypotheses.org) et 
(http://www.scoop.it/t/le-cresson-veille-et-recherche)   
Nous souhaitons déposer une série de publications scientifiques sur la recherche Esquis’sons ! et sur l’outil 
notamment au congrès internationaux de  
• « Complexity and Simplicity », eCAADe16 Education and Research in Computer Aided 
Architectural Design in Europe, 22-24 Aout 2016 http://www.oulu.fi/architecture/2016ecaade)  
• « Ambiances, demain », Réseau International Ambiances, Université de Thessalie, Volos, Grèce, 
21-24 Sept. 2016 (http://ambiances2016.arch.uth.gr) 
Nous souhaitons proposer une synthèse de cette recherche à différents journaux scientifiques que ce soit 
dans le domaine de l’architecture, des ambiances (revue internationale sur les ambiances), en acoustique 
appliquée, etc.  
Précisons que ce travail sera aussi prolongé par 2 travaux de thèse en cours au laboratoire CRESSON 
(Hengameh Amini, Ambiances sonores et habitat collectif, et Théo Marchal sur le paramétrique et sur des 
développements à Esquis’sons !).  
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Enfin, le CRESSON qui organise chaque année une école d’hiver sur l’environnement sonore (au moment 
de la semaine du Son en France et en Europe) va proposer une thématique cette année dans laquelle un 
workshop avec Esquis’sons ! sera organisé (Dir. Gregoire Chelfkoff). Cette formation a lieu pendant une 
semaine banalisée à l’école National d’architecture de Grenoble et rassemble aussi bien des étudiants que 
des professionnels – architectes, ingénieurs, artistes, designers (cf. les précédentes éditions à 
https://ehas.hypotheses.org) 
Bien évidemment, nous participerons aussi aux différentes opérations de communication et de diffusion 
dans lesquelles l’ADEME nous impliquera.  
L’ensemble de ces actions a pour objectif de passer d’un stade de validation de l’outil à une large diffusion 
pour rassembler des retours d’expérience et ainsi le faire évoluer.  
3.5 Conclusions sur les outils d’esquisse sonore 
Malgré les réels avancées en termes de connaissances et d’expériences sur les questions d’environnement 
sonore, les travaux actuels ont encore du mal à faire des propositions concrètes pour aider les aménageurs 
à créer des environnements sonores que l’on dirait à « usages variables », c’est à dire permettant une 
certaine labilité d’usage, voire ouvrant des potentialités. Autrement dit, beaucoup d’outils d’analyses existent 
mais peu d’outils de conception existent qui permettent non pas de simuler mais d’esquisser l’environnement 
sonore possible d’un projet. 
Notre proposition vise à combler cette lacune en proposant une série d’outils méthodologiques pour 
accompagner le concepteur dans son activité de projet. Nous proposons 2 types d’outils dont l’objectif n’est 
pas seulement l’analyse de l’existant mais bien la production de nouveaux espaces.  
Ces deux outils s’articule sur deux principes : (1) la caractérisation, et la qualification des ambiances 
sonores et (2) sur un outil de dialogue entre le monde du son, l’aménagement urbain et la conception 
architecturale (et la  gestion de la façade d’un bâtiment d’habitation. 
Notre proposition est transversale car nous défendons l’idée générale que notre proposition vise, à travers 
l’étude des dispositifs architecturaux de référence et remarquables  permet en fait de produire deux types 
d’outils entre le concepteur et son projet :  - premier outil, il s’agirait de constituer et de renforcer une culture sonore des aménageurs par la 
création d’un catalogue de situations remarquables montrant les variables spatiales et 
sonores qui sont en jeu à l’échelle urbaine et architecturale. Ce catalogue de référence est 
fourni sur un support papier mais surtout consultable en ligne (écoute et analyse géo localisées) - proposer un outil d’esquisse sonore pour assister et accompagner l’aménageur dans ses 
différentes hypothèses de travail en termes de compositions urbaines et production des façades. 
Cet outil propose une interface entre un logiciel de conception paramétrique de l’espace en 3D 
(Rhino) et un logiciel de programmation visuelle pour les média (SON) du nom de Max/MSP. 
Ces 2 logiciels reconnus communiquent grâce au plug-in Grasshopper. L’interface crée est 
intuitive et ne nécessite aucune connaissance particulière en acoustique ou en architecture.  
Autrement dit, cette recherche montre que « ces interfaces sonores » sont des outils de dialogue entre les 
différents acteurs d’un projet et elles sont construites pour s’adapter aux logiques de projet à savoir : - accompagnent les concepteurs par la présentation de références architecturales à écouter et 
analysées de façon  à ce qu’elles puissent être réinterprétées dans d’autres contextes. Cela 
consiste à présenter ces références avec des éléments architectoniques en précisant dans 
l’analyse les conditions minimales d’existantes des phénomènes observés. - proposer un outil simple d’usage d’esquisse sonore qui permet au concepteur de tester des 
hypothèses sur son projet. Il s’agit de proposer des points d ‘écoutes sur un projet en conception, 
et de faire entendre avec le même niveau de précision que ce que l’esquisse architecturale 
permet de prévoir, les différents scénarios sonores que le concepteur pourrait vouloir tester. 
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4. Conclusions générales 
Face à l’étalement urbain et à l’explosion démographique, la frontière entre ville et campagne disparaît et 
nous devons faire face à une « urbanisation du monde » (Véron, 20066). L’habitat dense permet en partie de 
répondre au problème d’étalement urbain, mais lance néanmoins quelques défis en posant la question de la 
qualité de vie qu’il propose à travers le lien social, la notion d’intimité ou encore son lien avec le contexte 
environnant.  L’habitat dense propose une expérience de perception privilégiée des phénomènes de 
l’environnement (habitat en hauteur et position en surplomb, programmes mixtes, proximité et collectif). Il 
propose ainsi un positionnement particulier, où le rapport aux événements sensibles se transforme et agit à 
son tour comme un élément fort et marquant de l’espace territorial qu’il s’agisse de perception visuelle, 
météorologique ou sonore. L’habitat culminant par exemple agît le plus souvent sur la morphologie du 
terrain dans lequel il s’inscrit, que ce soit en tant que masque, protection, ou même repère dans le territoire. 
Ce dernier point est important. Les résidents pourraient alors accepter plus facilement la densité, mettant de 
côté l’idéal de la maison individuelle avec jardin, et accepteraient d’autant plus facilement le collectif si 
l’habitation proposait des prolongements sur l’extérieur offrant des  potentialités d’usage intéressantes:  
balcons profond , larges terrasses couvertes,  patios, cours intérieures, jardins partagés. Ce sont des 
espaces privatifs, pour recevoir famille et amis, pour profiter de l’extérieur, jardiner, se détendre, fumer, 
s’amuser, etc. Quel que soit leur usage, ces espaces intermédiaires sont souvent fortement investis comme 
une pièce du logement alors qu’ils sont à l’articulation entre l’espace privé et l’espace public.  Ce sont des 
espaces qui négocient leur intimité avec l’espace public dans le temps grâce à la présence de dispositif 
architecturaux et les pratiques usagères7. On sait par ailleurs que les expositions de voisinage et la 
nécessité de ne pas être trop exposé en public au niveau sonore (Chelkoff et al., 19888, 19859), pour 
préserver précisément une certaine « distance » et un anonymat entre les différents usagers pose une 
question délicate en matière d’équilibre entre les sources sonores dans les espaces accessibles au public 
comme dans les accès et prolongements du logement. 
On voit donc apparaître un nouveau langage architectural dans ces quartiers qu’il serait intéressant d’étudier 
car ils constituent des espaces filtrant situés à l’articulation entre les espaces privés d’un logement ou d’un 
bureau et les espaces publics et, que  d’un point de vue sonore,  ils sont autant configurés par les qualités 
sonores de la rue que eux-mêmes configurent les qualités sonores de la rue. C’est donc dans cette 
réciprocité d’échanges qu’on considèrera ces espaces d’interface sensible pour l’habitant et sans aucun 
doute porteurs d’une meilleure acceptabilité de la situation urbaine de la densité. En gros comment créer 
des dehors rattachés à l’appartement dotés de qualités à la fois spatiales, climatiques et sonores. Notons au 
passage que l’invention des balcons et leur emploi assez systématique dans les immeubles de ville s’est 
développées à partir du XIXième siècle et que depuis leur accroissement en surface n’a cessé d’augmenter 
grâce aux solutions constructives et au regard des attentes habitantes. Ainsi entre les loggias double 
hauteur corbuséenne et les profondes terrasses se présente tout un univers propre à fabriquer des 
enveloppes plus « épaisses », dotées d’une modénature moins lisse et aptes à recevoir des plantations et 
végétaux, ainsi que des pratiques festives ou de séjour plus à caractère climatique (ensoleillement, 
ombrage). 
En ce sens cette typologie d’espaces permet de basculer d’une réflexion durable de l’échelle de la 
morphologie et de l’aménagement d’un quartier, à une échelle architecturale qui est celle du corps humain 
en mouvement (Chelkoff, et al. 200310), échelle à laquelle les perceptions et les représentations de 
l’environnement se construisent dans les actes ordinaires de la vie quotidienne (Augoyard11). 
Nous faisions alors le constat, que malgré les réels avancées en termes de connaissances et d’expériences 
sur les questions d’environnement sonore, les travaux actuels ont encore du mal à faire des propositions 
concrètes pour aider les aménageurs à créer des environnements sonores que l’on dirait à « usages 
variables », c’est à dire permettant une certaine labilité d’usage, voire ouvrant des potentialités, des choix 
ou des « affordances sonores » intéressant différentes catégories d’usages.  
                                                       6	VERON,	J.	L’urbanisation	du	monde,	Paris,	La	Découverte,	2006	7	Paris	Magali,	 Les	ambiances	végétales	et	la	conception	de	la	façade	d'habitat	collectif	:	recherche	exploratoire	,	Nantes	(FRANCE)	:	Ecole	polytechnique	de	l'université	de	Nantes	:	Grenoble	:	CRESSON,	2004	.	-	122	p.			Paris	Magali	et	Anna	Wieczorek,	L'intimité	au	sein	des	espaces	extérieurs	de	l'habitat	individuel	dense	:	Rêve	ou	réalité	?	in	Habitat	pluriel	/	Sabri	Bendimérad	/	Paris	:	Plan	Urbanisme	Construction	Architecture	-	PUCA	-	2010	/	39-56	p.	8	Chelkoff,	G.	et	alii.	Entendre	les	espaces	publics,	Cresson	:	Grenoble,	1988,	246	p.	9	Balay	O.	et	Chelkoff	G.	La	dimension	sonore	d’un	quartier,	Cresson	:	Grenoble,	1985,	80	p.	10	Chelkoff	G.	et	alii.	Prototypes	Sonores	Architecturaux,	Cresson	:	Grenoble,	2003,	197p.		11	Augoyard	Jean-François,	Les	pratiques	d’habiter	à	travers	les	phénomènes	sonores	–	contribution	à	une	critique	de	l’habitat.	Grenoble:	Cresson,	1978	
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Le travail Esquis’sons ! soutient donc fondamentalement cette hypothèse : un environnement sonore est 
soutenable et donc participe à la soutenabilité de son quartier parce qu’il ne se ferme pas à un type unique 
d’usage et qu’il permet créer différentes qualités. C’est donc par la multiplication et la recherche de 
références que la création peut s’orienter positivement sur cette voie. 
Nous avons donc étudié, dans 6 quartiers durables en Europe (Allemagne, Espagne, France et Suède), les 
qualités sonores des espaces intermédiaires situés en façade de bâtiments que sont les balcons, les loggias, 
les terrasses et les circulations.  
Une analyse croisée de la forme physique, de l’environnement sonore et du ressenti des usagers  a permis 
de faire émerger dans ces terrains les conditions minimales d’existence de situations sonores remarquables. 
L’ensemble de ce travail est compilé dans un répertoire qui est le premier outil d’aide à la conception 
sonore de ce type d’espace pour les architectes. Ce répertoire est consultable en format papier et disponible 
en ligne sur le portail Esquis’Sons (esquissons.fr). 
La recherche articule à cette analyse un outil d’esquisse sonore qui intègre les principaux résultats de la 
phase de terrain dans une interface paramétrique utilisant les logiciels Rhinoceros, Max MSP et le plug-in 
Grasshopper. Grace à cette application (en libre téléchargement sur le site), il est possible de « sonoriser » 
un environnement virtuel 3D et d’entendre les conséquences de choix architecturaux. Le module 
d’auralisation est informé par les caractéristiques géométriques du modèle spatial et inversement. Autrement 
dit, cette application permet d’esquisser un espace en l’écoutant 
Notre proposition propose donc des outils qui, sur de l’existant ou de neuf, permettent d’orienter les qualités 
sonores d’un quartier vers une évolution soutenable car elles participent au confort des usagers. Mais nous 
devons faire en sorte que ces qualités sonores favorisent aussi l’émergence de situations 
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2XWLOV G·DLGH j OD FRQFHSWLRQ G·HQYLURQQHPHQWV VRQRUHV GXUDEOHV
Repertoire de situations remarquables  



















Französisches Viertel, Tübingen, Allemagne ZĠĨĠƌĞŶĐĞƐ ĚĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĠƚƵĚŝĠƐ
>Ğ YƵĂƌƟĞƌ ĨƌĂŶĕĂŝƐ ĞƐƚ ƐŝƚƵĠ ă dƺďŝŶŐĞŶ͕ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ ǀŝůůĞ ƵŶŝǀĞƌƐŝƚĂŝƌĞ ƉƌğƐ ĚĞ ^ƚƵƩŐĂƌƚ ĚĂŶƐ ůĞ ĂĚĞŶͲtƺƌƩĞŵďĞƌŐ͕ ĂƵ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ ĚĞ ů ͛ůůĞŵĂŐŶĞ͘ /ů ƌĠƐƵůƚĞ Ě͛ƵŶĞ ŽƉĠƌĂƟŽŶ ƚƌğƐ 
ƌĞŵĂƌƋƵĠĞ ĚĞ ƌĠŚĂďŝůŝƚĂƟŽŶ ĚĞ ůĂ ĂƐĞƌŶĞ ,ŝŶĚĞŶďƵƌŐ͕ ďąƟĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂŶŶĠĞƐ ϭϵϯϬ Ğƚ Žƶ Ɛ͛ĠƚĂŝĞŶƚ ŝŶƐƚĂůůĠƐ ůĞƐ ŵŝůŝƚĂŝƌĞƐ ĨƌĂŶĕĂŝƐ ũƵƐƋƵ͛ĞŶ ϭϵϵϬ͘ >Ğ YƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ŽƉĠƌĂƟŽŶƐ 
ĚƵ ŵġŵĞ ƚǇƉĞ ůĂŶĐĠĞƐ ĞŶ ŵġŵĞ ƚĞŵƉƐ ĚĂŶƐ ůĞ ^ƵĚ ĚĞ ůĂ ǀŝůůĞ ;^ƺĚƐƚĂĚƚͿ ŽŶƚ ĠƚĠ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĨŽŝƐ ƉƌŝŵĠƐ ĚĞƉƵŝƐ ůĞƐ ƉƌĞŵŝğƌĞƐ ůŝǀƌĂŝƐŽŶƐ ;Wƌŝǆ ĞƵƌŽƉĠĞŶ ϮϬϬϭ ƉŽƵƌ ů Ă͛ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ 

















&sϬϭ  ŝƐĐƌĞƚ ŽďƐĞƌǀĂƚŽŝƌĞ ǀĞƌƚ
&sϬϮ  /ŶǀŝƚĂƟŽŶ ă ů͛ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ
&sϬϯ ĂůĐŽŶ ĚĠƚŽƵƌŶĠ
&sϬϯ ĂůĐŽŶ ǀŝǀĂŶƚ
&sϬϰ  ŶƚƌĞͲĚĞƵǆ ƉŽƵƌ ƚŽƵƐ
&sϬϱ  dĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ ĨƌŽŶƚ
&sϬϱ ĠŐĂŐĞŵĞŶƚ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ
&sϬϲ  ĂůĐŽŶ ă ůĂ ĨŽŶƚĂŝŶĞ
&sϬϵ  ŝƐƉŽƐŝƟĨ ŵŽĚƵůĂŝƌĞ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ
&sϭϬ ZĞƉĂƐͲƐƉĞĐƚĂĐůĞ ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ
&sϭϬ ŽƵƌƐŝǀĞ ĂŵƉůŝĮĐĂƚƌŝĐĞ
&sϭϭ  ĞůƐŽŶğƌĞ ƋƵĂƐŝ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ
&sϭϮ  ŝĞŶ ƉƌŽƚĠŐĠ ĚĞ ů͛ĞŶĨĞƌ
&sϭϯ  ĐŚĂĐƵŶ ƐĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ͊
&sϭϯ WĂƐ Ě͛ĠĐƌĂŶ͕ Đ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ŐƌĂǀĞ ͊





























 ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ϵ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƉůĞ ϱϬരĂŶƐ
&sϬϭ^Ϭϭͬ^ϬϮ ;ůŽĐŬ ϵͿ
>Ğ ǀĞŶĚƌĞĚŝ Ϯϳ ũƵŝŶ ϮϬϭϰ ă ϭϴ͗ϰϱ͘ ^ Ϭϭ ;ϯ͛ϯϵͿ  DŝĐƌŽƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ĚƵ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͕ ĂŵďŝĂŶĐĞ ƉůƵƐ ǀŝǀĂŶƚĞ ͬ  ^ ϬϮ ;Ϯ͛ϯϴͿ DŝĐƌŽƐ ĞŶ ƌĞƚƌĂŝƚ͕ ƉĠƌŝŽĚĞƐ ƉůƵƐ ĐĂůŵĞƐ 
Ğƚ ĚŝĂůŽŐƵĞ ĮŶĂů͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ ĐĞŶƚƌĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĚĂŶƐ ůĂƋƵĞůůĞ ĠŵĞƌŐĞ ůĞ ďƵƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ ůŽĐĂů͕ ĞƐƚ ƚƌğƐ ĞŶǀĂŚŝƐƐĂŶƚĞ ĂƵƐƐŝ ĞŶ ĮŶ ĚĞ 
ũŽƵƌŶĠĞ͘ ůůĞ ƌĠǀğůĞ ůĞƐ ĚĠĨĂƵƚƐ ĚĞ ůĂ ĐŚĂƵƐƐĠĞ͘ >Ă ŐƌĂŶĚĞ ǀŝůůĞ ĚŝƐƚĂŶƚĞ ĞƐƚ ĠǀŽƋƵĠĞ ƋƵĂŶĚ ů͛ŚĞƵƌĞ ĞƐƚ ĚŽŶŶĠĞ ƉĂƌ ƵŶ ĐůŽĐŚĞƌ ůŽŝŶƚĂŝŶ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ 
ƉƌŽǀŝĞŶŶĞŶƚ ĚĞ ƚŽƵƚĞƐ ůĞƐ ĚŝƌĞĐƟŽŶƐ͕ ŽŶ Ǉ ƌĞƉğƌĞ ŶŽƚĂŵŵĞŶƚ ĐĞƵǆ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚĞ >ĂƚŽƵƌ͕  ů͛ƵŶ ĚĞƐ ƉƌŝŶĐŝƉĂƵǆ ĐĂĨĠƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  ĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ 
ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ĞƐƚ ǀŽĐĂůĞ Ğƚ ƌŝĞƵƐĞ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĚƵŝƚƐ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ůƵŝͲŵġŵĞ ĠǀŽƋƵĞŶƚ ƐĂ ƉĞƟƚĞ ĠĐŚĞůůĞ Ğƚ ƐŽŶ ŝŶĐŝĚĞŶĐĞ ƉůƵƚƀƚ ƉƌŽƚĞĐƚƌŝĐĞ͘
®ÝÙã ÊÝÙòãÊ®Ù òÙã
Dimensions : Ϯ͕ϱϬǆϮ͕ϱϬŵ ĞŶǀŝƌŽŶ͘  ϴŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité :  DƵƌƐ Ğƚ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ ^Žů ĚĂůůĠ͘ 
'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĨĂŝƚ ĚĞ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ ƉĞƌĨŽƌĠƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶͲůŽŐŐŝĂ ĞŶĐĂƐƚƌĠ ĞŶ ĞŵƉŝͲ
ůĞŵĞŶƚ ĞŶ ĂŶŐůĞ ƌĞŶƚƌĂŶƚ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté ͗ ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĚĠũă ƚƌğƐ ƉĞƌƐŽŶͲ
ŶĂůŝƐĠ͕ ŝů Ŷ͛Ǉ Ă ƉůƵƐ ĚĞ ƉůĂĐĞ ͊
Degré  d’ouverture ͗ WĂƌƟĐƵůŝğƌĞŵĞŶƚ ĞŶĐĂƐƚƌĠ͕ ĂƐͲ
ƐŽŵďƌŝ ƉĂƌ ůĂ ǀĠŐĠƚĂƟŽŶ ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ ŚŽŝǆ ĚĞ ůĂ ǀĠŐĠƚĂƟŽŶ͘ KŶ ŶĞ 
ƉĞƵƚ ƉĂƐ ġƚƌĞ ǀƵ ĚĞƌƌŝğƌĞ ĐĞ ƌŝĚĞĂƵ ĚĞ ƉůĂŶƚĞƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Le 
ďĂůĐŽŶ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ů Ă͛ƌƚğƌĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ;ŝͲ
ǆĞƌ ^ƚƌ͘ Ϳ͕ ă ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ůŽĐĂůĞ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ͕ ŵĂŝƐ ĂƵǆ 
ƉŽƐƐŝďŝůŝƚĠƐ ĚĞ ƐƚĂƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ƚƌğƐ ƌĠĚƵŝƚĞƐ͘ /Đŝ ůĂ ƌƵĞ 
ĞƐƚ ĞŶĐŽƌĞ ĠƚƌŽŝƚĞ͕ ĞůůĞ Ɛ͛ĠůĂƌŐŝƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ ŵğƚƌĞƐ 
ƉůƵƐ ůŽŝŶ ƐƵƌ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐĞŶƚĂŝŶĞƐ ĚĞ ŵğƚƌĞƐ ĂƵ ƉƌŽĮƚ 
ĚĞƐ ƉĂƌĐŽƵƌƐ ƉŝĠƚŽŶƐ Ğƚ ĂĐĐƵĞŝůůĞ ĚĞ ŶŽŵďƌĞƵǆ ĐŽŵͲ
ŵĞƌĐĞƐ ƚǇƉŝƋƵĞƐ ĚƵ ĐĞŶƚƌĞ Ě͛ƵŶ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĂŝŶƐŽ ƋƵĞůͲ
ƋƵĞĨŽŝƐ ĚĞ ůĂ ǀĞŶƚĞ ĞŶ ĚŝƌĞĐƚ ĚĞ ƉƌŽĚƵŝƚƐ ůŽĐĂƵǆ ƉĂƌ 
ĚĞƐ ƉĞƟƚƐ ĂŐƌŝĐƵůƚĞƵƌƐ͘ >ĞƐ ŠůŽƚƐ ƋƵŝ ŶŽƵƐ ĞŶƚŽƵƌĞŶƚ 
ƐŽŶƚ ƐŽŝƚ ĨĞƌŵĠƐ͕ ƐŽŝƚ ĞŶ h͕ ƋƵŝ ĂůƚĞƌŶĞŶƚ ĂǀĞĐ ĚĞƐ 
ƉĞƟƚĞƐ ĞŶƚƌĞƉƌŝƐĞƐ ĂƌƟƐĂŶĂůĞƐ͕ ĚĞƐ ĠĐŽůĞƐ Ğƚ ƵŶ ƐŝůŽ 
ĚĞ ƐƚĂƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ĂƵƚŽŵĂƟƐĠ ƉŽƵƌ ƌĠĚƵŝƌĞ ůĂ ƉƌĠͲ
ƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ĞŶ ƐƵƌĨĂĐĞ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute  ര͗ 
Ğ ƉĞƟƚ ďĂůĐŽŶ ĨŽƌƚĞŵĞŶƚ ĞŶĐĂƐƚƌĠ ĞƐƚ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ 
ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ͕ ŵĂŝƐ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵƐƐŝ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ĚĞ 
ůĂ ƌƵĞ͘ ^Ă ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĞƐƚ ƐŽƵƚĞŶƵĞ ͗ ŝů ĨĂďƌŝƋƵĞ ĨŽĐĂͲ
ůŝƐĂƟŽŶ Ğƚ ĂŵƉůŝĮĐĂƟŽŶ͕ ƉŽƵƌ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ 
ĂƵƐƐŝ͘ ^ŽŶ ŽƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĂƐǇŵĠƚƌŝƋƵĞ ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ 
ůĞ ƌĞŶĚ ƐƉĠĐŝĂůĞŵĞŶƚ ǀƵůŶĠƌĂďůĞ ă ů Ă͛ƌƌŝǀĠĞ ĚĞƐ ďƵƐ 
ĚĂŶƐ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŽŵŝŶĂŶƚĞ ĚĞ 
ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ŵġŵĞ Ɛŝ ĞůůĞ ĞƐƚ ůŝŵŝƚĠĞ ůŽĐĂůĞŵĞŶƚ͘ 
>ĞƐ ďƵƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞƐ ƐŽŶƚ ĐĂůĂŵŝƚĞƵǆ͕ ŝůƐ ƐŝŐŶĞŶƚ Ğƚ 
ƐƟŐŵĂƟƐĞŶƚ ƚŽƵƚ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ŵĂůŐƌĠ ů͛ĞǆĐĞůůĞŶĐĞ ĚĞ ůĞƵƌ 
ĚĞƐƐĞƌƚĞ͘ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  /ů ĨĂƵƚ ƋƵĞůƋƵĞĨŽŝƐ ĞŶĚƵƌĞƌ 
ů͛ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ă ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ůŽĐĂůĞ ƉŽƵƌ ƉƌŽĮƚĞƌ ĚĞ ůĂ 
ĨƌĂŠĐŚĞƵƌ Ğƚ ĚĞ ůĂ ǀŝƐŝŽŶ ĚĞ ůĂ ǀĠŐĠƚĂƟŽŶ ĂŵŽƵƌĞƵƐĞͲ
ŵĞŶƚ ĞŶƚƌĞƚĞŶƵĞ͘ >Ğ ĐŚŽŝǆ Ă ĠƚĠ ĨĂŝƚ Ě͛ƵŶĞ ďĂƌƌŝğƌĞ 
Žƶ ůĞ ƌĞŐĂƌĚ ĞƐƚ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĂ ŐƌŝůůĞ ĚƵ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͕ 
ƉƵŝƐ ĐĞůůĞ ĞŶ ĨĞƌ ĨŽƌŐĠ͕ ĂŝŶƐŝ ƋƵĞ ƉĂƌ ůĂ ŐĠŶĠƌĞƵƐĞ ǀĠͲ
ŐĠƚĂƟŽŶ ƋƵŝ ĞŶǀĂŚŝƚ ƋƵĂƐŝŵĞŶƚ Ğƚ ƉƌŽƚğŐĞ ůĞ ůŝĞƵ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  &Žƌƚ ŝŶǀĞƐƟƐƐĞŵĞŶƚ ĚƵ ĚŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ &Žƌƚ ƉŽƚĞŶͲ
ƟĞů Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ǀĞƌƐ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ǀĞƌƚĞ͕ ĚŝƐĐƌĞƚ 
ƉŽŝŶƚ Ě͛ŽďƐĞƌǀĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ hƐĂŐĞ ƌĠŐƵͲ
ůŝĞƌ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵĞ ƉƌŽůŽŶŐĞŵĞŶƚ ĚĞ ůĂ ƐĂůůĞ ĚĞ 
ƐĠũŽƵƌ͕  ĂǀĞĐ ƵŶ ŽƵ ĚĞƵǆ ďĂƩĂŶƚƐ ŽƵǀĞƌƚƐ͘ ZĞƉŽƐ Ğƚ 
ƌĞƉĂƐ͕ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ hƐĂŐĞ ƉƌŽƉŝĐĞ 
ƉŽƵƌ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ĚĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐĞŶƐŝďůĞƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗  hƐĂŐĞƐ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ Ğƚ ĚĞ ƌĂͲ
ĨƌĂŠĐŚŝƐƐĞŵĞŶƚ͕ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ͘
Temporalité des usages :  dƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚƐ ƉĞŶĚĂŶƚ ůĞ 
ƚĞŵƉƐ ĚĞ ůŽŝƐŝƌƐ Ğƚ ƉŽƵƌ ƌĠƉŽŶĚƌĞ ă ůĂ ĚĞŵĂŶĚĞ ĚĞ 
ĨƌĂŠĐŚĞƵƌ ĞƐƟǀĂůĞ͘ hƟůŝƐĂƟŽŶ ƌĠĚƵŝƚĞ ů͛ŚŝǀĞƌ͘
ͻ WůĂŶ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ;^ŽƵƌĐĞര͗ &'s ;&ƌĞŝďĞƌƵŇĞƌ ƵŶĚ 'ĞǁĞƌďĞƚƌĞŝďĞŶĚĞ ŝŵ &ƌĂŶǌƂƐŝƐĐŚĞƐ sŝĞƌƚĞů Ğ͘ s͘ ͕ ĂƐƐŽĐŝĂƟŽŶ 































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ Ϯϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
^ƚƵĚŝŽ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ĐĞ ďĂůĐŽŶ
&sϬϮ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϭϯͿ
>Ğ ŵĞƌĐƌĞĚŝ ϮϭϬϲϭϰ ǀĞƌƐ ϮϮ͗ϰϱ ;ϯ͛ϭϬͿ͘ ŚĂƵĚĞ ƐŽŝƌĠĞ͘ DŝĐƌŽƐ ŽƌŝĞŶƚĠƐ ǀĞƌƐ ůĞ ŶŽƌĚ Ğƚ ů ͛ŝǆĞƌ ^ƚƌ͘  ĞƉƵŝƐ ůĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͕ ůĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ Ğƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ ƉŝğĐĞƐ ĂƩĞͲ
ŶĂŶƚĞƐ͕ ĞŶ ĨĂŵŝůůĞ Ğƚ ĞŶƚƌĞ ĂŵŝƐ͕ ŽŶ ƌĞŐĂƌĚĞ ůĂ ĮŶ ĚƵ ŵĂƚĐŚ ůůĞŵĂŐŶĞͲ'ŚĂŶĂ ;ϮͲϮͿ ůŽƌƐ ĚĞ ůĂ ŽƵƉĞ ĚƵ DŽŶĚĞ ϮϬϭϰ͘ ZƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ƐƚĂďůĞ ă ŐĂƵĐŚĞ͘ 
YƵĂŶĚ ƵŶ ďƵƚ ĞƐƚ ŵĂƌƋƵĠ͕ ĞǆƉůŽƐŝŽŶ ĚĞ ũŽŝĞ ĚĞƐ ƐƵƉƉŽƌƚĞƌƐ ĚƵ 'ŚĂŶĂ Ğƚ ĚƵ ĐŚŝĞŶ Ě͛ƵŶĞ ŵĂŝƐŽŶŶĠĞ͕ ƉĞƌĐƵƐƐŝŽŶ ĐŚĞǌ ůĞƐ ƵŶƐ͕ ƚƌŽŵƉĞ ǁĂŐŶĠƌŝĞŶŶĞ ĚĞƐ 
ĂƵƚƌĞƐ͘ WůƵƐŝĞƵƌƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ƉĂƐƐĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ͕ ĚŽŶƚ ƵŶ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ ĚŽŶŶĞ ů͛ĠĐŚĞůůĞ͕ ŝůƐ ƌĠǀğůĞŶƚ ƵŶ ũŽŝŶƚ ƐƵƌ ůĂ ĐŚĂƵƐƐĠĞ͘ WƵŝƐ ůĞƐ ĞǆƉůŽƐŝŽŶƐ ĚĞ 
ůĂ ĨġƚĞ ĐŽŵŵĞŶĐĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ ĚŝƐƚĂŶƚ͘
/Äò®ãã®ÊÄ  ½͛ øÖÊÝ®ã®ÊÄ
Dimensions : ϱǆϮŵ͘  ϭϭŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité :  >ĂŵĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ ĐĂŶŶĞůĠ ĂƵ ƐŽů͕ ĚĞƐƐŽƵƐ 
ĚƵ ďĂůĐŽŶ ƐƵƉĠƌŝĞƵƌ ĞŶ ďĠƚŽŶ ďƌƵƚ͘ 'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ 
ďĂƌƌĞĂƵǆ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ͕ ŶƵƐ ƐƵƌ ůĞƐ ĐƀƚĠƐ͕ ůĂƩĠƐ ĚĞ 
ďŽŝƐ ǀĞƌƐ ů Ă͛ǀĂŶƚ͘ Ϯ ƉŽƌƚĞƐͲĨĞŶġƚƌĞƐ ďĂƩĂŶƚĞƐ Ğƚ ƵŶĞ 
ďĂŝĞ ĮǆĞ͘ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ƐƵͲ
ƉĠƌŝĞƵƌ͕  ĚĂŶƐ ƵŶ ĞŵƉŝůĞŵĞŶƚ ƌĞƉƌŽĚƵŝƚ ĚĂŶƐ ƚŽƵƚĞ 
ů͛ŽƉĠƌĂƟŽŶ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘
Degré  d’ouverture : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽƚğŐĞ ůĞ ďĂƐ ĚƵ 
ĐŽƌƉƐ Ğƚ ĨĂǀŽƌŝƐĞ ů Ă͛ǆĞ ŚŽƌŝǌŽŶƚĂů͕ ĚĂŶƐ ƵŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠͲ
ƚŽŶŶĞ ĂƐƐĞǌ ĠƚƌŽŝƚĞ ĂǀĞĐ ĚƵ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ůĂƚĠƌĂů Ğƚ ĨƌŽŶƚĂů 
ƉƌŽĐŚĞ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ ƵĐƵŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Ce 
ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ƚŽƵƌŶĠ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ͕ ƋƵŝ ĚŽŶŶĞ 
ĞůůĞͲŵġŵĞ ĂƵ ŶŽƌĚ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ĂǆŝĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ů ͛ŝͲ
ǆĞƌ ^ƚƌ͘ ͕ ƋƵŝ Ɛ͛ĠůĂƌŐŝƚ ĞŶ ĂůůĠĞ ĐĞŶƚƌĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  >ĞƐ 
ƌĚĐ ĚƵ ƐĞĐƚĞƵƌ ƐŽŶƚ ŽĐĐƵƉĠƐ ƉĂƌ ĚĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ůŝďĠͲ
ƌĂůĞƐ Ğƚ ĚĞƐ ƉĞƟƚƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ͘ KŶ ĞƐƚ ĞŶƚŽƵƌĠ Ě͛ŠůŽƚƐ 
ĞŶ h ŽƵ ƋƵĂƐŝ ĨĞƌŵĠƐ ĚŽƚĠƐ ĚĞ ĐƈƵƌƐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠƐ͘ Ƶ 
ƐƵĚ͕ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ ĞƐƚ ůĞ ƚĞƌƌĂŝŶ ĚĞ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ŐƌŽƐ ĐŚĂŶͲ
ƟĞƌƐ ĞŶ ĐŽƵƌƐ͘
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞര͗ 
WĞƟƚ ĞƐƉĂĐĞ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ƋƵŝ ĐŽŶŶĞĐƚĞ ů͛ƵƐĂŐĞƌ ƐƵƌ ůĂ 
ǀŝĞ ůŽĐĂůĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ Ğ ďĂůĐŽŶ 
ĐŽŶĐĞŶƚƌĞ ƵŶ ƉĞƵ ůĞƐ ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽůŽĐĂƵǆ͕ ƋƵŝ ƉƌĞŶŶĞŶƚ 
ƵŶĞ ƐŽŶŽƌŝƚĠ ďŽŝƐĠĞ͘ >Ă ƌƵĞ ĞůůĞͲŵġŵĞ ƉĂƌ ƐŽŶ ĠƚƌŽŝͲ
ƚĞƐƐĞ ĂŵƉůŝĮĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ͕ Ğƚ ƉĂƌ ƐĂ ĐŽŶŶĞǆŝŽŶ 
ŶŽƵƐ ƌĞŶǀŽŝĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ƚŽƵƚ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  dŚĠąƚƌĂůŝƐĂƟŽŶ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  WŽƐŝƟŽŶ ƵŶ ƉĞƵ ŐġŶĠĞ͕ ĞŶ 
ƚƌĂǀĞƌƐ ǀĞƌƐ ůĂ ĚƌŽŝƚĞ ƉŽƵƌ ŶĞ ƉĂƐ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞƌ ĞŶ ǀŝƐͲăͲ
ǀŝƐ ƉĂƌĨĂŝƚ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ Ě͛ĞŶͲĨĂĐĞ ŽƵ ůĞƐ ďĂůĐŽŶƐ 
Ě ă͛ͲĐƀƚĠ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ /ů ĞƐƚ ĚĂŶƐ 
ůĞ ƉƌŽůŽŶŐĞŵĞŶƚ ůŽŐŝƋƵĞ ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ >͛ĠƚĠ ŽŶ ƉĞƵƚ 
ƌĠŐůĞƌ ƐŽŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ă ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ƐŽŶ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ĞŶ 
ƌĞĐƵůĂŶƚ ƐŽŶ ƐŝğŐĞ ǀĞƌƐ  ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ă ĐŚĞǀĂů ƐƵƌ 
ůĂ ŵĞŶƵŝƐĞƌŝĞ͙
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ Ğ ďĂůĐŽŶ 
ĞƐƚ ƵŶĞ ĞǆƚĞŶƐŝŽŶ Ě͛ƵŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĂůůŽŶŐĠ ĚĞ ƚǇƉĞ 
ƐƚƵĚŝŽ͕ ĚŽŶƚ ŝů ĞƐƚ ůĞ ƐĞƵů ĂƉƉŽƌƚ Ě Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ĞǆƚĠͲ
ƌŝĞƵƌĞ͘ 
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗  Ŷ Ɛ͛Ǉ ŝŶƐƚĂůůĂŶƚ 
ŽŶ ƐĞ ĐŽŶŶĞĐƚĞ ƐƵƌ ůĞ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ Ğƚ ůĂ ǀŝĞ ůŽĐĂůĞ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ >Ă ƉĞƟƚĞ ƚĂďůĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ Ğƚ 
ůĞƐ ĚĞƵǆ ĐŚĂŝƐĞƐ ŝŶǀŝƚĞŶƚ ă ƚŽƵƐ ůĞƐ ůŽŝƐŝƌƐ Ğƚ ĐŽŶƐŽŵͲ
ŵĂƟŽŶƐ͘































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ Ϯϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
&ĂŵŝůůĞ ĂǀĞĐ ϯ ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ĂĚŽůĞƐĐĞŶƚƐ
&sϬϯ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϭϯͿ
>Ğ ůƵŶĚŝ ϯϬϬϲϭϰ ǀĞƌƐ ϭϭ͗ϭϬ ;Ϯ͛ϯϯͿ͘ KŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ůŝƐƐĞ Ě͛ƵŶ ŐƌĂŶĚ ĐĞŶƚƌĞ ƵƌďĂŝŶ ĚŝƐƚĂŶƚ ă ŐĂƵĐŚĞ͕ Ğƚ Ě͛ƵŶĞ ƌŽĐĂĚĞ͕ ĞŶ ĨĂŝƚ ƵŶ ŶƈƵĚ ƌŽƵƟĞƌ 
ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ ă ƉĞŝŶĞ ƌĞƉĠƌĂďůĞ ŝĐŝ ŵĂůŐƌĠ ůĞƐ ĐŚĂƵƐƐĠĞƐ ŵŽƵŝůůĠĞƐ ĂƉƌğƐ ůĂ ƉůƵŝĞ Ğƚ ů Ă͛ďƐĞŶĐĞ ĚĞ ŵƵƌ ĂŶƟďƌƵŝƚ ĂƵ ďŽƵƚ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ Ě͛ĞŶ ĨĂĐĞ ͗ ƵŶ ũŽŝŶƚ ĚĞ 
ĚŝůĂƚĂƟŽŶ ƚƌğƐ ƌĞĐŽŶŶĂŝƐƐĂďůĞ ƐĞ ƌĠǀğůĞ ĂƵ ƉĂƐƐĂŐĞ ĚĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ƐƵƌ ůĞ ǀŝĂĚƵĐ ĚĞ ůĂ ^ƚƵƩŐĂƌƚĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ƐƵƌ ůĂ ZĞƵƚůŝŶŐĞƌ ^ƚƌĂƘĞ͘ hŶ ĂǀŝŽŶ ă ƌĠĂĐƟŽŶ 
ƉĂƐƐĞ ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ͕ ƵŶ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶ ĚĞǀĂŶƚ ŶŽƵƐ͕ ĚĞƐ ĐŚĂŶƚƐ Ě͛ŽŝƐĞĂƵǆ ƐƵƌ ĚŝīĠƌĞŶƚƐ ƉůĂŶƐ ĠǀŽƋƵĞŶƚ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĂƌďŽƌĠ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ƉĂƐƐĂŶƚƐ͕ ƵŶ ƉĞƟƚ ĐŚĂŶƟĞƌ 
ĞŶͲďĂƐ Ğƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ ĠĐŚĂŶŐĞƐ͘ ĐƟǀŝƚĠƐ ĚĞ ƌĂŶŐĞŵĞŶƚ Ğƚ ĚĞ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ĐŽŶƐŝĚĠƌĠ͕ ƋƵŝ ĞŶ ĚŽŶŶĞŶƚ ů͛ĠĐŚĞůůĞ͘
½ÊÄ ãÊçÙÄ
Dimensions : ϱǆϮŵ͘  ϭϭŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité :  WůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ůĂŵĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ ĐĂŶŶĞůĠ͕ 
ĚĞƐƐŽƵƐ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ƐƵƉĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ŵƵƌ ůĂƚĠƌĂů ĞŶ ďĠƚŽŶ 
ďƌƵƚ͘ 'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ďĂƌƌĞĂƵǆ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ͕ ŶƵƐ ƐƵƌ 
ůĞ ĐƀƚĠ͕ ďĂƌĚĠƐ ĚĞ ůĂƩĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĐĞ ƉƌŝŶĐŝͲ
ƉĂůĞ͘ ϭ ƉŽƌƚĞͲĨĞŶġƚƌĞ ďĂƩĂŶƚĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ ƋƵĂƐŝ ůŽŐŐŝĂ ĞŶ ĂŶŐůĞ ƌĞŶͲ
ƚƌĂŶƚ͕ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ƐƵƉĠƌŝĞƵƌ͕  ĂƐǇŵĠƚƌŝƋƵĞ͘ 
>͛ ƵƐĂŐĞƌ ĞƐƚ ĚĠƚŽƵƌŶĠ ĚƵ ĐĞŶƚƌĞ ǀŝƚĂů ǀŽŝƐŝŶ͕ ƉůƵƐ ă 
ů͛ĞƐƚ͕ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĞ ŵƵƌ ůĂƚĠƌĂů͘ /ů ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠ ǀĞƌƐ ů͛ĞŶͲ
ƚƌĠĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ă ŐĂƵĐŚĞ͕ ǀĞƌƐ ů͛ƵŶ ĚĞƐ ĂĐĐğƐ ƌŽƵͲ
ƟĞƌƐ ĂƵ ŶŽƌĚ Ğƚ ǀĞƌƐ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚƵ ĐĂĨĠͲƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚ 
>ĂƚŽƵƌ ũƵƐƚĞ ĞŶ ĨĂĐĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ EŽƌĚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ KƌŝĞŶƚĠ ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚ Ğƚ ů͛ĞƐƚ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ EŽŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Ce 
ďĂůĐŽŶ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ĂǆŝĂůĞ ůŽĐĂůĞ͕ ů ͛ŝǆĞƌ ^ƚƌ͘ ͕ ƋƵŝ 
Ɛ͛ĠůĂƌŐŝƚ ĞŶ ĂůůĠĞ ĐĞŶƚƌĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  >ĞƐ ƌĚĐ ĚƵ ƐĞĐͲ
ƚĞƵƌ ƐŽŶƚ ŽĐĐƵƉĠƐ ƉĂƌ ĚĞ ŶŽŵďƌĞƵƐĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ůŝďĠͲ
ƌĂůĞƐ Ğƚ ĚĞƐ ƉĞƟƚƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ͕ ĚŽŶƚ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐĂĨĠƐ 
Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ͘ KŶ ĞƐƚ ĞŶƚŽƵƌĠ Ě͛ŠůŽƚƐ ĞŶ h ŽƵ ƋƵĂƐŝ 
ĨĞƌŵĠƐ ĚŽƚĠƐ ĚĞ ĐƈƵƌƐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠƐ͘ ĞŶ h ŽƵ ƋƵĂƐŝ 
ĨĞƌŵĠƐ ĚŽƚĠƐ ĚĞ ĐƈƵƌƐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠƐ͘ >ĞƐ ƌĚĐ ƉƌŽĐŚĞƐ 
ƐŽŶƚ ŽĐĐƵƉĠƐ ƉĂƌ ĚĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ůŝďĠƌĂůĞƐ͕ ĚĞƐ ĂƚĞůŝĞƌƐ 
Ğƚ ĚĞƐ ƉĞƟƚƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
Ğ ƉĞƟƚ ĞƐƉĂĐĞ ƚŽƵƌŶĞ ůĞ ĚŽƐ ă ů͛ĞƐƚ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ͕ Žƶ ƐĞ 
ƉƌŽĚƵŝƐĞŶƚ ůĞƐ ŝŶƚĞƌĂĐƟŽŶƐ ƐŽĐŝĂůĞƐ ůĞƐ ƉůƵƐ ŝŵƉŽƌͲ
ƚĂŶƚĞƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ƋƵ͛ŽŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ŶĠĂŶŵŽŝŶƐ ŝŶĚŝͲ
ƌĞĐƚĞŵĞŶƚ͕ ŵĂŝƐ ĂƩĠŶƵĠĞƐ͘ /ů ƌĞŶĨŽƌĐĞ ĂƵ ĐŽŶƚƌĂŝƌĞ 
ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ů͛ĞŶƚƌĠĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ă ŐĂƵĐŚĞ Ğƚ ĂƵ ŶŽƌĚ 
;ĂǀĞĐ ƵŶ ŵƵƌ ĂŶƟďƌƵŝƚ ƚƌğƐ ĞĸĐĂĐĞ ă ĐĞƚ ĞŶĚƌŽŝƚͿ Ğƚ 
ĨĂŝƚ ĨĂĐĞ ă ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĂŶŝŵĠĞ ůĂ ƉůƵƉĂƌƚ ĚƵ ƚĞŵƉƐ ĚƵ 
ĐĂĨĠͲƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚ >ĂƚŽƵƌ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ KŶ ĞƐƚ ƚƌğƐ 
ĞǆƉŽƐĠ ŵĂůŐƌĠ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚƵ ůĂƫƐ ƐƵƌ ůĞ ďĂƐ ĚƵ 
ďĂůĐŽŶ͘ >Ă ĚŝŵĞŶƐŝŽŶ ƐŽĐŝĂůĞ Ğƚ ŵĠĚŝĂůĞ ů͛ĞŵƉŽƌƚĞ 
ŝĐŝ͕ Ğƚ ďŝĞŶ ƉůĂĐĠ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ă ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ 
ƉŽƵƌ ĂǀŽŝƌ ĂĐĐğƐ ĂƵǆ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ůŽĐĂƵǆ͘ >Ğ ďĂůĐŽŶ 
Ă ƵŶĞ ƐŽŶŽƌŝƚĠ ƉƌŽƉƌĞ͕ ŝů ƌĞŶĨŽƌĐĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ Ğƚ 
ŵŝĐƌŽůŽĐĂƵǆ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ Ě͛ĞŶͲďĂƐ ƐŽŶƚ ƌĞŶĨŽƌĐĠƐ ƉĂƌ ůĞ 
ƉůĂĨŽŶĚ ƌĠŇĠĐŚŝƐƐĂŶƚ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >ŝĞƵ ĂƐƐŽŵďƌŝ ƉĂƌ ůĞ ƉůĂĨŽŶĚ 
ƐƵƉĠƌŝĞƵƌ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĐƀƚĠ ĐŽƵƌ ĂƵ 
ƐƵĚ ĞƐƚ ƉƌĠĨĠƌĠĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ĂŶƐ ůĞ ƉƌŽͲ
ůŽŶŐĞŵĞŶƚ ůŽŐŝƋƵĞ ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ KŶ ƉĞƵƚ Ɛ Ă͛ǀĂŶĐĞƌ͕  
ƌĞĐƵůĞƌ ƵŶ ƉĞƵ ŽƵ Ɛ Ă͛ďĂŝƐƐĞƌ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗  ŶŶĞǆĞ ƉŽƵƌ 
ůĞ ƐĠĐŚĂŐĞ ĚƵ ůŝŶŐĞ Ğƚ ĚĠďĂƌƌĂƐ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ƉůĂŶƚĞƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ Ƶ ĐƈƵƌ ĚƵ 
ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ŽŶ ĞŶ ĞŶƚĞŶĚ ƚŽƵƐ ůĞƐ ĠĐŚŽƐ͘ >Ğ ĐƵƌŝĞƵǆ Ɛ͛Ǉ 
ŝŶƐƚĂůůĂŶƚ ĞŶ ĂƉƉƌĞŶĚƌĂ ďĞĂƵĐŽƵƉ ƐƵƌ ůĂ ǀŝĞ ůŽĐĂůĞ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ŝƐƉŽƐŝƟĨ ŵŽŝŶƐ ƵƟůŝƐĠ ƋƵĞ 
ĐĞůƵŝ ƋƵŝ ĞƐƚ ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ůĂ ĐŽƵƌ ĂŵĠŶĂŐĠĞ͘ 
ƵĐƵŶ ŝŶǀĞƐƟƐƐĞŵĞŶƚ ĚĞ ůŽŝƐŝƌƐ͘
Temporalité des usages :  WĂƐ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠ ŚŝǀĞƌŶĂůĞ͘
ddEd/KE ͊ DġŵĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨͬĠƚĂŐĞͬŽƉĠƌĂƟŽŶ ƋƵĞ 































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ Ϯϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
&ĂŵŝůůĞ ĂǀĞĐ ϯ ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ĂĚŽůĞƐĐĞŶƚƐ
&sϬϯ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϭϯͿ
>Ğ ůƵŶĚŝ ϯϬϬϲϭϰ ǀĞƌƐ ϭϭ͗ϬϬ ;ϭ͛ϮϬͿ͘ hŶ ĞŶŐŝŶ ĚĞ ŶĞƩŽǇĂŐĞ Ğƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ƉĂƐƐĞŶƚ ƐƵƌ ůĂ ĐŚĂƵƐƐĠĞ ŵŽƵŝůůĠĞ ƉĂƌ ůĂ ƌƵĞ ĚĞ ĐŽŶƚŽƵƌŶĞŵĞŶƚ ĂƵ ƐƵĚ 
ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ;ŝƐĞŶŚƵƚƐƚƌ͘ Ϳ͘ >Ğ ĐƈƵƌ Ě͛ŠůŽƚ ĞƐƚ ŵƵĞƚ ă ĐĞ ŵŽŵĞŶƚ͕ ƉĞƌƐŽŶŶĞ ĂƵǆ ďĂůĐŽŶƐ Ŷŝ ĚĂŶƐ ůĞ ũĂƌĚŝŶ͘ >Ă ĨŽƌŵĞ ĞŶ h ĚĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ ƌĞŶĨŽƌĐĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ 
ĚĞ ůĂ ƌƵĞ Ğƚ ĚĞ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ Žƶ ƐŽŶƚ ĞŶ ĐŽƵƌƐ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐŚĂŶƟĞƌƐ͘ KŝƐĞĂƵǆ ƉĞƌĐŚĠƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂƌďƌĞƐ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ͕  ƐŽŶƐ ĚĞ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ;ƟƌŽŝƌ 
ĚĂŶƐ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞͿ Ğƚ ĐĞƵǆ ĚĞ ůĂ ƚŽŝƚƵƌĞ ƋƵŝ ĐŽŶƟŶƵĞ ă Ɛ͛ĠŐŽƵƩĞƌ ĂƉƌğƐ ůĂ ƉůƵŝĞ͕ ƚŽƵƚ ĐĞůĂ  ĚŽŶŶĞ ůĂ ƐĞŶƐĂƟŽŶ ƉůƵƚƀƚ ƉƌŽƚĞĐƚƌŝĐĞ Ě͛ƵŶ ŵŝǆĂŐĞ ĞŶƚƌĞ ůĞ ĚĞͲ
ĚĂŶƐ Ğƚ ůĞ ĚĞŚŽƌƐ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ů͛ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ƉƌŽƉƌĞ ĂƵ ďĂůĐŽŶ Ŷ͛ŝŶƚĞƌǀŝĞŶƚ ƉĂƐ͘
½ÊÄ ò®òÄã
Dimensions : ϱǆϮŵ͘  ϭϭŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité :  WůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ůĂŵĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ ĐĂŶŶĞůĠ͕ 
ĚĞƐƐŽƵƐ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ƐƵƉĠƌŝĞƵƌ ĞŶ ďĠƚŽŶ ďƌƵƚ͘ 'ĂƌĚĞͲ
ĐŽƌƉƐ ĞŶ ďĂƌƌĞĂƵǆ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ͕ ŶƵƐ ƐƵƌ ůĞ ĐƀƚĠ͕ ďĂƌͲ
ĚĠƐ ĚĞ ďŽŝƐ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĐĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ͘ ϭ ƉŽƌƚĞͲĨĞŶġƚƌĞ ă 
Ϯ രďĂƩĂŶƚƐ н Ϯ ĠůĠŵĞŶƚƐ ĮǆĞƐ͘ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ĐĞůƵŝ ƋƵŝ ůĞ 
ƐƵƌƉůŽŵďĞ͕ ũƵǆƚĂƉŽƐĠ ă ů͛ĞƐƚ ă ĐĞůƵŝ ĚƵ ǀŽŝƐŝŶ͕ ĂƵǆ ĚŝͲ
ŵĞŶƐŝŽŶƐ ĚŝīĠƌĞŶƚĞƐ͕ Ě͛ƵŶĞ ĂƵƚƌĞ ŽƉĠƌĂƟŽŶ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘
Degré  d’ouverture : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽƚğŐĞ ůĞ ďĂƐ ĚƵ 
ĐŽƌƉƐ͕ ŵĂŝƐ ŽŶ ĞƐƚ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ă ůĂ ǀƵĞ Ğƚ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ĚĞ 
ůĂ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ Ğƚ ĂƵǆ ǀŽŝƐŝŶƐ ŝŵŵĠĚŝĂƚƐ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ /ů ƉĂƌĂŠƚ ƉŽƐƐŝďůĞ ĚĞ ŵĂƌƋƵĞƌ 
ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ Ğƚ ƉŚŽŶŝƋƵĞŵĞŶƚ ůĂ ĐŽƵƉƵƌĞ ĂǀĞĐ ůĞ 
ǀŽŝƐŝŶ͘ ĞƌƚĂŝŶƐ ŽŶƚ ŝŶƐƚĂůůĠ ĚĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ ŽƵ ĚĞƐ ĐĂŶͲ
ŶŝƐƐĞƐ͘ WĂƐ ŝĐŝ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Le 
ďĂůĐŽŶ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ĐŽƵƌ ĞŶ h ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠĞ Ğƚ ĂƌͲ
ďŽƌĠĞ͕ ĂǀĞĐ ďĂĐ ă ƐĂďůĞ͕ ŚĂŵĂĐƐ͕ ĞƚĐ͘ >ĞƐ ƌĚĐ ĐŽƌƌĞƐͲ
ƉŽŶĚĞŶƚ ă ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ĚŽƚĠƐ Ě͛ƵŶ ƌĚũ ĚĠůŝŵŝƚĠƐ 
ƉĂƌ ĚĞƐ ŚĂŝĞƐ ǀĠŐĠƚĂůĞƐ ƉůƵƐ ŽƵ ŵŽŝŶƐ ĚĠǀĞůŽƉƉĠĞƐ͕ 
ŽƵ ďŝĞŶ ă ů Ă͛ƌƌŝğƌĞ ĚĞ ůŽĐĂƵǆ ĐŽŵŵĞƌĐŝĂƵǆ ŽƵ ůŝďĠͲ
ƌĂƵǆ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ͘ KŶ ĞƐƚ ĞŶƚŽƵƌĠƐ Ě͛ŠůŽƚƐ ĚƵ 
ŵġŵĞ ƚǇƉĞ͕ ƉůƵƐ ŽƵ ŵŽŝŶƐ ĨĞƌŵĠƐ͘ KŶ ĚŽŶŶĞ ĂƵ ƐƵĚ 
ƐƵƌ ůĂ ǀŽŝĞ ĚĞ ĐŽŶƚŽƵƌŶĞŵĞŶƚ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ƐƵƌ ůĂ 
ĐŽůůŝŶĞ Žƶ ƐŽŶƚ ĞŶ ĐŽƵƌƐ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐŚĂŶƟĞƌƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
WĞƟƚ ĞƐƉĂĐĞ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ Žƶ ŽŶ ƉĞƵƚ ƐĞ ŵĞƩƌĞ ĞŶ ǀƵĞ 
Ğƚ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ ƐĞůŽŶ ĚĞƐ ĐŽĚĞƐ Ě͛ƵƐĂŐĞ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ĚĞͲ
ǀĞŶƵƐ ŝŵƉůŝĐŝƚĞƐ͘ >Ă ĨŽƌŵĞ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ůƵŝ ĚŽŶŶĞ ƵŶĞ 
ƉĞƟƚĞ ĐŽƵůĞƵƌ ƋƵŝ ĞƐƚ ĂƉƉůŝƋƵĠĞ ă ƚŽƵƐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƋƵ͛ŝů 
ƌĞĕŽŝƚ ŽƵ ƋƵŝ Ǉ ĞƐƚ ƉƌŽĚƵŝƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >Ă ǀŝĞ ŵŝĐƌŽͲ
ůŽĐĂůĞ ĞƐƚ ĨŽĐĂůŝƐĠĞ ǀĞƌƐ ůĞ ďĂůĐŽŶ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂƵ 
ƐƵĚ ĞƐƚ ĂĐƚƵĞůůĞŵĞŶƚ ůĠŐğƌĞ͕ ĞůůĞ ĚĞǀƌĂŝƚ ƐĞ ƌĞŶĨŽƌĐĞƌ 
ƋƵĂŶĚ ůĞƐ ĐŚĂŶƟĞƌƐ ĐŽŶƟŶƵĞůƐ ĂƵ ƐƵĚ ƐĞƌŽŶƚ ĂĐŚĞͲ
ǀĠƐ Ğƚ ůĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ůŝǀƌĠƐ͕ ƵŶ ŵĂů ƉŽƵƌ ƵŶ ďŝĞŶ͙ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  Ğ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ĞŶǀŝƌŽŶŶĠ ĚĞ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ƚƌğƐ ǀĂƌŝĠƐ ĐŽƌƌĞƐƉŽŶĚĂŶƚ ă Ě Ă͛ƵƚƌĞƐ ŽƉĠͲ
ƌĂƟŽŶƐ ĂĚũĂĐĞŶƚĞƐ͘͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ ŚŽŝǆ ĞŶƚƌĞ ůĞƐ ďĂůĐŽŶƐ 
ŶŽƌĚ Ğƚ ƐƵĚ͘ ĞůƵŝͲ Đŝ ĞƐƚ ĚĂŶƐ ůĞ ƉƌŽůŽŶŐĞŵĞŶƚ ĚƵ 
ůŽŐĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ƐĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ͘ 
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ /ŵƉŽƌƚĂŶƚ 
ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ůĂƚĠƌĂů ĂƵƋƵĞů ŽŶ ŶĞ ƉĞƵƚ ĠĐŚĂƉƉĞƌ͘  /ů ǀĂƵƚ 
ŵŝĞƵǆ ĐŽŵƉŽƐĞƌ ĂǀĞĐ ůƵŝ͕ ƐĂƵĨ ă Ɛ Ă͛ůůŽŶŐĞƌ ĚĞƌƌŝğƌĞ 
ůĞ ůĂƫƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ĞĂƵĐŽƵƉ 
ĚĞ ƉůĂŶƚĞƐ ĞŶ ƉŽƚƐ Ğƚ ĚĞ ũĂƌĚŝŶŝğƌĞƐ͘ Ğ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ 
ďĞĂƵĐŽƵƉ ƉůƵƐ ŝŶǀĞƐƟ ƋƵĞ ĐĞůƵŝ ƋƵŝ ĞƐƚ ă ů͛ŽƉƉŽƐĠ ĂƵ 
ŶŽƌĚ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ >͛ ƵƐĂŐĞ ĚƵ ĚŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ ƉĞƌŵĞƚ ĚĞ ƐĞ ŵĞƩƌĞ ĂƵ ĐŽƵƌĂŶƚ ĚĞ ůĂ ǀŝĞ ĚĞ 
ů͛ŠůŽƚ Ğƚ Ě͛ĠĐŚĂŶŐĞƌ ƌĞŐĂƌĚƐ Ğƚ ƉĂƌŽůĞƐ ĚĞ ďĂƐ ĞŶ ŚĂƵƚ 
ŽƵ ĚĞ ďĂůĐŽŶ ă ďĂůĐŽŶ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ^Ğƌƚ ĨƌĠƋƵĞŵŵĞŶƚ͘
Temporalité des usages ͗ dŽƵƚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĞŶͲ
ĨĂŶƚƐ͕ ƐƵƌƚŽƵƚ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ͘
  
ddEd/KE ͊ DġŵĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨͬĠƚĂŐĞͬŽƉĠƌĂƟŽŶ ƋƵĞ 































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ Ϯϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
dĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽůůĞĐƟǀĞ
&sϬϰ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϭϯͿ
>Ğ ůƵŶĚŝ ϯϬϬϲϭϰ ǀĞƌƐ ϭϬ͗ϬϬ ;Ϯ͛ϭϮͿ͘ >Ğ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ ŵĂŶŝĨĞƐƚĞ ƐĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ă ĚƌŽŝƚĞ͘ ƉƌğƐ ůĂ ƉůƵŝĞ͕ ůĞ ƌŽƵůĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ĞƐƚ ĂŵƉůŝĮĠ ƐƵƌ ůĂ ĐŚĂƵƐƐĠĞ 
ĚĞ ůĂ ƌƵĞ ĚĞ ĐŽŶƚŽƵƌŶĞŵĞŶƚ ĂƵ ƐƵĚ ă ŐĂƵĐŚĞ͘ EŽŵďƌĞƵǆ ƉĂƐƐĞƌĞĂƵǆ Ğƚ ĐŽƌǀŝĚĠƐ ƐƵƌ ůĞƐ ƚŽŝƚƐ͘ >Ă ŐƌƵĞ ĚƵ ĐŚĂŶƟĞƌ ƉĂƌĂŠƚ ƚŽƵƚĞ ƉƌŽĐŚĞ ƐƵƌ ƵŶ ĐŚĂŶƟĞƌ 
ƐƵƌ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ ă ŐĂƵĐŚĞ͘ ĐƟǀŝƚĠ ĚĂŶƐ ƵŶĞ ĐƵŝƐŝŶĞ ă ŐĂƵĐŚĞ͘ KƵƚƌĞ ůĞ ũĂƌĚŝŶ͕ ƉŽƵƌ ůĞƐ ďĞƐŽŝŶƐ ĐŽůůĞĐƟĨƐ͕ ĐĞƩĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ĐŽŵƉůĠƚĠĞ ƉĂƌ ƵŶ ůŽĐĂů ĂǀĞĐ 
ĚĞƵǆ ƐĂůůĞƐ ĂƵ ƌĚĐ ĂƵ ƉŝĞĚ ĚĞ ĞƐĐĂůŝĞƌƐ͘ hŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĞƐƚ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ƉƌĠǀƵ ƉŽƵƌ ůĞƐ ͨരŝŶǀŝƚĠƐരͩ͘
ÄãÙͲçø ÖÊçÙ ãÊçÝ
Dimensions : ϱǆϭϮŵ͘  ĞŶǀŝƌŽŶ ϭϱŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité : ^Žů ĚĂůůĠ͘ ĞƵǆ ďąƟŵĞŶƚƐ Ě͛ƵŶ ĠƚĂŐĞ 
ĞŶĐĂĚĞŶƚ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ů͛ƵŶ ĞƐƚ ďĂƌĚĠ ĚĞ ďŽŝƐ͕ ů Ă͛ƵƚƌĞ 
ŵŝŶĠƌĂů͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ƌĞĐƚĂŶŐƵůĂŝƌĞ ƚŽƚĂůĞͲ
ŵĞŶƚ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞ͕ ĞŶĐĂĚƌĠĞ ƉĂƌ ĚĞƵǆ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ĞŶ 
ĂƫƋƵĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ Ɛƚ ;ĐŽƵƌ͕  ĐƈƵƌ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ďŽŝƐͿ Ğƚ 
ŽƵĞƐƚ ;ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ͕ ŠůŽƚ ǀŽŝƐŝŶ Ğƚ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ ĚŝƐͲ
ƚĂŶƚͿ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ ŶĐĂĚƌĞŵĞŶƚ ǀĞƌƟĐĂů ĞŶ h ĚĞ 
ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ ƉůƵƐ ĚĠŐĂŐĠĞ ĐƀƚĠ ĐŽƵƌ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ EŽŶ͘ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ KŶ 
ĚŽŶŶĞ Ě͛ƵŶ ĐƀƚĠ ƐƵƌ ůĂ ĐŽƵƌ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠĞ Ğƚ ĂƌďŽƌĠĞ 
ĚĞ ů͛ŠůŽƚ ĞŶ h ƚŽƵƌŶĠ ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚ͕ ĂǀĞĐ ďĂĐ ă ƐĂďůĞ͕ 
ŚĂŵĂĐƐ͕ ĞƚĐ͕͘ Ğƚ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ Ğƚ 
ƵŶ ĂƵƚƌĞ ŠůŽƚ ƋƵŝ ƉƌĠƐĞŶƚĞ ƐƵƌƚŽƵƚ ĚĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ Ğƚ 
ƋƵĞůƋƵĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ͘ >ĞƐ ƌĚĐ ĐŽƌƌĞƐƉŽŶĚĞŶƚ ă ĚĞƐ ůŽͲ
ŐĞŵĞŶƚƐ ĚŽƚĠƐ Ě͛ƵŶ ƌĚũ ĚĠůŝŵŝƚĠ ƉĂƌ ƵŶ ŵĂƐƐŝĨ ǀĠŐĠͲ
ƚĂů ƉůƵƐ ŽƵ ŵŽŝŶƐ ĚĠǀĞůŽƉƉĠ͕ ŽƵ ďŝĞŶ ă ů Ă͛ƌƌŝğƌĞ ĚĞ 
ůŽĐĂƵǆ ƉƌŽĨĞƐƐŝŽŶŶĞůƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
ƐƉĂĐĞ ŝŶƐƵĸƐĂŶƚ ƉŽƵƌ ƌĞĐĞǀŽŝƌ ůĂ ƚŽƚĂůŝƚĠ ĚĞ ůĂ ĐŽŵͲ
ŵƵŶĂƵƚĠ͘ /ů ĞƐƚ ĐŽŵƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ ĚĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ůŽĐĂƵǆ Ğƚ 
ĞƐƉĂĐĞƐ ƉĂƌƚĂŐĠƐ͘ >Ğ ůŽŐĞŵĞŶƚ ďĂƌĚĠ ĚĞ ďŽŝƐ ůĂŝƐƐĞ 
ĞŶƚƌĞǀŽŝƌ ƚŽƵƚ ƐŽŶ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ă ƚƌĂǀĞƌƐ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĨĞͲ
ŶġƚƌĞ͕ ů Ă͛ƵƚƌĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ ŵŽŶƚƌĞ ƐĂ ĨĂĐĞ ĂǀĞƵŐůĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ĞƩĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ 
Ă ƵŶĞ ƐŽŶŽƌŝƚĠ ƉƌŽƉƌĞ ĚƵĞ ĂƵǆ ŵĂƚĠƌŝĂƵǆ Ğƚ ă ůĂ 
ĨŽƌŵĞ ůŽĐĂůĞ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ƐŽŶƚ ĐĂŶĂůŝƐĠƐ ĚĂŶƐ ĐĞ ƌĠƚƌĠͲ
ĐŝƐƐĞŵĞŶƚ͕ Ğƚ ƌĞŶĨŽƌĐĠƐ͘ KŶ ĞƐƚ ƉƌĞƐƋƵĞ ĞŶ ƐŝƚƵĂƟŽŶ 
Ě͛ĠĐŽƵƚĞ ƐĐŚŝǌŽƉŚŽŶŝƋƵĞ͕ ĞŶƚƌĞ ĚĞƵǆ ƚǇƉĞƐ Ě͛ƵŶŝǀĞƌƐ 
ƚƌğƐ ĚŝīĠƌĞŶƚƐ͕ ů͛ƵŶ ƉůƵƚƀƚ ǀŽĐĂů Ğƚ ŚƵŵĂŝŶ ĂǀĞĐ ĚĞƐ 
ƐŽŶƐ ĚĠƚĂĐŚĠƐ͕ ů Ă͛ƵƚƌĞ ƉůƵƐ ƚĞĐŚŶŽůŽŐŝƋƵĞ Ğƚ ĐŽŶƐƟͲ
ƚƵĠ ĚĞ ĚƌŽŶĞƐ͘ hŶĞ ĨŽŝƐ ŽƵǀĞƌƚƐ͕ ůĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ƉĂƌĂƐŽůƐ 
ĐŽŶƚƌŝďƵĞŶƚ ă ĐƌĠĞƌ ƵŶĞ ĂŵďŝĂŶĐĞ ĞŶĐŽƌĞ ƉůƵƐ ƌĞƐͲ
ƚƌĞŝŶƚĞ ƉĂƌ ƌĞŶĨŽƌĐĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽůŽĐĂƵǆ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >ĞƐ ƐŽŶƐ Ě͛ĞŶͲďĂƐ͕ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ 
ĐŽŵŵĞ ĚƵ ũĂƌĚŝŶ͕ ƐŽŶƚ ĐĂƉƚĠƐ ĂǀĞĐ ĨĂĐŝůŝƚĠ ŵĂůŐƌĠ ůĞ 
ƌĞĐƵů ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵǆ ĂƉůŽŵďƐ ĚĞ ůĂ 
ĚĂůůĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ ǆĐĞƉƟŽŶŶĞůƐ͕ ƌĂƌĞƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ KŶ ƉĞƵƚ 
Ɛ͛ĞǆƉŽƐĞƌ ŽƵ ƐĞ ƌĞƟƌĞƌ ĂƵ ŵŝůŝĞƵ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ƐĞ 
ƉƌŽƚĠŐĞƌ ƐŽƵƐ ůĞƐ ƉĂƌĂƐŽůƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ WŽƵƌ ůĞƐ 
ƵƐĂŐĞƐ ĐŽůůĞĐƟĨƐ ;Ğƚ ƉƌŝǀĠƐ ƉŽƵƌ ůĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ŵŝͲ
ƚŽǇĞŶƐ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞͿ͘ ƐƉĂĐĞ ƉƌĠĠƋƵŝƉĠ ;ŐƌĂŶĚĞ 
ƚĂďůĞ͕ ĐŚĂŝƐĞƐ͕ ŐƌĂŶĚƐ ƉĂƌĂƐŽůƐ͕ ďĂƌďĞĐƵĞ͕ ƉůĂŶƚĞƐ ĞŶ 
ƉŽƚ͙Ϳ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ ƵƚŽͲůŝŵŝƚĂͲ
ƟŽŶ͕ ƐƵƌǀĞŝůůĂŶĐĞ ĚĞƐ ďŽŶƐ ƵƐĂŐĞƐ ;ă ů͛ĠŐĂƌĚ ĚĞƐ ŚĂͲ
ďŝƚĂŶƚƐ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞͿ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ZĞƉĂƐ͕ ĂƉĠƌŝƟĨƐ͘ Ŷ ĂůƚĞƌͲ
ŶĂŶĐĞ ĂǀĞĐ ůĞ ůŽĐĂů ĚƵ ƌĚĐ ĚĞǀĂŶĐĠ ƉĂƌ ůĞ ũĂƌĚŝŶ͕ ƋƵŝ 
ƉĞƌŵĞƚ Ě Ă͛ĐĐƵĞŝůůŝƌ ƉůƵƐ ĚĞ ŵŽŶĚĞ Ğƚ ĚĞ ƐƵƌǀĞŝůůĞƌ ĞŶ 
ŵġŵĞ ƚĞŵƉƐ ůĞƐ ũĞƵǆ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͘
































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ϮϴͲϯϬ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ϯ ĂĚŽůĞƐĐĞŶƚĞƐ
&sϬϱ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϭϯͿ
>Ğ ĚŝŵĂŶĐŚĞ ϮϵϬϲϭϰ ă ϭϲ͗ϬϬ ;ϭ͛ϱϮͿ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĞƐƚ ĐŽŶƟŶƵĞ ƐƵƌ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͕ ĂǀĞĐ ůĞ ĐůĂƋƵĞŵĞŶƚ ĚĞ ƐŽŶ ũŽŝŶƚ ĚĞ ĚŝůĂƚĂƟŽŶ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞര͖ ůĂƌŐĞŵĞŶƚ 
ƉƌŽƉĂŐĠĞ ă ĐĞƩĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͕  ĞůůĞ ƉĂƌĂŠƚ ƚƌğƐ ƉƌŽĐŚĞ͘ >ĞƐ ƉĂƐƐĞƌĞĂƵǆ ĐŚĂŶƚĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂƌďƌĞƐ ĚĞ ů ͛ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ƋƵĂƐŝŵĞŶƚ ă ŶŽƚƌĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͕  ĚĞƐ ƉŝĠƚŽŶƐ 
ƉĂƐƐĞŶƚ ĚĂŶƐ ĐĞƩĞ ƌƵĞ ĂƉĂŝƐĠĞ ůĞ ĚŝŵĂŶĐŚĞ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ƉůĞŝŶĞŵĞŶƚ ůĂ ǀŝĞ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĂƵƋƵĞů ĂƉƉĂƌƟĞŶƚ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĠĐŚĂŶŐĞƐ ĞŶƚƌĞ 
ůĂ ŵĂŵĂŶ Ğƚ ƐĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͘ sĞŶƚ ůĠŐĞƌ͘
dÙÙÝÝ Ä ¥ÙÊÄã
Dimensions : ϰǆϴŵ͘  ĞŶǀŝƌŽŶ ϭϱŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité :  ^Žů ĞŶ ůĂƩĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ͕ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ŵĠͲ
ƚĂůůŝƋƵĞ ƐƵƌ ŵƵƌĞƚ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ͕ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĚŽŶŶĂŶƚ 
ƐƵƌ ůĞ ŵƵƌ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚĞ ů͛ŝŵŵĞƵďůĞ ǀŽŝƐŝŶ ă 
ŐĂƵĐŚĞ͕ ŵĞƵďůĞ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ ĚĞ ƌĂŶŐĞŵĞŶƚ 
ƉĂƌƚĂŐĠ ĂǀĞĐ ůĞ ǀŽŝƐŝŶ ĚĞ ĚƌŽŝƚĞ͕ ĨĂĕĂĚĞ ƉůĂĐĂŐĞ ďŽŝƐ͕ 
ďĂŝĞ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚĞ Ğƚ ĨĞŶġƚƌĞƐ ďĂƩĂŶƚĞƐ͘ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ƚŽƚĂůĞŵĞŶƚ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞ͕ 
ĂǀĞĐ ĂǀĂŶĐĠĞ ĚƵ ƚŽŝƚ ƚƌğƐ ƌĠĚƵŝƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ EŽƌĚ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘ >Ğ ŵĞƵďůĞͲďĂĐ ƐĠƉĂͲ
ƌĂƚĞƵƌ ĂͲƚͲŝů ĠƚĠ ĨĂŝƚ ƐƵƌ ŵĞƐƵƌĞ ͍
Degré  d’ouverture : &ŽƌƚĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ĂǀĞĐ ĐŽŶƚƌĂŝŶƚĞƐ 
ůĂƚĠƌĂůĞƐ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ EŽŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ EŽƵƐ 
ƐŽŵŵĞƐ ă ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ě͛ƵŶ ŠůŽƚ ĚŽŶƚ ůĞƐ ƌĚĐ ƐŽŶƚ ŽĐĐƵͲ
ƉĠƐ ƉĂƌ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĂƚĞůŝĞƌƐ Ğƚ ĐĂďŝŶĞƚƐ ĚĞ ƉƌŽĨĞƐƐŝŽŶƐ 
ůŝďĠƌĂůĞƐ͘ Ğ ďĂůĐŽŶ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ĂǆŝĂůĞ ůŽĐĂůĞ͕ 
ů ͛ŝǆĞƌ ^ƚƌ͘ ͕ ƋƵŝ Ɛ͛ĠůĂƌŐŝƚ ĞŶ ĂůůĠĞ ĐĞŶƚƌĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  
ĂǀĞĐ ĚĞƐ ƉĞƟƚƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ͕ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐĂĨĠƐ Ğƚ ƌĞƐͲ
ƚĂƵƌĂŶƚƐ͘ KŶ ĞƐƚ ĞŶƚŽƵƌĠ Ě͛ŠůŽƚƐ ĞŶ h ŽƵ ƋƵĂƐŝ ĨĞƌͲ
ŵĠƐ ĚŽƚĠƐ ĚĞ ĐƈƵƌƐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
ĞƉƵŝƐ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ƉĂƌ ĚĞƐƐƵƐ ůĞƐ ƚŽŝƚƐ͕ ů͛ƈŝů Ğƚ 
ů͛ŽƌĞŝůůĞ ƉŽƌƚĞŶƚ ůŽŝŶ͕ ũƵƐƋƵ Ă͛Ƶ ĚĞůă ĚĞƐ ǀŽŝĞƐ ĨĞƌƌĠĞƐ 
ǀĞƌƐ ůĞƐ ĐŽŶƚƌĞĨŽƌƚƐ ĚĞ ůĂ ǀĂůůĠĞ ĚƵ EĞĐŬĂƌ ĂƵ ŶŽƌĚ Ğƚ 
ůĂ ĨŽƌġƚ ă ů͛ĞƐƚ͘  
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >ĞƐ ƐŽŶƐ ŚƵͲ
ŵĂŝŶƐ Ğƚ ƚĞĐŚŶŽůŽŐŝƋƵĞƐ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ĠŵĞƌͲ
ŐĞŶƚ ĚĞ ůĂ ŐƌŝƐĂŝůůĞ ƌŽƵƟğƌĞ͘ >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚƵ ĐĂĨĠ >ĂͲ
ƚŽƵƌ ĐŽŶĐĞŶƚƌĞ ƵŶĞ ĐůŝĞŶƚğůĞ ǀŝǀĂŶƚĞ Ğƚ ůĞƐ ŐƌĂŶĚƐ 
ĂƌďƌĞƐ ĚĞ ů Ă͛ůůĠĞ ĮǆĞŶƚ ů Ă͛ǀŝĨĂƵŶĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ ŽŶƚƌĂƐƚĞ ĞŶƚƌĞ ů͛ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ 
ĚĞƐ ϮരƚĞƌƌĂƐƐĞƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ ĞƩĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ŵŽŝŶƐ ŝŶͲ
ǀĞƐƟĞ ƋƵĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ Ŷ Ɛ Ă͛ůůŽŶͲ
ŐĞĂŶƚ Ğƚ ĞŶ ƐĞ ƌĞĐƵůĂŶƚ͕ ŽŶ ƉĞƵƚ ĠĐŚĂƉƉĞƌ ĂƵ ƌĞŐĂƌĚ͘
KŶ ƉĞƵƚ ƐĞ ƉƌŽƚĠŐĞƌ ĚƵ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ ůĂƚĠƌĂů ĞŶ Ɛ Ă͛ďĂŝƐͲ
ƐĂŶƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ZĞƉĂƐ Ğƚ 
ƌĞƉŽƐ ĞŶ ĨĂŵŝůůĞ Ğƚ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂŵŝƐ͕ ĞŶ ĐŽŶƚĂĐƚ ĂǀĞĐ 
ůĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ͕ ă ĐĞƌƚĂŝŶĞƐ ŚĞƵƌĞƐ͘ ^ŽŝŶƐ ĚĞƐ ƉůĂŶƚĞƐ Ğƚ 
ĂƌďƵƐƚĞƐ ĞŶ ƉŽƚ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĂůƚĞƌͲ
ŶĂƟǀĞ ă ĐĞůůĞ ƋƵŝ ĞƐƚ ĞǆƉŽƐĠĞ ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ĐƀƚĠ ĐŽƵƌ͘  /Đŝ 
ŽŶ ƉĞƵƚ ďĠŶĠĮĐŝĞƌ ĚĞ ů͛ŽŵďƌĞ ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ůĂ ũŽƵƌͲ
ŶĠĞ ů͛ĠƚĠ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ƵƚƌĞ ƐƚĂƚƵƚ͕ ǀƵ ƋƵĞ ů Ă͛ƉƉĂƌͲ
ƚĞŵĞŶƚ ĞƐƚ ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚ͘ WŽƐƐŝďŝůŝƚĠ Ě͛ŽĐĐƵƉĞƌ ůĞƐ Ϯ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞƐ ƐĂŶƐ ƐĞ  ĚĠƌĂŶŐĞƌ͘
Temporalité des usages ͗ ^ĂŝƐŽŶŶŝĞƌƐ͘ ǆƉŽƐŝƟŽŶ ĂƵ 
ŶŽƌĚ͘
EKd ͗ ϭe ƚĞƌƌĂƐƐĞ ͬϮ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚ͘ 
































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ Ϯϴ ŽƵ ϯϬ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ϯ ĂĚŽůĞƐĐĞŶƚĞƐ
&sϬϱ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϭϯͿ
>Ğ ĚŝŵĂŶĐŚĞ ϮϵϬϲϭϰ ă ϭϲ͗ϭϬ ;ϯ͛ϬϱͿ͘ ^Ƶƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĐƀƚĠ ũĂƌĚŝŶ͕ ůĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ ĨĂŝƚ ƚŽƚĂůĞŵĞŶƚ ĠĐƌĂŶ ă ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͘ >Ğ ƉĂǇƐĂŐĞ ͨ ƟƌĞ ă ĚƌŽŝƚĞര͕ͩ ǀĞƌƐ ů͛ŽƵĞƐƚ͕ 
Žƶ ŽŶ ĚĞǀŝŶĞ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ĚƵ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ͘ WĂƐƐĂŐĞ ůŽŝŶƚĂŝŶ Ě͛ƵŶ ĞŶŐŝŶ ĂŐƌŝĐŽůĞ ƐƵƌ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ͘ EŽŵďƌĞƵǆ ƉĂƐƐĞƌĞĂƵǆ ƐƵƌ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ƉůĂŶƐ ĞŶǀĞůŽƉƉĂŶƚƐ͕ 
ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ Ğƚ ůĞƐ ďŽŝƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ĂƵ ƐƵĚ͘ WůƵƐŝĞƵƌƐ ƉƀůĞƐ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠƐ ;ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞ ũĂƌĚŝŶ͕ ŵĂƌƚğůĞŵĞŶƚ Ğƚ ƌŝƌĞƐ ƐƵƌ ĚĞƐ ďĂůĐŽŶƐ ŽƵ ĚĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ 
ƉůƵƐ ƉƌŽĐŚĞƐͿ͘ ^ŽŶƐ ďŽŝƐĠƐ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ƉůƵƐ ĂƩĞŶĚƵƐ ĞŶ ƌĞǌͲĚĞͲĐŚĂƵƐƐĠĞ ƋƵ͛ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ͘  >Ă ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ ĞƐƚ ƉƌĞƐƋƵĞ ƚŽƚĂůĞ ĂǀĞĐ ůĂ ƉŝğĐĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ 
ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚĞ ĂƩĞŶĂŶƚĞ ;ĂĐƟǀŝƚĠ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ƐŽŶŶĞƌŝĞ ĚĞ ƉŽƌƚĂďůĞ͙Ϳ͘ >ĠŐĞƌ ǀĞŶƚ͘
¦¦ÃÄã ÖÙÊããçÙ
Dimensions : ϲŵ ;>Ϳ ǆ ϰŵ ;ĂǀĞĐ ƉůĂƚĞĨŽƌŵĞ ƐƵƉƉůĠͲ
ŵĞŶƚĂŝƌĞͿ ǆ ϭ͕ϱŵ ;ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƐŝŵƉůĞͿ͘  ϭϱŵ ĚĞ ŚĂƵƚ͘
Matérialité :  ^Žů ĞŶ ůĂƩĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ ƐƵƌ ŐƌĂǀŝĞƌ Ğƚ 
ĐĂŝůůŽƵǆ͕ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĂǀĞĐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ƉĞƌͲ
ĨŽƌĠƐ͕ ŵƵƌĞƚ ƌĞŚĂƵƐƐĠ ĚĞ ďĂƌƌĞƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ͘ DƵͲ
ƌĞƚͲũĂƌĚŝŶŝğƌĞ ĂǀĞĐ ŵĂƐƐŝĨ ƉŽƵƌ ƐĠƉĂƌĞƌ ĚƵ ďĂůĐŽŶ 
ĞƐƚ͘ DƵƌĞƚ ƉŽƵƌ ůĂ ƐĠƉĂƌĂƟŽŶ ĂǀĞĐ ůĞ ďĂůĐŽŶ ŽƵĞƐƚ͘ 
ϮരŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚĞƐ͘ &ĂĕĂĚĞ ĞŶ ďŽŝƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞ ĐŽŵƉŽͲ
ƐŝƚĞരĞŶ >ര͗ ƉůĂƚĞĨŽƌŵĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ŐƌĞīĠĞ ă ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ 
Ě͛ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƌĞĐƚĂŶŐƵůĂŝƌĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘
Degré  d’ouverture : hŶ ƉĞƵ ƌĠƚƌĠĐŝĞ ůĂƚĠƌĂůĞŵĞŶƚ͕ 
ŵĂŝƐ ġƚƌĞ ĞŶ ĚĞƌŶŝĞƌ ĠƚĂŐĞ ŽīƌĞ ƵŶĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ŝŵͲ
ƉŽƌƚĂŶƚĞ ƐƵƌ ůĞ ĐŝĞů ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ EŽŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >Ă ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞ ĚĞ ĐĞƚ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ƐŝŵƉůĞ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ă ƐĞƐ 
ǀŽŝƐŝŶƐ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ĐŽƵƌ ĞŶ h ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠĞ Ğƚ ĂƌͲ
ďŽƌĠĞ͕ ĂǀĞĐ ďĂĐ ă ƐĂďůĞ͕ ŚĂŵĂĐƐ͕ ĞƚĐ͘ Ƶ ŵġŵĞ ŶŝͲ
ǀĞĂƵ Ğƚ ƉůƵƐ ďĂƐ͕ ŽŶ ǀŽŝƚ ĚĞ ŶŽŵďƌĞƵƐĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ 
ƚƌğƐ ǀĂƌŝĠĞƐ͘ >ĞƐ ƌĚĐ ĐŽƌƌĞƐƉŽŶĚĞŶƚ ă ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ 
ĚŽƚĠƐ Ě͛ƵŶ ƌĚũ ĚĠůŝŵŝƚĠƐ ƉĂƌ ĚĞƐ ŚĂŝĞƐ ǀĠŐĠƚĂůĞƐ ƉůƵƐ 
ŽƵ ŵŽŝŶƐ ĚĠǀĞůŽƉƉĠĞƐ͕ ŽƵ ďŝĞŶ ă ů Ă͛ƌƌŝğƌĞ ĚĞ ůŽĐĂƵǆ 
ĐŽŵŵĞƌĐŝĂƵǆ ŽƵ ůŝďĠƌĂƵǆ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ͘ KŶ 
ĞƐƚ ĞŶƚŽƵƌĠƐ Ě͛ŠůŽƚƐ ĚƵ ŵġŵĞ ƚǇƉĞ͕ ƉůƵƐ ŽƵ ŵŽŝŶƐ 
ĨĞƌŵĠƐ͘ KŶ ĚŽŶŶĞ ĂƵ ƐƵĚ ƐƵƌ ůĂ ǀŽŝĞ ĚĞ ĐŽŶƚŽƵƌŶĞͲ
ŵĞŶƚ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ƐƵƌ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ Žƶ ƐŽŶƚ ĞŶ ĐŽƵƌƐ 
ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐŚĂŶƟĞƌƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
>Ă ĨŽƌŵĞ ƵŶ ƉĞƵ ͨരďŝƐĐŽƌŶƵĞരͩ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉĞƌͲ
ŵĞƚ ĚĞ ƐĞ ƌĞŐƌŽƵƉĞƌ ŽƵ ƐĞ ĚĠŐƌŽƵƉĞƌ Ɛŝ ŶĠĐĞƐƐĂŝƌĞ͘ 
>Ă ƉĂƌƟĞ ĂǀĂŶĐĠĞ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚŽŶŶĞ ƵŶ ƉŽŝŶƚ ĚĞ 
ǀƵĞͬĚ͛ĠĐŽƵƚĞ ƋƵĂƐŝŵĞŶƚ ĐĞŶƚƌĂů ƐƵƌ ƚŽƵƚĞ ůĂ ĐŽƵƌ Ğƚ 
ƐĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ŶŽŵďƌĞƵƐĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ƌƀŶĞ ĚƵ 
ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ ƋƵŝ ů͛ĞŵƉŽƌƚĞ ƐƵƌ ĐĞůƵŝ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ 
ĂƵ ŶŽƌĚ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ ƐŽŶƚ ĂŵƉůŝĮĠƐ ƉĂƌ ůĂ ĨŽƌŵĞ 
ĞŶ h͕ Ğƚ ůĂ ĐŽŵŵƵŶŝĐĂƟŽŶ ǀĞƌƟĐĂůĞ ĞƐƚ ŽďƐĞƌǀĂďůĞ 
ĂǀĞĐ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ůĞ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ Ğ ƐŽŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ ƋƵŝ 
ů͛ĞŵƉŽƌƚĞŶƚ ŝŵĂŐŝŶĂŝƌĞŵĞŶƚ ĚĂŶƐ ĐĞ ŵŝǆĂŐĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  >ŝĞƵ ƚƌğƐ ŝŶǀĞƐƟ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĞŶͲ
ĨĂŶƚƐ͕ ĞŶ ĂůƚĞƌŶĂŶĐĞ ƐƚƌĂƚĠŐŝƋƵĞ ĂǀĞĐ ů Ă͛ƵƚƌĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ 
ĐƀƚĠ ƌƵĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ dŽƚĂůĞŵĞŶƚ 
ŽƵǀĞƌƚ͕ ŵĂŝƐ ŽŶ ƉĞƵƚ Ɛ Ă͛ǀĂŶĐĞƌ ĞŶ ŐĂŐŶĂŶƚ ĠŶŽƌŵĠͲ
ŵĞŶƚ Ě͛ĠĐŽƵƚĞ Ğƚ ĚĞ ǀŝƐŝďŝůŝƚĠ ůŽĐĂůĞ͕ ŽƵ ƐĞ ƌĞƚƌĂŶĐŚĞƌ 
ǀĞƌƐ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ĞŶ ĠƚĂŶƚ ĂƐƐĞǌ ƉĞƵ ǀŝƐŝďůĞ Ğƚ ĞŶ ďĠŶĠĮͲ
ĐŝĂŶƚ ĚĞ ů Ă͛ƩĠŶƵĂƟŽŶ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ĚŝƌĞĐƚƐ ŐƌąĐĞ ĂƵǆ ŵƵͲ
ƌĞƚƐ Ğƚ ƌĂŵďĂƌĚĞƐ ƉĞƌĨŽƌĠĞƐ ŽīƌĞŶƚ ƵŶĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ 
ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ Ɛŝ ŽŶ ƐĞ ƌĞĐƵůĞ ĚƵ ďŽƌĚ Ğƚ Ɛ Ă͛ďĂŝƐƐĞ ƵŶ 
ƉĞƵ ĚĞƌƌŝğƌĞ ĞƵǆ͘  'ƌĂŶĚ ĐŚŽŝǆ ĚĞ ƉůĂĐĞŵĞŶƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞര͗ Ŷ ƉůƵƐ 
Ě͛ġƚƌĞ ƵŶĞ ĞǆƚĞŶƐŝŽŶ͕ Đ͛ĞƐƚ ƵŶ ůŝĞƵ ŐĠŶĠƌĞƵǆ ƋƵŝ ŽīƌĞ 
ďĞĂƵĐŽƵƉ Ě͛ŽƉƉŽƌƚƵŶŝƚĠƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ >ŝĞƵ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ZĞƉĂƐ͕ ƌĞƉŽƐ͕ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ 
;ŶŽŵďƌĞƵƐĞƐ ƉůĂŶƚĞƐ ĞŶ ũĂƌĚŝŶŝğƌĞƐ Ğƚ ĂƌďƵƐƚĞƐ ĞŶ 
ƉŽƚƐ͕ ĞŶ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ůĂƚĠƌĂůĞŵĞŶƚ ƉŽƵƌ ĨĂŝƌĞ ĠĐƌĂŶ 
ĂƵǆ ďĂůĐŽŶƐ ǀŽŝƐŝŶƐ͘ 
Temporalité des usages ͗ ^ĂŝƐŽŶŶŝĞƌƐ Ğƚ ĞŶ ĂůƚĞƌͲ































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ϰϰ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƉůĞ ϲϬ ĂŶƐ
&sϬϲ^Ϭϭ ;WƌŽũĞŬƚ ϭϰͿ
>Ğ ĚŝŵĂŶĐŚĞ ϮϵϬϲϭϰ ă ϭϳ͗ϯϬ ;Ϯ͛ϭϵͿ ĚĞƉƵŝƐ ůĞ ďĂůĐŽŶ Ě͛ƵŶ ĚƵƉůĞǆ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ğƚ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ƉƌŽǀŝĞŶŶĞŶƚ ƐƵƌƚŽƵƚ ĚĞ ůĂ ĚƌŽŝƚĞ͕ Žƶ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ƵŶĞ 
ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ǀĞƌƐ ƵŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ ƉĞƌƉĞŶĚŝĐƵůĂŝƌĞ ă ů ͛ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ͘ hŶ ĂǀŝŽŶ ă ŚĠůŝĐĞ͕ ƉƵŝƐ ƵŶ ƐĞĐŽŶĚ ă ƌĠĂĐƟŽŶ ƉĂƐƐĞŶƚ͘ ƚŽŶŶĂŵŵĞŶƚ ĞŶ ĐĞ ĚŝŵĂŶĐŚĞ 
ƵŶ ĐŚĂŶƟĞƌ ůŽĐĂů ĨŽŶĐƟŽŶŶĞ ĂǀĞĐ ƐĂ ŐƌƵĞ Ğƚ ƵŶ ŵĂƌƚĞĂƵ ƉŝƋƵĞƵƌ͘  >͛ĂŵďŝĂŶĐĞ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ĞƐƚ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ůĞƐ ŶŽƚĞƐ ůŝƋƵŝĚĞƐ ĚĞ ůĂ ĨŽŶƚĂŝŶĞ Ğƚ ůĞƐ ũĞƵǆ 
Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͘ >ĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ƐŽŶƚ ĂďƐĞŶƚƐ ƉĂƌ ĐĞƚ ĂƉƌğƐͲŵŝĚŝ ŐƌŝƐ ƚĞŵƉĠƌĠ͘ Ğ ůĂ ŵƵƐŝƋƵĞ ĞŶƌĞŐŝƐƚƌĠĞ Ɛ͛ĠĐŚĂƉƉĞ Ě͛ƵŶ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ ^ŽƵƐ ůĞ ďĂůĐŽŶ͕ ĞŶƚƌĞ ůĂ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞ Ğƚ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͕ ŵŽŶ ŚƀƚĞ ĚŝƐĐƵƚĞ ĂǀĞĐ ƐĂ ĨĂŵŝůůĞ͘ >Ğ ƐŽů ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĂŵƉůŝĮĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ͕ ůĞ ǀĞŶƚ ĨĂŝƚ ďƌƵŝƐƐĞƌ ůĞ ĨĞƵŝůůĂŐĞ ƚƌğƐ ŐĠŶĠƌĞƵǆ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ͘
½ÊÄ  ½ ¥ÊÄã®Ä
Dimensions : ĂůĐŽŶ ĚĞ Ϯ͕ϱǆϮ͕ϱŵ͕ ă ϯŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ 
;ϲŵ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ă ůĂ ƌƵĞͿ͘ dĞƌƌĂƐƐĞ ĚĞ ϱǆϰŵ ĚĠůŝŵŝͲ
ƚĠĞ ƉĂƌ ůĞƐ ŵĂƐƐŝĨƐ ĂƵ ŵŝůŝĞƵ ĚĞ ůĂ ŐƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌ͘
Matérialité :  ĂůĐŽŶ ĂǀĞĐ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ďĂƌƌĞƐ 
ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ Ğƚ ƐŽů ŵŝŶĠƌĂů͕ ďĂŝĞ ǀŝƚƌĠĞ ă Ϯ ďĂƩĂŶƚƐരĞƚ 
ƐƚŽƌĞƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ͘ dĞƌƌĂƐƐĞരƉĂǀĠĞ ĞŶƚŽƵƌĠĞ ĚĞ 
ƉůĂŶƚĞƐ ŐƌŝŵƉĂŶƚĞƐ͕ Ě Ă͛ƌďƌĞƐ Ğƚ Ě Ă͛ƌďƵƐƚĞƐ ƉůĂŶͲ
ƚĠƐ ĚĂŶƐ ůĞ ƐŽů ;ĐĞƌŝƐŝĞƌ͕  ůĂƵƌŝĞƌƐ͕ ďƵŝƐ͕ ůŝĞƌƌĞ͕ ǀŝŐŶĞ 
ǀŝĞƌŐĞ͕ ƌŽƐĞƐ ƚƌĠŵŝğƌĞƐ͙Ϳ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ ŝƐŽůĠ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚ ;ůĠŐğƌĞͲ
ŵĞŶƚ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĮůĂŶƚĞ ϯ ĠƚĂŐĞƐ ƉůƵƐ 
ŚĂƵƚͿ ĚŽŵŝŶĂŶƚ ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ ƌĞǌͲĚĞͲũĂƌĚŝŶ ;ĞŶ 
ƌĞŵďůĂŝ ƐƵƌ ůĞƐ ůŽĐĂƵǆ ĚƵ ƌĞǌͲĚĞͲĐŚĂƵƐƐĠĞ ĐƀƚĠ ƌƵĞͿ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘ Degré  d’ouverture : 
DŽĚĠƌĠ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ͘ ^Ƶƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ŽŶ ĞƐƚ  ƐƵďͲ
ŵĞƌŐĠ ƉĂƌ ůĂ ǀĠŐĠƚĂƟŽŶ ƋƵĂŶĚ ůĞ ĨĞƵŝůůĂŐĞ ĞƐƚ ĞŶ 
ƉůĂĐĞ͕ Ğƚ ă ĚĠĐŽƵǀĞƌƚ ƋƵĂŶĚ ŝů ĞƐƚ ƚŽŵďĠ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ 'ĞƐƟŽŶ ĚƵ ĨĞƵŝůůĂŐĞ ƉĂƌ ůĂ 
ƚĂŝůůĞ Ğƚ ůĞ ŐƵŝĚĂŐĞ ĚĞƐ ďƌĂŶĐŚĞƐ͘Usages et dispo-
ƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ KŶ ĞƐƚ ĚĂŶƐ ů͛ƵŶ ĚĞƐ 
ŠůŽƚƐ ůĞƐ ƉůƵƐ ĞŵďůĠŵĂƟƋƵĞƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ƵŶ ŠůŽƚ ĞŶ h 
ĚŽŶƚ ůĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ ƐŽŶƚ ĞƐƉĂĐĠƐ ă ƉĂƌƟƌ ĚƵ ϭer ĠƚĂŐĞ͘ 
ůĞ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ƐŝƚƵĠ ĚĂŶƐ ƵŶ ĂŶŐůĞ ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ Ě͛ƵŶ ůŽͲ
ĐĂů ă ǀĠůŽƐ Ğƚ ĚĞƐ ĞƐĐĂůŝĞƌƐ ƋƵŝ ĚĞƐĐĞŶĚĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ 
ƌƵĞ ůĂƚĠƌĂůĞ͘ >Ă ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ ƚƌğƐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠĞ Ğƚ 
ĂƌďŽƌĠĞ ĞƐƚ ĠƋƵŝƉĠĞ ƉŽƵƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ůĞƐ ƉĂƌĞŶƚƐ 
ĂǀĞĐ ũĞƵǆ͕ ĨŽŶƚĂŝŶĞ͕ ůŽĐĂů ĚĞ ƌĠƵŶŝŽŶ͕ ĞƚĐ͘ Ƶ ŶŽƌĚ ĚĞ 
ů͛ŠůŽƚ͕ Đ͛ĞƐƚ ůĞ ĐƈƵƌ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵĂƐŝ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ ŝƐŽůĠ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŵďŝĂŶĐĞ 
ƋƵĂƐŝ ǀŝůůĂŐĞŽŝƐĞ ŵĂƌƋƵĠĞ ƉĂƌ ů͛ĠůĠŵĞŶƚ ůŝƋƵŝĚĞ͘ 
'ƌĂŶĚ ŶŽŵďƌĞ Ě͛ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ĂƵƚŽƵƌ ĚĞ ĐĞƚ ĞƐƉĂĐĞ ƌĞͲ
ůĂƟǀĞŵĞŶƚ ĨĞƌŵĠ͘ >Ă ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĞƐƚ ŶŽŶ 
ĐŽŵƉůĞǆĠĞ Ğƚ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ͘ >ĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ƐŽŶƚ ƌĂǀŝƐ͘ >ĞƐ 
ƐŽŶƐ ƉůƵƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ƐŽŶƚ  ŐŽŵŵĠƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >Ă ĐŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ƉĂƌ ůĞ ĨĞƵŝůůĂŐĞ 
ƉĞƵƚ ĨĂŝƌĞ ŽƵďůŝĞƌ ĂƵǆ ƵƐĂŐĞƌƐ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ƋƵ͛ŝů Ǉ Ă ĚĞƐ 
ƌŝǀĞƌĂŝŶƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ &ŽƌƚĞ ŝŶƚĞƌĐŽŶŶĂŝƐƐĂŶĐĞ͕ 
ĠĐŚĂŶŐĞƐ ƋƵĂƐŝ ŽďůŝŐĂƚŽŝƌĞƐ͘ >Ă ĨŽƌƚĞ ĂƉƉƌŽƉƌŝĂƟŽŶ 
ĚƵ ũĂƌĚŝŶ ƉĂƌĂŠƚ ġƚƌĞ ǀĠĐƵĞ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ƌĠƐĞƌǀĞƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ĐŽƵƐƟƋƵĞͲ
ŵĞŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ͕ ůĞ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ĂƐƐĞǌ 
ĞǆƉŽƐĠ͕ ĂůŽƌƐ ƋƵĞ ůĞƐ ƌĚũ ƐŽŶƚ ƉƌŽƚĠŐĠƐ ƉĂƌ ůĂ ǀĠŐĠƚĂͲ
ƟŽŶ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ Ğ ďĂůĐŽŶ͕ 
ǀĠƌŝƚĂďůĞ ĞǆƚĞŶƐŝŽŶ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠĞ ĚĞ ůĂ ĐŚĂŵďƌĞͬďƵͲ
ƌĞĂƵ͕ ĞƐƚ ƵŶĞ ĂůƚĞƌŶĂƟǀĞ ă ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ĞǆƚĞŶƐŝŽŶ ĚĞ 
ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ Ğƚ ĚĞƐ ƉŝğĐĞƐ ĐŽŵŵƵŶĞƐ͘ DĂůŐƌĠ ů Ă͛ďƐĞŶĐĞ 
Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ƋƵ͛ŝů ŽīƌĞ͕ ŝů ĞƐƚ ĞŶ ƌĞƚƌĂŝƚ͕ ĂůŽƌƐ ƋƵĞ ůĂ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ͨരĚĂŶƐ ůĞ ƉĂƐƐĂŐĞരͩ ;ĐŽƵůŽŝƌ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͕ 
ƉĂƐƐĂŐĞ ƉĂƌ ůĞ ůŽĐĂů ă ǀĠůŽƐ͕ ƌĂƉƉƌŽĐŚĞŵĞŶƚ ĚĞƐ 
ũĞƵǆ͕ ĞƚĐ͘Ϳ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ hŶ ƉĞƵ ƚƌŽƉ 
ƉĞƟƚ ƉŽƵƌ ġƚƌĞ ů͛ŽďũĞƚ Ě͛ƵŶĞ ǀĠƌŝƚĂďůĞ ĂƉƉƌŽƉƌŝĂƟŽŶ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ŶŶĞǆĞ ĐŽŵƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ ĚĞ 
ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ƉĂƐ ƉŽƵƌ ǀŝǀƌĞ͘
Temporalité des usages : WĂƐ ĚĞ ŵŽďŝůŝĞƌ ĚĞ ũĂƌĚŝŶ 
ŝĐŝ͕ ŝů ĞƐƚ ƐƵƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ƋƵŝ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠĞ ĞŶ ĂůƚĞƌŶĂŶĐĞ 
ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘
ĂƵŐĞŵĞŝŶƐĐŚĂŌ WƌŽũĞŬƚ ϭϰ 'ďZ ŵď,͕ ĂƌĐŚŝƚĞĐƚĞ 
ŶĚƌĞĂƐ ^ƚĂŚů ;ŝŬĂƌƵƐ ƌĐŚŝƚĞŬƚƵƌͿ






























ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ϲϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
&ĂŵŝůůĞ ĂǀĞĐ ĂĚŽůĞƐĐĞŶƚƐ
&sϬϵ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϮϴͿ
>Ğ ŵĞƌĐƌĞĚŝ ϮϱϬϲϭϰ ă ϭϴ͗ϬϬ ;ϭ͛ϰϴͿ͘ KƵŝ͕ ŽŶ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ďŝĞŶ ĚĂŶƐ ƵŶ ůŽŐĞŵĞŶƚ ă ĞŶǀŝƌŽŶ ϯϱŵ ĚĞ ůĂ ŚĂůůĞ ƐĞƵůĞŵĞŶƚ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ;ƐĂŶƐ ŵƵƌƐͿ͘ hŶĞ ĨŽŝƐ ĐĞƩĞ 
ĞƌƌĞƵƌ ĚĞ ϯϱŵ ĂĐĐĞƉƚĠĞ͕ ŽŶ Ŷ Ă͛ ƉůƵƐ ƋƵĞ ůĂ ͨരƐĞŶƐĂƟŽŶരͩ Ě͛ġƚƌĞ ĂƵ ŵŝůŝĞƵ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĞ ƚŽƵƐ ąŐĞƐ͕ ĚŽŶƚ ůĞƐ ũĞƵǆ ƋƵŝ ƉĂƌĂŝƐƐĞŶƚ ƋƵĞůƋƵĞĨŽŝƐ ŶƵŝƐŝďůĞƐ ă 
ů͛ŽƌĞŝůůĞ ƐŽŶƚ ĂŵƉůŝĮĠƐ ƉĂƌ ůĂ ĐŽƵǀĞƌƚƵƌĞ͕ ƋƵŝ ĐŽŶĐĞŶƚƌĞ Ğƚ ĂŵƉůŝĮĞ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ƌğŐůĞƐ͕ ĂŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚƐ Ğƚ ĐŽƌƌĞĐƟĨƐ ƉŽƵƌƌĂŝĞŶƚ ġƚƌĞ ĂƉƉŽƌƚĠƐ ;ĚĠƐĂĐƟǀĞƌ 
ůĞ ƉĂŶŝĞƌ ĐƀƚĠ ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ͕ ƌĞĐŽŶƐƚƌƵŝƌĞ ůĞ ŵƵƌ ĞƐƚ͕ ĐŽƌƌŝŐĞƌ ůĞƐ ĚĠĨĂƵƚƐ ƚĞĐŚŶŝƋƵĞƐ ǀŝďƌĂƚŽŝƌĞƐ͕ ĞƚĐ͘Ϳ͘ >ĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ĞŶĚƵƌĞŶƚ ƐŽƵƐ ĐĂƉĞ͘ ZŝĞŶ Ě Ă͛ƵƚƌĞ 
Ŷ͛ĞƐƚ ƉĞƌĐĞƉƟďůĞ͕ ƐŝŶŽŶ ůĞƐ ŶŽŵďƌĞƵǆ ĐŚĂŶƚƐ Ě͛ŽŝƐĞĂƵǆ Ğƚ ůĞƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ĚĞ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ Ğƚ ƐŽŶ ũŽŝŶƚ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ͘ >Ğ ƋƵĂƌƟĞƌ ƉĂƌĂŠƚ ǀŝĚĞ͕ ĂƐƐŽƵƌĚŝ͘
®ÝÖÊÝ®ã®¥ ÃÊç½®Ù ãÙÄÝÖÙÄã
Dimensions : ĂůĐŽŶ ĮůĂŶƚ ŶŽƌĚͲƐƵĚ Ě͛ĞŶǀ ϭϱǆϮŵ 
;ƋƵĂƐŝͲůŽŐŐŝĂ ͗ ĐŽƵǀĞƌƚ Ğƚ ĨĞƌŵĠ ĂƵ ŶŽƌĚͿ͕ ĠůĂƌŐŝ ĂƵ 
ŶŽƌĚ ;ůŽŐŐŝĂ ĞŶĐĂƐƚƌĠĞͿ Ğƚ ĂƵ ƐƵĚ ;ďĂůĐŽŶ ƐĂŝůůĂŶƚ ĚĠͲ
ŐĂŐĠ ƐƵƌ ϯ ĐƀƚĠƐͿ͘  ϳŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité : ^ƵƉĞƌƐƚƌƵĐƚƵƌĞ ĞŶ ƉŽƚĞĂƵǆ ĂĐŝĞƌ ;͍Ϳ 
ĞŶ ĂǀĂŶƚ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͕ ŵŝŶĠƌĂů ĂƵ ƐŽů ƌĞĐŽƵǀĞƌƚ ĚĞ 
ůĂŵĞƐ ĐĂŶŶĞůĠĞƐ͕ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ůĂƩĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ ƉůƵƐ 
ŽƵ ŵŽŝŶƐ ĞƉĂĐĠĞƐ͘ sŝƚƌĂŐĞ ă ďĂƩĂŶƚƐ͘ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ 
ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ǀŽŝƐŝŶ ĂƵ ŶŽƌĚ ƉĂƌ ƵŶ ƉĂŶŶĞĂƵ 
ŽƉĂƋƵĞ ƌĞůĂǇĠ ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ ƉĂƌ ƵŶ ǀŝƚƌĂŐĞ ƚƌĂŶƐƉĂͲ
ƌĞŶƚ͕ Ğƚ ƵŶĞ ĐůĂŝƌĞͲǀŽŝĞ ĞŶ ůĂƩĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗  Ƶ ŶŽƌĚ ĂƵ ƐƵĚ͕ ďĂůĐŽŶ ĐŽƵǀĞƌƚ н 
ůŽŐ ŐŝĂ͕ ƉƵŝƐ ĮůĂŶƚ͕ ƉƵŝƐ ĠůĂƌŐŝ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ͘ >Ğ ďĂůĐŽŶ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ Ă ϯ ŽƌŝĞŶƚĂͲ
ƟŽŶƐ͕ ŽƵĞƐƚ͕ ƐƵĚ Ğƚ ĞƐƚ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘ ZĠƉĂƌĂƟŽŶƐ ĞŶ ĐŽƵƌƐ͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂƐƐĞǌ ůĠŐĞƌ ĂǀĞĐ ůĞƐ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĂũŽƵƌĠƐ Ğƚ ĚĞƐ ƐƚƌƵĐƚƵƌĞƐ ĚŝƐĐƌğƚĞƐ͕ ŵĂŝƐ 
ƉĂƌƚŽƵƚ ĐŽƵǀĞƌƚ͘ /ů ƐĞƌĂ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞŵĞŶƚ ƉĞƵ ĞǆŝƐͲ
ƚĂŶƚ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Rue 
ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ĂƵ ŶŽƌĚ͕ ĂǀĞĐ ƉĂƐƐĂŐĞ ĚĞƐ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶƐ Ğƚ 
ƉĞƟƚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂƵƚŽŵŽďŝůĞ ůŽĐĂůĞ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ ĚĞ 
ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ă ů͛ŽƵĞƐƚ ĂƵͲĚĞůă ĚĞƐ ĚĞƵǆ ŚĂůůĞƐ ĚĞ ƐƉŽƌƚ͘ 
ĂĐƟǀŝƚĠ ĚĞ ƐƚĂƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ ďŽǆĞƐ ĂƵ ƉŝĞĚ ĚĞƐ 
ďĂůĐŽŶƐ͕ ŵĂŝƐ ĚĠĐĂůĠĞ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ă ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͘ ŽŝƐ 
ĂƵ ƐƵĚ͕ ĂƵ ƉŝĞĚ ĚƵƋƵĞů ƐĞ ƌĞƚƌŽƵǀĞŶƚ ůĞƐ ĂĚŽƐ͕ ǌƵͲ
ƚŽƵƌ Ě͛ƵŶ ďąƟŵĞŶƚ ƚĞĐŚŶŝƋƵĞ ͖ ŶŽŵďƌĞƵǆ ĐƌŝƐ Ě Ă͛ŶŝͲ
ŵĂƵǆ ůŽĐĂƵǆ ƉŽƚĞŶƟĞůƐ͕ ǀĂĐŚĞƐ͕ ŵŽƵƚŽŶƐ͕ ƉĂŽŶƐ͙
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞര͗ 
WƌŽůŽŶŐĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌƐ Ğƚ ĚĞ ůĞƵƌƐ ĨŽŶĐƟŽŶƐ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ KŶ ĞƐƚ ĨĂĐĞ ă 
ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ƉƵďůŝĐ ĚĞ ŐƌĂŶĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ ƋƵŝ ŽīƌĞ 
ĚĞƐ ŶŝǀĞĂƵǆ ĚĞƐ ƉůƵƐ ƐƵďƟůƐ ĂƵǆ ƉůƵƐ ǀŝŽůĞŶƚƐര͗ ĚĞƐ 
ďĂƩůĞƐ ĚĞ ďƌĞĂŬ ĚĂŶĐĞ Ǉ ŽŶƚ ĞƵ ůŝĞƵ ƉĞŶĚĂŶƚ ŶŽƚƌĞ 
ƐĠũŽƵƌ͕  Ğƚ ůĂ ŶƵŝƚ ŽŶ ĞƐƚ ĨĂĐĞ ă ƵŶĞ ƌĠƐĞƌǀĞ ĚĞ ƐŝůĞŶĐĞ 
Ğƚ Ě͛ĞǆĐůƵƐŝŽŶ ĚĞƐ ďƌƵŝƚƐ ƚĞĐŚŶŽůŽŐŝƋƵĞƐ͘ WůƵƐ ƋƵŽͲ
ƟĚŝĞŶŶĞŵĞŶƚ͕ Đ͛ĞƐƚ ƵŶ ůŝĞƵ ĚĞ ƉƌĂƟƋƵĞƐ ƐƉŽƌƟǀĞƐ͕ 
ůƵĚŝƋƵĞƐ͕ ĚĞ ƐĂůŽŶƐ͕ ĚĞ ĨġƚĞƐ ůŽĐĂůĞƐ ĞĐĞƉƟŽŶŶĞůůĞͲ
ŵĞŶƚ ĠůĞĐƚƌŽĂŵƉůŝĮĠĞƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >͛ ŝŶƟŵŝƚĠ Ŷ͛ĞƐƚ ƉŽƐƐŝďůĞ ĨĂĐĞ ă 
ůĂ ͨരƉůĂĐĞ ƉƵďůŝƋƵĞരͩ ůŽĐĂůĞ ƋƵĞ ůŽƌƐƋƵ͛ĞůůĞ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ 
ƵƟůŝƐĠĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  Ŷ ĨŽŶĐƟŽŶ ĚĞ ů͛ĞŶƐŽůĞŝůůĞͲ
ŵĞŶƚ Ğƚ ĚĞ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ĚĞ ůĂ ŚĂůůĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ Ğ ďĞůǀĠͲ
ĚğƌĞ ĞƐƚ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ ƉĂƌ ůĞ ƉůĂĨŽŶĚ Ğƚ ůĞƐ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͕ ůĞ ƌĞĐƵůͲƌĞƚƌĂŝƚ ĞƐƚ ƉŽƐƐŝďůĞ͕ ŵĂŝƐ ŽŶ ĞƐƚ 
ƋƵĂŶĚ ŵġŵĞ ĞǆƉŽƐĠ ;ƐĞŵŝͲƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ ǀŝƐƵĞůůĞ͕ 
ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞͿ͘ >͛ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ĞƐƚ ƉůƵƐ ĨŽƌƚĞ ĞŶͲ
ĐŽƌĞ ĂƵ ƐƵĚ͘ >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƋƵĂƐŝ ŝŶĞǆŝƐƚĂŶƚ ĨĂĐĞ ă 
ĐĞƩĞ ƐĐğŶĞ ƐŽŶŽƌĞ͕ ƋƵŝ ƉĂƌĂŠƚ ĐŽŵŵĞ ƐƵƐƉĞŶĚƵĞ 
ĚĂŶƐ ů͛ĞƐƉĂĐĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ hƐĂŐĞ ƐĂŝͲ
ƐŽŶŶŝĞƌ ƌĠŐƵůŝĞƌ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵĞ ďĞůǀĠĚğƌĞͲďĞůͲ
ƐŽŶğƌĞ͕ ƐĂůůĞ ǀĞƌƚĞ͕ ůŝĞƵ ĚĞ ƌĞƉĂƐ͕ ĚĞ ƌĞƉŽƐ͕ ƐĂůůĞ ĚĞ 
ũĞƵǆ͙
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ >͛ ŝŶƟŵŝƚĠ ĞƐƚ 
ƋƵĞƐƟŽŶŶĠĞ͘ /ů Ŷ͛Ǉ Ă ƉĂƐ ĚĞ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ůĂƚĠƌĂů ŽƵ ĞŶ 
ĨĂĐĞ ŵĂŝƐ ůĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ĚĞ ůĂ ŚĂůůĞ Ŷ͛ŽŶƚ ƉĂƐ Ě͛ĠŐĂƌĚ 
ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĚĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ &ŽƌƚĞ ĂƉƉƌŽƉƌŝĂƟŽŶ͕ ĚĂŶƐ ůĂ 
ǀĞƌĚƵƌĞ ƉĂƌƚŽƵƚ ƉƌĠƐĞŶƚĞ ;ƉůĂŶƚĞƐ ǀĞƌƚĞƐ Ğƚ ŇĞƵƌƐ 
ĚĂŶƐ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ƉŽƚĞƌŝĞƐͿ͘ KŶ ĚŝƐƟŶŐƵĞ ĂƵ ŵŽŝŶƐ 
ϮരǌŽŶĞƐ Ě͛ŽĐĐƵƉĂƟŽŶ͕ ů͛ƵŶĞ ƉŽƵƌ ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ 
ĂƵ ŶŽƌĚ͕ Ğƚ ů Ă͛ƵƚƌĞ ƉŽƵƌ ůĞƐ ĂĚƵůƚĞƐ ĂƵ ƐƵĚ ;ƚĂďůĞ Ğƚ 
ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐŚĂŝƐĞƐͿ͘
Temporalité des usages ͗ ZĠŐƵůŝĞƌƐ Ğƚ ƉŽŶĐƚƵĞůƐ ƉĂƌ 































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ϲϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ŐƌĂŶĚƐ ĂĚŽƐ
&sϭϬ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϮϴͿ
>Ğ ŵĞƌĐƌĞĚŝ ϮϱϬϲϭϰ ǀĞƌƐ ϭϵ͗ϬϬ ;Ϯ͛ϭϬͿ͘ >Ğ ĚƌƀŶĞ ƵƌďĂŝŶ ĞƐƚ ŵŽĚĠƌĠ Ğƚ ƐƚĂďůĞ ĂƵ ĐĞŶƚƌĞ ĚĞ ůĂ ƐĐğŶĞ͘ >͛ĂǀŝĨĂƵŶĞ ƐĞ ĚĠĐŚĂŠŶĞ ĚĂŶƐ ůĞ ǀĠŐĠƚĂů͘ YƵĞůƋƵĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ Ɛ͛ĞŶƚƌĂŠŶĞŶƚ ĞŶĐŽƌĞ ĂƵ ďĂƐŬĞƚ ƐŽƵƐ ůĂ WĂŶǌĞƌŚĂůůĞ͘ hŶ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶ ƉĂƐƐĞ ĂƵ ŶŽƌĚ ă ĚƌŽŝƚĞ͕ ƵŶ ĂƵƚƌĞ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ Ă ĐŝƌĐƵůĞ ĚĂŶƐ ůĞ ĚƵƉůĞǆ͕ ƋƵĂŶĚ 
ů͛ƵŶ ĚĞƐ ŵĞŵďƌĞƐ ĚĞ ůĂ ĨĂŵŝůůĞ ƌĞŶƚƌĞ͕ ůĂ ƉŽƌƚĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĐůĂƋƵĞ͘ >͛ĞŶƋƵġƚĞƵƌ Ğƚ ů͛ŚĂďŝƚĂŶƚĞ ĚŝƐĐƵƚĞŶƚ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ŝŶĨĠƌŝĞƵƌ͕  ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ͘ WƌĠƉĂƌĂƟĨƐ ĚƵ 
ĚŠŶĞƌ ĨĂŵŝůŝĂů͕ ůĞ ĐŽƵǀĞƌƚ ĞƐƚ ŵŝƐ ƐƵƌ ůĂ ƚĂďůĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ƉĂƌ ůĞ ŐƌĂŶĚ ĮůƐ͘ dƌĂŶƐŵŝƐƐŝŽŶ ďŽŝƐĠĞ ĚĞƐ ƉĂƐ ƐƵƌ ůĞƐ ůĂƩĞƐ͕ ĐƌĂƋƵĞŵĞŶƚƐ͘ KŶ ŶĞ ƐĂŝƚ 
ƉĂƐ ďŝĞŶ ă ƋƵĞůůĞ ŚĂƵƚĞƵƌ ŽŶ ĞƐƚ͕ ă ƋƵĞůůĞ ĚŝƐƚĂŶĐĞ ĚƵ ďĂƐŬĞƚ͘ ĞĚĂŶƐ Ğƚ ĚĞŚŽƌƐ ƐĞ ĐŽŶĨŽŶĚĞŶƚ͘ >͛ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ĚĞ ůĂ ŚĂůůĞ ĞƐƚ ŝŵƉƌŽďĂďůĞ͘
ZÖÝͲÝÖã½ Ä «çãçÙ
Dimensions : ϮͲϯ͕ϱϬǆϰŵ͘  ϭϮŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité ͗ ^ƵƉĞƌƐƚƌƵĐƚƵƌĞƐ ĞŶ ďŽŝƐ ĞŶ 
ĂǀĂŶƚ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͕ ƐŽů ĞŶ ďĠƚŽŶ ƌĞĐŽƵǀĞƌƚ 
ĚĞ ůĂŵĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ͕ ĐŽŵŵĞ ůĞ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͘ 
^ĠƉĂƌĂƟŽŶ ĂǀĞĐ ůĞƐ ďĂůĐŽŶƐ ĚĞƐ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚƐ ǀŽŝͲ
ƐŝŶƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ ĮůĂŶƚ ĐŽƵǀĞƌƚ ƉĂƌ ĐĞůƵŝ ĚĞ 
ů͛ĠƚĂŐĞ ƐƵƉĠƌŝĞƵƌ н ƌĞŶĨŽŶĐĞŵĞŶƚ ĞŶ ůŽŐŐŝĂ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ >Ă ůƵŵŝŶŽƐŝƚĠ ǀĂƌŝĞ ďĞĂƵĐŽƵƉ 
Ě Ă͛ǀĂŶƚ Ğƚ ĂƌƌŝğƌĞ ĚĞ ůĂ ƉĂƌƟĞ ůŽŐŐŝĂ͘ ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƐƵƌͲ
ƚŽƵƚ ĞŶ ůĂƌŐĞƵƌ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ EŽŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗  :ƵƐƚĞ 
ĂƵ ƉŝĞĚ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͕ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ďŽǆĞƐ ĚĞ ŐĂƌĂŐĞ ƉŽƵƌ 
ůĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ͘ ƵƚŽƵƌ ĚĞ ŶŽƵƐ͕ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ŠůŽƚƐ ĞŶ >͕ ĞŶ 
h ŽƵ ƋƵĂƐŝ ĨĞƌŵĠƐ͘ ^ŽƵǀĞŶƚ ůĞƵƌƐ ƌĚĐ ĐƀƚĠ ƌƵĞ ƌĞĕŽŝͲ
ǀĞŶƚ ĚĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ůŝďĠƌĂůĞƐ ŽƵ ĂƌƟƐĂŶĂůĞƐ͘ Ƶ ĐƈƵƌ 
ƐǇŵďŽůŝƋƵĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĚĞǀĂŶƚ ă ŶŽƵƐ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͕ 
ĚĞƵǆ ŐƌĂŶĚĞƐ ŚĂůůĞƐ ĚĞ ƐƉŽƌƚ ;ů͛ƵŶĞ ŽƵǀĞƌƚĞ͕ ů Ă͛ƵƚƌĞ 
ĨĞƌŵĠĞͿ ĨŽŶƚ ĨĂĐĞ ĂƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘  ƵͲĚĞůă͕ ů ͛ŝǆĞƌ ^ƚƌ͘  
Ğƚ ƐĞƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ͘ Ƶ ƐƵĚ͕ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ ĚƵ tĂŐĞŶďƵƌŐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
'ƌĂŶĚ ďĂůĐŽŶ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ƌĞŶĨŽƌĐĠ ƉĂƌ ůĂ ůŽŐŐŝĂ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ͛ĞƐƚ ƐƵƌƚŽƵƚ 
ƐŽƵƐ Ğƚ ĚĞǀĂŶƚ ůĂ WĂŶǌĞƌŚĂůůĞ ƋƵĞ ƐĞ ƌĞƚƌŽƵǀĞ ͨരůĂ 
ũĞƵŶĞƐƐĞരͩ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ůĞƐ ĂĚƵůƚĞƐ ĂƵƐƐŝ ƉŽƵƌ Ě Ă͛ƵƚƌĞƐ 
ĂĐƟǀŝƚĠƐ ĨĞƐƟǀĞƐ͘ >Ă  ƉĞƟƚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂƵƚŽŵŽďŝůĞ 
ůŽĐĂůĞ Ğƚ ĚĞ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶƐ ĞƐƚ ŵŝƐĞ ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ͕ ĂƵͲĚĞͲ
ůă ĚĞ Ϯ ŚĂůůĞƐ ĚĞ ƐƉŽƌƚ͘ ĞůůĞ ĚĞ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ ĞƐƚ 
ƚŽƵũŽƵƌƐ ůă ă ĚƌŽŝƚĞ ;ũŽŝŶƚ ƐƵƌ ůĂ ĐŚĂƵƐƐĠĞͿ͕ ƉŽƵƌƚĂŶƚ 
ĚŝƐƚĂŶƚĞ͕ ŵĂŝƐ ƐĂŶƐ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ĂŶƟďƌƵŝƚ Ğƚ ĐĂŶĂůŝƐĠĞ 
ƉĂƌ ůĞ DƂŵƉĞůŐĂƌĚĞƌ tĞŐ͘ >͛ĂǀŝĨĂƵŶĞ ĞƐƚ ƉƌĠƐĞŶƚĞ 
ŐƌąĐĞ ĂƵ ďŽŝƐ ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ĂƵǆ ĂƌďƌĞƐ ƐŽƵƐ ůĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ 
ĂŶƐ ůĞ ĨƌĂŐŵĞŶƚ ĂƉƉĂƌĂŠƚ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ 
ĞŶƚƌĞ ůĞ ĚĞĚĂŶƐ͕ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ƉƌŽƉƌĞ ĂƵ ďĂůĐŽŶ Ğƚ 
ůĞ ĚĞŚŽƌƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  ĂůĐŽŶ ĞǆƉŽƐĠ͕ ƉĞƵ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ hƐĂŐĞ ŝŶĚŝǀŝĚƵĞů Ğƚ ĨĂŵŝůŝĂů 
ĂƵƚŽƵƌ ĚĞ ůĂ ŐƌĂŶĚĞ ƚĂďůĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ KŶ ƉĞƵƚ 
Ɛ Ă͛ďĂŝƐƐĞƌ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĞ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͕ ƌĞĐƵůĞƌ ũƵƐƋƵ Ă͛Ƶ 
ĨŽŶĚ ĚĞ ůĂ ƉĂƌƟĞ ůŽŐŐŝĂ͘ Ğ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ĐŽŵƉůĠƚĠ 
ƉĂƌ ƵŶ ďĂůĐŽŶ ƉůƵƐ ƌĠĚƵŝƚ Ğƚ ă ƵƐĂŐĞ ƉůƵƐ ƌĠƐĞƌǀĠ ă 
ů͛ĠƚĂŐĞ ŝŶĨĠƌŝĞƵƌ ĚĞǀĂŶƚ ƵŶĞ ĐŚĂŵďƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗  ZĞƉĂƐͲƌĞƉŽƐ 
;ĚŝīĠƌĞŶƚ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ŝŶĨĠƌŝĞƵƌ ͗ ĨƵŵŽŝƌͿ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗  >ŝĞƵ ƚƌğƐ ŝŶǀĞƐƟ 
ƉĂƌ ƚŽƵƐ ů͛ĠƚĠ͘
Temporalité des usages ͗ ^ĂŝƐŽŶŶŝĞƌƐ͘ dŽƵƚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ 


















































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ϲϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƌƐŝǀĞ ĐŽůůĞĐƟǀĞ
&sϭϬ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϮϴͿ
>Ğ ŵĞƌĐƌĞĚŝ ϮϱϬϲϭϰ ă ϭϵ͗ϭϱ ;ϰ͛ϭϴͿ͘ dŽƵƚĞ ůĂ ǀŝĞ ƵƌďĂŝŶĞ ƉĠŶğƚƌĞ ƉĂƌ ůĂ ŐƌĂŶĚĞ ďĠĂŶĐĞ ĂƵ ŶŽƌĚ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ ă ŐĂƵĐŚĞ ͖ ŝů ĨŽƌŵĞ ƵŶ h ƚŽƵƌŶĠ ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚ͕ ŵĂŝƐ 
ĂǀĞĐ ƵŶĞ ůĂƌŐĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ĂƵ ŶŽƌĚ ƋƵŝ ƀƚĞ ďĞĂƵĐŽƵƉ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ă ŶŽƚƌĞ ũĂƌĚŝŶ ͗ ĐĂŵŝŽŶƐ ƐƵƌ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ͕ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ůŽĐĂůĞ ĂǀĞĐ ůĞ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶ͕ ũĞƵ ĚĞ ďĂƐͲ
ŬĞƚ ƐŽƵƐ ůĂ WĂŶǌĞƌŚĂůůĞ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ͕ ĂƌƌŝǀĠĞ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͙ >Ă ĚĠĐĠůĠƌĂƟŽŶ Ě͛ƵŶ ĂǀŝŽŶ ă ŚĠůŝĐĞƐ ĞŶǀĂŚŝƚ ƚŽƵƚ ů͛ĞƐƉĂĐĞ͘ >͛ĂǀŝĨĂƵŶĞ Ɛ͛ĞƐƚ ƉůĂĐĠĞ ă ƵŶĞ 
ĐĞƌƚĂŝŶĞ ĚŝƐƚĂŶĐĞ͕ ƐƵƌƚŽƵƚ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ ƚŽƵƚĞ ƉƌŽĐŚĞ ĚƵ tĂŐĞŶďƵƌŐ ĂƵ ƐƵĚ͘ ĞĂƵĐŽƵƉ Ě͛ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ă ĐĞƩĞ ŚĞƵƌĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ƋƵŝ ŶŽƵƐ ĞŶƚŽƵƌĞŶƚ͘ 
>Ă ƐĐğŶĞ ƉĂƌĂŠƚ ƐĐŚŝǌŽƉŚŽŶŝƋƵĞ͕ ĂǀĞĐ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ă ŐĂƵĐŚĞ Ğƚ ůĂ ͨ ŶĂƚƵƌĞ ͩ ƉŽƚĞŶƟĞůůĞŵĞŶƚ ĚŝƐƉŽŶŝďůĞ ă ĚƌŽŝƚĞ͘
ÊçÙÝ®ò ÃÖ½®¥®ãÙ®
Dimensions : Ϯϱǆϭ͕ϱŵ͘  ϭϮŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité : ^Žů ĚĂůůĠ͕ ŵƵƌ ŵĂĕŽŶŶĠ ǌŝŶŐƵĠ ĚĂŶƐ 
ƐĂ ƉĂƌƟĞ ƐƵƉĠƌŝĞƵƌĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ďĂƌƌĞƐ 
ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ͕ ĂƵǀĞŶƚͲǀĞƌƌŝğƌĞ͕ ƉƵŝƐ ƉĞƟƚĞ ĂǀĂŶĐĠĞ 
ĚƵ ƚŽŝƚͲƚĞƌƌĂƐƐĞ ĂƵ ĚĞƌŶŝĞƌ ĠƚĂŐĞ͘ ŚĂƋƵĞ ĂƉƉĂƌƚĞͲ
ŵĞŶƚ ƉƌĠƐĞŶƚĞ ƵŶĞ ƉŽƌƚĞ Ě͛ĞŶƚƌĠĞ Ğƚ ƵŶĞ ĨĞŶġƚƌĞ 
ƋƵŝ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͕ ƐŽƵǀĞŶƚ ŽƵǀĞƌƚĞ ŽƵ ĞŶƚƌŽƵͲ
ǀĞƌƚĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ŽƵƌƐŝǀĞ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƐƵƌ ƚŽƵƚĞ ƐĂ 
ůŽŶŐƵĞƵƌ ƋƵŝ ĚĞƐƐĞƌƚ ϱͲϲ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ Ɛƚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘
Degré  d’ouverture : YƵĂƐŝ ƚƵďƵůĂŝƌĞ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ĨĞŶƚĞ 
ŚŽƌŝǌŽŶƚĂůĞ͕ ĨĞƌŵĞƚƵƌĞ ǀŝƐƵĞůůĞ ă ŵŽŝƟĠ͕ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ 
ĂƵǆ Ϯͬϯ͘ >Ă ĨĞŶƚĞ ƉĞƌŵĞƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ WĂƐ ĐŽŶĕƵ ƉŽƵƌ ġƚƌĞ ŝŶǀĞƐƟ Ğƚ 
ƉĞƌƐŽŶŶĂůŝƐĠ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗  Ğƚ ŠůŽƚ 
Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ůĞ ƉůƵƐ ĂƉĂŝƐĠ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ŝů ĚŽŶŶĞ ĚŝƌĞĐƚĞͲ
ŵĞŶƚ ƐƵƌ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ Ğƚ ůĞ ďŽŝƐ͕ ŵĂŝƐ ƌĞĕŽŝƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƌŽƵͲ
ƟĞƌƐ ĚĞ ůĂ ZĞƵƚůŝŶŐĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ĐĂŶĂůŝƐĠƐ ƉĂƌ ůĞƐ ĨŽƌŵĞƐ 
ƵƌďĂŝŶĞƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘   ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ŽŶ Ă ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ŠůŽƚƐ 
ĐŽŶƚĞŵƉŽƌĂŝŶƐ ĚƵ ŵġŵĞ ƚǇƉĞ͕ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĂŶĐŝĞŶŶĞƐ 
ĐĂƐĞƌŶĞƐ ƌĠŚĂďŝůŝƚĠĞƐ Ğƚ ĚĞƵǆ ŚĂůůĞƐ͕ ů͛ƵŶĞ ŽƵǀĞƌƚĞ͕ 
ůĂ WĂŶǌĞƌŚĂůůĞ͕ ǀĠƌŝƚĂďůĞ ĐƈƵƌ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  Ğƚ ů Ă͛ƵƚƌĞ 
ĨĞƌŵĠĞ ƉŽƵƌ ůĞƐ ĞŶƚƌĂŠŶĞŵĞŶƚƐ ƐƉŽƌƟĨƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
YƵĂŶĚ ƉĂƌĨŽŝƐ ĚĞƐ ĐŽƵƌƐŝǀĞƐ ƐŽŶƚ ŝŶǀĞƐƟĞƐ͕ ĂǀĞĐ ĚĞƐ 
ƉĞƟƚƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ƉƌŝǀĂƟƐĠƐ ;ƚĂďůĞ Ğƚ ĐŚĂŝƐĞ͕ ƉŽƚƐ ĚĞ 
ŇĞƵƌƐ͕ ĞƚĐ͘Ϳ͕ ŝĐŝ ůĂ ůĂƌŐĞƵƌ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ŝŶƐƵĸƐĂŶƚĞ 
ŝŶƚĞƌĚŝƚ ĚĞ ƚĞůůĞƐ ƉƌĂƟƋƵĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĠŵŝƐ 
ƐŽƵƐ ůĂ ĐŽƵƌƐŝǀĞ  ŽƵ ƉƌŽǀĞŶĂŶƚ ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͕ ĂŝŶƐŝ 
ƋƵĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ƐŽŶƚ ƉŝĠŐĠƐ Ğƚ ĐŽŶĐĞŶƚƌĠƐ͕ 
ĂŵƉůŝĮĠƐ Ğƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ ůŽĐĂůĞŵĞŶƚ͘ Ğ ůŝĞƵ ĨĂďƌŝƋƵĞ 
ƵŶĞ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ƐƉĠĐŝĮƋƵĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >Ă ĐŽŶĐĞŶƚƌĂƟŽŶ ĚĞƐ ƐŽŶƐ 
ůŽĐĂƵǆ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌƐŝǀĞ͕ ĂŝŶƐŝ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ Ğƚ ƌĠƐŽŶͲ
ŶĂŶƚƐ͕ ƐŽƵůŝŐŶĞ ůĞ ƐƚĂƚƵƚ ƉƵďůŝĐ ĚƵ ůŝĞƵ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ ƐƉĂĐĞ ĐŽůůĞĐƟĨ ƌĠƐĞƌǀĠ͕ 
ŶŽŶ ĂƉƉƌŽƉƌŝĂďůĞ͕ ŵĂŝƐ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ͘  dŽůĠƌĂŶĐĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ >ŝĞƵ ŝŶĠͲ
ǀŝƚĂďůĞ͕ ƚƌğƐ ĨŽƌƚ ƉŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƐ͘ WĞƵ ĂĐͲ
ĐƵĞŝůůĂŶƚ ƉĂƌ ƚĞŵƉƐ ĨƌŽŝĚ͕ ŵĂŝƐ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ ĚĞ ůĂ ƉůƵŝĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ǆĐĞƉƟŽŶͲ
ŶĞůůĞŵĞŶƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ ƚƌĂŶƐŐƌĞƐƐŝŽŶƐ ƐŽŶƚ ŽďƐĞƌͲ
ǀĂďůĞƐര͖ ŽŶ ůĂŝƐƐĞ ƚƌĂŠŶĞƌ ĚĞƐ ďĂůĂŝƐ͕ ůĞƐ ĐŚĂƵƐƐƵƌĞƐ 
ĚĞƐ ĂĚŽƐ ƌĞƐƚĞŶƚ ƵŶ ŵŽŵĞŶƚ ă ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌͲ
ƚĞŵĞŶƚ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ >ĞƐ ĐƵŝƐŝŶĞƐ 
ĚĞƐ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚƐ ŽŶƚ ƚŽƵƚĞƐ ƵŶĞ ĨĞŶġƚƌĞ ƋƵŝ ĚŽŶŶĞ 
ƐƵƌ ůĂ ĐŽƵƌƐŝǀĞ͘ KƵƚƌĞ ƐŽŶ ŝŶƚĠƌġƚ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ Ğƚ ŽůĨĂĐͲ
ƟĨ͕  ĐĞƩĞ ĨĞŶġƚƌĞ ƉĞƌŵĞƚ Ě Ă͛ǀŽŝƌ ƵŶĞ ĚŝƐĐƌğƚĞ ĐŽŶƟͲ
ŶƵŝƚĠ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ƌĠŐůĂďůĞ ƐƵƌ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĐŽŵŵƵŶ ĚĞͲ
ƉƵŝƐ ĐŚĞǌ ƐŽŝ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ KŶ Ǉ ƉĂƐƐĞ ďƌŝğǀĞŵĞŶƚ͕ ŽŶ 
Ŷ͛Ǉ ƐĠũŽƵƌŶĞ ƉĂƐ͘































ŝǆĞƌ ^ƚƌĂƘĞ ϲϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
dĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽůůĞĐƟǀĞ 
&sϭϭ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϮϴͿ
>Ğ ŵĞƌĐƌĞĚŝ ϮϱϬϲϭϰ ă ϭϴ͗ϯϬ ;Ϯ͛ϯϬͿ͘ >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠĞ ĂƵ ǀĞŶƚ͕ ƋƵŝ ĨĂŝƚ ďƌƵŝƐƐĞƌ ůĞ ĨĞƵŝůůĂŐĞ ĚĞƐ ĂƌďƌĞƐ ĚĞǀĂŶƚ ŶŽƵƐ͕ ƉůĞŝŶ Ě͛ŽŝƐĞĂƵǆ͘ >Ă ƌƵŵĞƵƌ 
ƵƌďĂŝŶĞ Ğƚ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ ĂƌƌŝǀĞŶƚ ƉĂƌ ďŽƵīĠĞƐ͕ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ĂůƚĠƌĂƟŽŶƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĨƌĠƋƵĞŶĐĞƐ ĂŝŐƵģƐ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ƐŽŶƐ ƉĂƌĂƐŝƚĞŶƚ ƵŶ ƉĞƵ ůĂ 
ƐĠƋƵĞŶĐĞ ;ŐƌƵĞ Ě͛ƵŶ ĐŚĂŶƟĞƌ ƐƵƌ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ͕ ŵŽƚĞƵƌ ĠůĞĐƚƌŝƋƵĞͿ͘ ĞƐ ũĞƵŶĞƐ Ɛ͛ĞŶƚƌĂŠŶĞŶƚ ĂƵ ŚĂŶĚďĂůů ƐŽƵƐ ůĂ WĂŶǌĞƌŚĂůůĞ ƐĂŶƐ ĞǆĐğƐ ǀŽĐĂƵǆ͘ >ĞƐ ŵŝĐƌŽƐ 
ƐŽŶƚ ƚŽƵƌŶĠƐ ǀĞƌƐ ů͛ŽƵĞƐƚ͕ ůĞ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ Ğƚ ůĂ WĂŶǌĞƌŚĂůůĞ͘
Dimensions : ϭϬǆϰŵ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͕ ƉĂƐƐĂŐĞ ĚĞ ϭ͕ϱŵ ĚĞ 
ĂƵ ƐƵĚ͕ ϴǆϰŵ ă ů͛ĞƐƚ͘  ϭϰŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité :  ĂƌƌĞĂƵǆ ĚĞ ƉŝĞƌƌĞ͕ ďĂƌĚĂŐĞ ďŽŝƐ͕ 
ďĂŝĞƐ ďĂƩĂŶƚĞƐ͘ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ ƉĂƌ ƵŶ ŵƵƌ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌͲ
ƚĞŵĞŶƚ ǀŽŝƐŝŶ ĂƵ ŶŽƌĚ͘ DƵƌĞƚ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ƐƵƌŵŽŶƚĠ 
ĚĞ ďĂƌƌĞƐ ŚŽƌŝǌŽŶƚĂůĞƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ͘ hŶĞ ĐŽƵǀĞƌƚƵƌĞ 
ƉĂƌƟĞůůĞ ĚĠďŽƌĚĞ ĚĞ ůĂ ƚŽŝƚƵƌĞ ƐƵƌ ϭŵ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ >Ă 
ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ĐŽŵƉŽƌƚĞ ƐĞƵůĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ϯ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞƐ ĂƵƚŽƵƌ 
ĚƵ ůŽĐĂů ĚĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ƐƵƌ ϯ ĨĂĐĞƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ͕ ƐƵĚ Ğƚ ĞƐƚ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘
Degré  d’ouverture : >͛ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ǀŽŝƐŝŶ ĞŶ ĚĞƌŶŝĞƌ 
ĠƚĂŐĞ ŵĂƐƋƵĞ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ ǀĞƌƐ ůĞ ŶŽƌĚ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ EŽŶ͘ KƵǀĞƌƚƵƌĞͲĨĞƌŵĞƚƵƌĞ 
ĚĞƐ ďĂŝĞƐ ĚĞƉƵŝƐ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚĞ ůĂ ƐĂůůĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗  Ğƚ ŠůŽƚ 
ĞƐƚ ů͛ƵŶ ĚĞƐ ƉůƵƐ ĂƉĂŝƐĠƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĐĂƌ ŝů ĚŽŶŶĞ ĚŝͲ
ƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ƐƵƌ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ ďŽŝƐĠĞ ƉƌŽƚĠŐĠĞ ƉŽƵƌ ů͛ŝŶƐͲ
ƚĂŶƚ͕ ĂǀĞĐ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ ĂůƚĞƌŶĂƟĨ ĚĞ tĂŐĞŶďƵƌŐ Ğƚ ƐĞƐ 
ƌŽƵůŽƩĞƐ͘  ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ŽŶ Ă ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ŠůŽƚƐ ĚƵ ŵġŵĞ 
ƚǇƉĞ͕ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ƉƌŽĨĞƐƐŝŽŶƐ ůŝďĠƌĂůĞƐ Ğƚ ĂƌƟƐĂŶĂůĞƐ 
ĞŶ ƌĚĐ͕ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĂŶĐŝĞŶŶĞƐ ĐĂƐĞƌŶĞƐ ƌĠŚĂďŝůŝƚĠĞƐ 
ůŽŐĞĂŶƚ ůĞƐ ĠƚƵĚŝĂŶƚƐ͕ Ğƚ ĚĞƵǆ ŐƌĂŶĚĞƐ ŚĂůůĞƐ͕ ů͛ƵŶĞ 
ũƵƐƚĞ ĐŽƵǀĞƌƚĞ Ğƚ ƉŽůǇǀĂůĞŶƚĞ͕ ůĂ WĂŶǌĞƌŚĂůůĞ͕ ǀĠƌŝͲ
ƚĂďůĞ ĐƈƵƌ ĚĞ ů Ă͛ŶŝŵĂƟŽŶ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  Ğƚ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĨĞƌͲ
ŵĠĞ ƌĠƐĞƌǀĠĞ ĂƵǆ ĞŶƚƌĂŠŶĞŵĞŶƚƐ ƐƉŽƌƟĨƐ ĚĞ ů͛ĠƋƵŝƉĞ 
ůŽĐĂůĞ ĚĞ ŚĂŶĚďĂůů ƌĠƉƵƚĠĞ͕ ůĞƐ tĂůƚĞƌ dŝŐĞƌƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƉĂƌƚĂŐĞ ĚĞƐ ĂŵďŝĂŶĐĞƐ ŐĠŶĠƌĂůĞƐ ĚƵ 
ƋƵĂƌƟĞƌ ĚĞƉƵŝƐ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ ĐŽŚĂďŝƚĠ͘ DŝƌĂĚŽƌͲďĞůͲ
ǀĠĚğƌĞͲďĞůƐŽŶğƌĞ ĚĂŶƐ ϯ ĚŝƌĞĐƟŽŶƐ͘ ^͛ŝŶƐƚĂůůĞƌ ƐƵƌ 
ĐĞƩĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ Đ͛ĞƐƚ ďĠŶĠĮĐŝĞƌ Ě͛ƵŶ ƌĠŇĞĐƚĞƵƌͲĂŵƉůŝͲ
ĮĐĂƚĞƵƌ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŽŵƉůĞǆĞ͕ 
ĂǀĞĐ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ ƌĞŶĨŽƌĐĠƐ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ͕  ƐƵƌ ůĞ 
ĐƈƵƌ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ĂƵ ĚĞůă ĚĞ ůĂ WĂŶǌĞƌŚĂůůĞ͕ ƐƵƌ ůĞ 
ďŽŝƐ͕ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ĂƩĠŶƵĂƟŽŶ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ 
ĚĞ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ ^ĞƵůĞ ůĂ ƉĂƌƟĞ ŽƵĞƐƚ ĚĞ ůĂ 
ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ h͕ ůĂ ƉůƵƐ ŐƌĂƟĮĂŶƚĞ ƉŽƵƌ ů͛ŽƌŝĞŶƚĂƟŽŶ 
ǀĞƌƐ ůĞ ďŽŝƐ Ğƚ ůĞ ĐĞŶƚƌĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĞƐƚ ǀƌĂŝŵĞŶƚ ŝŶͲ
ǀĞƐƟĞ ƉĂƌ ůĞ ŵŽďŝůŝĞƌ Ě͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ;ƚĂďůĞƐ͕ ĐŚĂŝƐĞƐ Ğƚ 
ĨĂƵƚĞƵŝůƐͿ Ğƚ ůĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ƉƌĠĚŽŵŝŶĂŶƚƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ >Ă ƉŽƐŝƟŽŶ 
ƉƌĠĠŵŝŶĞŶƚĞ ƉĞƌŵĞƚ ĚĞ Ɛ͛ĞǆƉŽƐĞƌ ŽƵ ƌĞĐƵůĞƌ͕  ǀŽŝƌĞ 
ĚĞ ƐĞ ƌĞƚƌĂŶĐŚĞƌ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚĞ ůĂ ƐĂůůĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ZĠƵŶŝŽŶƐ͕ 
ŐŽƸƚĞƌƐ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ƉƌĂƟƋƵĞƐ ƉůƵƐ ƐŽůŝƚĂŝƌĞƐ ĚƵ ůŝĞƵ 
ă ĐŽŶƚƌĞƚĞŵƉƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ >ŝĞƵ ƉƌŽƉŝĐĞ ă 
ůĂ ĐŽŶƚĞŵƉůĂƟŽŶ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗  >ĞƐ ĨĂŵŝůůĞƐ ĨŽŶƚ ŐƌĂŶĚ ƵƐĂŐĞ 
ĚĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ͘
Temporalité des usages ͗ hƐĂŐĞƐ ƉĞƌƐŽŶŶĞůƐ Ğƚ ĐŽůͲ

































DŝƐƚƌĂůǁĞŐ ϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ Ϯ ĂĚŽůĞƐĐĞŶƚƐ
&sϭϮ^Ϭϭͬ^ϬϮ ;ůŽĐŬ ϮϱͿ
®Ä ÖÙÊã¦  ½͛ Ä¥Ù
Dimensions : ϯǆϱǆϯŵ͘  ϭϱŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité : ^Žů Ğƚ ŵƵƌƐ ŵŝŶĠƌĂƵǆ͘ >Ğ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ 
ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĞƐƚ ĮǆĠ ĚĞǀĂŶƚ ƵŶ ŵƵƌĞƚ ĚĞ ϱϬĐŵ ĚĞ 
ŚĂƵƚ ĞŶǀŝƌŽŶ͘ ĞǀĂŶƚ ůĂ ƉŽƌƚĞͲĨĞŶġƚƌĞ ă Ϯ ďĂƩĂŶƚƐ͕ 
ƵŶ ƐƚŽƌĞ ƐƵƌ ƌĂŝů͘ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ h ;ƋƵĂƐŝͲůŽŐŐŝĂ ĚĠͲ
ĐŽƵǀĞƌƚĞͿ ĚĂŶƐ ů Ă͛ŶŐůĞ Ě͛ƵŶ ďąƟŵĞŶƚ͘ hŶ ůŽĐĂů ƉĂƌͲ
ƚĂŐĠ ĂǀĞĐ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ǀŽŝƐŝŶĞ ĨĂŝƚ ŵƵƌ ĂƵ ƐƵĚ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘ hŶ ƌĞŚĂƵƐƐĞŵĞŶƚ ĞŶ 
ůĂƩĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ Ă ĠƚĠ ĨĂŝƚ ƐƵƌ ůĞ ŵƵƌ ĞƐƚ ĂƵ ŶŝǀĞĂƵ ĚĞ 
ů Ă͛ĐĐğƐ ă ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽůůĞĐƟǀĞ ;&sϭϰͿ͕ ƐĂŶƐ ĚŽƵƚĞ 
ƉŽƵƌ ƐƚŽƉƉĞƌ ůĞƐ ƌĞŐĂƌĚƐ ƉŽƐƐŝďůĞƐ͘
Degré  d’ouverture : >͛ ĂƵĚŝƟŽŶ ĞƐƚ ĐĂĚƌĠĞ ă ϵϬй 
ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ Ğƚ ǀĞƌƐ ůĞ ŚĂƵƚ͘ DĂŝƐ ůĞƐ 
ĨŽƌŵĞƐͲŵġŵĞƐ ĚĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ͕ ƋƵŝ ĚĠůŝŵŝƚĞŶƚ ƵŶĞ 
ĐŽƵƌ ƉĂƌƟĞůůĞŵĞŶƚ ĨĞƌŵĠĞ ;Ϯ ŐƌĂŶĚĞƐ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞƐͿ͕ 
ƌĠŇĠĐŚŝƐƐĞŶƚ ĂƵƐƐŝ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ͕ ĚƵ 
ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĂ ƌŽƵƚĞ ĚĞ ZĞƵƚůŝŶͲ
ŐĞŶ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ ƵĐƵŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Au 
ĐƈƵƌ Ě͛ƵŶ ŠůŽƚ ƚƌğƐ ĞŵďůĠŵĂƟƋƵĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĂǀĞĐ 
ƵŶĞ ĐŽƵƌ ƚƌğƐ ĂŵĠŶĂŐĠĞ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ĨŽŶƚĂŝŶĞ͘ WĂƌŬŝŶŐ 
ƐŽƵƚĞƌƌĂŝŶ ĂǀĞĐ ƵŶ ĂĐĐğƐ ƐŝƚƵĠ ƐŽƵƐ ůĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ 
&sϭϯ Ğƚ &sϭϰ͕ ĞŶ ĨĂĐĞ ĚƵ ƚĞƌŵŝŶƵƐ ĚƵ ďƵƐ ƉŽƵƌ ůĞ 
ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ͘ EŽŵďƌĞƵƐĞƐ ĞŶƚƌĞƉƌŝƐĞƐ Ğƚ ůŽĐĂƵǆ ĐŽŵͲ
ŵĞƌĐŝĂƵǆ ĚĂŶƐ ůĞƐ ƌĚĐ͘ >ŽŐĞŵĞŶƚ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂƟŽŶ ĚĞƐ 
ĠƚƵĚŝĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂŶĐŝĞŶŶĞƐ ĐĂƐĞƌŶĞƐ ƌĠŶŽǀĠĞƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂƐƐĞǌ ƉƌŽƚĠŐĠ ;ƐĂƵĨ ĚĞ ůĂ ƉůƵŝĞͿ ŽīƌĞ ĚĞƐ 
ƉĞƌƐƉĞĐƟǀĞƐ ĚŽŵŝŶĂŶƚĞƐ ŵƵůƟƉůĞƐ͕ ŵĂŝƐ ĐĂĚƌĠĞƐ͕ 
ƐƵƌ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ůĞ ƐƵĚ ĚĞ dƺďŝŶŐĞŶ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ 
ĐŽƵƌ ƐŽŶƚ ƚŽƵũŽƵƌƐ ƉƌĠƐĞŶƚƐ͕ ŶŽƚĂŵŵĞŶƚ ůĂ ĨŽŶƚĂŝŶĞ 
Ğƚ ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ĂĐĐŽŵƉĂŐŶĠƐ ƉĂƌ ƵŶĞ ƌĠƐŽͲ
ŶĂŶĐĞ ĚƵĞ ă ůĂ ƐŝƚƵĂƟŽŶ ĞŶ ĂŶŐůĞ ƐƵƌ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ͘ 
KŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ ă ůĂƋƵĞůůĞ ŽŶ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ͘ >͛ ŠůŽƚ 
ĞƐƚ ĐŽŶƐƟƚƵĠ ƉĂƌ ĚĞƵǆ ĞŶƐĞŵďůĞƐ ĚĞ ďąƟŵĞŶƚƐ ĞŶ h 
ŚĞƌŵĠƟƋƵĞƐ ƚŽƵƌŶĠƐ ů͛ƵŶ ǀĞƌƐ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ĚĠĐĂͲ
ůĂŐĞ ĞŶƚƌĂŠŶĂŶƚ ĚĞƵǆ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ KŶ ĞƐƚ ƉƌŽƚĠŐĠ ĚƵ ǀĞŶƚ͕ Ğƚ ůĂ 
ĐŚĂůĞƵƌ ĂƉƉŽƌƚĠĞ ƉĂƌ ůĞ ƐŽůĞŝů ǀĂ Ɛ͛Ǉ ƚƌŽƵǀĞƌ ƌĞŶĨŽƌͲ
ĐĠ ƚŽƵƚ ů Ă͛ƉƌğƐͲŵŝĚŝ͕ ĐĞ ƋƵŝ ĞƐƚ ƵŶ ƉŽŝŶƚ ƉŽƐŝƟĨ ƵŶĞ 
ŐƌĂŶĚĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ WĞƌƐŽŶŶĞůƐ Ğƚ ĨĂŵŝůŝĂƵǆ͕ 
ĐŽŶƚĞŵƉůĂƟĨƐ Ğƚ ƐŽĐŝĂƵǆ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽƐŝƟĨ 
ƉĞƵ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĨƌŽŶƚĂů Ğƚ ůĂƚĠƌĂů͘ >Ă ƐĠƉĂͲ
ƌĂƟŽŶ ĂǀĞĐ ůĞ ďĂůĐŽŶ ǀŽŝƐŝŶ ĐŽŶƚƌŝďƵĞ ă ƌĞĨĞƌŵĞƌ ůĂ 
ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘ >Ğ ŵƵƌĞƚ ƐŽƵƐ ůĂ ƌĂŵďĂƌĚĞ ĨĂŝƚ ŽďƐƚĂĐůĞ ă ůĂ 
ƉƌŽƉĂŐĂƟŽŶ ƐŽŶŽƌĞ ǀĞƌƟĐĂůĞ Ě͛ĞŶͲďĂƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ĞƩĞ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞ ƚƌğƐ ŝŶǀĞƐƟĞ ;ƉůĂŶƚĞƐ ǀĞƌƚĞƐ Ğƚ ŇĞƵƌƐ ĞŶ ƉŽƚƐ͕ 
ĐŚĂŝƐĞ ůŽŶŐƵĞ ƌĞƉůŝĠĞͿ ƉĞƵƚ ġƚƌĞ ƵŝůŝƐĠĞ ĞŶ ĂůƚĞƌŶĂŶĐĞ 
ĂǀĞĐ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĂƵ ŶŽƌĚ͕ ĐƀƚĠ ƌƵĞ͕ ĂǀĞĐ ƉůƵƐ ĚĞ ǀŝƐͲăͲ
ǀŝƐ Ğƚ ƉůƵƐ ƉƌŽĐŚĞ ĚĞ ůĂ ǀŽŝĞ ƌŽƵƟğƌĞ͘ ǆƚĞŶƐŝŽŶ ĚĞ ůĂ 
ĐƵŝƐŝŶĞͬƐĂůůĞ ă ŵĂŶŐĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ hƐĂŐĞƐ ŵƵůͲ
ƟƉůĞƐ ƉŽƐƐŝďůĞƐ͘ WĞƵ ĚĞ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ;ƉĂŶŶĞĂƵǆ ƐŽůĂŝƌĞƐ 
ă ů͛ŽƵĞƐƚ͕ ŵƵƌ ĂƵ ƐƵĚͿ͕ ƐŝŶŽŶ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĠƚĂŐĞƐ ƐƵƉĠͲ
ƌŝĞƵƌƐ ĚĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ Ğƚ 
ĂǀĞĐ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽůůĞĐƟǀĞ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ZĞƉĂƐͲƌĞƉŽƐ͘
Temporalité des usages ͗ ĞůůĞ ƐĂŝƐŽŶ͘
>ĞƋ ϰϮ͕ϱ Ě;Ϳ
ĂƵŐĞŵĞŝŶƐĐŚĂŌ DŽďŝůĞ͕ ĂƌĐŚŝƚĞĐƚĞƐ ,ĞŝŶƌŝĐŚ ZƵŽī 
н ZŽůĂŶĚ tŝĞĚ
>Ğ ũĞƵĚŝ ϮϲϬϲϭϰ ă ϭϰ͗ϰϬ͘ DŝĐƌŽƐ ƚŽƵƌŶĠƐ ǀĞƌƐ ů͛ŽƵĞƐƚ͕ ^Ϭϭ ůŽŝŶ ĚƵ ŵƵƌ ;ϯ͛ϬϴͿ ͬ ^ϬϮ ƉƌğƐ ĚƵ ŵƵƌ ;ϭ͛ϱϯͿ͘ Ŷ ŚĂƵƚĞƵƌ ƐƵƌ ĐĞ ĐƈƵƌ Ě͛ŠůŽƚ ĂƐƐĞǌ ƚƌĂŶƋƵŝůůĞ 
ŵĂůŐƌĠ ůĂ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ͕ ƐƵƌ ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƋƵŝ ƚŽƵƌŶĞ ůĞ ĚŽƐ ă ůĂ ƚĞŵƉġƚĞ͘ >ĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ ĂƵ ŶŽƌĚ ŽīƌĞŶƚ ƵŶ ůŽŶŐ ĠĐƌĂŶ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ 
ů͛ĞŶƐĞŵďůĞ ĚĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ Ğƚ ƵŶĞ ĨĂĕĂĚĞ ĞŶ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ;ĂƵ ƐƵĚ ĚĞ ů͛ĞŶƚƌĠĞ ĚƵ ƉĂƌŬŝŶŐͿ ƌĞŶǀŽŝĞŶƚ ĚĞƐ ƌĠŇĞǆŝŽŶƐ ƐŝŵƉůĞƐ Ğƚ ĐŽŵƉůĞǆĞƐ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ͕  ĚƵ 
ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ĚĞ ůĂ ǀŝůůĞ͘ ŐĂůĞŵĞŶƚ ůĞƐ ƌŽƵůĞŵĞŶƚƐ ƐƵƌ ůĞƐ ƉĂǀĠƐ ĚĞ ů ͛ůůĞĞ ĚĞƐ ŚĂƐƐĞƵƌƐ͕ ůĞƐ ĠĐůĂƚƐ ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ĚĂŶƐ ůĞƐ ƉůĂƚĂŶĞƐ͘ >ĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ũŽƵĞŶƚ ĞŶ 
ďĂƐ ƐƵƌ ĨŽŶĚ ĚĞ ĨŽŶƚĂŝŶĞ͘ hŶĞ ŐƌƵĞ ƉŝǀŽƚĞ ă ŐĂƵĐŚĞ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽǀŝĞŶŶĞŶƚ ĚĞ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ >͛ĂďƐĞŶĐĞ ĚĞ ĐŽƵǀĞƌƚƵƌĞ Ğƚ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ ƐŽŶƚ 































DŝƐƚƌĂůǁĞŐ ϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ Ϯ ĂĚŽůĞƐĐĞŶƚƐ
&sϭϯ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϮϱͿ
>Ğ ũĞƵĚŝ ϮϲϬϲϭϰ ă ϭϱ͗ϯϬ͕ ŵŝĐƌŽƐ ƚŽƵƌŶĠƐ ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ ;ϭ͛ϯϯͿ͘  ŽŵŵĞ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ƉƌĠĐĠĚĞŶƚ͕ ŽŶ ƌĞƐƐĞŶƚ ĐĞƚ ĞīĞƚ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ 
ƐƵƌ ůĂ ĐŽƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĚĂŶƐ ƵŶĞ ŵŽŝŶĚƌĞ ŵĞƐƵƌĞ ĐĂƌ ŽŶ Ǉ ĞƐƚ ŵŽŝŶƐ ŶŝĐŚĠ ĞŶ ĂŶŐůĞ͕ ŝů Ŷ͛Ǉ Ă ƉĂƐ ĐĞ ƌĞĚĞŶƚ ƋƵŝ ƌĞĨĞƌŵĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĂƵ ƐƵĚ͘ Ƶ ĐŽŶƚƌĂŝƌĞ ĐĞ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ǀĞƵƚ ƋƵ͛ŽŶ ĐŝƌĐƵůĞ ƐƵƌ ϯരĐƀƚĠƐ ĂƵƚŽƵƌ ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ ĞƩĞ ĮĐŚĞ ƌĞŶĚ ĐŽŵƉƚĞ ĚĞƐ ĚĞƵǆ ĠůĠŵĞŶƚƐ ŽƵĞƐƚ Ğƚ ƐƵĚ͘ >Ă ĨĂĕĂĚĞ ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ ĚĞ ů͛ŽƵͲ
ǀĞƌƚƵƌĞ ƌĞŶǀŽŝĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ͘ >Ğ ũĂƌĚŝŶ ĞƐƚ ĂƉĂŝƐĠ Ğƚ ĂƉĂŝƐĂŶƚ͕ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ Ǉ ũŽƵĞŶƚ ƐƵƌ ĨŽŶĚ ĚĞ ĨŽŶƚĂŝŶĞͲĐĂƐĐĂĚĞ͘ hŶĞ 
ŐƌƵĞ ƉŝǀŽƚĞ ĚĂŶƐ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ ă ŐĂƵĐŚĞ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽǀŝĞŶŶĞŶƚ ĚĞ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ;ŵƵƐŝƋƵĞ ĂŵƉůŝĮĠĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ͍Ϳ͘
Dimensions : ϯ ĠůĠŵĞŶƚƐ ĚĞ ϭϬǆϮŵ ĞŶ h͘ ŶĐĂƐƚƌĞͲ
ŵĞŶƚ ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ ĚĞ Ϯǆϯŵ ƐƵƌ ů Ă͛ŶŐůĞ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ 
ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ ŶǀŝƌŽŶ ϭϲŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité : ^Žů Ğƚ ŵƵƌƐ ŵŝŶĠƌĂƵǆ͘ WůƵƐŝĞƵƌƐ ĨĞͲ
ŶġƚƌĞƐ Ğƚ ƉŽƌƚĞƐͲĨĞŶġƚƌĞƐ ĠƋƵŝƉĠĞƐ ĚĞ ƐƚŽƌĞƐ ĞǆƚĠͲ
ƌŝĞƵƌƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ Ğƚ ŽƌŝĞŶƚĂďůĞƐ͘ WŽƌƚĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ 
ƐƵƌ ƵŶ ůŽĐĂů ƉĂƌƚĂŐĠ ĂǀĞĐ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ǀŽŝƐŝŶĞ ;&sϭϮͿ͘ 
ZĂŵďĂƌĚĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĚĞǀĂŶƚ ƵŶ ŵƵƌĞƚ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĮůĂŶƚĞͬĐŽƵƌƐŝǀĞ ƉƌŝǀĠĞ 
ƐƵƌ ƚƌŽŝƐ ĨĂĐĞƐ ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ н ƉĞƟƚ ĞŶĐĂƐƚƌĞŵĞŶƚ ĞŶ 
ƋƵĂƐŝͲůŽŐŐŝĂ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ͕ ƐƵĚ Ğƚ ĞƐƚ͘ ĞƩĞ ĮĐŚĞ ƌĞŶĚ 
ĐŽŵƉƚĞ ĚĞƐ ĨĂĐĞƐ ŽƵĞƐƚ Ğƚ ƐƵĚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ dŽƚĂůĞŵĞŶƚ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ 
ƚƌŽŝƐ ĐŽŶĮŐƵƌĂƟŽŶƐ͕ ƐĂƵĨ ĞŶĐĂƐƚƌĞŵĞŶƚ͘ >ĞƐ ŵƵƌĞƚƐ 
ůŝŵŝƚĞŶƚ ůĂ ĐŽŵŵƵŶŝĐĂƟŽŶ ǀĞƌƟĐĂůĞ ǀĞƌƐ ůĂ ĐŽƵƌ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ EŽŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Au 
ĐƈƵƌ Ě͛ƵŶ ŠůŽƚ ƚƌğƐ ĞŵďůĠŵĂƟƋƵĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĂǀĞĐ 
ƵŶĞ ĐŽƵƌ ƚƌğƐ ĂŵĠŶĂŐĠĞ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ĨŽŶƚĂŝŶĞ͘ WĂƌŬŝŶŐ 
ƐŽƵƚĞƌƌĂŝŶ ĂǀĞĐ ƵŶ ĂĐĐğƐ ƐŝƚƵĠ ƐŽƵƐ ĐĞƩĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ğƚ 
ůĂ &sϭϰ͕ ĞŶ ĨĂĐĞ ĚƵ ƚĞƌŵŝŶƵƐ ĚƵ ďƵƐ ƉŽƵƌ ůĞ ĐĞŶƚƌĞͲ
ǀŝůůĞ͘ EŽŵďƌĞƵƐĞƐ ĞŶƚƌĞƉƌŝƐĞƐ Ğƚ ůŽĐĂƵǆ ĐŽŵŵĞƌͲ
ĐŝĂƵǆ ĚĂŶƐ ůĞƐ ƌĚĐ͘ >ŽŐĞŵĞŶƚ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂƟŽŶ ĚĞƐ 
ĠƚƵĚŝĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂŶĐŝĞŶŶĞƐ ĐĂƐĞƌŶĞƐ ƌĠŶŽǀĠĞƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute ര͗ 
ƐƉğĐĞ ĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ƉƌŝǀĠĞ͘ WƌĞƐƋƵĞ ĂƵ ƌĂƐ ĚĞƐ ƚŽŝƚƐ͕ 
ŽŶ ďĠŶĠĮĐŝĞ ă ůĂ ĨŽŝƐ Ě͛ƵŶĞ ĠĐŽƵƚĞ ƉůŽŶŐĞĂŶƚĞ ƐƵƌ ůĂ 
ǀŝĞ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ Ğƚ Ě͛ƵŶĞ ĠĐŽƵƚĞ ƉůƵƐ ůŽŝŶƚĂŝŶĞ ƐƵƌ ůĞ 
ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ůĂ ǀŝůůĞ͘ ^Ƶƌ ůĂ ƉŽƌƟŽŶ ŽƵĞƐƚ͕ ůĂ ĐŽŵƉŽƐŝͲ
ƟŽŶ ůĂŝƐƐĞ ůĂ ƉůĂĐĞ ĂƵǆ ĚŝīĠƌĞŶƚƐ ƉůĂŶƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ WƵŝƐ 
Ɛŝ ŽŶ Ɛ͛ĞŶŐĂŐĞ ƐƵƌ ůĂ ƉŽƌƟŽŶ ƐƵĚ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ĐĞ 
ŶĞ ƐŽŶƚ ƉůƵƐ ƐĞƵůĞŵĞŶƚ ůĞƐ ƌĠŇĞǆŝŽŶƐ͕ ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ůĞƐ 
ƐŽŶƐ ĚŝƌĞĐƚƐ ĚĞ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ ƋƵ͛ŽŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ĚĞ ƉůƵƐ 
ĞŶ ƉůƵƐ ĨŽƌƚƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗  ŽŵƉůĞǆŝƚĠ ŐĠͲ
ŶĠƌĠĞ ƉĂƌ ůĞƐ ĨŽƌŵĞƐ ĐŽŶƐƚƌƵŝƚĞƐ ŚĂƵƚĞƐ͕ ƌƵŐƵĞƵƐĞƐ 
Ğƚ ĞŵďŽŠƚĠĞƐ ;ĐŽŶƐƚƌƵĐƟŽŶƐ ĂƵƚŽƵƌ ĚĞ ĚĞƵǆ h ĞŶ ǀŝƐͲ
ăͲǀŝƐ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ ĚĠĐĂůĠ͕ ĂǀĞĐ ĚĞƵǆ ŐƌŽƐƐĞƐ ŽƵǀĞƌͲ
ƚƵƌĞƐ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ĞƐƚ Ğƚ ůĂ ƉůĂĐĞ ĚƵ ĠƐĞƌƚĞƵƌ /ŶĐŽŶŶƵ͕ 
ƋƵŝ ůĂŝƐƐĞŶƚ ĞŶƚƌĞƌ ďĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ ƐŽŶƐ ƉůƵƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͘ 
>ĞƐ ϮരĐŽƵƌƐ ŽīƌĞŶƚ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ƌŝĐŚĞƐƐĞ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠƐ͕ 
ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͕ ĚĞ ŵĂƚĠƌŝĂƵǆ ĂƵ ƐŽů͙ >͛ĂďƐĞŶĐĞ 
ĚĞ ĐŽƵǀĞƌƚƵƌĞ Ğƚ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ ƐŽŶƚ ĠǀŝĚĞŶƚĞƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ ǆƉŽƐŝƟŽŶ ŵŽǇĞŶŶĞ ĂƵ ǀŽŝƐŝͲ
ŶĂŐĞ͕ ŵĂŝƐ ŽŶ ƉĞƵƚ ĐŚĂŶŐĞƌ ĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ƉƌŽĮƚĞƌ ĚĞƐ 
ũĂƌĚŝŶŝğƌĞƐ͕ ĞƚĐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ 'ƌĂŶĚ ŝŶǀĞƐƟƐƐĞŵĞŶƚ͕ ƚŽƵƚ 
ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĠƚĂŶƚ ůƵŝͲŵġŵĞ ƚŽƵƌŶĠ ǀĞƌƐ ůĞ ĚŝƐƉŽͲ
ƐŝƟĨ͘  ĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ă ĐŚŽŝƐŝƌ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞƐ ĂƵ 
ĐŚŽŝǆ ĞŶ ĐƌĞƐĐĞŶĚŽͬĚĞĐƌĞƐĐĞŶĚŽ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ >Ğ ĐŚŽŝǆ ĚĞƐ 
ĞǆƉŽƐŝƟŽŶƐ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉĞƌŵĞƚ ĚĞ ƌĞůŝĞƌ ĂƵƚƌĞͲ
ŵĞŶƚ ůĞƐ ƉŝğĐĞƐ ĞŶƚƌĞ ĞůůĞƐ͕ ĚĞ ĚĠĂŵďƵůĞƌ͕  ĚĞ ĐŚŽŝƐŝƌ 
ƵŶ ƉŽƐŝƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ĐŽŶĨŽƌƚĂďůĞ͕ ĚĞ Ɛ͛ŝƐŽůĞƌ ă ƉůƵͲ
ƐŝĞƵƌƐ͘ ƚĞŶĚĂŐĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ >Ă ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ 
ĚƵ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĨĂŝƚ ĂƉƉĞů ĂƵǆ ũĂƌĚŝŶŝğƌĞƐ ĂĐĐƌŽĐŚĠĞƐ ƐƵƌ 
ůĞƐ ƌĂŵďĂƌĚĞƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ DƵůƟƉůĞƐ ĚĞ ƌĞƉŽƐ Ğƚ ĚĞ ƌĞͲ
ƉĂƐ͕ ĚĞ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ͕ ĚĞ ďƌŝĐŽůĂŐĞ͘
Temporalité des usages ͗  ^ ĂŝƐŽŶŶŝĞƌƐ͘ ƌŽŝƐƐĂŶƚƐͬĚĠͲ
ĐƌŽŝƐƐĂŶƚƐ͘ >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ ůĂ ƉůƵƐ ƵƟůŝƐĠĞ ƌĞƐƚĞ ĐĞůůĞ ƋƵŝ 
ĞƐƚ ůĂ ƉůƵƐ ƉƌŽƚĠŐĠĞ͕ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
EKd ͗ Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƐĞ ƐŝƚƵĞ ĞǆĂĐƚĞŵĞŶƚ ă ĐƀƚĠ ĚĞ 
&sϭϮ͕ ƋƵŝ ĞƐƚ ĞŶ ĂŶŐůĞ ƌĞŶƚƌĂŶƚ Ğƚ ƉůƵƐ ƉƌŽƚĠŐĠ ͖ Ğƚ 
ũƵƐƚĞ ĞŶͲĚĞƐƐŽƵƐ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽůůĞĐƟǀĞ ƐŽŵŵŝƚĂůĞ 
&sϭϰ͕ ƉůƵƐ ĞǆƉŽƐĠĞ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ƵƌďĂŝŶƐ͘
ĂƵŐĞŵĞŝŶƐĐŚĂŌ DŽďŝůĞ͕ ĂƌĐŚŝƚĞĐƚĞƐ ,ĞŝŶƌŝĐŚ ZƵŽī 
н ZŽůĂŶĚ tŝĞĚ































DŝƐƚƌĂůǁĞŐ ϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ Ϯ ĂĚŽůĞƐĐĞŶƚƐ
&sϭϯ^Ϭϭ ;ůŽĐŬ ϮϱͿ 
>Ğ ũĞƵĚŝ ϮϲϬϲϭϰ ă ϭϱ͗ϰϬ ;Ϯ͛ϮϯͿ͘ DŝĐƌŽƐ ŽƌŝĞŶƚĠƐ ǀĞƌƐ ůĞ ŶŽƌĚ ă ů Ă͛ŶŐůĞ ĚĞƐ ĚĞƵǆ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ĮůĂŶƚĞƐ ;ů͛ƵŶĞ ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚ͕ ů Ă͛ƵƚƌĞ ǀĞƌƐ ůĞ ŶŽƌĚͿ͘ Ƶ ĐĞŶƚƌĞ͕ ůĞƐ 
ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ Ɛ͛ĞŶŐŽƵīƌĞŶƚ ĚĂŶƐ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ďĠĂŶĐĞ ĞŶƚƌĞ ůĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ďĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ ƌĠŇĞǆŝŽŶƐ ƐƵƌ ůĞƐ ĨĂĕĂĚĞƐ 
ĚĞƐ ĂŶĐŝĞŶŶĞƐ ĐĂƐĞƌŶĞƐ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ;>ĂŶĚŬƵƚƐĐŚĞƌƐǁĞŐͿ͕ ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ ă ŐĂƵĐŚĞ͘ ͛ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĂƵ ϭer ĠƚĂŐĞ ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ ĚĞ 
ů Ă͛ĐĐğƐ ĂƵ ƉĂƌŬŝŶŐ ƉƌŽǀŝĞŶŶĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ Ě͛ƵŶ ũŽǇĞƵǆ ĚĠũĞƵŶĞƌ͘  YƵĞůƋƵĞƐ ƐŽŶƐ ĂŝŐƵƐ ĠŵĞƌŐĞŶƚ͕ ĐŽŵŵĞ ůĂ ƐŽŶŶĞƌŝĞ ĚĞ ďŝĐǇĐůĞƩĞ͘ DĂŝƐ ůĂ ǀŝĞ ĚĞ ƋƵĂƌƟĞƌ 
ƉĂƌĂŠƚ ƋƵĂŶĚ ŵġŵĞ ďŝĞŶ ŵĂƐƋƵĠĞ ƉĂƌ ůĞ ĚƌŽŶĞ͘
WÝ ͛ÙÄ͕ ͛Ýã ÖÝ ¦Ùò ͊
Dimensions : ϭϬǆϮŵ ƉŽƵƌ ů͛ĠůĠŵĞŶƚ ĞƐƚ͕ ĂƵƚĂŶƚ ƉŽƵƌ 
ů͛ĠůĠŵĞŶƚ ƐƵĚ͘ ŶǀŝƌŽŶ ϭϲŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité :  ĂůůĞƐ ĚĞ ƉŝĞƌƌĞ͕ ŵƵƌƐ ĐƌĠƉŝƐ͕ ƌĂŵďĂƌĚĞ 
ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĞŶ ƌĞƚƌĂŝƚ ĚĞ ů Ă͛ƉůŽŵď ĚƵ ŵƵƌ ;ƐƵƌ ůĂ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞ ă ů͛ĞƐƚ ƵŶŝƋƵĞŵĞŶƚͿ͕ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ ĂǀĞĐ ƐƚŽƌĞƐ 
ĞǆƚĠƌŝĞƵƌƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ Ğƚ ŽƌŝĞŶƚĂďůĞƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ůĠŵĞŶƚƐ Ϯͬϯ Ğƚ ϯͬϯ Ě͛ƵŶ͘Ğ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞ ĮůĂŶƚĞ ĞŶ h ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗  ůĠŵĞŶƚƐ ŽƌŝĞŶƚĠƐ ů͛ƵŶ ǀĞƌƐ ů͛ĞƐƚ͕ ů Ă͛ƵƚƌĞ 
ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͘
Degré  d’ouverture : ϭϴϬΣ ůŝŵŝƚĠƐ ƉĂƌ ůĂ ůŽŐŐŝĂ ǀŽŝͲ
ƐŝŶĞ ĂƵ ŶŽƌĚ͘ >Ğ ďąƟŵĞŶƚ ƌĠŶŽǀĠ ĚĞ ůĂ ĐĂƐĞƌŶĞ ĞŶ 
ĨĂĐĞ ĐĂĐŚĞ ůĞƐ ĐŽŶƚƌĞĨŽƌƚƐ ĚĞ ůĂ ĐŽůůŝŶĞ ďŽŝƐĠĞ Ğƚ ŝŵͲ
ƉŽƐĞ ƵŶ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĐŚŝĞŶƐ ĂƐƐŝƐ Ğƚ ůĞƐ ǀĠůƵǆ͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ EƵů͕ ŵĂŝƐ ŽŶ Ă ůĞ ĐŚŽŝǆ ĞŶƚƌĞ 
ϯരƚĞƌƌĂƐƐĞƐ Ğƚ ϯരŽƌŝĞŶƚĂƟŽŶƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ EŽƵƐ 
ƐŽŵŵĞƐ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ĐƀƚĠ ƌƵĞ Ě͛ƵŶ ŠůŽƚ ĞŵďůĠŵĂͲ
ƟƋƵĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĂǀĞĐ ƵŶĞ ĐŽƵƌ ƋƵĂƐŝ ĨĞƌŵĠĞ͕ ĂŵĠͲ
ŶĂŐĠĞ Ğƚ ƚƌğƐ ŝŶǀĞƐƟĞ͘ >͛ŽƉĠƌĂƟŽŶ Ă ĠƚĠ ĚŽƚĠĞ Ě͛ƵŶ 
ƉĂƌŬŝŶŐ ƐŽƵƚĞƌƌĂŝŶ ĚŽŶƚ ů Ă͛ĐĐğƐ ĞƐƚ ƐŝƚƵĠ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ 
ƐŽƵƐ ůĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ĞƐƚ ĚĞ &sϭϯ Ğƚ &sϭϰ͕ ĞŶ ĨĂĐĞ ĚƵ 
ƚĞƌŵŝŶƵƐ ĚĞƐ ďƵƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞƐ ƉŽƵƌ ůĞ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ͘ 
>ĞƐ ŠůŽƚƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ƐŽŶƚ ĚƵ ŵġŵĞ ƚǇƉĞ͕ ĂǀĞĐ ĚĞƐ 
ƌĚĐ ůŝďĠƌĂƵǆ Ğƚ ƉĞƟƚƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ ĐƀƚĠ ƌƵĞ͘ >ĞƐ ĂŶͲ
ĐŝĞŶŶĞƐ ĐĂƐĞƌŶĞƐ ƌĠŚĂďŝůŝƚĠĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠƐĞƌǀĠĞƐ ĂƵ ůŽͲ
ŐĞŵĞŶƚ ĠƚƵĚŝĂŶƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
ĞƐ ĚĞƵǆ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ŶĞ ƐŽŶƚ ƉĂƐ ĂƵƐƐŝ ŝŶǀĞƐƟĞƐ ƋƵĞ ůĂ 
ƉƌĞŵŝğƌĞ ;&sϭϯͿ͕ ƋƵŝ ĚĞǀĂŶĐĞ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ Ğƚ ůĂ ƐĂůůĞ 
ĚĞ ƐĠũŽƵƌ͕  ƋƵŝ ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠĞ ǀĞƌƐ ůĞ ĐƈƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ ƉůƵƐ 
ƚƌĂŶƋƵŝůůĞ Ğƚ ďĠŶĠĮĐŝĞ Ě͛ƵŶ ĞŶƐŽůĞŝůůĞŵĞŶƚ ŵĂǆŝŵƵŵ 
ƚŽƵƚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘ DĂŝƐ ĞůůĞƐ ŽŶƚ ƵŶ ƌƀůĞ ĐŽŵƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ 
Ğƚ ƉĞƌŵĞƚ ĚĞ ĚĠĐŽŶŐĞƐƟŽŶŶĞƌ ůĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ Ŷ ĚĞĐƌĞƐĐĞŶͲ
ĚŽ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ǀĞƌƐ ůĞ ďĂůĐŽŶ ŽƵĞƐƚ͕ 
ĂǀĞĐ ƌĞŶĨŽƌĐĞŵĞŶƚ ƉĂƌĂůůğůĞ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ Ğƚ ŵŝͲ
ĐƌŽůŽĐĂƵǆ ĚƵ ĐƈƵƌ Ě͛ŠůŽƚ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ ŚŽŝǆ ĚŝƌŝŐĠƐ ƉĂƌ ůĂ ƌĞĐŚĞƌĐŚĞ 
Ě͛ƵŶ ĐŽŶĨŽƌƚ ƐĞŶƐŽƌŝĞů ĞŶ ƚĞŶĂŶƚ ĐŽŵƉƚĞ ĚĞ ƐŽŶ ĞŶͲ
ǀŝĞ ĚĞ ĐŽŶǀŝǀŝĂůŝƚĠ ŽƵ ĚĞ ƐŽůŝƚƵĚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  >ĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ƉĞƵǀĞŶƚ ƐĞ ĚĠͲ
ƉůĂĐĞƌ ĞŶ ĨŽŶĐƟŽŶ ĚƵ ďĞƐŽŝŶ Ě͛ĞŶƐŽůĞŝůůĞŵĞŶƚ ŽƵ ĚĞ 
ĨƌĂŠĐŚĞƵƌ͕  ĐĞ ƋƵŝ ĂƵŐŵĞŶƚĞ Ě Ă͛ƵƚĂŶƚ ůĞƵƌ ƚĞŵƉƐ ƉŽͲ
ƚĞŶƟĞů Ě͛ŽĐĐƵƉĂƟŽŶ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŚŽŝǆ ŶŽŵͲ
ďƌĞƵǆ ͗ ŽŶ ƉĞƵƚ ƉƌĂƟƋƵĞƌ ĚĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ĚŝīĠƌĞŶƚĞƐ 
ĞŶ ƵƟůŝƐĂŶƚ ůĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ŽƉƉŽƐĠĞƐ͘ KŶ ƉĞƵƚ ƌĞƚĞŶŝƌ 
ů͛ƵŶĞ ĚĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ĞŶ ĨŽŶĐƟŽŶ ĚĞ ů Ă͛ďƐĞŶĐĞ ŵŽŵĞŶͲ
ƚĂŶĠ ĚĞ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ͙ DĂŝƐ ĐĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ƌĞƐƚĞŶƚ ƚƌğƐ ĞǆͲ
ƉŽƐĠĞƐ Ğƚ ĚĠŐĂŐĠĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ >ĞƐ ĚĞƵǆ 
ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ƐŽŶƚ ƚƌğƐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠĞƐ͕ ƉůĂŶƚĞƐ Ğƚ ĂƌďƵƐƚĞƐ 
ĞŶ ƉŽƚ͕ ũĂƌĚŝŶŝğƌĞƐ ƐƵƌ ůĂ ƌĂŵďĂƌĚĞ͘ >Ă ƉůĂƚĞĨŽƌŵĞ 
ĂƵͲĚĞůă ĚĞ ůĂ ƌĂŵďĂƌĚĞ ƌĞĕŽŝƚ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ůĂ ǀĠŐĠƚĂͲ
ƟŽŶ͘ /ů Ǉ Ă ƉĂƌƚŽƵƚ ĚĞƐ ŽīƌĞƐ ƉŽƵƌ Ɛ Ă͛ƐƐĞŽŝƌ Ğƚ ƐĞ ƌĞͲ
ƚƌŽƵǀĞƌ ĂƵƚŽƵƌ Ě͛ƵŶĞ ƚĂďůĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ sĠƌŝƚĂďůĞ ĞŶǀŝͲ
ƌŽŶŶĞŵĞŶƚ ǀĞƌƚ ƚŽƵƚ ĂƵƚŽƵƌ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ƋƵŝ 
ŽīƌĞ ƵŶ ŐƌĂŶĚ ŶŽŵďƌĞ ĚĞ ƉŽŝŶƚƐ ĚĞ ǀƵĞ͕ ĚĞ ĨŽŶĚƐ 
ƐŽŶŽƌĞƐ͕ Ě͛ĠůĠŵĞŶƚƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞƐ ĚŝīĠƌĞŶƚƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗  WůƵƐŝĞƵƌƐ ƉĞƌƐŽŶŶĞƐ ƉĞƵǀĞŶƚ 
ƐĞ ƚƌŽƵǀĞƌ ƐŝŵƵůƚĂŶĠŵĞŶƚ ƐƵƌ ůĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ƐĂŶƐ ƐĞ 
ĚĠƌĂŶŐĞƌ͘  >͛ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĞƐƚ ƌĠĞůůĞŵĞŶƚ ƉƌŽůŽŶŐĠ 
ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ ƉĂƌ ĐĞƐ ĞǆƚĞŶƐŝŽŶƐ͘ Ğƚ ĂƐƉĞĐƚ 
ďĠŶĠĮƋƵĞ ĞŶ ĨĞƌĂŝƚ ŽƵďůŝĞƌ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵͲ
ůĂƟŽŶ͘
Temporalité des usages ͗ ^ĂŝƐŽŶŶŝğƌĞ͕ ĂƩĞŶĚƵĞ͘

































DŝƐƚƌĂůǁĞŐ ϲ͕ ͲϳϮϬϳϮ dƺďŝŶŐĞŶ
dĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽůůĞĐƟǀĞ
&sϭϰ^Ϭϭͬ^ϬϮ ;ůŽĐŬ ϮϱͿ
>Ğ ũĞƵĚŝ ϮϲϬϲϭϰ ǀĞƌƐ ϭϱ͗ϭϬ͕ ŵŝĐƌŽƐ ŽƌŝĞŶƚĠƐ ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚ͘ ^ Ϭϭ ;Ϯ͛ϭϵͿ DŝĐƌŽƐ ƉůƵƐ ďĂƐ ƋƵĞ ůĞ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͘ ^ ϬϮ ;Ϯ͛ϮϮͿ WůƵƐ ŚĂƵƚƐ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĞƐƚ ĚŽŵŝŶĂŶƚĞ͕ 
ĂǀĞĐ ĚĞƐ ŵŽŵĞŶƚƐ ƉůƵƐ ĐĂůŵĞƐ ĚƵƐ ĂƵ ĨŽŶĐƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ĨĞƵǆ ƐƵƌ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ͕ ƋƵŝ ŐĠŶğƌĞŶƚ ĞŶ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĞƐ ƌĞĚĠŵĂƌƌĂŐĞƐ ĚĞ ĐĂŵŝŽŶƐ ĞŶ ƉŝĞĚ ĚĞ 
ĐƀƚĞ ര͊ >Ă ĨŽŶƚĂŝŶĞͲĐĂƐĐĂĚĞ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ ŵĂƐƋƵĞ ƵŶ ƉĞƵ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƋƵŝ Ɛ͛Ǉ ƉƌŽĚƵŝƐĞŶƚ͕ ůĞƐ ǀŽŝǆ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ĚĞƐ ĂĚƵůƚĞƐ͕ ƋƵŝ ƉĂƌĂŝƐƐĞŶƚ ƉƌŽǀĞŶŝƌ ĚĞ 
ƚƌğƐ ůŽŝŶ ĞŶ ďĂƐ͘ >ĞƐ ĨŽƌŵĞƐ ƵƌďĂŝŶĞƐ ůŽĐĂůĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠǀĠůĠĞƐ ƉĂƌ ƵŶĞ ƐŽƵƌĐĞ ƚĞůůĞ ƋƵĞ ůĂ ŵŽƚŽĐǇĐůĞƩĞ͕ ĚŽŶƚ ůĞƐ ĂŝŐƵģƐ ĂƉƉĂƌĂŝƐƐĞŶƚ Ğƚ ĚŝƐƉĂƌĂŝƐƐĞŶƚ ƐĞůŽŶ 
ůĞƐ ďůŽĐƐ ĚĞ ůĂ ĐŽŶĮŐƵƌĂƟŽŶ ƵƌďĂŝŶĞ͘ ǀŝĨĂƵŶĞ ĂďƐĞŶƚĞ ŝĐŝ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ Ě Ă͛ǀŝŽŶƐ ă ƌĠĂĐƟŽŶ Ğƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ĐŚĂŶƟĞƌƐ ůŽĐĂƵǆ͘
ÙçùÄã ½òÙ
Dimensions : ϮϬǆϱŵ͘
Matérialité : >ĂƩĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ ĂŶƟĚĠƌĂƉĂŶƚ н ďĂĐ ƌĞŵͲ
Ɖůŝ ĚĞ ŐƌĂǀŝĞƌ ;ĚĞ ƐĂďůĞ ă ů͛ŽƌŝŐŝŶĞ ͍Ϳ͘ Ϯ ĐƀƚĠƐ ĂǀĞĐ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ ĞŶ ƌĞƚƌĂŝƚ ĚĞ ů Ă͛ƉůŽŵď ĚĞ 
Ϯŵ Ğƚ ƉĞƟƚƐ ŵƵƌĞƚƐ͘ 'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ďąƟ ĠƉĂŝƐ ĐƀƚĠ ũĂƌͲ
ĚŝŶ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ͘  ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ ƉĂƌ ŵƵƌĞƚ Ğƚ ůĂƫƐ ĚĞ ďŽŝƐ 
ĂǀĞĐ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉƌŝǀĂƟǀĞ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ǀŽŝƐŝŶ͘ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ƐŽŵŵŝƚĂůĞ ĞŶƟğƌĞŵĞŶƚ 
ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞ͕ ĂǀĞĐ ďůŽĐ Ě Ă͛ĐĐğƐ ĂƵǆ ĞƐĐĂůŝĞƌƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ YƵĂƐŝ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ ;ďĞůƐŽŶğƌĞͿ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘
Degré  d’ouverture : DĂǆŝŵĂů͘
WŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ͗ ƵĐƵŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ ĞƩĞ 
ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ĞŶƟğƌĞŵĞŶƚ ĞŶƚŽƵƌĠĞ ĚĞ ďąƟŵĞŶƚƐ 
Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ͕ ĚŽŶƚ ůĞƐ ƌĚĐ ƌĞĕŽŝǀĞŶƚ ƐŽƵǀĞŶƚ ĚĞƐ ƉĞͲ
ƟƚĞƐ ĞŶƚƌĞƉƌŝƐĞƐ ŽƵ ĚĞƐ ĐĂďŝŶĞƚƐ ůŝďĠƌĂƵǆ͘ >ĞƐ ĂŶͲ
ĐŝĞŶŶĞƐ ĐĂƐĞƌŶĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠƐĞƌǀĠĞƐ ĂƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ ĚĞƐ 
ĠƚƵĚŝĂŶƚƐ͘ >Ă ǀŽŝĞ ƌĂƉŝĚĞ ĂƵ ŶŽƌĚ ĞƐƚ ƉƌŽĐŚĞ Ğƚ ƐŽŶ 
ĂĐƟǀŝƚĠ ƉĂƌǀŝĞŶƚ ũƵƐƋƵ ă͛ ŶŽƵƐ ƐĂŶƐ ŽďƐƚĂĐůĞƐ͘ >Ă ĐŽůͲ
ůŝŶĞ ďŽŝƐĠĞ ă ů͛ĞƐƚ ĞƐƚ ƋƵĂƐŝ ŝŵŵĠĚŝĂƚĞ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĞ ďąͲ
ƟŵĞŶƚ ǀŽŝƐŝŶ͘
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞര͗ 
^ĞŶƐĂƟŽŶ ĚĞ ĚŽŵŝŶĂƟŽŶ Ğƚ Ě͛ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͕ ĂǀĞĐ ƵŶ 
ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ŵŽŝŶĚƌĞ Ɛŝ ŽŶ Ɛ͛ĠůŽŝŐŶĞ ĚƵ ďŽƌĚ͘ /ů ĨĂƵƚ ƚĞŶŝƌ 
ĐŽŵƉƚĞ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉƌŝǀĠĞ ǀŽŝƐŝŶĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ďƐĞŶĐĞ ĚĞ 
ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ͕ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘  dƌğƐ ƉĞƵ 
ĚĞ ƐŽŶƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ůƵŝͲŵġŵĞ ĠŵĞƌŐĞŶƚ ŝĐŝ͕ ĐĞ ƐŽŶƚ 
ůĞƐ ƐŽŶƐ ƌŽƵƟĞƌƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ĚĞ ůĂ ZĞƵƚůŝŶŐĞƌ ^ƚƌĂƘĞ 
;ϰരǀŽŝĞƐͿ ĂƵ ŶŽƌĚ ƋƵŝ ů͛ĞŵƉŽƌƚĞŶƚ͘ ƀƚĠ ũĂƌĚŝŶ ă 
ů͛ŽƵĞƐƚ͕ ůĞƐ ĠĐŚĂŶŐĞƐ ǀŽĐĂƵǆ Ğƚ ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͘ 
ƀƚĠ ƌƵĞ Ğƚ ƉĂƐƐĂŐĞ ĚĂŶƐ ůĞ ũĂƌĚŝŶ ă ů͛ĞƐƚ Ğƚ ĂƵ ƐƵĚ͕ 
ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ůŽĐĂůĞ ͗ ĂĐĐğƐ ĂƵ ƉĂƌŬŝŶŐ ƐŽƵƚĞƌƌĂŝŶ͕ ƚĞƌͲ
ŵŝŶƵƐ ĚĞƐ ďƵƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  ^ŝƚƵĂƟŽŶ ĚĞ ƋƵĂƐŝͲďĞůǀĠĚğƌĞ 
ƐƵƌ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  DĂŝƐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĚƵŝƚƐ ƚƌğƐ ůŽĐĂůĞͲ
ŵĞŶƚ ;ĐŽƵƌ Ğƚ ƌƵĞƐͿ Ŷ͛ŽŶƚ ƉĂƐ ĨŽƌĐĠŵĞŶƚ Ě͛ĞǆƉůŝĐĂͲ
ƟŽŶ ă ĐĂƵƐĞ ĚƵ ƌĞĐƵů ŝŵƉŽƐĠ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  DŽĚĠƌĠƐ͕ ĐĂƌ ůĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ 
ŽŶƚ ƐŽƵǀĞŶƚ ĚĠũă ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ŽƵ ƵŶ ďĂůĐŽŶ ƉƌŝǀĠ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ^ Ă͛ůůŽŶŐĞƌ 
ƉƌğƐ ĚƵ ƐŽů ƉŽƵƌ ƐĞ ƉƌŽƚĠŐĞƌ ƵŶ ƉĞƵ ĚĞ ůĂ ǀŽŝĞ ƌĂͲ
ƉŝĚĞ͘ WĞƌŵĞƚ ĚĞ Ɛ͛ĠĐŚĂƉƉĞƌ ƌĂĚŝĐĂůĞŵĞŶƚ ĚƵ ůŽŐĞͲ
ŵĞŶƚ ǀŝĂ ůĞƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ŝŶƚĞƌŵĠĚŝĂŝƌĞƐ ƚŽƵƚ ĞŶ ƌĞƐƚĂŶƚ 
ƐƵƌ ƐĞƐ ƚĞƌƌĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗  hƐĂŐĞ ƉŽŶĐͲ
ƚƵĞů ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ĐŽůůĞĐƟĨ ŽƵ ŝŶĚŝǀŝĚƵĞů͘ WĂƐ Ě Ă͛ƵƚƌĞ 
ĂƩƌĂŝƚ ƋƵĞ ůĂ ƐŝƚƵĂƟŽŶ ĚŽŵŝŶĂŶƚĞ ͖ ĐĞ Ŷ͛ĞƐƚ  ƋƵ͛ƵŶĞ 
ĨŽŝƐ ƐƵƌ ƉůĂĐĞ ƋƵ͛ŽŶ ƐĂŝƚ ƋƵŝ ŽŶ ǀĂ ƚƌŽƵǀĞƌ ŽƵ ƉĂƐ͘ ^͛Ǉ 
ĚŽŶŶĞƌ ƌĞŶĚĞǌͲǀŽƵƐ͕ ƉƌĞŶĚƌĞ ůĞ ƐŽůĞŝů ƐĞƵů ŽƵ ă ƉůƵͲ
ƐŝĞƵƌƐ͘ >Ğ ďĂĐ ă ŐƌĂǀŝĞƌ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ĂƩƌĂǇĂŶƚ ƉŽƵƌ ůĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ͘ WĂƐ ĚĞ ŵĂƌƋƵĞ Ě Ă͛ƉƉƌŽƉƌŝĂƟŽŶ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ ,ǇƉĞƌĞǆƉŽƐŝͲ
ƟŽŶ ă ƚŽƵƚ Ğƚ ă ƚŽƵƐ ĂƵ ƌĂƐ ĚĞƐ ƚŽŝƚƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ 
ĚĞƐ ĐŚĞŵŝŶĠĞƐ͘ ǆƚĞŶƐŝŽŶ ĐŽŵŵƵŶĂƵƚĂŝƌĞ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ĞƌƚĂŝŶƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ĐŽŵͲ
ŵƵŶĂƵƚĂŝƌĞƐ͕ ĚĠƚĞŶƚĞ͘ >ŝĞƵ ƵŶ ƉĞƵ ĚĠůĂŝƐƐĠ͘
Temporalité des usages : ^ƵƌƚŽƵƚ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ͕ 
ƉĂƐ ĚƵ ƚŽƵƚ ĞŶ ŚŝǀĞƌ͘




































,ĂŵŵĂƌďǇ ^ũƂƐƚĂĚ ĞƐƚ ƵŶ ƋƵĂƌƟĞƌ ƐŝƚƵĠ ă ^ƚŽĐŬŚŽůŵ ĞŶ ƐƵğĚĞ͕ ůĂ ƉůƵƐ ŐƌĂŶĚĞ ǀŝůůĞ ĚĞ ^ĐĂŶĚŝŶĂǀŝĞ͕ ƐŝƚƵĠĞ ă ƵŶĞ ůŝŵŝƚĞ ĞŶƚƌĞ ůĂ ǌŽŶĞ ĐŽŶƟŶĞŶƚĂůĞ ŚƵŵŝĚĞ Ě͛ĞĂƵ 




















KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗


























,^ Ϭϭ ͬ ,^Kϭ^Ϭϭ Θ ,^Ϭϭ^ϬϮ
&ŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ƐŽƵƌĚ͕ ǀƌŽŵďŝƐƐĂŶƚ Ğƚ ĐŽŶƟŶƵ͘ WĂƌ ŝŶƚĞƌŵŝƩĞŶĐĞƐ͕ ůĞ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ƐĞ ĚĠƚĂĐŚĞ Ğƚ ƉƌĞŶĚ ůĞ ĚĞƐƐƵƐ ƐƵƌ ůĞƐ ƉĞƌƚƵƌďĂƟŽŶƐ ƉůƵƐ ƉƌŽĐŚĞƐ͘ >ĞƐ 
ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ Ğƚ ŵŽǇĞŶŶĞŵĞŶƚ ƉƌŽĐŚĞƐ ƌĠƐŽŶŶĞŶƚ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ͘
ϰϮ ϯϴ ϲϱ͘ϱ
ã«ÃÄã øÖÊÝ
Dimensions : WĞƟƚ ďĂůĐŽŶ ĚĞ ϮŵǆϭŵϱϬ
Matérialité :  DƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ  ͬ 
^ƚƌƵĐƚƵƌĞ Ğƚ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ͬ 
WůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ĐĂŝůůĞďŽƟƐ Ğƚ WůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ Ě Ă͛ŶŐůĞ ĞŶ 
ƐĂŝůůŝĞ͕ ZнϮ͕ ĞŶǀ͘  ϴ͕ϲϬŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ƐƵĚͲƐƐƚ
Aménagement projeté : ƉĞƟƚ ďĂůĐŽŶ ƵŶŝƋƵĞ 
ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƉŝğĐĞ ă ǀŝǀƌĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ Ě͛ƵŶ ĂƉƉĂƌͲ
ƚĞŵĞŶƚ ă ƉůĂŶ ŽƵǀĞƌƚ͘ KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĐĂů Ğ ƐƵƌ 
ƵŶĞ ƌƵĞ ƐĞĐŽŶĚĂŝƌĞ Ğƚ ŝŵƉĂƐƐĞ ƉĞƵ ƉĂƐƐĂŶƚĞ͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉĞƵ ƉƌŽƚĠŐĠ͕ ŵĂŝƐ 
ĨŽƌƚĞŵĞŶƚ ƐĠƉĂƌĠ ĚĞ ů͛ŚĂďŝƚĂƚ͘ WůƵƚƀƚ ƚŽƵƌŶĠ ǀĞƌƐ 
ůƵŝͲŵġŵĞ͘ hŶĞ ƐĞƵůĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ǀĞƌƐ ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
ǀĞŶƵĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ĂƵ ŶŽƌĚ͕  ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚĞ  ĂƵǆ 
ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;ƚƌĂŵͬǀĠůŽͬǀŽŝƚƵƌĞͿ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ 
ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚ ͬ  /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ă 
ů͛ĞƐƚ Ğƚ ă >͛ŽƵĞƐƚ ͬĞŶƚƌĞ ƵůƚƵƌĞů Ğƚ ŝŶĚƵƐƚƌŝĞƐ ĂƵ ƐƵĚ 
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute : WĞƟƚ  ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ďĂůĐŽŶ  ƐĞŵŝͲĞŶĐĂƐƚƌĠ 
Ğƚ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ƋƵŝ ĞŶŐĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ĂƵǆ ĞǆͲ
ƉŽƐŝƟŽŶƐ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞƐ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞƐ 
ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ŝƐƐƵĞƐ ĚĞƐ ƚƌĂŶƐƉŽƌƚƐ͘ 
ŶǀŝƌŽŶŶĞŵĞŶƚ ƉůƵƚƀƚ ďƌŽƵŝůůĠ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ŚŽŵŽŐğŶĞ 
ĐŽƵƌƚͲĐŝƌĐƵŝƚĠ ƉĂƌ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƚƌğƐ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͨĞŶ 
ĂŶŐůĞͩ ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶ ƌĞŶĨĞƌŵĞŵĞŶƚ ŽƵ ĐŽƵͲ
ƉƵƌĞ ǀŝƐƵĞůůĞ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĚĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ĞǆƚĠͲ
ƌŝĞƵƌƐ  ƋƵŝ ƌĞƐƚĞŶƚ ƉƌĠƐĞŶƚƐ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ƐŽŶŽƌĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ƉŽŶĐͲ
ƚƵĞů Ğƚ ƉĞƵ ĚĠǀĞůŽƉƉĠ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ƌĞŶĨĞƌŵĠ ĂǀĞĐ ƉĞƵ ĚĞ ĐŽŵŵƵŶŝͲ
ĐĂƟŽŶ ĂǀĞĐ ů͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ŽīƌĂŶƚ ƉĂƌĂĚŽǆĂůĞͲ
ŵĞŶƚ ƵŶ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
     
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ƉŽŶĐƚƵĞů ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ͕ ƉůƵƚƀƚ ƋƵ͛ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ͕ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ ĂƩĞŶĂŶƚĞ͕ ŝŶĚĠƉĞŶĚĂŶƚĞ ĂƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   hƐĂŐĞ ůŝͲ
ŵŝƚĠ ĚĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ Ɛ͛ĞīĂĕĂŶƚ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞŵĞŶƚ 
ͨĚĞƌƌŝğƌĞͩ ůĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐĞŶƐŝďůĞƐ ƵƌďĂŝŶƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ WƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ 
ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉĂƵƐĞ ŽƵ ĨƵŵĞƌ ƵŶĞ ĐŝŐĂƌĞƩĞ ŵĂůŐƌĠ 
ƋƵĞůƋƵĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ƉůƵƐ ͨ ŝŶǀĞƐƟƐͩ ĂƵ ƉƌĞŵŝĞƌ ĠƚĂŐĞ
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ 
ĚĂŶƐ ůĂ ũŽƵƌŶĠĞ ŽƵ ĞŶ ĚĠďƵƚ ĚĞ ƐŽŝƌĠĞ͘ hƟůŝƐĂͲ








KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗






















нϭ͘ϬϬŵ ͬ Z 
DŝĚƐŬĞƉƉƐŐĂƚĂŶ Ϯϱ͕ 
ϭϮϬ ϲϲ ^ƚŽĐŬŚŽůŵ͕
dĞƌƌĂƐƐĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĞŶ ƌĞǌ ĚĞ ũĂƌĚŝŶ
,^ ϬϮ ͬ ,^ϬϮ^Ϭϭ
&ŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ŐƌĂǀĞ͕ ŵĂŝƐ ƉůƵƚƀƚ ĐĂůŵĞ Ğƚ ůĠŐĞƌ ƐƵƌ ůĞƋƵĞů ǀŝĞŶƚ Ɛ Ă͛ũŽƵƚĞƌ ƵŶ ĚĞƵǆŝğŵĞ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ĚĞ ďƌƵŝƐƐĞŵĞŶƚƐ ĚŝƐĐƌĞƚ͕ ĞŶǀĞůŽƉƉĂŶƚ Ğƚ ĚŽƵǆ͘
>͛ĂƌƌŝğƌĞͲĨŽŶĚ ŐƌĂǀĞ ƐĞ ĚĠƚĂĐŚĞ Ğƚ ǀŝĞŶƚ Ɛ Ă͛ŵƉůŝĮĞƌ ƉƌŽŐƌĞƐƐŝǀĞŵĞŶƚ ƐŽƵƐ ĨŽƌŵĞ Ě͛ƵŶĞ ĂůƚĞƌŶĂŶĐĞ Ě͛ŽƐĐŝůůĂƟŽŶƐ Ğƚ ĚĞ ďĂƩĞŵĞŶƚƐ͘ >͛ĞŶƐĞŵďůĞ ĞƐƚ ƚƌğƐ 
ŇƵŝĚĞ͕ ďĞƌĕĂŶƚ͘ ^ĞƵů ů͛ĠƉŝƐŽĚĞ ĚĞ ďĂƩĞŵĞŶƚƐ Ğƚ ĚĞ ďŽƵƌĚŽŶŶĞŵĞŶƚƐ ǀŝĞŶƚ ƉĞƌƚƵƌďĞƌ ůĞ ĐĂůŵĞ ĚĞ ĐĞƚ ĞŶǀŝƌŽŶŶĞŵĞŶƚ͘ dŽƵƐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƐĞŵďůĞŶƚ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͕ 
ĂĠƌŝĞŶƐ Ğƚ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ƚƌğƐ ƉĞƵ ŽƵ ĂůŽƌƐ ĚĞ ĨĂĕŽŶ ƚƌğƐ ĨĂŝďůĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉůƵƐ ƉƌŽĐŚĞƐ
ϰϰ ϰϮ ϱϳ͘ϯ
Dimensions : dĞƌƌĂƐƐĞ ĚĞ ϯŵ ǆ ϱŵ
Matérialité :  DƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ  ͬ ^ƚƌƵĐƚƵƌĞ Ğƚ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ ZĞǌ ĚĞ :ĂƌĚŝŶ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ
Aménagement projeté : dĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽŵŵƵŶĞ ĂƵ ƌĞǌͲ
ĚĞͲĐŚĂƵƐƐĠĞ͘ KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĐĂůŵĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ũĞƚĠĞ ƉŝĠͲ
ƚŽŶŶĞ Ğƚ ƵŶ ĐĂŶĂů ĂƵ ŶŽƌĚ͕ ƐƵƌ ƵŶ ũĂƌĚŝŶ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĨĞƌŵĠ Ğƚ ƉƌŽƚĠŐĠ 
ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ ƉĂƌ ůĞ ǀĠŐĠƚĂů͕ ŵĂŝƐ ĨŽƌƚĞŵĞŶƚ ƐĠͲ
ƉĂƌĠ ĚĞ ů͛ŚĂďŝƚĂƚ͕ ĐĂƌ ŝŶĚĠƉĞŶĚĂŶƚ ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͘ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉ ƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
:ĞƚĠĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚĞ͘  Ƶǆ 
ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;ƚƌĂŵͬǀĠůŽͬǀŽŝƚƵƌĞͿ͘ /ůͲ
ŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ Ğƚ ďŽƵůĞǀĂƌĚ ƉĠƌŝƉŚĠƌŝƋƵĞ͘
 
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute : 
ŐƌĂŶĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉƌŽƚĠŐĠĞ ĚĞ ůĂ ũĞƚĠĞ ƉĂƌ ƐĂ ƉŽƐŝƟŽŶ 
ŚĂƵƚĞ͘ KƌŝĞŶƚĠĞ ă ůĂ ĨŽŝƐ ƐƵƌ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚƵ ũĂƌĚŝŶ Ğƚ ĚƵ 
ĐĂŶĂů͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ WƌŝŶĐŝƉĂůĞͲ
ŵĞŶƚ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐĠ ƉĂƌ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĂĠƌŝĞŶƐ͕ ů͛ĞŶǀŝƌŽŶŶĞͲ
ŵĞŶƚ ƐŽŶŽƌĞ ƉƌŽĐŚĞ ĚƵ ũĂƌĚŝŶ Ğƚ ĚĞ ůĂ ũĞƚĠĞ ŶŽƵƐ 
ĨŽŶƚ ĞŶƚĞŶĚƌĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ƌĞƐƐĞƌƌĠ Ğƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĂŶƚ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͨŝƐŽůĠͩ ĚĞ 
ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƉƵďůŝĐ ůĂŝƐƐĞ ĞŶƚĞŶĚƌĞ ďĞĂƵĐŽƵƉ Ě͛ĠǀĠͲ
ŶĞŵĞŶƚƐ ƋƵŝ ǀŝĞŶŶĞŶƚ Ɛ͛ŽƉƉŽƐĞƌ ŽƵ ĐŽŶƚƌĞĐĂƌͲ
ƌĞƌ ĐĞ ĚĠƚĂĐŚĞŵĞŶƚ KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ 
hƐĂŐĞ ƋƵĂƐŝ ŶƵů Ğƚ ƉĞƵ ĚĠǀĞůŽƉƉĠ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ƚƌğƐ ƉƌŽƚĠŐĠ ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ ůĂŝƐƐĂŶƚ ƉŽƵƌƚĂŶƚ ĞŶͲ
ƚĞŶĚƌĞ ůĂ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ Ğƚ ƵƐĂŐĞƐ ĂůĞŶƚŽƵƌ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ƋƵĂƐŝ ŶƵů ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ͕ ƉůƵƚƀƚ ƋƵ͛ƵŶĞ 
ƌĠĞůůĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ĞŶƚƌĠĞ ĂƉͲ
ƉŽƌƚĂŶƚ ĮŶĂůĞ ĞŶƚ ƉĞƵ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ĂƵǆ ƵƐĂŐĞƌƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   hƐĂŐĞ ůŝͲ
ŵŝƚĠ ĚĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ Ɛ͛ĞīĂĕĂŶƚ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞŵĞŶƚ 
ͨĚĞƌƌŝğƌĞͩ ůĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐĞŶƐŝďůĞƐ ƵƌďĂŝŶƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ^Žƌ ƌ ŽƵ ƌĞŶƚƌĞƌ ĐŚĞǌ ƐŽŝ͘









KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗

























dĞƌƌĂƐƐĞ WƌŝǀĠĞ ͬ ƐƉĂĐĞ WƵďůŝĐ
,^ Ϭϯ ͬ ,^Kϯ^Ϭϭ
ZƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ƚƌğƐ  ƉĞƵ ƉƌĠƐĞŶƚĞ͘ >Ğ ĨŽŶĚ ƉƌŝŶĐŝƉĂů ĞƐƚ ĐŽŵƉŽƐĠ ĚĞ ƐŽŶƐ ƚƌğƐ ĂŝŐƵƐ͕ ƚǇƉĞ ƉŝĂŝůůĞŵĞŶƚ͕ ƐŝŋĞŵĞŶƚƐ͕ ƋƵŝ ƐĞŵďůĞŶƚ ƉůƵƚƀƚ ƉƌŽĐŚĞƐ Ğƚ ĂƐƐĞǌ 
ŚĂƵƚƐ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƉŽŝŶƚ Ě͛ĠĐŽƵƚĞ͘   Ă͛ƵƚƌĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ŽƵ ŵŽǇĞŶŶĞŵĞŶƚ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐŽŶƚ ƚƌğƐ ƉƌĠƐĞŶƚƐ͕ ŵĂŝƐ ĚĞ ĨĂĕŽŶ ĚŝƐĐŽŶƟŶƵĞ͘ KŶ ƉĞƵƚ ŶŽƚĞƌ ƵŶ 
ĐŽŶƚƌĂƐƚĞ ĞŶƚƌĞ ůĞ ĨŽŶĚ ŐƌĂǀĞ͕ ĐŽŶƟŶƵ͕ ƚƌğƐ ĐĂůŵĞ Ğƚ ůĞ ĨŽŶĚ ĚŝƐĐŽŶƟŶƵ͕ ĂŝŐƵ Ğƚ ĨŽƌƚ͘ >͛ĂŵďŝĂŶĐĞ ŐĠŶĠƌĂůĞ ĞƐƚ ĐĂůŵĞ Ğƚ ĐŽŶƟŶƵĞ͘
>ĞƐ ƐŽŶƐ ƐĞŵďůĞŶƚ ǀĞŶŝƌ ĚĞ ĨĂĕŽŶ ĨƌŽŶƚĂůĞ Ğƚ ƚƌğƐ ƉĞƵ ƐƵƌ ůĞƐ ĐƀƚĠƐ͘ >Ă ŵĂũŽƌŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ƌĠƐŽŶŶĞŶƚ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ͘
ϰϴ ϰϰ͘ϱ ϲϮ͘ϳ
Dimensions : WĞƟƚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƐƵƌ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ  ͗  Ϯŵ 
ǆ ϯŵ 
Matérialité :  DƵƌƐ ƚ ĚĂůůĞ Ŷ ďĠƚŽŶ  ͬ 
ƐĠƉĂƌĂƟŽŶƐ ŽƵ ĐůƀƚƵƌĞƐ ǀĠŐĠƚĂůĞƐ ͬ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ƐƵƌ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚͲƐƚ
Aménagement projeté : dĞƌƌĂƐƐĞƐ ĚĞ ƌĞǌͲ
ĚĞͲĐŚĂƵƐƐĠĞ  ĚŽŶŶĂ ƚ ƐƵƌ Ƶ  ĐŽĞƵƌ Ě͛ŝůͲ
Žƚ ƐĞ ŝͲƉƵďůŝĐ ĐĂůŵĞ Ğƚ ƉĞƵ ƉĂƐƐĂŶƚ͘
Degré d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽƚĠŐĠ ĚĞƐ ĠǀĠŶĞͲ
ŵĞŶƚƐ ǆƚĠƌŝĞƵƌƐ ƉĂƌ ůĂ ĐŽŶĮŐƵƌĂƟŽŶ ĚƵ ďąƟ͕ ŵĂŝƐ 
ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĚƵ ĨĂŝƚ ĚĞ ƐŽŶ ƚǇƉĞͲƚĞ ƌĂƐƐĞ͘ 'ƌĂŶĚĞ ŽƵͲ
ǀĞƌƚƵƌĞ ƐƵƌ ůĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ ůĞ ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĨĂŝƐĂŶƚ ă ůĂ ĨŽŝƐ ŽĨͲ
ĮĐĞ ĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ŵĂŝƐ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ Ě͛ĞŶƚƌĠĞ ƐĞĐŽŶĚĂŝƌĞ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
WĂƌĐ Ğƚ ĂůůĠĞƐ ƉŝĠƚŽŶŶĞƐ ĐĂůŵĞƐ ĂƵ ŶŽƌĚ͘ /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝͲ
ƚĂƟŽŶƐ ĂƵƚŽƵƌ͘
 
Degré de forme en rapport avec l’usage 
et l’écoute : dĞƌƌĂƐƐĞ ŝŶƚĠŐƌĠĞ ĚĂŶƐ ƵŶĞ 
ĐŽƵƌ ƉƌŽƚĠŐĠĞ ĞƐ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶƐ ǆƚĠƌŝĞƵƌ Ɛ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗   ƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ 
ƉƌŽĐŚĞ ĠŵĂŶĂŶƚ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ͕  ŽŶ ĚŝƐƟŶͲ
ŐƵĞ ŐĂůĞŵĞŶƚ Ƶ ĐĞƌƚĂŝŶ ŶŽŵďƌĞ Ě͛ĠůĠŵĞŶƚƐ ƐŽͲ
ŶŽƌĞƐ ůŽŝŶƚ ŝŶƐ ƋƵŝ Ɛ Ă͛ƌƟĐƵůĞ ĂǀĞ  ůĞƐ Ɛ ŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ 
ĞŶ ƉĂƐƐĂŶƚ ă ƚƌĂǀ ƌ  ůĞ Įůƚƌ  Ě  ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĐŽƵƌ͘  Inte-
ƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >Ğ ĚŝƐƉŽ ŝƟĨ͕  ƉůƵƚƀƚ ƌĞŶĨĞƌŵĠ Ğƚ 
ƉƌŽƚĠŐĠ ǀŝƐƵĞůůĞ ĞŶ ƌ ƐƚĞ ƚƌğƐ ƉƌŽƚĠŐĠ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ 
ƐŽŶŽƌĞ ĐĞ ƋƵŝ ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶĞ ĨŽƌƚĞ ŝŶƟŵŝƚĠ Orien-
ƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ hƐĂŐĞ ƋƵĂƐŝ ŝŶŝŶƚĞƌƌŽŵƉƵ ĚĞ 
ůĂ ĐŽƵƌ͕  hƟůŝƐĂƟŽŶ ĚĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ 
ĚƵ ƉƌŝŶƚĞŵƉƐ ă ů Ă͛ƵƚŽŵŶĞ ,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ 
d’échappement : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ƉƌŽƚĠŐĠ ͗ ƵŶĞ ĨŽƌƚĞ 
ĐŽŵŵƵŶŝĐĂƟŽŶ ĂǀĞĐ ů͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ͗ ƵŶ ƐĞŶƟŵĞŶƚ 
Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ ŐĠŶĠƌĂů ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠͲ
ƌŝĞƵƌĞ͘ sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ͕  ƵƐĂŐĞƐ Ğƚ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ƉŽŶĐƚƵĞů ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ͕ ƉůƵƚƀƚ ƋƵ͛ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ ĞƐƚ Ƶ ůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶ  
ƉŝğĐĞ ĂƩ ŶĂŶƚĞ͕ ŝŶĚĠƉĞ ĚĂŶƚĞ Ƶ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   hƐĂŐĞ ůŝͲ
ŵŝƚĠ ĚĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ Ɛ͛ĞīĂĕ ƚ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞŵĞ ƚ 
ͨĚĞƌƌŝğƌĞͩ ůĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐĞŶƐŝďůĞƐ ƵƌďĂŝŶƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ WƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ 
ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉĂƵƐĞ ŽƵ ĨƵŵĞƌ ƵŶ  ĐŝŐĂƌĞƩĞ ŵĂůŐƌĠ 
ƋƵĞůƋƵĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ƉůƵƐ ͨ ŝŶǀĞƐƟƐͩ ĂƵ ƉƌĞŵŝĞƌ ĠƚĂŐĞ
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ 
ĚĂŶƐ ůĂ ũŽƵƌŶĠĞ ŽƵ ĞŶ ĚĠďƵƚ ĚĞ ƐŽŝƌĠĞ͘ hƟůŝƐĂͲ









KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗


























,^ Ϭϰ ͬ ,^Ϭϰ^Ϭϭ Θ ,^Ϭϰ^ϬϮ
ZƵŵĞƵƌ ŐƌĂǀĞ Ğƚ ĐŽŶƟŶƵĞ͕ ŵĂŝƐ ƉĞƵ ƉƌĠƐĞŶƚĞ͘ ƚŵŽƐƉŚğƌĞ ƉůƵƚƀƚ ĐĂůŵĞ ƚĞŝŶƚĠĞ ƉĂƌ ĚĞ ŶŽŵďƌĞƵǆ ƉĞƟƚƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƚĞůƐ ƋƵĞ ĚĞƐ ďƌƵŝƚƐ ŵĠͲ
ƚĂůůŝƋƵĞƐ͕ ƉĞƟƚƐ ĠĐůĂƚƐ ĚĞ ǀŽŝǆ͕ ƐŝŋĞŵĞŶƚƐ Ğƚ ďƌƵŝƐƐĞŵĞŶƚƐ͘
KŶ ƐĞŶƚ ƵŶĞ ƉĞƟƚĞ ĂŐŝƚĂƟŽŶ ƐŽŶŽƌĞ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĂ ƐŽƵƌĐĞ Ě͛ĞŶƌĞŐŝƐƚƌĞŵĞŶƚ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ƌĞƐŽŶŶĞŶƚ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ͘ 
ϱϬ ϰϱ͘ϱ ϱϴ͘ϳ
Dimensions : 'ƌĂŶĚ ďĂůĐŽŶ ĐŽŶƚƌĞ ƵŶ ĂŶŐůĞ͕ ϲŵ ǆ Ϯŵ
Matérialité :  DƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ  ͬ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ĂũŽƵƌĠ ͬ 
WůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ĐĂŝůůĞďŽƟƐ Ğƚ WůĂͲ
ĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ ͬ  >ĂŵďƌŝƐ ƐƵƌ ůĞƐ ŵƵƌƐ
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ Ě Ă͛ŶŐůĞ ĞŶ 
ƐĂŝůůŝĞ͕ Zнϭ͕ ĞŶǀ͘  ϯ͕ϱϬŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ƐƵĚͲĞƐƚ
Aménagement projeté : 'ƌĂŶĚ ďĂůĐŽŶ 
ƵŶŝƋƵĞ  ă ĚŽƵďůĞ ĂĐĐğƐ͕ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƉŝğĐĞ ƉƌŝŶͲ
ĐŝƉĂůĞ Ğƚ ůĂ ĐŚĂŵďƌĞ͘ KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĐĂůŵĞ ƐƵƌ 
ƵŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ Ğƚ ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽŵŵƵŶĞ͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ƉƌŽƚĠŐĠ 
ĚĞ ůĂ ƌƵĞ ĐĂƌƌŽƐƐĂďůĞ͕ Ğƚ ĨŽƌƚĞŵĞŶƚ ĐŽŶŶĞĐͲ
ƚĠ ă ů͛ŚĂďŝƚĂƚ͘ /ů ƉƌŽƉŽƐĞ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ŽƵǀĞƌͲ
ƚƵƌĞ ƐƵƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ Z Ğƚ ůĂ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
'ƌĂŶĚ :ĂƌĚŝŶͬĐŽƵƌ ĂƵ ŶŽƌĚ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ ͕ 
ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ  Ğƚ ƚƌĂŵǁĂǇ ĂƵ 
ŶŽƌĚ ͬ /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ă ů͛ĞƐƚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ ͬ
ĞŶƚƌĞ ƵůƚƵƌĞů Ğƚ ŝŶĚƵƐƚƌŝĞƐ ĂƵ ƐƵĚ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƟůŝƐĂƟŽŶ ƋƵŽƟĚŝĞŶŶĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ ĚĞͲ
ǀŝĞŶƚ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ ă ƉĂƌƚ ĞŶƟğƌĞ͘ 
>Ă ĐŽŶĮŐƵƌĂƟŽŶ ƐŽƵƐ ĨŽƌŵĞ ĚĞ ĐŽŵŵƵŶĂƵͲ
ƚĠ ĂŵğŶĞ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ă ƵŶ ƵƐĂŐĞ ƉůƵƐ ůŝďƌĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   hƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐŝͲ
ƉĂŶƚ ĚƵ ƉĂǇƐĂŐĞ ƐŽŶŽƌĞ͕ ƉƵŝƐƋƵĞ ƉƌĠƐĞŶƚ͕ ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ 
Ě͛ƵŶĞ ĚǇŶĂ ŝƋƵĞ ƐŽĐŝĂůĞ ĂƵ ƐĞŝŶ ĚĞ ůĂ ĐŽŵŵƵŶĂƵƚĠ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ WƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ 
ŵĂŶŐĞƌ͕  ĚŝƐĐƵƚĞƌ ĂǀĞĐ ůĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐͬĂŵŝƐ͕ ũŽƵĞƌ ;ĞŶĨĂŶƚƐͿ 
Temporalité des usages : WƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ůĂ ũŽƵƌŶĠĞ͕ 
ă ŵŝĚŝ Ğƚ ů͛ĠƚĠ͘  
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute : 'ƌĂŶĚ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ďĂůĐŽŶ ƋƵŝ ƉĂƌ ƐŽŶ 
ĚŽƵďůĞ ĂĐĐğƐ ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶ ƵƐĂŐĞ ĐŽŶƐƚĂŶƚ Ğƚ 
ƉůƵƚƀƚ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͘ KŶ ƉƌĂƟƋƵĞ Ğƚ ŽŶ ŐĠŶğƌĞ ĚĞƐ 
ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƉůƵƐ ƋƵ͛ŽŶ ůĞƐ ĠĐŽƵƚĞ ŝĐŝ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗  WĞƵ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ 
ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ĂƵ ƐƵĚ͘ KŶ ĐĂƉƚĞ ƉĂƌ ĐŽŶƐĠͲ
ƋƵĞŶƚ ƵŶĞ ĨŽƌƚĞ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ŚŽŵŽŐğŶĞ ĐŽƵƌƚͲĐŝƌͲ
ĐƵŝƚĠĞ ƉĂƌ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ĚĞ ůĂ ƉƌŽŵĞŶĂĚĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͨĞŶ ĂŶŐůĞͩ 
ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶ ƌĞŶĨĞƌŵĞŵĞŶƚ ŽƵ ĐŽƵƉƵƌĞ ǀŝƐƵĞůůĞ 
ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ ƋƵŝ Ɛ͛ĞīĂĐĞ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ƐƵƌ ůĞ 
ƉůĂŶ ƐŽŶŽƌĞ͘  ů͛ŝŶǀĞƌƐĞ ŽŶ ƐƵƌƉůŽŵďĞ ƵŶ ƉĂƐƐĂŐĞ 
ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠ͕ ƉŝĠƚŽŶ Ğƚ ĐǇĐůĞ ƋƵĞ ů͛ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ͘
^Ƶƌ ůĞ ƉůĂŶ ǀŝƐƵĞů͕ ůĞ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĂũŽƵƌĠ ƉĞƌŵĞƚ 
ƵŶĞ ŝŶƚĞƌĂĐƟŽŶ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ĂǀĞĐ ů͛ĞǆͲ
ƚĠƌŝĞƵƌ ƋƵŝ ƉĠŶğƚƌĞ ƉĂƌ ůĂ ůƵŵŝğƌĞ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚƵ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ğƚ ĚĞ ů͛ŚĂďŝƚĂƚ ƐĂŶƐ ƉŽƵƌ ĂƵƚĂŶƚ ƋƵĞ ů͛ŽŶ 
ƉƵŝƐƐĞ ŶŽƵƐ ǀŽŝƌ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘ ĞƩĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝͲ
ƐƵĞůůĞ ƋƵŝ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ĚƵ ƚŽƵƚ ƉƌĠƐĞŶƚĞ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ 
ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ĂŵğŶĞ ůĂ ĂƵƐƐŝ ƵŶ ĚĠĐĂůĂŐĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  
hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ŝŶƚĞŶƐĞ Ğƚ ĚĠǀĞůŽƉƉĠ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ƋƵŝ ĨĂŝƚ ǀĠƌŝƚĂďůĞŵĞŶƚ ŽĸĐĞ ĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽƐŝƟĨ 
ƉůƵƚƀƚ ƌĞŶĨĞƌŵĠ ͗ ƵŶ ŵƵƌ ă ů͛ĞƐƚ͕ ƉĞƵ ĚĞ ǀŝƐŝďŝůŝƚĠ 
ůŽŝŶƚĂŝŶĞ ĂƵ ƐƵĚ͕ Ğƚ ƉĞƵ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ ƋƵŝ 









KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗

























dĞƌƌĂƐƐĞ ͬ ƐƉĂĐĞ WƵďůŝĐ ͬ ZƵĞ
,^ Ϭϳͬ,^Ϭϳ^Ϭϭ Θ ,^Ϭϳ^ϬϮ
&ŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ƉůƵƚƀƚ ŐƌĂǀĞ Ğƚ ĚŽƵǆ͘ WĞƵ ĚĞ ǀƌŽŵďŝƐƐĞŵĞŶƚ͕ ůĞ ƐŽŶ ĞƐƚ ƉůƵƐ ůŝƐƐĞ͕ ƉůƵƐ ĂŐƌĠĂďůĞ͘ hŶ ƉĞƵ ƉůƵƐ ƉƌğƐ ŽŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ƚƌğƐ ĂŝŐƵƐ͕ ƚǇƉĞ 
ƉŝĂŝůůĞŵĞŶƚ͕ ƐĞ ƌĠƉĠƚĂŶƚ ĚĞ ĨĂĕŽŶ ĚŝƐĐŽŶƟŶƵĞ ă ĚŝīĠƌĞŶƚĞƐ ĚŝƐƚĂŶĐĞƐ ĚĞ ůĂ ƐŽƵƌĐĞ Ě͛ĞŶƌĞŐŝƐƚƌĞŵĞŶƚ͘ ĞƌƚĂŝŶƐ ƐĞŵďůĞŶƚ ƉůƵƚƀƚ ƉƌŽĐŚĞƐ͕ Ě Ă͛ƵƚƌĞƐ ƐŽŶƚ 
ůŽŝŶƚĂŝŶƐ Ğƚ ǀŝĞŶŶĞŶƚ ƉĂƌĨŽŝƐ ƐĞ ĨŽŶĚƌĞ ĂǀĞĐ ů Ă͛ƌƌŝğƌĞͲĨŽŶĚ͘ Ŷ ƉƌĞŵŝĞƌ ƉůĂŶ ŽŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ƵŶĞ ĂŐŝƚĂƟŽŶ͕ ƉĂƌĨŽŝƐ ĚŝƐĐŽŶƟŶƵĞ͕ ƉĂƌĨŽŝƐ ŵĠůŽĚŝƋƵĞ Ğƚ ůŽŶŐƵĞ
ϰϮ ϰϬ͘ϳ ϲϯ͘ϰ
Dimensions :  dĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ ƌĞǌͲĚĞͲĐŚĂƵƐͲ
ƐĠĞ  ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ ƐƵƌĠůĞǀĠĞ ;ĞŶǀ͘  нϭ͘ϱŵͿ
Matérialité :  DƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ  ͬ 
WŽƌƚĞ Ğƚ ĨĞŶġƚƌĞ ĞŶ ǀŝƚƌĂŐĞ ͬ 
ƐŽů ĞŶ ďĠƚŽŶ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐĞ ĞŶ ƌĞǌ 
ĚĞ ũĂƌĚŝŶ ͬ ƐĞƵŝů Ě͛ĞŶƚƌĠĞ  ŝŶĚŝǀŝĚƵĞů 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚͲƐƚ
Aménagement projeté : ĐĐğƐ ĂƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ ĚĞƉƵŝƐ 
ůĂ ƌƵĞ ĂǀĞĐ ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ğƚ ĐƵŝƐŝŶĞ ĞŶ ƌĞǌͲĚĞͲĐŚĂƵƐƐĠĞ
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉĞƵ ƉƌŽͲ
ƚĠŐĠ͕ ƉůƵƚƀƚ ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
ǀĞŶƵĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ĂƵ ƐƵĚ͕  ƌƵĞ ĐĂƌƌŽƐƐĂďůĞ ƉĞƵ ƉĂƐͲ
ƐĂŶƚĞ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ 
ƐƵĚ ͬ /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ă ů͛Ɛƚ ă >͛ KƵĞƐƚ Ğƚ ĂƵ EŽƌĚ ͬ
ĞŶƚƌĞ ƵůƚƵƌĞů͕ ĞƐƉĂĐĞ ƉƵďůŝĐ Ğƚ ďƵƌĞĂƵǆ ă ů͛ĞƐƚ
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute : ZĞǌ ĚĞ ĐŚĂƵƐƐĠĞ ƚƌğƐ ƉĞƟƚ ĨĂŝƐĂŶƚ 
ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ŽĸĐĞ Ě͛ĞŶƚƌĠĞ͕ ĚĞ ƉĂƐƐĂŐĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ƐƉĂĐĞ ƐŽͲ
ŶŽƌĞ ƵƌďĂŝŶ ƚƌğƐ ǀĂƌŝĠ͕ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ƐƵƌ ƌƵĞ͕ ŽŶ 
ŶĞ ƌĞƐƐĞŶƚ ƉŽƵƌƚĂŶƚ ƉĂƐ ĚĞ ŐġŶĞ ůŝĠĞ ă ůĂ ĐŝƌĐƵͲ
ůĂƟŽŶ ŽƵ ĂƵǆ ƉĂƐƐĂŐĞƐ ƉŽƵƌƚĂŶƚ ƉƌĠƐĞŶƚƐ͘ ĞĂƵͲ
ĐŽƵƉ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐĞ ŵŝǆĞŶƚ ĞŶƐĞŵďůĞ ƐĂŶƐ ǀƌĂŝͲ
ŵĞŶƚ ƉƌĞŶĚƌĞ ůĞ ƉĂƐ ůĞƐ ƵŶĞƐ ƐƵƌ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  ^ŽƌƚĞ ĚĞ ƉůĂƚĞ ĨŽƌŵĞ 
ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ͕ ŽŶ ĚŝƐƟŶŐƵĞ ĚŝĸĐŝůĞŵĞŶƚ ƉĂƌ ůĂ ǀƵĞ 
ĐĞ ƋƵĞ ů͛ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ƋƵŝ ĚĠƉĞŝŶƚ ďŝĞŶ ƉůƵƐ ĮͲ
ĚğůĞŵĞŶƚ ůĞ ƉĂǇƐĂŐĞ Ě͛,ĂŵŵĂďƌǇ ^ũŽƐƚĂĚ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ƉŽŶĐͲ
ƚƵĞů Ğƚ ƉĞƵ ĚĠǀĞůŽƉƉĠ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽƐŝƟĨ 
ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ͕ ĂďƐŽůƵŵĞŶƚ ƉĂƐ ŚĞƌŵĠƟƋƵĞ͕ ŵĂŝƐ ƉƌŽͲ
ƉŽƐĂŶƚ ĚĞ ĐĞ ĨĂŝƚ ƵŶ ĐĞƌƚĂŝŶ ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ƉĂƌ ƌĂƉͲ
ƉŽƌƚ ĂƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ /ů ĂŐŝƚ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ĚŝƐƉŽͲ
ƐŝƟĨ ĚĞ ƐĂƐ͕ ĚĞ ƚƌĂŶƐŝƟŽŶ ĞŶƚƌĞ ƵŶ ŵŽŶĚĞ Ğƚ ů Ă͛ƵƚƌĞ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ Ğƚ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ĐůŝŵĂƟƋƵĞƐ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ƐĂƐ͘ ^ŽƌƚĞ ĚĞ ƉĂůŝĞƌ 
ƉŽƵƌ ƉĂƐƐĞƌ Ě͛ƵŶ ƵŶŝǀĞƌƐ ă ů Ă͛ƵƚƌĞ͘ KŶ ďĂŝŐŶĞ ĚĂŶƐ 
ů͛ƵƌďĂŝŶ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ƉƌŽŐƌĞƐƐŝǀĞ Ğƚ ƉŽĠƟƋƵĞ͘  
ů͛ŝŶǀĞƌƐĞ͕ ŽŶ ƐŽƌƚ ĚĞ ůĂ ǀŝůůĞ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĚŽƵĐĞ͘ Im-
ƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗  >Ă ĚŝƐƉŽƐŝƟŽŶ 
ĞŶ ƐĂƐ ƉĞƌŵĞƚ Ğƚ ŝŶĚƵŝƚ ũƵƐƚĞŵĞŶƚ ĐĞƩĞ ĂƉƉƌĠĐŝĂͲ
ƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵĞ ƐĂƐ͕ ƋƵ͛ŝů ƐŽŝƚ ǀŝͲ
ƐƵĞů͕ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ŽƵ ĞŶĐŽƌĞ ͨŝŶƚƵŝƟĨͩͬƉƐǇĐŚŝƋƵĞ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ZĞŶƚƌĞƌ ĐŚĞǌ ƐŽŝ ŽƵ ƐŽƌͲ
Ɵƌ͕  ƉĂƌĨŽŝƐ ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ ŽƵ ĞŶĐŽƌĞ ƐƚŽĐŬĞƌ͘
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƉŽŶĐͲ
ƚƵĞůůĞ ĚĂŶƐ ůĂ ũŽƵƌŶĠĞ ŽƵ ĞŶ ĚĠďƵƚ ĚĞ ƐŽŝͲ









KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗


























,^ ϭϮ ͬ ,^ϭϮ^Ϭϭ Θ ,^ϭϮ^ϬϮ
ϯϴ ϯϱ͘ϵ ϰϬ
Dimensions : 'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠͲ
ƌŝĞƵƌĞ Ě͛ĞŶǀŝƌŽŶ ϲϬŵ ƉĂƌ Ϯϱŵ 
Matérialité :  ƐƉĂĐĞ Ě ƉĞůŽƵƐĞ Ğƚ ũĂƌĚŝŶƐ ƚƌĂͲ
ǀĞƌƐĠ ƉĂƌ ĚĞƐ ĐŚĞŵŝŶƐ ĞŶ ƐƚĂďŝůŝƐĠ Ğƚ ƉĂǀĠƐ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ ƉƌŝǀĠĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ
Aménagement projeté : ƐƉĂĐĞ 
ƉĂƌƚĂŐĠ  ĨĂ ƐĂŶƚ ůŝĞŶ ƐŽĐŝĂů Ğƚ ůŽŐŝƐͲ
ƟƋƵĞ ĞŶƚƌĞ ůĞƐ ĚŝīĠƌĞŶƚƐ ŝŵŵĞƵďůĞƐ ĚĞ ů͛ŝůŽƚ
Degré d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶƟĞƌĞŵĞŶƚ ĨĞƌŵĠ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ  ƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽ Ɛ ĞŶǀŝƌ ŶĂŶƚƐ ͗ 
WĂƐƐĂŐĞ Ğƚ ĂƌƌĞƚ ĚƵ ƚƌĂŵǁĂǇ ĂƵ ŶŽƌĚ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ͕ 
ƌĞƐƚĂƵƌ ŶƚƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ Ğƚ ĂǀĞŶƵĞ ƉƌŝŶŝĐƉĂůĞ ă 
ů͛KƵĞƐƚ ͬ  /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ă ů͛Ɛƚ͘ ĐŽůĞ Ğƚ ƉĂƌĐ ĂƵ ^ ƵĚ
 
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute : 
>͛ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĐŽƵƌ ǀĂƐƚĞ Ğƚ ĐůŽƐ ĐŽŶĮŐƵƌĞ ůĞƐ 
ƵƐĂŐĞƐ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ƐŝŐŶŝĮĐĂƟǀĞ 
ĞŶ ƉƌŽƉŽƐĂŶƚ ŝŶƟŵŝƚĠ Ğƚ ƐĠĐƵƌŝƚĠ ƉŚǇƐŝƋƵĞ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗  >͛ ĞŶƐĞŵďůĞ ĚĞƐ 
ƐŽƵƌĐĞƐ ĚĞ Ɖ ŽǆŝŵŝƚĠ ĠŵĂŶĂŶƚ ĚĞƐ Ɛ ƐĞ ƌĞƚƌŽƵǀĞ 
ĐƀƚĞ ă ĐƀƚĞ ǀŝĂ ůĂ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ ĨŽƌƚĞ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚĞ 
ůĂ ĐŽƵƌ͕  ă ĐĞůĂ Ɛ Ă͛ũŽƵƚĞ Ă ůĠŐğƌĞ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ Ğƚ ůĂ 
ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚƵ ǀĠŐĠƚĂů ƋƵŝ ĂŵğŶĞŶƚ ƵŶĞ ƚĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ 
Ě͛ĠĐŽƵƚĞ Ěŝī ƌĞŶƚ ͕ ƉůƵƐ ůŽŝŶƚĂŝŶĞ Ğƚ ůƵƐ ͨ ŝŵŵƵĂďůĞͩ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ Ɛ ŶƐŝďůĞ ͗  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĚĞ ĐŽƵƌ ŝŶͲ
ƚĠƌŝĞƵƌĞ ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶ ƌĞŶĨĞƌŵĞŵĞŶƚ ŽƵ ĐŽƵͲ
ƉƵƌĞ ǀŝƐƵĞůůĞ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĚĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ĞǆƚĠͲ
ƌŝĞƵƌƐ ƋƵŝ ƌĞĐƵůĞŶƚ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ůĞ ƉůĂŶ ƐŽŶŽƌĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞƐ ƋƵĂƐŝ ƉĞƌͲ
ŵĂŶĞŶƚ Ğƚ ŵƵůƟƉůĞƐ ƚŽƵƚ ĂƵ ůŽŶŐ ĚĞ ůĂ ũŽƵƌͲ
ŶĠĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ƌǇƚŚŵĞ ƐŽŶŽƌĞ ůŝĠ ă ů͛ĠĐŽůĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽƐŝƟĨ 
ƚƌğƐ ƌĞŶĨĞƌŵĠ  ǀŝƐ ă ǀŝƐ ĚĞ ů͛ĞǆƚĞƌŝĞƵƌ ŵĂŝƐ ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ 
ǀĞƌƐ ůĞƐ >d ĚĞ ů͛ŝůŽƚ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ů͛ĞīĞƚ ĐŽĐŽŶ ĚƵ ĐŽĞƵƌ 
Ě͛ŝůŽƚ ĨĞƌŵĠ ƐĂŶƐ ƉŽƵƌ ĂƵƚĂŶƚ ƉĞƌĐĞǀŽŝƌ ĚĞ ŐğŶĞ ůŝĠĞ͘
KŶ ĠĐŽƵƚĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ǀŝĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ŵƵůƟƉůĞƐ ƋƵŝ ĨŽŶƚ ƌĠƐŽŶŶĞƌ ů͛ĞƐƉĂĐĞ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĂ ŵĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ ĚƵ ƐŽů͕ ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ƋƵŝ ƐĞ ƌĠǀĞƌďğƌĞŶƚ ƐƵƌ 
ůĞƐ ĨĂĕĂĚĞƐ͕ Ğƚ ĞŶ ĂƌƌŝğƌĞͲƉůĂŶ ůĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ĚĞ ũĂƌĚŝŶ ƋƵŝ ƐĞ ŵġůĞŶƚ ĂƵǆ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ĚŽŵĞƐƟƋƵĞƐ ĚƵ ƉƌĞŵŝĞƌ ĠƚĂŐĞ͘ hŶ ůĠŐĞƌ ĨŽŶĚ ƵƌďĂŝŶ ƉĞƌŵĞƚ ĚĞ 
ĚĠƚĂĐŚĞƌ ƵŶ ĞŶǀŝƌŽŶŶĞŵĞŶƚ ůŽŝŶƚĂŝŶ Ğƚ ƵŶĞ ƐƉĂƟĂůŝƐĂƟŽŶ ƉůƵƐ ĠƚĞŶĚƵĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
>Ă ĐŽƵƌ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ũĞƵ Ě͛ĞŶĨĂŶƚ͕ ũĂƌͲ
ĚŝŶ ƉŽƚĂŐĞƌ ƉĂƌƚĂŐĠ Ğƚ ďƵĂŶĚĞƌŝĞ ƉĂƌƚĂŐĠ
/ ƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟ ŝƐĂƟŽŶ ƐĞ ƐŝďůĞ ͩ ͗   >͛ ĞīĞƚ ƐŽŶŽƌ  
ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ ŐĠŶğƌĞ ƵŶ ĨŽƌƚ ƌĞƚŽƵƌ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌ 
ƋƵĂŶĚ ă  ůĂ ƉĞƌĐĞƉƟŽŶ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ͘ ŝŶƐŝ͕ ƵŶ ũ Ƶ Ě͛ŝŶƟͲ
ŵŝƚĠ ĞƐƚ ŐĠŶĠƌĠ ͗ ůĞ  ĞŵŵĞƌŐĞŶĐ Ɛ Ě͛ĞŶ ďĂƐ Ɛ͛ĞĐŽƵƚĞ 
ƉĂƌƚŽƵƚ ƋƵĂŶĚ ĐĞůůĞ Ě͛ĞŶ ŚĂƵƚ  ƌĞƐƚ Ŷƚ ŝŶƟŵĞƐ
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƋƵŽƟĚŝĞŶŶĞ ƚŽƵƚ 









KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗


























,^ ϭϯ ͬ ,^ϭϯ^Ϭϭ
ϰϵ ϰϮ ϲϯ͘ϭ
Dimensions : 'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ Ě͛ĞŶǀŝͲ
ƌŽŶ ϭ͕ϵരŵ ĞŶ ůĂƌŐĞƵƌ Ğƚ ϲϬ ŵ ĞŶ ůŽŶŐƵĞƵƌ ƐĠƉĂƌĠĞ
 ĂƵ ĐĞŶƚƌĞ͘
Matérialité :  DƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ  ͬ ^ƚƌƵĐƚƵƌĞ 
Ğƚ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ͬ ^Žů ĞŶ ĚĂůůĞƐ ĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ 'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ĞŶ 
ƚĞƌƌĂƐĞ͕ Zнϰ͕ ĞŶǀ͘  ϭϯ ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ƐƵĚ
Aménagement projeté : 'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ  ĚĞ 
ĚŝƐƚƌŝďƵƟŽŶ ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ƉƌŽƉŽƐĂŶƚ ƵŶ ŝŶͲ
ǀĞƐƟƐƐĞŵĞŶƚ ƉƌŝǀĠ ƉŽƵƌ ĐŚĂƋƵĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ
Degré d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉĞƵ ƉƌŽƚĠŐĠ͕ ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ 
ƐƵƌ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ƚƌğƐ ƉĂƐƐĂŶƚ͘ ĐĐğƐ ĂƵǆ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
>ŽŐĞŵĞŶƚ Ğƚ ƚƌĂŵ ĂƵ ŶŽƌĚ Ğƚ ă ů͛ĞƐƚ ͬ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ 
ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ ͬ  ĐŽůĞ ĂƵ ƐƵĚ ͬ
,ĂďŝƚĂƟŽŶƐ Ğƚ ƉƌŽŵĞŶĂĚĞ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
 
Degré de forme en rapport avec l’usage 
et l’écoute : 'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚĞ 
ƐƵƌ ůĞ ƉĂǇƐĂŐĞ Ğƚ ůĂ ǀŝĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚĞ ů͛͛ŝůŽƚ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ KŶ ĞŶƚĞŶĚ 
ƚƌğƐ ůŽŝŶ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ Ě͛,ĂŵŵĂƌďǇ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ůĞƐ 
ŝŶĨƌĂƐƚƌƵĐƚƵƌĞƐ ĚĞ ƚƌĂŶƐƉŽƌƚ ƋƵŝ ůĞ ďŽƌĚĞŶƚ ƚŽƵƚ 
ĞŶ ĠƚĂŶƚ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞŵĞŶƚ ƉůŽŶŐĠ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂĐƟͲ
ǀŝƚĠƐ ĚĞ ů͛ŝůŽƚ Ğƚ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƚƌğƐ 
ĂĐƟĨƐ͘ WŽƵƌ ĂƵƚĂŶƚ ů͛ŚŽŵŽŐĠŶĠŝƚĠ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽͲ
ŶŽƌĞ͕ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ Ě͛ŚĂŵŵĂƌďǇ ƚĞŶĚ 
ă ůŝƐƐĞƌ ĐĞƐ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ 
ŽīƌĞ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ǀŝƐƵĞůůĞ ƐƵƌ ůĞ ƉĂǇͲ
ƐĂŐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ƐƵƌ ůĞƐ ŚĂďŝƚĂƚƐ ŝŶͲ
ƚĠƌŝĞƵƌƐ ĐĞ ƋƵŝ ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶĞ ĨŽĐĂůŝƐĂƟŽŶ ƐƵƌ 
ůĞƐ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ĚƵ ůŽŝŶƚĂŝŶ Ğƚ ĚƵ ƚƌğƐ ƉƌŽĐŚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂͲ
ůĞŵĞŶƚ ĚĞ ƉĂƐƐĂŐĞ͕ ƚƌğƐ ƉĞƵ ĚĠǀĞůŽƉƉĠ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽͲ
ƐŝƟĨ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞŵĞŶƚ ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ůĞ ƉĂǇƐĂŐĞ ůŽŝŶͲ
ƚĂŝŶ͕ ŝů ĂŐŝƚ ĞŶ ƚĂŶƚ ƋƵĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ 
ƐŽƌƚĞ ĚĞ ƐĂƐ ǀĞƌƐ ůĞ ƉƵďůŝĐ ă ƉĂƌƟƌ ĚĞ ů͛ŚĂďŝƚĂƚ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ ;ƐŽŝƌ Ğƚ ŵĂͲ
ƟŶ ƚƌğƐ ĂĐƟĨƐͿ͕ ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ ĞŶ 
ĐŽŶƚƌĞ ďĂƐ ƋƵŝ ƌǇƚŚŵĞ ůĂ ǀŝĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ůŝĞƵ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
WĞƵ Ě͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ ƌĞƐƚĞ 
ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƉůƵƐ ƋƵĞ 
ĚĞ ƌĞůĂǆĂƟŽŶ ŽƵ ĚĞ ĐŽŶƚĞŵƉůĂƟŽŶ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   ůĂ ĚŝŵĞŶƐŝŽŶ 
ƚƌğƐ ƉƵďůŝƋƵĞ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ĂŵğŶĞ ă ƵŶĞ ƵƟůŝƐĂͲ
ƟŽŶ ĚŝƐĐƌğƚĞ 
ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ŽƵ ĐŚĂĐƵŶ 
ĐŝƌĐƵůĞ ĞŶ ĞƐͲ
ƐĂǇĂŶƚ ĚĞ ǀŽŝƌ 
Ğƚ Ě͛ĞŶƚĞŶĚƌĞ 
ůĞ ŵŽŝŶƐ 
Ɖ Ž Ɛ Ɛ ŝ ď ů Ğ ͘
W ƌ Ă ƚ ŝ Ƌ Ƶ Ğ Ɛ 
des usagers 
: ŝƌĐƵůĞƌ ŽƵ 
ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕




ƋƵŽƚ ŝĚ ŝĞŶŶĞ 
ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌͲ




ŵ Ă Ŷ Ğ Ŷ Đ Ğ ͘ 
Ä «çãçÙ ͬ > ÖÙÊ« Ý ¥ÊÄ ÄÝ ½ ½Ê®Äã®Ä
ĐŽƵƚĞ ƵƌďĂŝŶĞ ă ŚĂƵƚĞ ĂůƟƚƵĚĞ ͗ WůŽŶŐĠ ĚĂŶƐ ůĞƐ ŝŶĨƌĂƐƚƌƵĐƚƵƌĞƐ ĚĞ ƚƌĂŶƐƉŽƌƚ Ğƚ ůĞ ůŽŝŶƚĂŝŶ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ŽŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ƚŽƵũŽƵƌƐ ůĞƐ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ Ě͛ĞŶ ďĂƐ͘ 








KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗


























,^ ϭϲ ͬ ,^ϭϲ^Ϭϭ Θ ,^ϭϲ^ϬϮ
ϱϮ ϰϵ͘Ϯ ϲϲ͘ϱ
Dimensions : WĞƟƚ ďĂůĐŽŶ ĚĞ ϰŵ ǆ ϭ͕ϱŵ
Matérialité :  DƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ  ͬ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ďĂƌƌĞĂƵǆ ĂĐŝĞƌƐ Ğƚ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌ ĞŶ Ws ͬ  
WůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ĐĂŝůůĞďŽƟƐ Ğƚ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ 'ƌĂŶĚ ďĂůĐŽŶ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ ƉĂƌͲ
ƚĂŐĠ Ğƚ ĚŝǀŝƐĠ ƉĂƌ ƵŶ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌ͕  ZнϮ ƉĂƌ ƌĂƉͲ
ƉŽƌƚ ă ůĂ ĐŽƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĞŶǀ͘  ϭϮŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ
Aménagement projeté : 'ƌĂŶĚ ďĂůĐŽŶ ĚĞͲ
ƉƵŝƐ ůĂ ƉŝğĐĞ ă ǀŝǀƌĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ Ě͛ƵŶ ĂƉƉĂƌƚĞͲ
ŵĞŶƚ ă ƉůĂŶ ŽƵǀĞƌƚ͘ KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĐĂůŵĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ĐŽĞƵƌ Ě͛ŝůŽƚ ĞŶ ͨhͩ ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ƵŶ ĐĂŶĂů ŇƵǀŝĂů͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉĞƵ ƉƌŽƚĠŐĠ͕ ŵĂŝƐ 
ĨŽƌƚĞŵĞŶƚ ĞŶ ƌĞƚƌĂŝƚ ĚĂŶƐ ůĞ ĨŽŶĚ ĚĞ ů͛ŝůŽƚ͘ WĂƌƟĐƵůŝğͲ
ƌĞŵĞŶƚ ĚŝƌŝŐĠ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĨĂŝƚ ŽĸĐĞ 
ĚĞ ƚĂŵƉŽŶ ĂǀĞĐ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĂƵƋƵĞů ŝů ĞƐƚ ƉĂƌƟĐƵůŝğͲ
ƌĞŵĞŶƚ ĐŽŶŶĞĐƚĠ ;ƉŽƌƚĞͲĨĞŶġƚƌĞ Ğƚ ŐƌĂŶĚĞ ďĂŝĞ ǀŝͲ
ƚƌĠĞͿ͘ hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
ĂŶĂů Ğƚ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ŇƵǀŝĂůĞ ĂƵ ŶŽƌĚ͕  ƌĞůĂͲ
ƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚĞ ;ďĂƚĞĂƵǆ ĚĞ ƉůĂŝƐĂŶĐĞͿ͘ 
ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ 
ŶŽƌĚ Ğƚ ŽƵĞƐƚ ͬ /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ĂƵ ƐƵĚ ͬ
ĐĞŶƚƌĞ ĐƵůƚƵƌĞů͕ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ Ğƚ ďƵƌĞĂƵǆ ă ů͛ĞƐƚ 
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute : 'ƌĂŶĚ ďĂůĐŽŶ  ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ ĂƵ ĨŽŶĚ Ě͛ƵŶ 
ĐŽĞƵƌ Ě͛ŝůŽƚ ŽƵǀĞƌƚ Ğƚ ŽƌŝĞŶƚĠ ǀĞƌƐ ĐĞƩĞ ŽƵǀĞƌͲ
ƚƵƌĞ ƋƵŝ ŽīƌĞ ƵŶĞ ĐŽƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ƐĐğŶĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŚĂŵƉ ůĞǆŝͲ
ĐĂů ŵĂƌŝƟŵĞ͕ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ă ƚƌĂǀĞƌƐ ůĞ ƉĂƐƐĂŐĞ 
Ě͛ĞŵďĂƌĐĂƟŽŶƐ ă ŵŽƚĞƵƌ ŵĂŝƐ ĠŐĂĞŵĞŶƚ ĚƵ ĐŚĂŶƚ 
ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ŵĂƌŝŶƐ͘ ŶǀŝƌŽŶŶĞŵĞŶƚ ƐŽŶŽƌĞ ƉůƵƚƀƚ 
ĐůĂŝƌ ƋƵŝ ƐĞ ĐŽƵƉůĞ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƚƌğƐ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗   >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͨ ĞŶ ĨŽŶĚͩ ƉƌŽƉŽƐĞ 
ƵŶĞ ĨŽƌƚĞ ŝŶƚƌŽƐƉĞĐƟŽŶ ƐŽŶŽƌĞ ă ů͛ĠĐŚĞůůĞ ĚĞ ů͛ŝůŽƚ͕ ƚŽƵƚ 
ĞŶ ŝŶƚĠŐƌĂŶƚ ůĞƐ ƐĐğŶĞƐ ƉůƵƐ ůŽŝŶƚĂŝŶĞƐ ƋƵŝ Ɛ Ă͛ƌƟĐƵůĞŶƚ 
ă ƐĂ ĐŽŶĮŐƵƌĂƟŽŶ ƉůƵƐ ͨƉĂǇƐĂŐğƌĞͩ Ğƚ ǀŝƐƵĞůůĞ ĞŶ h͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ĨƌĠͲ
ƋƵĞŶƚ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ĞŶ 
ĠƚĠ Ğƚ ƉŽƵƌ ĚĞƐ ĚƵƌĠĞƐ ƉůƵƚƀƚ ĐŽƵƌƚĞƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽͲ
ƐŝƟĨ ƚƌğƐ ƉƌŽƚĠŐĠ Ğƚ ŽƵǀĞƌƚ ĞŶ ŵġŵĞ ƚĞŵƉƐ ŽĨͲ
ĨƌĂŶƚ ƵŶ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ĨĂŝďůĞ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗
ǆƉŽƐŝƟŽŶ Ğƚ ƌǇƚŚŵĞ ĚƵ ƚƌĂĮĐ ŇƵǀŝĂů ;ƐŽƌƚĞ Ě͛ŽƐĐŝůůĂͲ
ƟŽŶ ĚĞƐ ƌǇƚŚŵĞƐ Ğƚ ĚĞ ůĂ ƐƚĠƌĠŽ ƉƌŽǀŽƋƵĠĞ ƉĂƌ ůĂ ĐŝƌĐƵͲ
ůĂƟŽŶ ĂůƚĞƌŶĠĞ ă ů͛ĞŶƚƌĠĞͬƐŽƌƟĞ Ě͛ƵŶĞ ĠĐůƵƐĞ ƉƌŽĐŚĞͿ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƟůŝƐĂƟŽŶ ƐƚĂŶĚĂƌĚ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂǀĞĐ ůĂ ĐĂͲ
ƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ Ě͛ġƚƌĞ ƉůƵƚƀƚ ƵŶĞ ĞǆƚĞŶƐŝŽŶ ĚĞ 
ůĂ ƉŝğĐĞ ă ǀŝǀƌĞ ƉŽƵƌ ƉƌŽĮƚĞƌ ĚĞ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ  ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗    hƐĂŐĞ ĐŽŶƚĞŵͲ
ƉůĂƟĨ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ ĐŽƌƌĞƐƉŽŶĚ ďŝĞŶ ĂƵ ƉĂǇƐĂŐĞ 
ƐŽŶŽƌĞ Ğƚ ǀŝƐƵĞů ƋƵĞ ŶŽƵƐ ƉƌŽƉŽƐĞ ůĂ ĐŽŶĮŐƵƌĂƟŽŶ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ WƌĞŶĚƌĞ ƵŶĞ 
ƉĂƵƐĞ ŽƵ ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ ĨƵŵĞƌ ƵŶĞ ĐŝŐĂͲ
ƌĞƩĞ ƉƌĞŶĚƌĞ ůĞ ƚĞŵƉƐ Ğƚ ƉĂƌĨŽŝƐ ŵĂŶŐĞƌ͘
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ĐŽƵƌĂŶƚĞ͕ 
ŵĂŝƐ ũĂŵĂŝƐ ƉƌŽůŽŶŐĠĞ͘ WƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ů͛ĠƚĠ͘ 
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WĂǇƐĂŐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĐŽŶĨƵƐ ĚĂŶƐ ƵŶ ƉƌĞŵŝĞƌ ƚĞŵƉƐ ͖ ŽŶ ƐĞ ĚĠƚĂĐŚĞ ĞŶƐƵŝƚĞ ă ŝŶƚĞƌǀĂůůĞ ƌĠŐƵůŝĞƌ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ Ğƚ ĚŽŵĞƐƟƋƵĞƐ ƉŽƵƌ ƉůŽŶŐĞƌ ĚĂŶƐ ůĞ 








KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗





















ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƟůŝƐĂƟŽŶ ƉůƵƐ ƌĂƌĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ Ɛ Ă͛ƌƟĐƵůĞ ĐŽŵŵĞ 
ƵŶ ƉĞƟƚ ĐĂďŝŶĞƚ ĚĞ ƌĞƚƌĂŝƚĞ ĂƵ ĨŽŶĚ ĚĞ ů Ă͛ ƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͘
/ ƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   hƐĂŐĞ ƉůƵƐ 
ƉƌŽƉŝĐĞ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ ĚĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƵƌďĂŝŶƐ 
Ğƚ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ƉĂƌ ƐĂ ƉŽƐŝƟŽŶ ĞŶ ƐƵƌƉŽŵď͘
Temporalité des usages : W ŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ĞŶ ũŽƵƌŶĠĞ 






,^ ϭϳ ͬ ,^ϭϳ^Ϭϭ Θ ,^ϭϳ^ϬϮ
ϰϵ ϰϯ͘ϲ ϲϭ͘Ϭ (72.9 Av)
Dimensions : WĞƟƚ ďĂůĐŽŶ ĚĞ ϯŵ ǆ ϭ͕ϱϬŵ
Matérialité :  DƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ  ͬ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ďĂƌƌĞĂƵǆ ĂĐŝĞƌƐ ͬ 
WůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ĐĂŝůůĞďŽƟƐ Ğƚ WůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ZнϮ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ 
ă ůĂ ĐŽƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĞŶǀ͘  ϭϮŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ƐƵĚͲĞƐƚ͘
Aménagement projeté : WĞƟƚ ďĂůĐŽŶ ĐŽƌͲ
ƌĞƐƉŽŶĚĂŶƚ ĂǀĞĐ ůĂ ĐŚĂŵďƌĞ Ě͛Ƶ  ĂƉƉĂƌƚĞͲ
ŵ Ŷƚ ă ƉůĂŶ ŽƵǀĞƌƚ͘ KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĐĂů ƐƵƌ 
ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ Ğƚ ƵŶ  ƌƵ  ƐĞĐŽŶĚĂŝƌĞ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré  d’ouverture : ŝ ƉŽƐŝƟĨ ƉĞƵ ƉƌŽƚĠŐĠ ĚĞ ů͛ĠǆĞͲ
ƌŝĞƵƌ Ğƚ ĨŽƌƚ ŵĞŶƚ ĠƉĂƌĠ ĚĞ ů͛ŚĂďŝƚĂƚ͘ hŶĞ ĞƵůĞ 
ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ǀĞƌƐ ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ůĂ ĐŚĂŵďƌĞ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
ĂŶĂů Ğƚ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ŇƵǀŝĂůĞ ĂƵ ŶŽƌĚ͕  ƌĞůĂͲ
ƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚĞ ;ďĂƚĞĂƵǆ ĚĞ ƉůĂŝƐĂŶĐĞͿ͘ 
ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ 
ŶŽƌĚ Ğƚ ŽƵĞƐƚ ͬ /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ĂƵ ƐƵĚ ͬ
ĐĞŶƚƌĞ ĐƵůƚƵƌĞů͕ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ Ğƚ ďƵƌĞĂƵǆ ă ů͛ĞƐƚ 
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute : 
WĞƟƚ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ďĂůĐŽŶ  ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ƋƵŝ ĞŶͲ
ŐĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉƌŽũĞĐƟŽŶ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌƐ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŝŵĞŶͲ
ƐŝŽŶ ƉĂǇƐĂŐğƌĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͘ ŶǀŝƌŽŶŶĞͲ
ŵ Ŷƚ ƉůƵƚƀƚ ŚŽŵŽŐğŶĞ Ğƚ ĂŶŽŶǇŵ ƋƵŝ ƉƌĞŶĚ 
ůĞ ƉĂƐ ƐƵƌ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƉĞƵ ĠǀĞƌďĠƌĠƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗   ůĂ ŐƌĂŶĚĞŽƵǀĞƌƚƵƌĞǀŝƐƵĞůůĞ ƋƵĞ 
ƉƌŽǀŽƋƵĞ ĐĞ ƉĞƟƚ ďĂůĐŽŶ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ Ğƚ ůĂ ĨĂŝďůĞ ŚĂƵƚĞƵƌ 
ĚĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ ĂĚũĂĐ ŶƚƐ Ɛ Ă͛ƌƟĐƵůĞŶƚ Ăǀ Đ ůĂ ƉĞƌĐĞƉƟŽŶ 
ƐŽŶŽƌĞ Ě͛ƵŶ ƉĂǇƐĂŐĞ ƉůƵƚƀƚ ͨůŽŝŶƚĂŝŶͩ ƚ ĞƐƚŚĠƟƐĠ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ƉŽŶĐͲ
ƚƵĞů Ğƚ ƉĞƵ ĚĠǀĞůŽƉƉĠ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ƌĞŶĨĞƌŵĠ ĂǀĞĐ ƉĞƵ ĚĞ ĐŽŵŵƵŶŝĐĂͲ
ƟŽŶ ĂǀĞĐ ů͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ŽīƌĂŶƚ ƵŶ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉͲ
ƉĞŵĞŶƚ ƐƉĠĐŝĮƋƵĞ ă ů͛ĠĐŚĞůůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ      
Êçã ÖùÝ¦Ù
Ƶ ďĂůĐŽŶ͕ ŽŶ ĠĐŽƵƚĞ ůĞ ƉĂǇƐĂŐĞ ƐŽŶŽƌĞ ƋƵĞ ƉƌŽƉŽƐĞ ů͛ŝůŽƚ͕ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ ƉƵŝƐ ůĂ ǀŝůůĞ͘ /ů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ƵŶ ƉĂǇƐĂŐĞ ƐĞ ĐŽŵƉŽƐĂŶƚ Ğƚ ƐĞ ĚĠĐŽŵƉŽƐĂŶƚ͘ ŶƚƌĞ ƉƌŽĐŚĞ 








KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗






















 нϳ͘ϬϬŵ ͬ Z:
ϭϮϬ ϲϯ ^ƚŽĐŬŚŽůŵ
,ĞůŝŽƐŐĂƚĂŶ ϱϲ͕
ŽƵƌ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ƐƵƌĠůĞǀĠĞ ĞŶ ƚĞƌƌĂƐƐĞ
,^ ϭϴ ͬ ,^ϭϴ^Ϭϭ
ϰϱ ϰϭ͘ϳ ϱϳ͘ϯ
Dimensions : 'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌ ĚĞ ĐŽƉƌŽƉƌŝĠͲ
ƚĠ ƐŝƚƵĠĞ ĞŶ ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ğƚ ĞŶ ĐŽĞƵƌ Ě͛ŝůŽƚ 
Matérialité :  DƵƌƐ ĞŶ ďĠƚŽŶ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ 
ďŽŝƐ ĂƵƚŽĐůĂǀĞ ͬ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ ĐŽĞƵƌ 
Ě͛ŝůŽƚ͕ ZнϮ͕ ĞŶǀ͘  ϳ ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚͲƐƚ
Aménagement projeté : 'ƌĂŶĚĞ ƚĞƌƌĂƐĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ƉĂƌ 
ůĂ ĐŽƉƌŽƉƌŝĠƚĠ͕ ŝŶŝƟĂůĞŵĞŶƚ ĚĞƐƐŝŶĠĞ ă ĚĞƐƟŶĂƟŽŶ ĚĞƐ 
ƉĞƌƐŽŶŶĞƐ ąŐĠĞƐ͕ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ă ĠƚĠ ƌĞĐŽŶĮŐƵƌĠĞ ƉŽƵƌ 
ůĂŝƐƐĞƌ ĚĞ ůĂ ƉůĂĐĞ ĂƵǆ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ĂƵǆ ĨĂŵŝůůĞƐ 
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽƚĠŐĠ ĞŶ ĐŽĞƵƌ Ě͛ŝůŽƚ͕ 
ůĂŝƐƐĂŶƚ ƉĞƌĐĞǀŽŝƌ ƋƵĞůƋƵĞƐ ŽƵǀĞƌͲ
ƚƵƌĞƐͬĨĂŝůůĞƐ ƐƵƌ ůĞ ƉĂǇƐĂŐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
ĂŶĂů ŶĂǀŝŐĂďůĞ ĂƵ ŶŽƌĚ͕  ƚƌğƐ ƉĂƐƐĂŶƚ  ůĞ 
ǁĞĞŬͲĞŶĚ͘ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ Ğƚ ƉƌŽŵĞŶĂĚĞ ĂƵ 
EŽƌĚ ͬ /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ă ů͛ŽƵĞƐƚ Ğƚ ĂƵ ƐƵĚ ͬ
ĞŶƚƌĞ ƵůƚƵƌĞů͕ ƉĂƌĐ Ğƚ ďƵƌĞĂƵǆ ă ů͛ĞƐƚ 
 
Degré de forme en rapport avec l’usage 
et l’écoute : 'ƌĂŶĚ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĐŽƵƌ ƋƵŝ ƉƌŽͲ
ũĞƩĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ĚĞ ĐĞ ĐŽĞƵƌ Ě͛ŝůŽƚ͕ 
ĂŵŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞ ŐƌĂŶĚ ƉĂǇƐĂŐĞ ;ĐŝĞů Ğƚ ŵĞƌͿ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞƐ 
ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ͘  >ĞƐ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ůŽŝŶƚĂŝŶĞƐ ƐŽŶƚ ůĠŐğͲ
ƌĞŵĞŶƚ ĠƚŽƵīĠĞƐ Ğƚ ůĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐĞ ŵĠůĂŶŐĞŶƚ͘  ĐĞůĂ 
ǀŝĞŶŶĞŶƚ Ɛ Ă͛ũŽƵƚĞƌ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ĞƵǆ ĂƵƐƐŝ ͨ ůŝƐƐĠƐͩ 
ƉĂƌ ƵŶ ƐŽů ƉĞƵ ƌĠǀĞƌďĞƌĂŶƚ Ğƚ ĚĞƐ ĨĂĕĂĚĞƐ ĚŝƐĐŽŶƟŶƵĞ͘ 
KŶ ƐĞ ƌĞƚƌŽƵǀĞ ĚĂŶƐ ƵŶĞ ƐŝƚƵĂƟŽŶ Ě͛ĠĐŽƵƚĞ 
ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ  ƉƌŽŵĞƩĂŶƚ ă ůĂ ĨŽŝƐ ƉĂǇͲ
ƐĂŐĞ ůŽŝŶƚĂŝŶ Ğƚ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ƉƌŽĐŚĞƐ͕ ůĞ 
ƚŽƵƚ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ƵŶ ƉĞƵ ůŝƐƐĠĞ Ğƚ ĠƚŽƵīĠĞ
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ 
ƉĂƌƚĂŐĠĞ Ğƚ ƉƌŽƚĠŐĠĞ ĂŵğŶĞ ƵŶĞ ĨŽƌƚĞ ĂĐƟǀŝƚĠ 
ĚĂŶƐ ůĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͕ ŵĂŝƐ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ƵŶĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ 
ƚƌğƐ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ ĂǀĞĐ ůĞƐ ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂĚũĂĐĞŶƚĞƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ĐŽŶƟͲ
ŶƵ Ğƚ ƚƌğƐ ĚĠǀĞůŽƉƉĠ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ũĞƵ 
Ě͛ĞŶĨĂŶƚ Ğƚ ƉƌŽŵĞŶĂĚĞƐ ƚŽƵƚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ ƉůƵƚƀƚ ƌĞŶĨĞƌŵĠ Ğƚ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ ƋƵŝ ƉĂͲ
ƌĂĚŽǆĂůĞŵĞŶƚ ůĂŝƐƐĞ ƵŶ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞͲ
ŵĞŶƚ ǀŝƐƵĞů Ğƚ ƐŽŶŽƌĞ ƐƵƌ ůĞ ŐƌĂŶĚ ƉĂǇƐĂŐĞ 
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗
>Ğ ƌǇƚŚŵĞ ĚĞƐ ƚƌĂŶƐƉŽƌƚƐ ŇƵǀŝĂƵǆ Ğƚ ĂĠͲ
ƌŝĞŶƐ ĨĂďƌŝƋƵĞ ůĞ ƌǇƚŚŵĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ůŝĞƵ͘ 
>Ă ƚĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ ĂŝŶƐŝ ƋƵĞ 
ůĞ ƌǇƚŚŵĞ ƐĐŽůĂŝƌĞ ĐŽŶƐƟƚƵĞŶƚ ĠŐĂůĞͲ
ŵĞŶƚ ƵŶĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞ ƚĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ĂƐƐĞǌ ƐŽƵƚĞŶƵ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ ƐĞ ƌĞƚƌŽƵǀĞ ĂƵ 
ĐŽĞƵƌ ĚĞ ů͛ŝůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ  Ğƚ ƋƵŝ ƉĞƌŵĞƚ ƵŶĞ ĐĞƌͲ
ƚĂŝŶĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ƐĞŶƐŝďůĞ ƐƵƌ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ Ě͛ŚĂŵŵĂƌďǇ
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ 
KŶ ĐŽŶƐƚĂƚĞ ƋƵĞ ů͛ŝŶƚĠƌŝŽƌŝƚĠ Ğƚ ůĂ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ƉƌŽǀŽͲ
ƋƵĞŶƚ ƵŶĞ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ƉůƵƐ ĂĐƟǀĞ ƋƵĞ ƉĂƐͲ
ƐŝǀĞ ƚŽƵũŽƵƌƐ ƐŽƵƐ ĐŽŶƚƌƀůĞ ĚĞƐ ŚĂďŝƚĂƚƐ ĂĚũĂĐĞŶƚƐ
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ WƌŝŶĐŝĂƉůĞŵĞŶƚ ƚĞƌƌĂŝŶ ĚĞ 
ũĞƵ ƉŽƵƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ŵŽŝŶƐ ͨŝŶǀĞƐƟĞͩ 
ƉĂƌ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ƋƵŝ Ɛŝ ƉƌŽŵğŶĞŶƚ ƐŝŵƉůĞŵĞŶƚ
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ĐŽŶƟͲ
ŶƵĞ͕  ĐŽŶĚŝƟŽŶŶĠĞ ƉĂƌ ůĂ ĚŽŶŶĠĞ ĐůŝŵĂƟƋƵĞ 
ÊçÙ ®ÄãÙ®çÙ Ä «çãçÙ ͗ ZÝÊÄÄÄ ÖÄÊÙÃ®Øç
KŶ ĠĐŽƵƚĞ ů͛ŝůŽƚ ƋƵŝ ƐĞ ĨŽƌŵĞ ƉĞƵƚ ă ƉĞƵƚ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ŵƵůƟƚƵĚĞ ĚĞ ƐŽŶƐ ĚŽŵĞƐƟƋƵĞƐ ǀĞŶĂŶƚ Ɛ Ă͛ƌƟĐƵůĞƌ ĂƵǆ ďƌƵŝƐƐĞŵĞŶƚƐ ĚƵ ǀĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂƌďƌĞƐ͘ ĞƐ 








KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗


























,^ ϭϵ ͬ ,^ϭϵ^Ϭϭ
ϰϮ ϰϬ͘ϰ ϰϵ͘ϴ
Dimensions : 'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌ ĚĞ ĐŽƉƌŽƉƌŝĠͲ
ƚĠ ƐŝƚƵĠĞ ĞŶ ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ğƚ ĞŶ ĐŽĞƵƌ Ě͛ŝůŽƚ 
Matérialité :  DƵƌƐ Ŷ ďĠƚŽŶ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ 
ďŽŝƐ ĂƵƚŽĐůĂǀĞ ͬ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ ĐŽĞƵƌ 
Ě͛ŝůŽƚ͕ ZнϮ͕ ĞŶǀ͘  ϳ ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ EŽƌĚͲKƵĞƐƚ
Aménagement projeté : 'ƌĂŶĚĞ ƚĞƌͲ
ƌĂƐĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ Ăƌ ůĂ ĐŽƉƌŽƉƌŝĠƚĠ
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶ ĐŽĞƵƌĚ͛ŝůͲ
Žƚ ŽƵǀĞƌƚ ǀĞƌƐ ƵŶ ĐĂŶĂů Ɛ ƌ ƚŽƵƚĞ ƵŶĞ ĨĂĐĞ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉ ƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
ĂŶĂů ŶĂǀŝŐĂďůĞ ĂƵ ŶŽƌĚ͕  ƚƌğƐ ƉĂƐƐ ƚ  ůĞ 
ǁĞĞŬͲĞŶĚ͘ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ Ğƚ ƉƌŽŵĞŶĂĚĞ ĂƵ 
EŽƌĚ ͬ /ůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ă ů͛ŽƵĞƐƚ Ğƚ ĂƵ ƐƵĚ ͬ
ĞŶƚƌĞ ƵůƚƵƌĞů͕ ƉĂƌĐ Ğƚ ďƵƌĞĂƵǆ ă ů͛ĞƐƚ 
 
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute : WĞƟƚ ĞƐƉĂĐĞ  ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ƉĂƌƚĂŐĠ ĂǀĞĐ 
ĚĞƐ ƚ ƌƌ ƐƐĞƐ ƉƌŝǀĂƟǀĞƐ͕ ůĂ ĚŝƐƉŽ ŝƟŽŶ ĞŶ ďĞůǀĠͲ
ĚğƌĞ  ǀŝƐƵĞů Ğƚ ƐŽŶŽƌĞ ŝŶĐŝƚ Ŷƚ ă ůĂ ĐŽŶƚĞŵƉůĂƟŽŶ
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŝͲ
ǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞͲ
ŵĞŶƚ ŝƐƐƵĞƐ ĚĞƐ ƚƌĂŶƐƉŽƌƚ ͘ ŶǀŝƌŽŶŶĞͲ
ŵĞŶƚ ƉůƵƚƀƚ ďƌŽƵŝůůĠ Ě  ŵĂŶŝğƌ  ŚŽŵŽŐğŶĞ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗   >Ğ Ěŝ ƉŽƐŝƟĨ ďĞůǀĞĚĞƌĞ Ă ƚĞŶͲ
ĚĂŶĐĞ ă ƉƌŽũĞƚĞƌ ů Ă͛Ƶ ŝƚĞƵƌͬƐƉĞĐƚĂƚĞƵƌ ǀĞƌƐ ůĞ ƉĂǇͲ
ƐĂŐĞ ƐŽŶŽƌĞ ƚ ǀŝƐƵĞů ƋƵĂŶĚ ůĂ ĚŝƐƉŽƐŝƟŽŶ  ĐŽƵƌ ŝŶƚĠͲ
ƌŝĞƵƌĞ ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶ ƐĞŶƟŵĞŶƚ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ 
Ğƚ ƵŶĞ ƌĞǀĞƌďĞƌĂƟŽŶ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ Ğƚ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĞƌŝĞƵƌ ƐƵƌ ƵŶĞ ƐĞƵůĞ ĨĂĐĞ 
Ğƚ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞŵĞŶƚ ŚĞƌŵĞƟƋƵĞ ƐƵƌ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ
       
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
ͨZĞǌ ĚĞ ũĂƌĚŝŶͩ ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ ƉƌŝŶĐŝͲ
ƉĂůĞŵĞŶƚ ƵƟůŝƐ  ƉĂƌ ůĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ͘
/ ƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ  ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞ ƐŝďůĞ ͩ  ͗    hƐĂŐ  ůŝŵŝƚĠ ĚƵ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ĐůŝŵĂƟƋƵĞ Ğƚ ƐŽŶŽƌĞ 
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ WƌĞŶĚƌ  ƵŶĞ 
ƉĂƵƐĞ ŽƵ ůŝƌĞ Ğƚ ŵĂŶŐĞƌ ƉŽƵƌ ůĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ
>͛ĠĐŽƵƚĞ ŶŽƵƐ ƉƌŽũĞƩĞ ƌĂƉŝĚĞŵĞŶƚ ǀĞƌƐ ůĞ ůŽŝŶƚĂŝŶ ǀŝĂ ůĞƐ ĚŝīĠƌĞŶƚƐ ƐŽŶƐ ƵƌďĂŝŶƐ ƋƵŝ ƉĠŶğƚƌĞŶƚ ĚĂŶƐ ů͛ŝůŽƚ͘  KŶ ƚĞŶĚĂŶƚ ů͛ŽƌĞŝůůĞ͕ ŽŶ ĠĐŽƵƚĞ ĂůŽƌƐ ůĞƐ 









KŶ ŽďũĞĐƟǀĞ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
Dimensions 
DĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ;ĐŽƵƉĞ͕ ƉůĂŶͿ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͕ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚ ͨ ƉƌŽũĞƚĠ ͩ ͬ ͨ ĐŽŶĕƵ ͩ 
ĞŐƌĠ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ͗ ^ĠƉĂƌĂƟŽŶ Ğƚ ŚĞƌŵĠƟƐŵĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘ ;ĮůƚƌĞ͕ 
ǀŽůĞƚƐ͕ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐͿ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ
Coupes et Geometraux
Formants
 DŽĚĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĂŶƐ ůĞƋƵĞů ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ ƐĞ ĨŽƌŵĞ 
ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽŶ
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͗
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ;ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞŶƐͿ ͗ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͍
>ĞƐ ǀĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͘
Formalités
ŚŽŝƐŝƌ ƵŶĞ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ƉƌĂƟƋƵĠĞ ĚĞ 
ŵĂŶŝğƌĞ ͨ ĞǆĞŵƉůĂŝƌĞ ͩ ͬ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ^ǇƐƚğŵĞ
DŝƐĞ ĞŶ ƉƌĂƟƋƵĞ ĚƵ ůŝĞƵ ĚĞ ŵĂŶŝğƌĞ ĐĞŶƚƌĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƵƐĂŐĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
Coordonnées GPS : 
Hauteur           :
Adresse :
ĂƌĂĐƚĞƌŝƐƟƋƵĞƐ ,ĂďŝƚĂŶƚĞƐ ͗


























,^ ϮϬ ͬ ,^ϮϬ^Ϭϭ
ϰϵ ϰϮ ϲϯ͘ϭ
Dimensions : 'ƌĂŶĚ ďĂůĐŽŶ ĮůĂŶƚ Ě͛ĞŶǀŝƌŽŶ  ϮϬ ŵ ǆ Ϯŵ 
ƐĠƉĂƌĠ ĞŶ ĐŽŵƉĂƌƟŵĞŶƚ ƉĂƌ ĚĞƐ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐ ĞŶ ǀĞƌƌĞ 
Matérialité :  DƵƌƐ ƚ ĚĂůůĞ Ŷ ďĠƚŽŶ  ͬ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ďĠƚŽŶ ͬ 
WůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ďŽŝƐ ĂƵƚŽĐůĂǀĞ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗  ůĐŽŶ ĮůĂŶƚ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ 
ƐĠƉĂƌĠ͕ Zнϱ͕ ĞŶǀ͘  ϭϲŵ Ě ƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ŶŽƌĚ͘
Aménagement projeté : WĞƟƚ ďĂůĐŽŶ ĚĞ 
ĐŚĂŵďƌĞ ĂƵ ĚĞƵǆŝğŵĞ ĠƚĂŐĞ Ě͛ƵŶ ĚƵƉůĞǆ͘ WĞƵ 
ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ůĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ ƋƵŝ Ɛ Ă͛ƌƟĐƵůĞ ƉůƵƚƀƚ ĂƵͲ
ƚŽƵƌ ĚĞ ƐŽŶ ƉƌĞŵŝĞƌ ŶŝǀĞĂƵ͘ KŶ ĐŽŶƐƚĂƚĞ ŝĐŝ
ƵŶ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉůƵƚƀƚ ĚĞƐƐŝŶĠ ǀĞƌƐ ƵŶĞ 
ŽƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĐĂůŵĞ Ğƚ ĐŽŶƚĞŵƉůĂƟǀĞ͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ 
ƐƵƌ ů͛ŚŽƌŝǌŽŶ Ğƚ ůĞ ĐŝĞů͕ ďĞĂƵĐŽƵƉ ŵŽŝŶƐ ƐƵƌ ůĂ 
ƌƵĞ͘ WůƵƚƀƚ ƚŽƵƌŶĠ ǀĞƌƐ ůƵŝͲŵġŵĞ ŵĂůŐƌĠ ƵŶĞ 
ƐĞƵůĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ǀĞƌƐ ůĂ ĐŚĂŵďƌĞ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ 
>ŽŐĞŵĞŶƚ Ğƚ ƚƌĂŵ ĂƵ ŶŽƌĚ Ğƚ ă ů͛ĞƐƚ ͬ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ 
ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ ͬ  ĐŽůĞ ĂƵ ƐƵĚ ͬ
,ĂďŝƚĂƟŽŶƐ Ğƚ ƉƌŽŵĞŶĂĚĞ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute : ďůĂĐŽŶ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ƋƵŝ ĞŶͲ
ŐĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉƌŽũĞĐƟŽŶ ǀĞƌƐ ůĞ ƉĂǇƐĂŐ  ǆƚĠƌŝĞƵƌ 
ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ŵĂŝƐ ĂƵƐƐŝ ůĞ ƉĂǇƐĂŐĞ ŵĂƌŝŶ ĂĚũĂĐĞŶƚ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >͛ ĞƐͲ
ƉĂĐĞ ƐŽŶ ƌĞ ƌ ŇğƚĞ ĐŽŵƉůğƚĞŵĞŶƚ ĐĞƩĞ ƉŽƐŝͲ
ƟŽŶ ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ ƚƌğƐ ĚĠŐĂŐĠĞ͕ Ɖƌ ƐƋƵĞ ă ϯϲϬ ĚĞͲ
ŐƌĠƐ͘ hŶ ƵŶŝǀĞƌƐ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ƚƌğƐ ƉĂǇƐĂŐĠ ƋƵŝ 
ŽīƌĞ ďĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ ůŽŝŶƚĂŝŶ ă ƚƌĂǀĞƌƐ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ĂƐͲ
ƐĞǌ ĚŝƐƚĂŶƚƐ͕ ũƵƐƋƵ ă͛ ůĂ ǀŝĞŝůůĞ ǀŝůůĞ ĚĞ ^ƚŽĐŬŚŽůŵ͘ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >Ğ ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶ ͨƉĞŶͲ
ƚŚŽƵƐĞͩ ĨĂďƌŝƋƵĞ ƵŶĞ ƐŽƌƚĞ ĚĞ ĚĠŐĂŐĞŵĞŶƚ͕ ŵĂŝƐ 
ĂƵƐƐŝ ĚĞ ĚĠƚĂĐŚĞŵĞŶƚ ǀŝƐƵĞů Ğƚ ĐŽƌƉŽƌĞů ƉĂƌ ƌĂƉͲ
ƉŽƌƚ ĂƵ ƐŽů Ğƚ ĂƵ ƋƵĂƌƟĞƌ Ě͛,ĂŵŵĂƌďǇ ^ũŽƐƚĂĚ 
ƋƵĞ ů͛ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ĐŽŵƉůĠŵĞŶƚ ĚĂŶƐ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ƉŽŶĐƚƵĞů ŽƌŝĞŶͲ
ƚĠ ǀĞƌƐ ůĂ ĐŽŶƚĞŵƉůĂƟŽŶ ůĞ ƌĞƉŽƐ Ğƚ ů͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ƚƌğƐ  ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ƉĂƐ ƐƉĠĐŝĂůĞŵĞŶƚ 
ŚĞƌŵĠƟƋƵĞ ĂƵ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞ ŝů ŶŽƵƐ ƉƌŽƉŽƐĞ ŶĠĂŶͲ
ŵŽŝŶƐ ĚĞ ŶŽƵƐ ĠĐŚĂƉƉĞƌ ĚĞ ů͛ĞŶĐƌĂŐĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ 
ĞŶ ƉƌŽƉŽƐĂŶƚ ƵŶĞ ĠĐŽƵƚĞ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ ĚĞ ĐĞůƵŝ ͲĐŝ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ƌĞƉŽƐĂŶƚ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ŝŶĚĠƉĞŶĚĂŶƚ ĚƵ ůŽͲ
ŐĞŵĞŶƚ Ğƚ ƌĞůŝĠ ă ĐĞůƵŝͲĐŝ ƉĂƌ ů͛ŝŶƟŵŝƚĠ ĚĞ ů  ĐŚĂŵďƌĞ͘
/ ƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   hƐĂŐĞ ůŝŵŝƚĠ 
ĚĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ƋƵŝ ƉƌŽƉŽƐĞ ƉůƵƚƀƚ ĚĞ ƐĞ ͨŶŽƵƌƌŝƌͩ 
ĚĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐĞŶƐŝďůĞƐ ƵƌďĂŝŶƐ ƚ ƉĂǇƐĂŐĞƌƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ WƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ 
ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉĂƵƐĞ ŽƵ ĨƵŵĞƌ ƵŶĞ ĐŝŐĂƌĞƩĞ͕ ĐŽŶƚĞŵƉůĞƌ͘
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ ĚĂŶƐ ůĂ 
ũŽƵƌŶĠĞ͕ ƉůƵƚƀƚ ůĞ ŵĂƟŶ ŽƵ ĞŶ ĚĠďƵƚ ĚĞ ƐŽŝƌĠĞ͘ hƟůŝƐĂͲ
ƟŽŶ ƚƌğƐ ĨĂŝďůĞ ůŽƌƐƋƵĞ ůĞƐ ƚĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞƐ ƐŽŶƚ ďĂƐƐĞƐ͘ 
WÙÊ¹ã®ÊÄ ÄÝ ½ ½Ê®Äã®Ä
KŶ ĞƐƚ ĐŽŵŵĞ ĚĂŶƐ ƵŶ ďĂŝŶ ƐŽŶŽƌĞ ƵƌďĂŝŶ ƋƵŝ ŶŽƵƐ ĨĂŝƚ ĚĠĐŽƵǀƌŝƌ ů͛ĠĐŚĞůůĞ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  KŶ ĚŝƐƟŶŐƵĞ ĞŶƐƵŝƚĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞƐ ůĠŐğƌĞƐ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ 














ĐŽŝƵĚĂĚ͕ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ͕ EĂǀĂƌƌĂ͕ ƐƉĂŐŶĞ ;Ϳ ZĠĨĠƌĞŶĐĞƐ ĚĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĠƚƵĚŝĠƐ
>͛ ĐŽŝƵĚĂĚ ĚĞ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ĞƐƚ ƵŶĞ ǀŝůůĞ ŶŽƵǀĞůůĞ Ě͛ĞŶǀŝƌŽŶ ϭϯ͘ϬϬϬ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ĐŽŶƐƚƌƵŝƚĞ ĞŶƚƌĞ ϮϬϬϮ Ğƚ ϮϬϭϬ Ğƚ ƋƵŝ ĨĂŝƚ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŐŐůŽŵĠƌĂƟŽŶ ĚĞ WĂŵƉůŽŶĂ ;EĂǀĂƌƌĞ ͬ ƐƉĂŐŶĞͿ͘ 
ůůĞ ĞŶ ĞƐƚ ƐĠƉĂƌĠĞ ƉĂƌ ƵŶĞ ƌŽĐĂĚĞ ĂƵƚŽƌŽƵƟğƌĞ ;ƐĂƵĨ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ ĚĞ ůĂ ŝƵĚĂĚ ĚĞ ůĂ /ŶŶŽǀĂĐŝſŶͿ͕ ƐƵƌ ƵŶĞ ƉůĂƚĞĨŽƌŵĞ ĞŶ ƉĞŶƚĞ ĚŽƵĐĞ ĂƵ ƉŝĞĚ ĚĞƐ ĐŽůůŝŶĞƐ Ğƚ ĚĞƐ ƚĞƌƌĞƐ ă ďůĠ͘ >ĞƐ 
















Ϭϭ  hŶ ďĂůĐŽŶ ƚƌğƐ ũƵƐƚĞ
ϬϮ  ŽƵďůĞ ƉĞĂƵ ă ǀŝǀƌĞ
Ϭϯ  dĞƌƌĞͲăͲƚĞƌƌĞ
Ϭϰ  WŝĞĚͲăͲƚĞƌƌĞ
Ϭϱ  ĠƐĞƌƚĠ ƉŽƵƌ ů͛ŝŶƐƚĂŶƚ
Ϭϱ ƌƵǇĂŶƚ͕ ŵĂŝƐ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ
Ϭϲ  ƵĂŶĚĞƌŝĞ ŵĂůŐƌĠ ƚŽƵƚ
Ϭϳ ZŝĚĞĂƵ ƚƌŽŵƉĞƵƌ
Ϭϳ KŶ ũŽƵĞ ůĞ ũĞƵ
Ϭϴ WĂƐ ƉŽƵƌ ǀŝǀƌĞ
Ϭϴ ^ŵĂůů ŝƐ ďĞĂƵƟĨƵů
Ϭϵ  :ĂƌĚŝŶ ĂƐƐƵŵĠ
ϭϬ  dĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽůůĞĐƟǀĞ























:ĞƵŶĞ ĐŽƵƉůĞ н Ϯ ĮůůĞƩĞƐ͕ ŝĐŝ ĚĞƉƵŝƐ 
ϱരĂŶƐ
ĂůůĞ &Žǌ ĚĞ >ƵŵďŝĞƌ
ZнϮͬϱ
ϰϮ͘ϴϬϵϳϵ͕ Ͳϭ͘ϱϵϭϰϰ
>Ğ ϬϰϬϲϭϱ ǀĞƌƐ ϭϲ͗ϯϵ͕ Ϭϭ^Ϭϭ ;ϭ͛ϱϲͿ͘ hŶĞ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ƐĞ ĚĠƌŽƵůĞ  ă ǀŽŝǆ ďĂƐƐĞ ĚĂŶƐ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͘ >͛ĂŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĞƐƚ ƐƚĂďůĞ ĚĂŶƐ 
ůĂ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ͕ ĂǀĞĐ ƋƵĞůƋƵĞƐ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ĚĞ ǀŽŝǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĞŶ ďĂƐ ŽƵ ĞŶ ďĂůĐŽŶ͕ Ğƚ ůĞ ƉĂƐƐĂŐĞ ĚĞ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ă ů͛ĞǆƚƌĠŵŝƚĠ ĞƐƚ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ͘ KŶ ƉĞƌĕŽŝƚ 
ĂƩĠŶƵĠĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂǀĞĐ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶƐ ƐƵƌ ůĂ ŐƌĂŶĚĞ ĂƌƚğƌĞ ;Ăǀ͘  ĚĞů ZĞŝŶŽ ĚĞ EĂǀĂƌƌĂͿ ŵĂƐƋƵĠĞ ƉĂƌ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ ƋƵŝ ĨĂŝƚ ĨĂĐĞ ĂƵ ďĂůĐŽŶ͘ sŽŝǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ 
ĞŶ ďĂůĐŽŶ ŽƵ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ͘ >͛ĂǀŝĨĂƵŶĞ ĞƐƚ ƚƌğƐ ƉƌĠƐĞŶƚĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ ũĞƵŶĞƐ ĂƌďƌĞƐ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ͘
ϱϭ ϯϴ͕Ϯ ϲϰ
Dimensions ͗ ϯ͕Ϯϱ ǆ Ϭ͕ϵϳ ǆ Ϯ͕ϳϰŵ ;>ǆůǆŚͿ
Matérialité ͗ ^Žů Ws͕ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ƐƵƌ ϰ ĨĂĐĞƐ͕ ƉůĂĨŽŶĚ 
ďĠƚŽŶ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ ĞŶƟğƌĞŵĞŶƚ ǀŝͲ
ƚƌĠ ĂǀĞĐ ƉĞƟƚ ůŽĐĂů ă ů͛ĞƐƚ ƉŽƵƌ ůĞ ůĂǀĞͲůŝŶŐĞ ;ƉĂŶŶĞĂƵ 
ƐĠƌŝŐƌĂƉŚŝĠ ŽƵ ĂĚŚĠƐŝĨͿ͘ WĂƌƟĞ ďĂƐƐĞ ĚĠƉŽůŝĞ͕ ƉĂƌƟĞ 
ŚĂƵƚĞ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘ ZĞǀġƚĞŵĞŶƚ ǀŝŶǇů ƌĠĂͲ
ůŝƐĠ͘
Degré  d’ouverture ͗ WĂƌƟĞ ŚĂƵƚĞ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚĞ ƐƵƌ 
ƚŽƵƚĞ ůĂ ůŽŶŐƵĞƵƌ ĂǀĞĐ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ƉĂƌ ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ƚĞǆͲ
ƟůĞƐ ĚĠƌŽƵůĂŶƚƐ͘ >Ğ ƌĞĐŽƵǀƌĞŵĞŶƚ ƉĞƌŵĞƚ ϱϬй Ě͛ŽƵͲ
ǀĞƌƚƵƌĞ ĚĞƐ ďĂŝĞƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ KŶ 
ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ůĂƌŐĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ ƚƌĂŶƋƵŝůůĞ͕ ůĠŐğͲ
ƌĞŵĞŶƚ ŵŝƐĞ ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ ƉĂƌ ůĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ ĂƵ ƉŝĞĚ ĚĞƐ 
ďąƟŵĞŶƚƐ͘ Ğ ũĞƵŶĞƐ ĂƌďƌĞƐ Ğƚ ĚĞƐ ďĂŶĐƐ ŝŶǀŝƚĞŶƚ ĂƵ 
ƐĠũŽƵƌ͘  >ĞƐ ĨĂĕĂĚĞƐ ĞŶ ĨĂĐĞ ƐŽŶƚ ĚĠŶƵĠĞƐ ĚĞ ďĂůĐŽŶƐ͘ 
YƵĂƐŝŵĞŶƚ ĂƵĐƵŶ ĐŽŵŵĞƌĐĞ ĚĂŶƐ ĐĞƩĞ ƌƵĞ͕ ƚŽƵƐ 
ŝŵƉůĂŶƚĠƐ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ ĚĞ ůĂ ŐƌĂŶĚĞ ĂǀĞŶƵĞ͘ dŽƵƐ 
ůĞƐ ŠůŽƚƐ ůŽĐĂƵǆ ƐŽŶƚ ĚĠĚŝĠƐ ĂƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘
 
Degré de forme en rapport avec usage et écouteര͗ 
&ŽƌƚĞ ĞǆŝƐƚĞŶĐĞ ƋƵŝ ƉĞƌŵĞƚ ĚĞ ŵŽĚĞůĞƌ ĨŽƌƚĞŵĞŶƚ 
ů Ă͛ĐŽƵƐƟƋƵĞ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ůƵŝͲ
ŵġŵĞ͕ ƉĂƌ ůĞ ĮůƚƌĂŐĞ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌƐ ĂƵƐƐŝ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗  >ĞƐ ĚŝŵĞŶƐŝŽŶƐ 
ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶ ĨŽŶƚ ƵŶĞ ďŽŠƚĞ ĂƵǆ ĨŽƌƚĞƐ ĐĂƌĂĐƚĠƌŝƐͲ
ƟƋƵĞƐ ƉƌŽƉƌĞƐ ƋƵĂŶĚ ůĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ƐŽŶƚ ĨĞƌŵĠƐ ;ƌĠͲ
ƐŽŶĂŶĐĞ͕ dZ ĐŽƵƌƚ͕ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ͨരĐĂǀĞƌŶĞƵƐĞരͩͿ͕ ƋƵŝ 
ĐŽĞǆŝƐƚĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ͕ ƐƵƌƚŽƵƚ ĚĞ ĐŽŶǀŝǀŝĂͲ
ůŝƚĠ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ͕ ŵġŵĞ ƋƵĂŶĚ ůĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ƐŽŶƚ ĨĞƌͲ
ŵĠƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  ^ĞŶƐĂƟŽŶ ĚĞ ƉĞƟƚ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  
ĂǀĞĐ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ ƚƌğƐ ƉƌĠƐĞŶƚƐ Ğƚ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ĚĞƐ 
ŐƌĂŶĚĞƐ ĂƌƚğƌĞƐ ĂƐƐĞǌ ĚŝƐƚĂŶĐŝĠĞƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ hƐĂŐĞ ůŝŵŝƚĠ ƉĂƌ ůĂ ĐŚĂůĞƵƌ 
ů͛ĠƚĠ͘ >ĞƐ ŵŽĚĞƐ ĚĞ ŐĞƐƟŽŶ ĚĞƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ŶĞ ĚĠͲ
ƉĞŶĚĞŶƚ ƋƵĞ ĚĞ ůĂ ŐĞƐƟŽŶ ĚĞ ůĂ ƚĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ WŽƐƐŝďůĞ͕ 
ŵĂŝƐ ƉĂƐ ƌĞĐŚĞƌĐŚĠ͘ hŶ ďĂůĐŽŶ ƚŽƚĂůĞŵĞŶƚ ŽƵǀĞƌƚ 
ƐĞƌĂŝƚ ƉƌĠĨĠƌĠ͕ ůĞƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ŶĞ ƐƵĸƐĞŶƚ ƉĂƐ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ dĞŵͲ
ƉĠƌĂƚƵƌĞ͕ ǀƵĞ͕ ƚĞŵƉŽƌĞů͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ Ğ ďĂůĐŽŶ 
ĞƐƚ ƉĞƵ ƵƟůŝƐĠ͕ ƉĂƌĐĞ ƋƵ͛ŝů ĞƐƚ ƚƌŽƉ ƉĞƟƚ͕ ƚƌŽƉ ĐŚĂƵĚ 
ů͛ĠƚĠ͕ ƚƌŽƉ ĨƌŽŝĚ ů͛ŚŝǀĞƌ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ >Ğ ďĂůĐŽŶ ƐĞŵͲ
ďůĞƌĂŝƚ ĂǀŽŝƌ ĠƚĠ ĚĠƐŝŶǀĞƐƟ ƉƌŽŐƌĞƐƐŝǀĞŵĞŶƚ ƐƵƌ 
ϱരĂŶƐ͕ ƐƵƌƚŽƵƚ ƉŽƵƌ ĐĞ ƋƵ͛ŽŶ Ǉ ǀŽŝƚ ͗ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ƉĞƵ 
ĂǀĞŶĂŶƚĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ Ě͛ĞŶͲĨĂĐĞ͕ ĂƵ ƉŽŝŶƚ ĚĞ ůƵŝ ƉƌĠͲ
ĨĠƌĞƌ ƵŶĞ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ƌŽƵƟğƌĞ ĂƐƐƵŵĠĞ Ɛ͛ŝů Ǉ Ă ƵŶĞ 
ǀƵĞ ƉŽƵƌ ĐŽŵƉĞŶƐĞƌ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ Ğ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠ ƚŽƵƚĞ 
ů Ă͛ŶŶĠĞ ĐŽŵŵĞ ĂŶŶĞǆĞ ƉŽƵƌ ůĞƐ ǀĠůŽƐ͕ ůĂ ůĞƐƐŝǀĞ Ğƚ ůĞ 
ƐĠĐŚĂŐĞ͘ KŶ Ǉ ƉĂƐƐĞ ĂƵƐƐŝ ƋƵĞůƋƵĞƐ ŝŶƐƚĂŶƚƐ ƉĂƌ ũŽƵƌ 
ƉŽƵƌ ŐĠƌĞƌ ů͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ĚĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ Ğƚ ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐ͘
Temporalité des usages ͗ ĂŶƐ ůĞ ĐĂĚƌĞ ĚĞƐ ŽďůŝŐĂͲ
ƟŽŶƐ ƋƵŽƟĚŝĞŶŶĞƐ͘
hÄ ½ÊÄ ãÙÝ ¹çÝã
























ŽƵƉůĞ н ĮůůĞƩĞ ĚĞ ϯരĂŶƐ н ĐŚŝĞŶ
WůĂǌĂ ^ĂŶ &ƌĂŶĐŝƐĐŽ :ĂǀŝĞƌ
Zнϭͬϱ 
ϰϮ͘ϴϭϬϱϳϴ͕ Ͳϭ͘ϱϴϵϱϰϯ
>Ğ ϭϭϬϲϭϱ ĞŶƚƌĞ ϭϬ͗ϱϲ Ğƚ ϭϭ͗ϭϬ͘ ϬϮ^Ϭϭ ϯ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ƐƵƉĞƌƉŽƐĠƐ ;ϭ͛ϱϬͿ͕ ϬϮ^ϬϮ ϭͬϯ ŽƵǀĞƌƚƐ ;Ϯ͛ϭϲͿ͕ ϬϮ^Ϭϯ ůĞƐ ϯ ĨĞƌŵĠƐ ;ϯ͛ϮϲͿ͘ >͛ĂƐƐŽƵƌĚŝƐƐĞŵĞŶƚ 
ƉƌŽŐƌĞƐƐŝĨ ĚĞƐ ĂŝŐƵģƐ Ğƚ ůĞ ƌĞŶĨŽƌĐĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽͲůŽĐĂƵǆ Ğƚ ĚĞ ůĞƵƌ ƌĠƐŽŶĂŶĐĞ Ŷ Ă͛ĐĐŽŵƉĂŐŶĞŶƚ ƉĂƐ ƵŶ ĂīĂŝďůŝƐƐĞŵĞŶƚ ĚƵ ŶŝǀĞĂƵ ŐĠŶĠƌĂů͘ >Ă 
ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĞƐƚ ƚƌğƐ ĂƩĠŶƵĠĞ ƉĂƌ ƵŶ ĚŽƵďůĞ ǀŝƚƌĂŐĞ ĞĸĐĂĐĞ͘ >ĞƐ ǀŽůĞƚƐ ĐƌĂƋƵĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĞ ǀĞŶƚ Ğƚ ůĞ ƐŽůĞŝů͕ ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ƐŽŶƚ ĞŶƌŽƵůĠƐ͕ 
ĚĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ĠƚĞƌŶƵĞŶƚ ƉůƵƐ ŚĂƵƚ͘ EŽŵďƌĞƵǆ ƉĂƐƐĞƌĞĂƵǆ͘ ZĂƌĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ ĂƵƚŽŵŽďŝůĞƐ͕ ĂǀĞĐ ƋƵĞůƋƵĞƐ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶƐ ƐƵƌ ů Ă͛ƌƚğƌĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  >ĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ Ɛ͛ĞŶƚƌĂŠŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞ ĐĞŶƚƌĞ ƐƉŽƌƟĨ ă ĚƌŽŝƚĞ͘ >Ğ ĐŚŝĞŶ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ƌġǀĞ͕ ƐĞ ƌĠǀĞŝůůĞ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ŝŶƋƵŝĠƚĂŶƚƐ Ğƚ ƌĠǀğůĞ ůĂ ƉůĂĐĞ ƉƵďůŝƋƵĞ͘
ϰϳ NC NC
Dimensions : WĂƌƟĞ ƉƌŽĨŽŶĚĞ Ϯ ǆ ϭ͕ϱϱ ǆ Ϯ͕ϲϱŵര͖ ƉĂƌͲ
ƟĞ ĠƚƌŽŝƚĞ ϰ ǆ Ϭ͕ϴϱ ǆ Ϯ͕ϲϱŵ͘
Matérialité : DŝŶĠƌĂů ĂƵ ƐŽů Ğƚ ĂƵ ƉůĂĨŽŶĚ͕ ǀŝƚƌĂŐĞƐ 
ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ĐƀƚĠ ůŽŐĞŵĞŶƚ͕ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ǀŝƚƌĠ ƚƌĂŶƐͲ
ƉĂƌĞŶƚ͕ ϯരƉĂŶŶĞĂƵǆ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ă ůĂŵĞƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ 
ŽƌŝĞŶƚĂďůĞƐ Ğƚ ƐƵƉĞƌƉŽƐĂďůĞƐ ƐƵƌ ƚŽƵƚĞ ůĂ ƐƵƌĨĂĐĞ ĞǆͲ
ƚĠƌŝĞƵƌĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ ƋƵĂƐŝͲůŽŐŐŝĂ ĞŶ ĞŵƉŝůĞͲ
ŵĞŶƚ н ĠƚĞŶĚŽŝƌ ĐĂĐŚĠ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ͘
Aménagement projeté : >͛ ŚĂďŝƚĂŶƚ Ă ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĞŶͲ
ǀŝĞƐͲŝĚĠĞƐ ͗ ĐŽůůĞƌ ĚƵ ǀŝŶǇů ă ĞīĞƚ ĚĠƉŽůŝ ƐƵƌ ůĞ ǀŝƚƌĂŐĞ 
ĚƵ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ;ĐĞƌƚĂŝŶƐ ŵĞƩĞŶƚ ĚĞƐ ƌŝĚĞĂƵǆ ĞŶ 
ďĂƐͿ ͖  ŵŝĞƵǆ Ɛŝ ůĂŵĞƐ ƉůƵƐ ƉĞƟƚĞƐͲƉůƵƐ ůĠŐğƌĞƐ͕ ŵŽŝŶƐ 
ũŽŝŶƟǀĞƐ ͖ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ƚŽƵƌŶĠƐ ĚĞ ϵϬΣ ͖ ƐƚŽƌĞƐ ĐŽƵůŝƐͲ
ƐĂŶƚƐ ĚĞ ďĂƐ ĞŶ ŚĂƵƚ ĞƚͬŽƵ ĚĞ ŚĂƵƚ ĞŶ ďĂƐ͙
Degré  d’ouverture ͗ ϲϬй ĚĞ ůĂ ĨĂĐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ 
ĞƐƚ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞ͕ ϰϬй ƐŽŶƚ ĨĞƌŵĠƐ ƉĂƌ ůĞ ǀŝƚƌĂŐĞ ĚƵ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͘ Ğ ϯϯй ă ϭϬϬй ƐŽŶƚ ƌĞĐŽƵǀƌĂďůĞƐ ĂǀĞĐ 
ůĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ WŝĞĚ 
Ě͛ŝŵŵĞƵďůĞ ĚĞǀĂŶĐĠ ƉĂƌ ĚĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ͕ ƉƵŝƐ ĂůůĠĞƐ 
ƉŝĠƚŽŶŶĞƐ ƌĞĐƵůĠĞƐ Ě Ă͛ƵƚĂŶƚ͘ WůĂĐĞ ƉƵďůŝƋƵĞ ĂƌďŽͲ
ƌĠĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠĞ͕ ĂǀĞĐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ĨŽŶƚĂŝŶĞ͕ 
ďĂŶĐƐ͘ 2ůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ĚĠĚŝĠƐ ĂƵǆ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͕ ƉĞƵ 
ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂƵƚŽŵŽďŝůĞ ƉĠƌŝƉŚĠƌŝƋƵĞ͘ ƚĂďůŝƐƐĞͲ
ŵĞŶƚƐ ƐĐŽůĂŝƌĞƐ Ğƚ ƐƉŽƌƟĨƐ ĂƵ ŶŽƌĚ͕ ĚĞ ŵġŵĞ ƋƵ͛ƵŶ 
ŠůŽƚ ƉƌŝǀŝůĠŐŝĠ ĚĞ ŵĂŝƐŽŶƐ ŵŝƚŽǇĞŶŶĞƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
dƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ ĞƐƐĞŶƟĞůůĞŵĞŶƚ ŚƵͲ
ŵĂŝŶƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ^ŽŶƐ ƵƌďĂŝŶƐ 
ĚŝƐƚĂŶƚƐ͕ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ĚĞ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͕ ĂŵďŝĂŶĐĞ ůĂƌŐĞ ĂǀĞĐ 
ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĚƵ ƉĂƌĐ ŽƵ ĚĂŶƐ ůĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ͕ 
ĐŚĂŶƚƐ Ě͛ŽŝƐĞĂƵǆ Ğƚ ĐŚĂŶƚƐ ĚĞƐ ŐƌĞŶŽƵŝůůĞƐ ĚĂŶƐ ůĂ 
ĨŽŶƚĂŝŶĞ ƉĂǇƐĂŐĠĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >ĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ĂƌƟĐƵůĠƐ ĂŐŝƐͲ
ƐĞŶƚ ĨĂŝďůĞŵĞŶƚ ƐĞůŽŶ ůĞƵƌ ƉŽƐŝƟŽŶ ƐƵƌ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ 
ƐŽŶŽƌĞ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ͕ ĞŶ ĐŽŶĮŶĂŶƚ ƵŶ ƉĞƵ ůĞƐ ƐŽŶƐ 
ŵŝĐƌŽͲůŽĐĂƵǆ ŽƵ ĞŶ ĮůƚƌĂŶƚ ŵŽĚĠƌĠŵĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ 
Ě͛ĞŶͲďĂƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ hƐĂŐĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ KŶ ƉĞƵƚ ĚŝƐͲ
ƉĂƌĂŠƚƌĞ ƉŚǇƐŝƋƵĞŵĞŶƚ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ͕ ŵĂŝƐ 
ŽŶ ƌĞƐƚĞ ĞǆƚƌġŵĞŵĞŶƚ ĐŽŶŶĞĐƚĠ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞŵĞŶƚ 
ƐƵƌ ůĂ ƉůĂĐĞ͘ YƵĞůƋƵĞĨŽŝƐ ĞŶ ĮŶ ĚĞ ũŽƵƌŶĠĞ ŽŶ ĚŽŝƚ 
ĨĞƌŵĞƌ ůĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ ƉŽƵƌ ƐĞ ƉƌŽƚĠŐĞƌ ĚĞƐ ũĞƵǆ ĚĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ͛ĞƐƚ ů͛ĞƐͲ
ƉĂĐĞ ĚƵ ĐŚŝĞŶ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͕ ƋƵŝ ŝŶͲ
ƚĞƌĂŐŝƚ ƋƵĞůƋƵĞĨŽŝƐ ĂǀĞĐ ůĞƐ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ͖ ŝů ƌĞŶƚƌĞ ĂƵǆ 
ƉƌĞŵŝĞƌƐ ĨƌŽŝĚƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨരƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞരͩ ͗ ^Ă ƉƌĠƐĞŶĐĞ 
ƉĞƌŵĞƚ Ě Ă͛ŵŽƌƟƌ ƐŽŶƐ Ě͛ĞŶͲďĂƐ͕ ǀĞŶƚ Ğƚ ĐŚĂůĞƵƌ ĞŶ 
ƵƐĂŶƚ ďŝĞŶ ĚĞƐ ƌĠŐůĂŐĞƐ ƉŽƐƐŝďůĞƐ͕ ŵĂŝƐ ŝů ƀƚĞ ĚĞ ůĂ 
ůƵŵŝŶŽƐŝƚĠ ă ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ŝů ĨĂƵƚ ĠĐůĂŝƌĞƌ ĚĞĚĂŶƐ 
ƋƵĂŶĚ ůĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ƐŽŶƚ ƟƌĠƐ ƉŽƵƌ ĚĞƐ ƌĂŝƐŽŶƐ ƚŚĞƌͲ
ŵŝƋƵĞƐ͕ ŽƵ ĞŶĐŽƌĞ ƉŽƵƌ ƉƌĠƐĞƌǀĞƌ ƵŶĞ ŝŶƟŵŝƚĠ ŝŵͲ
ƉŽƐƐŝďůĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ͘ WůƵƐ ŽŶ 
ŵŽŶƚĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĠƚĂŐĞƐ͕ ƉůƵƐ ĐĞ ĚĠĨĂƵƚ ĚŝƐƉĂƌĂŠƚ͘ KŶ 
Ă ƉĞƵƚͲġƚƌĞ ĂƵƐƐŝ ƉĞƵƌ ĚĞ ĐĂƐƐĞƌ ůĞƐ ƉŽŝŐŶĠĞƐ ĞŶ ƌĠͲ
ŐůĂŶƚ ůĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ͕ ĐĞ ƋƵŝ ĂƌƌŝǀĞ ƋƵĞůƋƵĞĨŽŝƐ͘ DĂŝƐ 
ĚĞ ƚŽƵƚĞ ĨĂĕŽŶ ƌŝĞŶ ŶĞ ǀĂƵƚ ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ŽƵ ƵŶ ƌĞǌͲ
ĚĞͲũĂƌĚŝŶ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ZĞƉĂƐ Ğƚ ŐŽƸƚĞƌƐ ĞŶ ƐŽƌƚĂŶƚ 
ůĞƐ ĐŚĂŝƐĞƐ Ğƚ ůĂ ƚĂďůĞ ĚĞ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ ĠůĂƌͲ
ŐŝĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ƉĂƌĨĂŝƚ ƉŽƵƌ ůĂ ƉĞƟƚĞ ĨĂŵŝůůĞ͘ dĞŶĚƌĞ 
ůĞ ůŝŶŐĞ ĚĂŶƐ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĚĠĚŝĠ͘
Temporalité des usages ͗ KŶ Ǉ ƉĂƐƐĞ ƚŽƵƚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ 
ƉŽƵƌ ůĞ ůŝŶŐĞ͘ ^ĞƵůƐ ůĞƐ ĞǆĐğƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞƐ ĞŶ ůŝŵŝƚĞŶƚ 
ů͛ƵƐĂŐĞ͘
ʹϯϭϲϮϭ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ͬ EĂǀĂƌƌĂ ͬ ƐƉĂŹĂ
























WůĂǌĂ ^ĂŶ &ƌĂŶĐŝƐĐŽ :ĂǀŝĞƌ
:ĂƌĚŝŶĞƚ ĞŶ ƌĚĐ ƐƵƌ ũĂƌĚŝŶ ͬϱ
ϰϮ͘ϴϭϬϳϰϬ͕ Ͳϭ͘ϱϵϬϭϰϳ
>Ğ ϬϱϬϲϭϱ ǀĞƌƐ ϭϵ͗ϱϬ ;Ϯ͛ϬϰͿ͘ >ĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ůĞƐ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶƐ ĚĞ ŵĂŵĂŶƐ ƐŽŶƚ ŽŵŶŝƉƌĠƐĞŶƚƐ ĚĞƉƵŝƐ ůĞ ƌĞǌͲĚĞͲũĂƌĚŝŶ͘ >͛ ŝŶƚĞƌƉƌĠƚĂƟŽŶ ĚĞ ůĂ ƌĠǀĞƌͲ
ďĠƌĂƟŽŶ ůĂŝƐƐĞ ĞŶƚĞŶĚƌĞ ƋƵĞ ůĞ ũĂƌĚŝŶ ĞƐƚ ĞŶƚŽƵƌĠ ĚĞ ďąƟŵĞŶƚƐ͘ >Ğ ďƌƵŝƐƐĞŵĞŶƚ ĚĞ ůĂ ĨŽŶƚĂŝŶĞ ĞƐƚ ƉĞƌĐĞƉƟďůĞ ĚƵ ĐƀƚĠ Ě͛Žƶ ƉƌŽǀŝĞŶŶĞŶƚ ůĞƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ 
ĚĞ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ƉĂƐƐĞƌĞĂƵǆ͘
ϱϬ ϰϲ͕Ϯ ϲϮ͘ϱ
Dimensions : ϱ͕ϰϰ ǆ Ϯ͕ϵϬŵ
Matérialité : dĞƌƌĞ н ĐĂŝůůĞďŽƟƐ ;ϯϬйͿ͕ ŵƵƌĞƚ Ğƚ ďƌŝƐĞͲ
ǀƵĞ ƐƵƌ Ϯ ĨĂĐĞƐ͕ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ ƐĞƵů ƐƵƌ ƵŶĞ ĨĂĐĞ͕ ĨĂĕĂĚĞ 
ŵŝŶĠƌĂůĞ ĂǀĞĐ ĚĞƵǆ ƉĞƟƚĞƐ ďĂŝĞƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚĞƐ ƐƵƌ ůĞƐ 
ĐŚĂŵďƌĞƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ ƌĚĐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ Ɛƚ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ ZĠĚƵŝƚ ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ ƉĂƌ ůĞƐ 
ŚĂŝĞƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ WŝĞĚ 
Ě͛ŝŵŵĞƵďůĞ ĚĞǀĂŶĐĠ ƉĂƌ ĚĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ͕ ƉƵŝƐ ĂůůĠĞƐ 
ƉŝĠƚŽŶŶĞƐ Ğƚ ƉůĂĐĞ ƉƵďůŝƋƵĞ ĂƌďŽƌĠĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶͲ
ƚĠĞ͕ ĂǀĞĐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ĨŽŶƚĂŝŶĞ͕ ďĂŶĐƐ͘ >ĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶͲ
ǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ĚĠĚŝĠƐ ĂƵǆ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͕ ƉĞƵ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ 
ĂƵƚŽŵŽďŝůĞ ƉĠƌŝƉŚĠƌŝƋƵĞ͘ ƚĂďůŝƐƐĞŵĞŶƚƐ ƐĐŽůĂŝƌĞƐ 
Ğƚ ƐƉŽƌƟĨƐ ĂƵ ŶŽƌĚ͕ ĚĞ ŵġŵĞ ƋƵ͛ƵŶ ŠůŽƚ ƉƌŝǀŝůĠŐŝĠ ĚĞ 
ŵĂŝƐŽŶƐ ŵŝƚŽǇĞŶŶĞƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute ര͗ 
dƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ ĞƐƐĞŶƟĞůůĞŵĞŶƚ ŚƵͲ
ŵĂŝŶƐ Ğƚ ůƵĚŝƋƵĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ^ŽŶƐ ƵƌďĂŝŶƐ 
ĚŝƐƚĂŶƚƐ͕ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ĚĞ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͕ ĂŵďŝĂŶĐĞ ůĂƌŐĞ ĂǀĞĐ 
ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ƉƵďůŝĐƐ ŽƵ ĚĂŶƐ 
ůĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ͘ ŚĂŶƚƐ Ě͛ŽŝƐĞĂƵǆ Ğƚ ĐŚĂŶƚƐ ĚĞƐ ŐƌĞͲ
ŶŽƵŝůůĞƐ ;ƐĂŝƐŽŶŶŝĞƌͿ ĚĂŶƐ ůĂ ĨŽŶƚĂŝŶĞ ƉĂǇƐĂŐĠĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >ĞƐ ŚĂŝĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ ĐŽŶƟĞŶͲ
ŶĞŶƚ ƚƌğƐ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽͲůŽĐĂƵǆ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ Ğ ũĂƌĚŝŶĞƚ ĞƐƚ ŵŽŝŶƐ ŝŶͲ
ǀĞƐƟ ƋƵĞ ĐĞůƵŝ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ͕ ƐĂŶƐ ĚŽƵƚĞ ƉŽƵƌ ĚĞƐ 
ƌĂŝƐŽŶƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ KŶ ƉĞƵƚ ĚŝƐͲ
ƉĂƌĂŠƚƌĞ ƉŚǇƐŝƋƵĞŵĞŶƚ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĞƐ ŚĂŝĞƐ͕ ŵĂŝƐ ŽŶ 
ƌĞƐƚĞ ĞǆƚƌġŵĞŵĞŶƚ ĐŽŶŶĞĐƚĠ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞŵĞŶƚ ƐƵƌ ůĂ 
ƉůĂĐĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ͛ĞƐƚ ůĞ ƌĞǌͲ
ĚĞͲũĂƌĚŝŶ ƐĞĐŽŶĚĂŝƌĞ ă ƵƐĂŐĞ ƵŶŝƋƵĞ ͗ ůĞ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ 
;ƚŽŵĂƚĞƐ͕ ƉĞƌƐŝů͕ ĨƌĂŝƐŝĞƌƐ͕ ǀŝŐŶĞͿ͘ >ĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ĚĞƐ 
ũĂƌĚŝŶĞƚƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ƉĂƌĂŝƐƐĞŶƚ ŝŶǀĞƐƟƌ ďĞĂƵĐŽƵƉ ƉůƵƐ 
ĐĞ ĐƀƚĠ ;ƚĂďůĞƐ Ğƚ ĐŚĂŝƐĞƐ͕ ƌĞƉĂƐ͙Ϳ͕ ŵĂŝƐ ƉĂƐ ĚĂŶƐ 
ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ŽďƐĞƌǀĠ͕ ƉĞƵƚͲġƚƌĞ ƉŽƵƌ ďĠŶĠĮĐŝĞƌ 
Ě͛ƵŶĞ ƉůƵƐ ŐƌĂŶĚĞ ƚƌĂŶƋƵŝůůŝƚĠ ĞŶ ŝŶǀĞƌƐĂŶƚ ůĞƐ ƵƐĂŐĞƐ 
;ĐŽŶƚƌĞƉŝĞĚͲĐŽŶƚƌĞƚĞŵƉƐͿ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗  Ğ ĐƀƚĠ ;ƉƵďůŝĐͿ
ƉĂƌĂŠƚ ƐĂĐƌŝĮĠ ĂƵǆ ƉůĂŶƚĂƟŽŶƐ Ğƚ ǀŽƵĠ ă ů Ă͛ďĂŶĚŽŶ ĞŶ 
ƉĠƌŝŽĚĞ ĨƌŽŝĚĞ͕ ĐŽŵŵĞ Ɛŝ ŽŶ ĠƚĂŝƚ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵ ŶŽƌĚ͘ 
>ĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞ ƉĂƌĐ ƐŽŶƚ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞŵĞŶƚ 
ĞŶǀĂŚŝƐƐĂŶƚƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ >ŝŵŝƚĠĞƐ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘ 
KŶ Ŷ͛ĠĐŚĂŶŐĞ ƉĂƐ ĂǀĞĐ ůĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ͘
Temporalité des usages ͗ >Ğ ƚĞŵƉƐ ĚƵ ũĂƌĚŝŶŝĞƌ͘
ʹϯϭϲϮϭ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ͬ EĂǀĂƌƌĂ ͬ ƐƉĂŹĂ
dÙÙͲͲãÙÙ

























ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ϭ ũĞƵŶĞ ŐĂƌĕŽŶ 
Ğƚ ƵŶĞ ĐŚŝĞŶŶĞ
ĂůůĞ ůĂŵŽƐ ĚĞ >ŽĚŽƐĂ
:ĂƌĚŝŶĞƚ ĞŶ ƌĚĐ ƐƵƌ ƌƵĞ ͬϱ
ϰϮ͘ϴϭϬϳϳϬ͕ Ͳϭ͘ϱϵϬϯϳϭ
>Ğ ϬϯϬϲϭϱ ǀĞƌƐ ϭϵ͗ϱϬ ;ϯ͛ϯϯͿ͘ >Ă ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ĞƐƚ ĚŝƐƚĂŶƚĞ ;ĞǆĐĞƉƟŽŶŶĞůůĞŵĞŶƚ ŽŶ ƉŽƵƌƌĂ ĞŶƚĞŶĚƌĞ ƵŶ ƉĞƵ ůĞƐ ĨġƚĞƐ ĚĞ WĂŵƉůŽŶĂ ŽƵ ĚĞƐ ǀŝůůĞƐ ǀŽŝͲ
ƐŝŶĞƐͿ͘ /Đŝ Đ͛ĞƐƚ ƐƵƌƚŽƵƚ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ ƋƵŝ ĂƉƉĂƌĂŠƚ ă ĚƌŽŝƚĞ͕ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ƉĞƟƚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĞŶ ďŽƵƚ ĚĞ ƌƵĞ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ĚĠƚĂĐŚĠƐ͘ Ğ ůĂ 
ŵƵƐŝƋƵĞ ͨരĐůĂƐƐŝƋƵĞരͩ Ɛ͛ĠĐŚĂƉƉĞ ĚƵ ĐŽůůğŐĞ ůĞ ŵĂƟŶ ƉĞŶĚĂŶƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ ĚŝǌĂŝŶĞƐ ĚĞ ŵŝŶƵƚĞƐ͘ >ĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĨŽŶƚ ďĞĂƵĐŽƵƉ ƉŽƵƌ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ͕ ŶŽͲ
ƚĂŵŵĞŶƚ ĂƵ ƌĞƚŽƵƌ ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ͘ Ğƚ ƋƵĂŶĚ ŝůƐ ũŽƵĞŶƚ ůă ŽƵ ĚĂŶƐ ůĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ͘ KŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ŵġŵĞ ůĞƵƌƐ ũĞƵǆ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ ƉĂƌ ůĂ ŐĂƵĐŚĞ͘ >ĞƐ ĐŚĂŶƚƐ ĚĞƐ 
ƉĂƐƐĞƌŝĚĠƐ ƐŽŶƚ ŶŽŵďƌĞƵǆ͘ >ĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ǀĞƌƚƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ĚĞƐ ĠƚĂŐĞƐ ĐůŝƋƵĞƩĞŶƚ ƉĂƌ ƚĞŵƉƐ ǀĞŶƚĞƵǆ͕ Ğƚ ĐƌĂƋƵĞŶƚ ĂƵ ƐŽůĞŝů ĞŶ ƐĞ ĚŝůĂƚĂŶƚ͘
ϲϬ ϰϵ͕Ϯ ϳϭ͕ϵ
Dimensions : ϲ͕Ϯϵ ǆ ϱ͕ϵϬ ǆ Ϯ͕ϯϴŵ н ƉĂƌƟĞ ĞŶĐĂƐƚƌĠĞ͘
Matérialité ͗ 'ƌŝůůĂŐĞƐ Ğƚ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ ůĂƚĠƌĂƵǆ͕ ŵƵƌĞƚ 
Ğƚ ďƌŝƐĞ ǀƵĞ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ >ŽŐŐŝĂ ĂǀĞĐ ĂǀĂŶĐĠĞ ĞŶ ĚĂůůĂŐĞ͕ 
ĚĞǀĞĂŶĐĠĞ ƉĂƌ ƵŶ ũĂƌĚŝŶĞƚ ĞŶŐĂǌŽŶŶĠ͕ ĂǀĞĐ ƌĞǀġƚĞͲ
ŵĞŶƚ ĚĞ ƐŽů ĞŶ ĚĂůůĞƐ Ws ;ϰŵϮͿ͕ Ğƚ ƵŶ ďĂƌŶƵŵ ƋƵŝ 
ƉƌŽƚğŐĞ ƉƌĞƐƋƵĞ ůĂ ŵŽŝƟĠ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ͘
Aménagement projeté : WŽƐĞ ŝŵŵŝŶĞŶƚĞ Ě͛ƵŶ ŐĂǌŽŶ 
ĂƌƟĮĐŝĞů ƉŽƵƌ ĠǀŝƚĞƌ ů͛ĞŶƚƌĞƟĞŶ͕ ůĞƐ ďġƚĞƐ ƉŽƵƌ ůĞ ƉĞͲ
Ɵƚ Ğƚ ƉŽƵƌ ƉŽƵǀŽŝƌ ŵĂŶŐĞƌ ĂƵ ŵŝůŝĞƵ ĚƵ ũĂƌĚŝŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ sŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ ĂƐƐĞǌ ĨĞƌŵĠ͕ ĚĂŶƐ 
ůĂ ůŽŐŐŝĂ ŽƵ ƐŽƵƐ ůĞ ďĂƌŶƵŵ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ WŝĞĚ 
Ě͛ŝŵŵĞƵďůĞ ĚĞǀĂŶĐĠ ƉĂƌ ĚĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ͕ ƉƵŝƐ ĂůůĠĞƐ 
ƉŝĠƚŽŶŶĞƐ ƌĞĐƵůĠĞƐ Ě Ă͛ƵƚĂŶƚ͘ 2ůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ĚĠͲ
ĚŝĠƐ ĂƵǆ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͕ ƉĞƵ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂƵƚŽŵŽďŝůĞ 
ƉĠƌŝƉŚĠƌŝƋƵĞ͘ ƚĂďůŝƐƐĞŵĞŶƚƐ ƐĐŽůĂŝƌĞƐ Ğƚ ƐƉŽƌƟĨƐ ĂƵ 
ŶŽƌĚ͕ ĚĞ ŵġŵĞ ƋƵ͛ƵŶ ŠůŽƚ ƉƌŝǀŝůĠŐŝĠ ĚĞ ŵĂŝƐŽŶƐ ŵŝͲ
ƚŽǇĞŶŶĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ͛ĞƐƚ ůĞ ĐƀƚĠ 
ƋƵŝ Ă ĠƚĠ ĐŚŽŝƐŝ ƉĞŶĚĂŶƚ ůĂ ƉĠƌŝŽĚĞ ƚƌğƐ ĐŚĂƵĚĞ ĚĞ 
ŶŽƚƌĞ ƐĠũŽƵƌ ƉŽƵƌ ĐŽŵďĂƩƌĞ ůĂ ĐŚĂůĞƵƌ͕  ĂůŽƌƐ ƋƵĞ 
ů Ă͛ƵƚƌĞ ũĂƌĚŝŶĞƚ ĞƐƚ ă ů͛ŽŵďƌĞ͘ DŝĐƌŽͲƉŝƐĐŝŶĞ ƐŽƵƐ ůĂ 
ƚŽŝůĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗ >Ğ ĐŽƵƉůĞ ĞƐƚ 
ŚĂďŝƚƵĠ ĂƵǆ Z: Ğƚ ůĞƐ ĂƉƉƌĠĐŝĞ͕ ŵġŵĞ Ɛŝ ƵŶĞ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞ ƐĞƌĂŝƚ ůĞ ƌġǀĞ͘ hŶ ďĂůĐŽŶ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ƐĂƟƐĨĂŝƐĂŶƚ 
ĚĂŶƐ ůĂ ĚƵƌĠĞ͕ ƐĞƵůĞŵĞŶƚ ͨരƉŽƵƌ ƵŶ ŵŽŵĞŶƚരͩ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ >Ă ůŽŐŐŝĂ Ŷ Ă͛ ƉĂƐ Ě͛ĞǆŝƐƚĞŶĐĞ 
ƉƌŽƉƌĞ ;ͨര dŽƵƚ ĐĞ ƋƵŝ ĞƐƚ ĚĞŚŽƌƐ Đ͛ĞƐƚ ĚĞŚŽƌƐ͘രͩ KŶ 
Ŷ͛ĠĐŚĂŶŐĞ ƉĂƐ ĂǀĞĐ ůĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ͘
Temporalité des usages ͗ ͨരĞƐ ĂƉƌğƐͲŵŝĚŝ ĞŶƟĞƌƐരͩ͘ 
WůƵƐ ůŽŶŐƚĞŵƉƐ ĚĂŶƐ ů Ă͛ŶŶĠĞ ƋƵĞ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ͘
ʹϯϭϲϮϭ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ͬ EĂǀĂƌƌĂ ͬ ƐƉĂŹĂ
W®ͲͲãÙÙ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute ര͗ 
dƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ůŽĐĂƵǆ ĞƐƐĞŶƟĞůůĞŵĞŶƚ ŚƵͲ
ŵĂŝŶƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ^ŽŶƐ ƵƌďĂŝŶƐ 
ĚŝƐƚĂŶƚƐ ;ƋƵĞůƋƵĞĨŽŝƐ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ĚĞƐ ĨġƚĞƐ ĚĞ WĂŵͲ
ƉůŽŶĂര͍Ϳ͕ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ĚĞ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͕ ĂŵďŝĂŶĐĞ ůĂƌŐĞ ĂǀĞĐ 
ůĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ Ğƚ ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ ŽƵ ĚĂŶƐ 
ůĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ͕ ĐŚĂŶƚƐ Ě͛ŽŝƐĞĂƵǆ͘ KŶ ƉĞƵƚ ĞŶƚĞŶĚƌĞ ĚĞ 
ůĂ ŵƵƐŝƋƵĞ ĐůĂƐƐŝƋƵĞ ƉƌŽǀĞŶĂŶƚ ĚƵ ĐŽůğŐĞ ůĞ ŵĂƟŶ͘ 
>ĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ǀĞƌƚƐ ĚĞƐ ĠƚĂŐĞƐ ĐůŝƋƵĞƩĞŶƚ ƉĂƌ ƚĞŵƉƐ 
ǀĞŶƚĞƵǆ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >ĞƐ ŚĂŝĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ Ğƚ ůĂ ƚŽŝůĞ 
ĚƵ ďĂƌŶƵŵ ĐŽŶƟĞŶŶĞŶƚ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽͲ
ůŽĐĂƵǆ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ Ğ ũĂƌĚŝŶĞƚ ƚƌğƐ ƵƟůŝƐĠ͕ ƚƌğƐ 
ŝŶǀĞƐƟ͕ ƉƌŽƚĠŐĞ ĚƵ ƌĞŐĂƌĚ Ğƚ ĚĞƐ ŝŶƚĞŵƉĠƌŝĞƐ ƐŽƵƐ 
ƐĞƐ ƉĂƌƟĞƐ ĂďƌŝƚĠĞƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ KŶ ƉĞƵƚ ĚŝƐͲ
ƉĂƌĂŠƚƌĞ ƉŚǇƐŝƋƵĞŵĞŶƚ ĚĞƌƌŝğƌĞ ůĞƐ ŚĂŝĞƐ ŽƵ ƐŽƵƐ ůĂ 
ůŽŐŐŝĂ͕ ŵĂŝƐ ŽŶ ƌĞƐƚĞ ĞǆƚƌġŵĞŵĞŶƚ ĐŽŶŶĞĐƚĠ ĂĐŽƵƐͲ
























ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ũĞƵŶĞ ĞŶĨĂŶƚ
Ğƚ ƵŶ ĐŚŝĞŶ
ǀĞŶŝĚĂ ĚĞů ZĞŝŶŽ ĚĞ EĂǀĂƌƌĂ
Zнϯͬϰ
ϰϮ͘ϴϬϵϲϯϴ͕ Ͳϭ͘ϱϵϭϴϵϱ
>Ğ ϬϵϬϲϭϱ ǀĞƌƐ ϭϰ͗ϯϬ͘ ^Ϭϭ ;ϯ͛ϮϰͿ ĨĞŶġƚƌĞƐ ŽƵǀĞƌƚĞƐ͕ ^ϬϮ ;ϭ͛ϯϴͿ ƐƚŽƌĞƐ ƐĞƵůƐ͕ ^Ϭϯ ;Ϯ͛ϱϳͿ ĨĞŶġƚƌĞƐ ĞŶƚƌŽƵǀĞƌƚĞƐ͕ ^Ϭϰ ;Ϯ͛ϭϱͿ ƚŽƵƚ ĨĞƌŵĠ͘ ^Ϭϭ >Ğ ƐƵƌƉƌĞŶĂŶƚ 
ƉĞƟƚ ĐĂƌŝůůŽŶ ƌĠƐŝƐƚĂŶƚ ƋƵŝ ƉƌŽǀŝĞŶƚ Ě͛ƵŶĞ ůŽŐŐŝĂ ǀŽŝƐŝŶĞ͘ >͛ĂǀŝĨĂƵŶĞ ĞƐƚ ďŝĞŶ ƉƌĠƐĞŶƚĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂƌďƌĞƐ ĚĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ͕ ŵĂŝƐ ŵĂƐƋƵĠĞ ůĂ ƉůƵƉĂƌƚ ĚƵ ƚĞŵƉƐ ƉĂƌ 
ůĞƐ ƐŽŶƐ ĂƵƚŽŵŽďŝůĞƐ͕ ƐƵƌƚŽƵƚ ĐĞƵǆ ĚĞƐ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞƐ ;sŝůůĂǀĞƐĂƐͿ͘ hŶ ǀĠŚŝĐƵůĞ ĚĠƌĂƉĞ ĐŽŵŵĞ ĚĂŶƐ ƵŶ ƌŽĚĠŽ ĚŝƵƌŶĞ͘ >ĞƐ ŵŽŵĞŶƚƐ ĐĂůŵĞƐ 
ĂƉƉŽƌƚĞŶƚ ůĞƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ĚĞ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͘ ^ϬϮ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ ƐŽŶƚ ƵŶ ƉĞƵ ƉůƵƐ ĐŽŶƚĞŶƵƐ ͕ ŵĂŝƐ ƚŽƵũŽƵƌƐ ĞǆƚƌġŵĞŵĞŶƚ ƉƌĠƐĞŶƚƐ͘ ^Ϭϯ >Ă ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ 
ĚĂŶƐ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ ĐŽŵŵĞŶĐĞ ă ĠŵĞƌŐĞƌ ƋƵĂŶĚ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ɛ Ă͛ƉĂŝƐĞ͕ ůĞƐ ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽͲůŽĐĂƵǆ ƉĞƌŵĞƩĞŶƚ ĚĞ ƉĞƌĐĞǀŽŝƌ ů Ă͛ĐŽƵƐƟƋƵĞ ƉƌŽƉƌĞ ĂƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘  ^Ϭϰ 
ŽŶƐŝĚĠƌĂďůĞ ĂīĂŝďůŝƐƐĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ƋƵŝ ůĂŝƐƐĞŶƚ ŵĂŝŶƚĞŶĂŶƚ ůĂ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ĮůƚƌĞƌ ĚĞ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͘
ϱϵ͕ϲ ϰϲ͕ϰ ϲϴ
Dimensions ͗ ϲ͕ϮϮ ǆ Ϭ͕ϵϬŵ
Matérialité ͗ ĠƚŽŶ͘ sŝƚƌĂŐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĂǀĞĐ ƉĂƌƟĞ 
ďĂƐƐĞ ĮǆĞ ĚĠƉŽůŝĞ ;ϮͬϱͿ Ğƚ ƉĂƌƟĞ ŚĂƵƚĞ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚĞ 
;ϯͬϱͿ ;Ϯ ďĂŝĞƐ ƐƵƉĞƌƉŽƐĂďůĞƐ ƐƵƌ ůĂ ϯĞ͕ ĮǆĞͿ͘ ĞƐ 
ďĂŝĞƐ ƐŽŶƚ ĚĞǀĂŶĐĠĞƐ ă ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ƉĂƌ ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐ 
ĠůĞĐƚƌŝƋƵĞƐ ă ŐƌŽƐƐĞƐ ůĂŵĞƐ ŽƌŝĞŶƚĂďůĞƐ ƐƵƌ ƚŽƵƚĞ ůĂ 
ŚĂƵƚĞƵƌ͘  >Ğ ƚŽƵƚ ĞƐƚ ŝŵƉŽƐƐŝďůĞ ă ŶĞƩŽǇĞƌ͘  &ĞŶġƚƌĞ 
ďĂƩĂŶƚĞ ƐƵƌ ĠƚĞŶĚŽŝƌ ă ĚƌŽŝƚĞ͕ ŵƵƌ ă ŐĂƵĐŚĞ ďąƟ͘ 
'ƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚĞƐ ĚĞǀĂŶƚ  ů Ă͛ƉƉĂƌͲ
ƚĞŵĞŶƚ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ >ŽŐŐŝĂ ĠƚƌŽŝƚĞ ǀŝƚƌĠĞ ƌĠŐůĂďůĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté ͗ EŽŶ͕ ŵġŵĞ Ɛŝ ĐĞƌƚĂŝŶƐ ǀŽŝͲ
ƐŝŶƐ ŽŶƚ ŝŶƐƚĂůůĠ ƚĂďůĞ Ğƚ ĐŚĂŝƐĞƐ͘
Degré  d’ouverture : Ϯ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ƐƵƌ ϯ ĐŽƵůŝƐƐĞŶƚ͕ ůĞƐ 
ďĂŝĞƐ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ dŽƵƐ 
ůĞƐ ƌĚĐ ŽŶƚ ĚĞƐ ƉĞƟƚƐ ƌĚũ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ůĞ ƚƌŽƩŽŝƌ Ğƚ 
ů Ă͛ǀĞŶƵĞ ĐĞŶƚƌĂůĞ͕ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠĞ͘ ^Ƶƌ ůĞ ƚƌŽƩŽŝƌ 
Ě͛ĞŶͲĨĂĐĞ͕ ĚĞƐ ďƵƌĞĂƵǆ ƉĂƌƚĂŐĠƐ͕ Ğƚ ĂƵͲĚĞůă͕ Ϯ ƐƵƉĞƌͲ
ŵĂƌĐŚĠƐ Ğƚ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ ;ďŽƵůĂŶŐĞƌŝĞͲƐĂůŽŶ 
ĚĞ ƚŚĠ͕ ĐĂĨĠƐͲƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ͕ ďĂŶƋƵĞƐ͙Ϳ͘ ĞƌƌŝğƌĞ ĂƵ 
ŶŽƌĚ͕ ƚŽƵƚ ĞƐƚ ƉŝĠƚŽŶ Ğƚ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞů͕ ƐĂƵĨ ƋƵĞůƋƵĞƐ 
ĂĐĐğƐ ĂƵǆ ŐĂƌĂŐĞƐ ƐŽƵƚĞƌƌĂŝŶƐ͘ WƵƐ ůŽŝŶ͕ ůĞ ĐŽůůğŐĞ Ğƚ 
ůĞƐ ƚĞƌƌĂŝŶƐ ĚĞ ƐƉŽƌƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
>Ă ůĂƌŐĞƵƌ ĞƐƚ ŝŶƐƵĸƐĂŶƚĞ Ğƚ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƚƌŽƉ ĨŽƌƚĞ 
ƉŽƵƌ ƋƵĞ ĐĞ ůŝĞƵ ƐŽŝƚ ŝŶǀĞƐƟ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ &ŽƌƚĞƐ ƌĠͲ
ŇĞǆŝŽŶƐ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ůƵŝͲŵġŵĞ ĞŶƚƌĞ ůĞƐ ƐƵƌĨĂĐĞƐ 
ǀŝƚƌĠĞƐ ƋƵĂŶĚ ĞůůĞƐ ƐŽŶƚ ĨĞƌŵĠĞƐ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĂ ŚĂƵͲ
ƚĞƵƌ ĚƵ ƉŽƐŝƟŽŶŶĞŵĞŶƚ Ğƚ ůĂ ŐƌĂŶĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ ĚĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ͕ ŵĂŝƐ ƉĂƐ ĨŽƌĐĠŵĞŶƚ ůĞƐ ŝŵŵĞƵďůĞƐ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ 
ĐƀƚĠ ĚĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ůŽĐĂůĞ ŵĂƐƋƵĞ 
ůĞƐ ƐŽŶƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ &ĂŝďůĞ ĂƉƉƌŽƉƌŝĂƟŽŶ ;ƐŝŶŽŶ 
ůĞ ƐĠĐŚĂŐĞ ĚƵ ůŝŶŐĞͿ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ &ĞƌŵĞƌ ůĞƐ 
ƐƚŽƌĞƐ ƉĂƌ ĚĞƐƐƵƐ ůĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ƉĞƌŵĞƚ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞƌ 
ĐŽŶƐŝĚĠƌĂďůĞŵĞŶƚ ĂƵ ǀĂĐĂƌŵĞ͕ ŵĂŝƐ ĐĞ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ƚŽƵͲ
ũŽƵƌƐ ĞŶ ƉŚĂƐĞ ĂǀĞĐ ůĞƐ ƌĠŐůĂŐĞƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞƐ ŝĚĠĂƵǆ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ dŚĞƌͲ
ŵŝƋƵĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ sŝĚĞ͕ ƐĂƵĨ 
ƵŶ ƐğĐŚĞͲůŝŶŐĞ͘ŝ
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ Ğƚ ŽďƐĞƌǀĂͲ
ƚŽŝƌĞ ƉŽƚĞŶƟĞů ĚĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ Ğƚ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĚƵ 
ĐĞŶƚƌĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ƉĂƌĂŠƚ ƚŽƚĂůĞŵĞŶƚ ĚĠůĂŝƐƐĠ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ŝĸĐŝůĞ ă ŝŶǀĞƐƟƌ͕  ŝů ƉĞƌŵĞƚ 
Ě Ă͛ŵĠůŝŽƌĞƌ ůĞ ĐŽŶĨŽƌƚ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ Ğƚ ĚĞ ĨĂŝƌĞ ĚĞƐ ĠĐŽͲ
ŶŽŵŝĞƐ ů͛ŚŝǀĞƌ͘  ĞƐ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ǀĂŶƚĠƐ ůŽƌƐ ĚƵ ƉƌŽũĞƚ 
ƉĞƌŵĞƩĞŶƚ ĚĞ ƌĞƐƐĞŶƟƌ ƵŶĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞ ĮĞƌƚĠ͘ ƚ Đ͛ĞƐƚ 
ŵŝĞƵǆ ƋƵ͛ƵŶ ďĂůĐŽŶ ŽƵǀĞƌƚ͕ ƚƌŽƉ ĞǆƉŽƐĠ͘
Temporalité des usages ͗  >Ă ůĞƐƐŝǀĞ͕ ůĞ ĨƌŽŝĚ Ğƚ ůĂ ĐŚĂͲ
ůĞƵƌ͘
ʹϯϭϲϮϭ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ͬ EĂǀĂƌƌĂ ͬ ƐƉĂŹĂ
























ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ũĞƵŶĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ
ǀĞŶŝĚĂ ĚĞů ZĞŝŶŽ ĚĞ EĂǀĂƌƌĂ
Z ũĂƌĚŝŶĞƚͬϰ
ϰϮ͘ϴϬϵϲϯϴ͕ Ͳϭ͘ϱϵϭϴϵϱ
>Ğ ϬϵϬϲϭϱ ǀĞƌƐ ϭϱ͗ϬϬ͘ DŽŵĞŶƚ ƉůƵƚƀƚ ƉĂŝƐŝďůĞ ĞŶ ĐĞ ĚĠďƵƚ ĚĞ ĐŚĂƵĚ ĂƉƌğƐͲŵŝĚŝ ƵŶ ƉĞƵ ǀĞŶƟůĠ͘ >Ğ ĚĠĐĂŝƐƐĠ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ŵĞƚ ĞŶ ǀĂůĞƵƌ ůĞƐ ǀĂŐƵĞƐ ĚĞ 
ƌŽƵůĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ƉĂƐƐĂŶƚ ă ĨĂŝďůĞ ĂůůƵƌĞ͘ ^ĞƵů ůĞ ǀŝŽůĞŶƚ ƉĂƐƐĂŐĞ Ě͛ƵŶ ĐĂŵŝŽŶ ƌĂƉƉĞůůĞ ƋƵĞ ĐĞ ŵŽŵĞŶƚ ĞŶ ŚĞƵƌĞƐ ĐƌĞƵƐĞƐ ĞƐƚ ƉƌŝǀŝůĠŐŝĠ͙ >Ă ĐŝƌĐƵͲ
ůĂƟŽŶ ŵŽŶƚĂŶƚĞ ƉĂƌĂŠƚ ĂƩĠŶƵĠĞ ƉĂƌ ůĂ ĚŝƐƚĂŶĐĞ͕ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ƚĂůƵƐ ĐĞŶƚƌĂů ƐƵƌ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ͕ Ğƚ ŶŽƚƌĞ ĠĐŽƵƚĞ ĚĞ ĐŽŶƚƌĞďĂƐ͘  YƵĞůƋƵĞƐ ƐŽŶƐ ĚŽŵĞƐƟƋƵĞƐ 
ƉŽŶĐƚƵĞŶƚ ĐĞƩĞ ĂƚŵŽƐƉŚğƌĞര͗ ƵŶ ĐĂƌŝůůŽŶ ĂĐĐƌŽĐŚĠ ă ƵŶ ďĂůĐŽŶ͕ ĚĞƐ ŐƌŝŶĐĞŵĞŶƚƐ͙ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĠŵŝƐ ƐƵƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƐŽŶƚ ĐŽŶĐĞŶƚƌĠƐ ƉĂƌ ůĞƐ ŚĂŝĞƐ͕ ůĞƐ ŵƵƌƐ 
ĞŶ ďĠƚŽŶ͕ ůĞ ƐŽů ĐĂƌƌĞůĠ Ğƚ ůĂ ůŽŐŐŝĂ ĞůůĞͲŵġŵĞ͘
ϱϮ͕ϵ ϰϰ͕ϲ ϲϯ
Dimensions : ϳ͕ϵϬ ǆ ϱ͕ϴϳ ǆ Ϯ͕Ϯϱŵ ;ŚĂƵƚĞƵƌ ůŽŐŐŝĂͿ
Matérialité ͗ ĂůůĠ ƐƵƌ ϵϬй ĚĞ ůĂ ƐƵƌĨĂĐĞ ;ůĞ ƌĞƐƚĞ Ă 
ĠƚĠ ůĂŝƐƐĠ ĂƵǆ ƉůĂŶƚĂƟŽŶƐͿ͘ ƀƚĠ ƚƌŽƩŽŝƌ Ğƚ ĂǀĞŶƵĞ͕ 
ůĞƐ ƉůĂƚĞƐͲďĂŶĚĞƐ ƐŽŶƚ ĚĠůŝŵŝƚĠĞƐ ƉĂƌ ĚĞƐ ŵƵƌĞƚƐ ĞŶ 
ďĠƚŽŶ ƐƵƌŵŽŶƚĠƐ ĚĞ ŚĂŝĞƐ ĂƌƟĮĐŝĞůůĞƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ >ŽŐŐŝĂ ĞŶ ƌĚĐ ĚĞǀĂŶĐĠĞ ƉĂƌ 
ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͕ ĂǀĞĐ ƵŶ ƉĞƟƚ ůŽĐĂů ƉŽƵƌ ůĞ ůĂǀĞͲůŝŶŐĞ ă 
ů͛ŽƵĞƐƚ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté ͗ >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ă ĠƚĠ ĚĂůůĠĞ 
ƌĠĐĞŵŵĞŶƚ͕ ůĞ ũĂƌĚŝŶĞƚ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ŽƉƉŽƐĠĞ ƐĞƌĂ 
ƚƌĂŝƚĠ ĚĞ ůĂ ŵġŵĞ ĨĂĕŽŶ ĚğƐ ƋƵĞ ƉŽƐƐŝďůĞ͘
Degré  d’ouverture ͗ >͛ĞƐƉĂĐĞ ĞƐƚ ƚƌğƐ ĨĞƌŵĠ͕ ĞŶ ƉĂƌͲ
ƟĐƵůŝĞƌ ĂǀĞĐ ůĂ ŚĂŝĞ ĐƀƚĠ ĂǀĞŶƵĞ ŚĂƵƚĞ Ě͛ƵŶ ĠƚĂŐĞ͘ 
Ƶ ĐƀƚĠ ĚƵ ǀŽŝƐŝŶ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͕ ĞůůĞ ĞƐƚ ƉůƵƐ ůĠŐğƌĞ͘ Ğ 
ǀŽůƵŵĞ ĞƐƚ ŽďƐƚƌƵĠ ƉĂƌ ůĂ ŵĂŝƐŽŶŶĞƩĞ ĞŶ ƉůĂƐƟƋƵĞ 
ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐͲƌŽŝƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ dŽƵƐ 
ůĞƐ ƌĚĐ ŽŶƚ ĚĞƐ ƉĞƟƚƐ ƌĚũ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ůĞ ƚƌŽƩŽŝƌ Ğƚ 
ů Ă͛ǀĞŶƵĞ ĐĞŶƚƌĂůĞ͕ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠĞ͘ ^Ƶƌ ůĞ ƚƌŽƩŽŝƌ 
Ě͛ĞŶͲĨĂĐĞ͕ ĚĞƐ ďƵƌĞĂƵǆ ƉĂƌƚĂŐĠƐ͕ Ğƚ ĂƵͲĚĞůă͕ Ϯ ƐƵƉĞƌͲ
ŵĂƌĐŚĠƐ Ğƚ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ ;ďŽƵůĂŶŐĞƌŝĞͲƐĂůŽŶ 
ĚĞ ƚŚĠ͕ ĐĂĨĠƐͲƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ͕ ďĂŶƋƵĞƐ͙Ϳ͘ ĞƌƌŝğƌĞ ĂƵ 
ŶŽƌĚ͕ ƚŽƵƚ ĞƐƚ ƉŝĠƚŽŶ Ğƚ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞů͕ ƐĂƵĨ ƋƵĞůƋƵĞƐ 
ĂĐĐğƐ ĂƵǆ ŐĂƌĂŐĞƐ ƐŽƵƚĞƌƌĂŝŶƐ͘ WƵƐ ůŽŝŶ͕ ůĞ ĐŽůůğŐĞ Ğƚ 
ůĞƐ ƚĞƌƌĂŝŶƐ ĚĞ ƐƉŽƌƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵĂƐŝ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ͘ >Ğ ůĠŐĞƌ ĚĠĐĂŝƐƐĠ ĚŽŝƚ 
ƌĞŶĨŽƌĐĞƌ ůĞƐ ƉĂƐ Ğƚ ůĞ ƌŽƵůĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ͕ 
ƉƌĞƐƋƵĞ ă ŚĂƵƚĞƵƌ Ě͛ŽƌĞŝůůĞ͕ ƐƵƌƚŽƵƚ ƐŽƵƐ ůĂ ůŽŐŐŝĂ 
ŵŝŶĠƌĂůĞ͘ >ĞƐ ŚĂŝĞƐ ĚŝƐƉĞƌƐĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ Ŷ ƉĠƌŝŽĚĞ 
ĐƌĞƵƐĞ͕ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƉĂƌĂŠƚ Ě͛ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĚŽƵĐĞƵƌ Ğƚ 
ůĂŝƐƐĞ ůĂ ƉůĂĐĞ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽůŽĐĂƵǆ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >ĞƐ ĨŽƌŵĞƐ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƌĠĐƵͲ
ƉğƌĞŶƚ Ğƚ ĐŽŶĐĞŶƚƌĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ Ğƚ ĚĞ ůĂ 
ǀŝůůĞ͕ ĞŶ ĐŽŶƚƌĂĚŝĐƟŽŶ ĂǀĞĐ ĐĞ ƋƵĞ ů͛ŽŶ ǀŝƚ ǀŝƐƵĞůůĞͲ
ŵĞŶƚ͕ ĚĂŶƐ ƵŶ ůŝĞƵ ƉƌŽƚĠŐĠ Ğƚ ƉƌŽƚĞĐƚĞƵƌ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  ƵƐĂŐĞ ŝŶƚĞƌŶĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ /ů ŶĞ ƐĞƌƚ ă 
ƌŝĞŶ ĚĞ ƌĞĐƵůĞƌ ƐŽƵƐ ůĂ ůŽŐŐŝĂ ƋƵŝ ĐŽŶĐĞŶƚƌĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ dĞŵͲ
ƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ĂǀĞĐ ƐĞƐ ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ >Ğ ĚĂůůĂŐĞ 
ĚƵ ũĂƌĚŝŶĞƚ ůĞ ƌĞŶĚ ƵƟůŝƐĂďůĞ ƉĞŶĚĂŶƚ ĚĞƐ ƉĠƌŝŽĚĞƐ 
ƉůƵƐ ůŽŶŐƵĞƐ͘ WůƵƐ ƉƌŽƉƌĞ͕ ƉůƵƐ ĂƉƉƌŽƉƌŝĠ ƉĂƌ ůĞƐ ĞŶͲ
ĨĂŶƚƐ Ğƚ ůĞƵƌƐ ƉĂƌĞŶƚƐ ƉůƵƐ ƚƌĂŶƋƵŝůůĞƐ͘ >͛ĂŶĐŝĞŶŶĞ ĂĐͲ
ƟǀŝƚĠ ĞǆŝƐƚĞ ĞŶĐŽƌĞ͕ ŵĂŝƐ ĞůůĞ ĞƐƚ ƌĠĚƵŝƚĞ ă ƋƵĞůƋƵĞƐ 
ƉůĂƚĞƐͲďĂŶĚĞƐ͘ KŶ Ɛ͛Ǉ ƌĞŶĚ ƉŽƵƌ ƵƟůŝƐĞƌ ůĞ ůĂǀĞͲůŝŶŐĞ 
ĠƚĞŶĚƌĞ ůĞ ůŝŶŐĞ͘ ͛ĞƐƚ ĂƵƐƐŝ ƵŶ ůŝĞƵ ĚĞ ƌĞƉŽƐ Ğƚ ĚĞ 
ƌĞƉĂƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ ͛ĞƐƚ Ě Ă͛ďŽƌĚ 
ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ũĞƵ ƉŽƵƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ƋƵŝ ƉĞƌŵĞƚ ƉĞƵƚͲ
ġƚƌĞ ĚĞ ŵĂŝŶƚĞŶŝƌ ůĞ ĐĂůŵĞ ĚĂŶƐ ůĞ ƌĞƐƚĞ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌͲ
ƚĞŵĞŶƚ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ >ŝĞƵ ƚƌğƐ ŝŶǀĞƐƟ ƚŽƵƚ ůĞ 
ƚĞŵƉƐ͕ ĐŽŶƚƌĞ ƚŽƵƚĞ ĂƩĞŶƚĞ͘
Temporalité des usages ͗ ^ĂŝƐŽŶŶŝĞƌƐ͕ ŵĂŝƐ ƉůƵƐ 
ůŽŶŐƚĞŵƉƐ ƋƵĞ Ɛŝ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ŷ Ă͛ǀĂŝƚ ƉĂƐ ĠƚĠ ĚĂůůĠĞ͘
 ʹϯϭϲϮϭ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ͬ EĂǀĂƌƌĂ ͬ ƐƉĂŹĂ
























&ĂŵŝůůĞ ĂǀĞĐ ϯ ŐĂƌĕŽŶƐ




Dimensions : ϳ͕ϭϲ ǆ Ϭ͕ϵϯ ǆ Ϯ͕ϳϮŵ
Matérialité ͗ sŝƚƌĂŐĞƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ ƐƵͲ
ƉĠƌŝĞƵƌĞ͕ ĮǆĞƐ ĞŶͲĚĞƐƐŽƵƐ͕ ĚĠƉŽůŝƐ ŽƵ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚƐ͘ 
WůĂĨŽŶĚ Ğƚ ƐŽů ŵŝŶĠƌĂƵǆ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ >ŽŐŐŝĂ ĂǀĞĐ ĨĂĐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ ƚŽͲ
ƚĂůĞŵĞŶƚ ǀŝƚƌĠĞ͘ ^ƚŽƌĞ ĚĠƌŽƵůĂŶƚ ĐůĂŝƌ ƉŽƵƌ ĮůƚƌĞƌ ůĂ 
ůƵŵŝğƌĞ͕ ůĂ ǀƵĞ Ğƚ ĐŽŶƚƌƀůĞƌ ůĞ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ͘ WĂŶŶĞĂƵǆ 
ĚĠƉŽůŝƐ ĂƵǆ ĞǆƚƌĠŵŝƚĠƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ Ϯ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ǀŝƚƌĠƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ă 
ϱϬй ƐƵƌ ϯͬϱe ĚĞ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ ͖ Ϯ ďĂŝĞƐ ƐƵƌ ůĂ ƉŝğĐĞ ƉƌŝŶͲ
ĐŝƉĂůĞ Ğƚ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͕ ĚŽƵďůĠĞƐ ĚĞ ƐƚŽƌĞƐ ĠůĞĐƚƌŝƋƵĞƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗  Ƶ ĚĞƐͲ
ƐƵƐ ĚĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ ĚƵ ƌĚĐ͕ ĚƵ ƚƌŽƩŽŝƌ͕  ƉůĂŶƚĠ ĚĞ ũĞƵŶĞƐ 
ĂƌďƌĞƐ͕ Ğƚ ĚĞ ƉůĂĐĞƐ ĚĞ ƐƚĂƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ĞŶ ĠƉŝ͘ >Ă ĐŝƌͲ
ĐƵůĂƟŽŶ ă ǀŝƚĞƐƐĞ ůŝŵŝƚĠĞ ĞƐƚ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ ƐƵƌ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ 
ĂǆŝĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ƋƵŝ ŶĞ ĚĞƐƐĞƌƚ ƋƵĞ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  Ğ 
ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ͕ ƵŶĞ ƐƵƉĠƌĞƩĞ ĚĞ ŚĂƌĚ ĚŝƐĐŽƵŶƚ Ğƚ ĚĞƐ 
ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ ĚŝǀĞƌƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶƐƚĂůůĞŶƚ ƉƌŽŐƌĞƐƐŝǀĞŵĞŶƚ 
ĂƵ ƉŝĞĚ ĚĞƐ ŝŵŵĞƵďůĞƐ ĚĞ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͕ ĐĞƌƚĂŝŶƐ ƐŽͲ
ĐŝĂƵǆ͕ Žƶ ƋƵĞůƋƵĞƐ ĨĂŵŝůůĞƐ  ͨരŵĞƩĞŶƚ ůĞ ďŽƌĚĞůരͩ 
;ͨ൶ĂƌŵĂŶ ĨŽůůŽŶĞƐ൶ͩͿ͕ ƋƵĞůƋƵĞƐͲƵŶ ũŽƵĞŶƚ ƋƵĞůƋƵĞͲ
ĨŽŝƐ ĚĞ ůĂ ŐƵŝƚĂƌĞ ƚĂƌĚ ůĞ ƐŽŝƌ ƐĂŶƐ ĠŐĂƌĚƐ ƉŽƵƌ ůĞ ǀŽŝͲ
ƐŝŶĂŐĞ͘ ĞƌƌŝğƌĞ ĐĞƚ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĂƵ ŶŽƌĚ͕ ĐĞ ƐŽŶƚ 
ĚĞƐ ŠůŽƚƐ  ƵŶŝƋƵĞŵĞŶƚ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞůƐ Ğƚ ĚĞƐ ĠƚĂďůŝƐƐĞͲ
ŵĞŶƚƐ ƐĐŽůĂŝƌĞƐ͘ 
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞര͗ 
>Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƌĞŶĚ ŝŵƉŽƐƐŝďůĞ Ě͛ĞŶ ĨĂŝƌĞ ĂƵƚƌĞ ĐŚŽƐĞ 
ƋƵ͛ƵŶĞ ďƵĂŶĚĞƌŝĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >Ğ dZ ĐŽƵƌƚ 
ƌĂƉƉĞůůĞ ůĞƐ ƉĞƟƚĞƐ ĚŝŵĞŶƐŝŽŶƐ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ƋƵŝ ĂŵͲ
ƉůŝĮĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ;ũĞƵǆ Ğƚ ůĞƐƐŝǀĞ Ğƚ ƐĠĐŚĂŐĞͿ͘ 
DġŵĞ ƋƵĂŶĚ ŝů ĞƐƚ ŽƵǀĞƌƚ͕ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ĚĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ͕ 
ĞůůĞͲŵġŵĞ ĚŽƚĠĞ ĚĞ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ͕ ĞƐƚ ĂĐĐŽŵƉĂͲ
ŐŶĠĞ ƉĂƌ ĐĞƩĞ ͨരĐŽƵůĞƵƌ ůŽĐĂůĞരͩ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ DĂůŐƌĠ ůĂ ƚĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĂĚŽƵͲ
ĐŝĞ ƵŶĞ ďŽŶŶĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ Ğƚ ůĂ ǀƵĞ͕ ůĞ ůŝĞƵ Ŷ͛ĞƐƚ 
ƉĂƐ ĂƫƌĂŶƚ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  KŶ ƚŽƵƌŶĞ ůĞ ĚŽƐ ă ů Ă͛ǀĞŶƵĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗  WůƵƐŝĞƵƌƐ ƉĂͲ
ƌĂŵğƚƌĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠŐůĂďůĞƐ ĚƵ ƉůƵƐ ŚĞƌŵĠƟƋƵĞ ĂƵ ƚƌğƐ 
ŽƵǀĞƌƚ ͗ ƐƚŽƌĞƐ ƚĞǆƟůĞƐ ĚĠƌŽƵůĂŶƚƐ͕ ĚŽƵďůĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ 
Ğƚ ƐƚŽƌĞƐ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ůĞ ƚŽƵƚ ĞƐƚ ƚƌğƐ ĞĸĐĂĐĞ͘ 
Ƶ ĐŽƵƉ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ͕  ͨരĨĞƌŵĠ ŽŶ Ŷ͛ĞŶƚĞŶĚ ƌŝĞŶരͩ͘ 
>͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ĚĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ĞƐƚ ƐƵĸƐĂŶƚĞ͕ ƉůƵƐ ƐĞƌĂŝƚ 
ĚĂŶŐĞƌĞƵǆ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ dŚĞƌͲ
ŵŝƋƵĞŵĞŶƚ ĞĸĐĂĐĞ ĚĂŶƐ ƵŶĞ ƌĠŐŝŽŶ Žƶ ͨരŝů ĨĂŝƚ ďĞĂƵ 
ϮരŵŽŝƐ ƉĂƌ ĂŶരͩ͘ DŝĞƵǆ ƋƵ͛ƵŶ ĂƫƋƵĞ ƚƌŽƉ ĞǆƉŽƐĠ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗  >͛ ĠƚĞŶĚŽŝƌ Ğƚ 
ůĞ ƐĠĐŚĞͲůŝŶŐĞ ƉƌĞŶŶĞŶƚ ĚĞ ůĂ ƉůĂĐĞ Ğƚ ƌĞŶĚĞŶƚ ĚŝĸͲ
ĐŝůĞƐ ůĞƐ ũĞƵǆ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ƌĂƌĞƐ ƐƵƌ ĐĞ ďĂůĐŽŶ ĠƚƌŽŝƚ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗ KŶ ƚŽƵƌŶĞ ůĞ 
ĚŽƐ ă ů Ă͛ǀĞŶƵĞ Ğƚ ŽŶ ƐĞ ƉƌŽƚğŐĞ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂǀĞĐ 
ůĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ DŽǇĞŶŶĞ͘ WĂƌĨĂŝƚ ƉŽƵƌ ůĞ ƐĠͲ
ĐŚĂŐĞ͘
Temporalité des usages ͗  &ƌĠƋƵĞŶƚĞ ƉŽƵƌ ůĞ ƐĠĐŚĂŐĞ͕ 
ƉůƵƐ ƌĂƌĞ ƉŽƵƌ ůĞƐ ũĞƵǆ͘
çÄÙ® Ã½¦Ù ãÊçã
>Ğ ϬϴϬϲϭϱ ĞŶƚƌĞ ϭϯ͗ϱϬ Ğƚ ϭϰ͗ϬϬ͘ ^Ϭϭ ;ϯ͛ϰϳͿ WĂŶŶĞĂƵǆ ŽƵǀĞƌƚƐ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ŵĂƐƋƵĞ ƚŽƵƚ ƉĂƌ ŵŽŵĞŶƚƐ ƉĂƌ ǀĂŐƵĞƐ ĞŶƚƌĞĐŽƵƉĠĞƐ ĚĞ ŵŽŵĞŶƚƐ ĂƐƐĞǌ ĂƉĂŝͲ
ƐĠƐ ͗ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶƐ͕ ĚĠŵĂƌƌĂŐĞ ĚĞ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ƐƵƌƚŽƵƚ ĚŝĞƐĞůƐ͕ ĚŽƵǆ ƌŽƵůĞŵĞŶƚƐ ĚĞ ƉŶĞƵƐ͘ WĂƌŵŝ ůĞƐ ƉĂƐƐĞƌĞĂƵǆ͕ ůĞƐ ƉůĞƵƌƐ ĚĞ ů͛ĞŶĨĂŶƚ ƌĠǀğůĞŶƚ ůĂ ůĂƌŐĞƵƌ ĚĞ 
ů Ă͛ǀĞŶƵĞ Ğƚ ůĞƐ ŝŵŵĞƵďůĞƐ ĞŶ ĨĂĐĞ͘ hŶ ŵŽŶŽŵŽƚĞƵƌ ƐƵƌǀŽůĞ ůĂ ǀŝůůĞ ă ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ƌĞƉƌŝƐĞƐ͘ ƐƚͲŽŶ ĂƵ ŵŝůŝĞƵ ĚĞ ůĂ ǀŝůůĞ ŵŽĚĞƌŶĞ ŽƵ ĂƵ ďŽƌĚ Ě͛ƵŶĞ ƌŽƵƚĞര͍ ^ϬϮ 
;Ϯ͛ϰϮͿ WĂŶŶĞĂƵǆ ĨĞƌŵĠƐ ;ů͛ƵŶ ĚĞƐ Ϯ ƚƌğƐ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ ĞŶƚƌŽƵǀĞƌƚͿ͘ >ĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ĐŽƵƉĞŶƚ ĐŽŶƐŝĚĠƌĂďůĞŵĞŶƚ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ Ğƚ ůĂ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ 
ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ  ůŽĐĂƵǆ ƐŽŶƚ ĂŵƉůŝĮĠƐ ĚĂŶƐ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĠƚƌŽŝƚ Ğƚ ƌĠƐŽŶĂŶƚ͘
























ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ Ϯ ĮůůĞƩĞƐ͕ ĂƌƌŝǀĠ ĞŶ ϮϬϬϲ
ĂůůĞ 'ĂƌĂũŽŶĂǇ
dĞƌƌĂƐƐĞ Ě͛ƵŶ ƚƌŝƉůĞǆ͕ Zнϯͬϯ
ϰϮ͘ϴϭϮϵϮϮ͕ Ͳϭ͘ϱϵϲϮϭϭ
>Ğ ϬϵϬϲϭϱ ĞŶƚƌĞ ϭϮ͗ϬϬ Ğƚ ϭϮ͗ϭϱ͘ ^Ϭϭ ;ϯ͛ϮϳͿ Ŷ ƌĞƚƌĂŝƚ ĚƵ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͘ ͛ĞƐƚ ŵŝĚŝ ĂƵ ĐůŽĐŚĞƌ͘  hŶ ĂǀŝŽŶ ă ƌĠĂĐƟŽŶ ƐƵƌǀŽůĞ ů Ă͛ŐŐůŽŵĠƌĂƟŽŶ͘ >Ă ƌŽĐĂĚĞ Ŷ͛ĞƐƚ 
ƉĂƐ ůŽŝŶ ă ĚƌŽŝƚĞ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ƉĂƐƐĞŶƚ ĂƵ ƉŝĞĚ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͕ ƵŶ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶ ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ͘ >͛ ŚĂďŝƚĂŶƚ Ğƚ ů͛ĞŶƋƵġƚĞƵƌ ĞŶƚƌĞŶƚ ƐƵƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘ >͛ĂǀŝĨĂƵŶĞ 
ĞƐƚ ŶŽŵďƌĞƵƐĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ ũĞƵŶĞƐ ĂƌďƌĞƐ Ğƚ ĚĂŶƐ ůĞ ƚĞƌƌĂŝŶ ǀĂŐƵĞ͘ ĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ũŽƵĞŶƚ ƐƵƌ ůĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ǀŽŝƐŝŶĞƐ͘ ^ϬϮ ;ϰ͛ϬϮͿ͘ Ƶ ĚĞƐƐƵƐ  ĚƵ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͘ /ĚĞŵ 
ĂǀĞĐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ƌĞŶĨŽƌĐĠƐ͕ ŽŶ ĞŶ ĞƐƚ ŵŽŝŶƐ ƉƌŽƚĠŐĠƐ͘ >ĞƐ ĐůĂƋƵĞŵĞŶƚƐ ĚĞ ƉĂƐ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ ƉĂƌĂŝƐƐĞŶƚ ĚŽƚĠƐ ĚĞ ŇƵƩĞƌ ĠĐŚŽ͘
ϱϮ͕ϵ ϰϱ ϳϬ͕Ϯ
Dimensions : ϯ͕ϯϳ ǆ ϯ͕ϱϱŵ
Matérialité : ĂůůĞ ďĠƚŽŶ ƌĞĐŽƵǀĞƌƚĞ Ě͛ƵŶ ŐĂǌŽŶ ĂƌƟͲ
ĮĐŝĞů͕ ĐĂŝůůĞďŽƟƐ ĞŶ ďŽŝƐ ĚĞǀĂŶƚ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞ͕ ĂǀĞĐ ǌŽŶĞ 
Ě͛ĠƚĞŶĚĂŐĞ ĚĞƌƌŝğƌĞ ƵŶĞ ŐƌŝůůĞ ƉĞƌĨŽƌĠĞ͕ ĐĂĚƌĠĞ ůĂƚĠͲ
ƌĂůĞŵĞŶƚ ƉĂƌ ĚĞƐ ŚĂƵƚĞƐ ďĂƌƌŝğƌĞƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ ƐƵƉͲ
ƉŽƌƚĂŶƚ ĚĞƐ ŚĂŝĞƐ ĂƌƟĮĐŝĞůůĞƐ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚͲŽƵĞƐƚ͘
Aménagement projeté :  ŝŶƐƚĂůůĠ ůĞ ĐĂŝůůĞďŽƟƐ Ğƚ ůĞ 
ŐĂǌŽŶ ĂƌƟĮĐŝĞů͕ ůĞ ǀƌĂŝ ŐĂǌŽŶ ŶĠĐĞƐƐŝƚĂŶƚ ƚƌŽƉ Ě͛ĞŶͲ
ƚƌĞƟĞŶ͘ ƵƌĂŝƚ ǀŽůŽŶƟĞƌƐ ŝŶƐƚĂůůĠ ƵŶĞ ďąĐŚĞ Ğƚ ƵŶ 
ůĂǀĞͲůŝŶŐĞ Ɛ͛ŝů Ǉ ĂǀĂŝƚ ĞƵ ƵŶ ďƌĂŶĐŚĞŵĞŶƚ ͖ ĐĞƌƚĂŝŶƐ 
ǀŽŝƐŝŶƐ ů͛ŽŶƚ ĨĂŝƚ͘
Degré  d’ouverture ͗  sƵĞ ĐĂŶĂůŝƐĠĞ ǀĞƌƐ ůĞ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ͕ 
ƐŽŶ  ůĂƌŐĞ ŽƌŝĞŶƚĠ Ğƚ ĮůƚƌĠ ƉĂƌ ůĞƐ ŚĂŝĞƐ ĂƌƟĮĐŝĞůůĞƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >ĞƐ 
Z ĚĞƐƟŶĠƐ ĂƵǆ ůŽĐĂƵǆ ĐŽŵŵĞƌĐŝĂƵǆ ƐŽŶƚ ĞŶĐŽƌĞ 
ƉĞƵ ŝŶǀĞƐƟƐ ĚĂŶƐ ĐĞ ƐĞĐƚĞƵƌ͘  Ŷ ĨĂĐĞ͕ ů͛ĠĐŽůĞ ŵĂƚĞƌͲ
ŶĞůůĞ͕ ƵŶ ĐĞŶƚƌĞ ĚĞ ƐĂŶƚĠ Ğƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ 
ĂŶŝŵĞŶƚ ƵŶ ŐƌĂŶĚ ŠůŽƚ ĚĞ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ĂƵƚŽƵƌ ĚĞ ůĂ 
ĐŽůůŝŶĞ ŚŝƐƚŽƌŝƋƵĞ ĚĞ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ;ĠŐůŝƐĞ Ğƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ 
ĨĞƌŵĞƐ ĂŶĐŝĞŶŶĞƐͿ͘
Ƶ ƐƵĚ͕ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ĨƌŝĐŚĞ ƉƵŝƐ ƐƵƌ ůĞ 
ƉĂƌĐ ĐĞŶƚƌĂů ĚĞ ůĂ ǀŝůůĞ͘
 ů͛ŽƉƉŽƐĠ͕ ůĞƐ ďŽƌĚƐ Ě͛ƵŶ ƉĞƟƚ ůĂĐ ƐƵƌ ůĞ Barranco 
grande ;ůĞ 'ƌĂŶĚ ZĂǀŝŶͿ ƐŽŶƚ ĂŵĠŶĂŐĠƐ ƉŽƵƌ ůĂ ƉƌŽͲ
ŵĞŶĂĚĞ Ğƚ ůĞ ƌĞƉŽƐ͕ ŶŽŶ ůŽŝŶ ĚĞƐ ĠƋƵŝƉĞŵĞŶƚƐ ƐƉŽƌͲ
ƟĨƐ Ğƚ ƐĐŽůĂŝƌĞƐ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
WĞƟƚ ƉŽƵƌ ƚŽƵƚ ĐĞ ƋƵ͛ŽŶ ĂƵƌĂŝƚ ǀŽƵůƵ Ǉ ĨĂŝƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ 'ƌĂŶĚĞ ƉŽƌͲ
ĨŽŶĚĞƵƌ ĚĞ ů͛ĠĐŽƵƚĞ͕ ĠƋƵŝůŝďƌĞ ĞŶƚƌĞ ƉƌŽĐŚĞƐ Ğƚ ůŽŝŶͲ
ƚĂŝŶƐ͘ ZĞŶĨŽƌĐĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ŝŵŵĠĚŝĂƚƐ͘ dŽƵƚĞƐ ůĞƐ 
ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ƐƵƌ ůĞ ĐĞŶƚƌĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ƐŽŶƚ ŽƌŝĞŶƚĠĞƐ 
ĂƵ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ͘ ĞůůĞƐ ĚĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ ĂƵ ŶŽƌĚ ;ĚŽŶƚ 
ĐĞůƵŝͲĐŝͿ ĂƵƌĂŝĞŶƚ ƉĞƵƚͲġƚƌĞ ŐĂŐŶĠ ă ġƚƌĞ ŽƌŝĞŶƚĠĞƐ 
ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ ;ŶŽƌĚͲĞƐƚͿ ǀĞƌƐ ůĞ ůĂĐ ;ĐǇŐŶĞ Ğƚ ŐƌĞͲ
ŶŽƵŝůůĞƐͿ Ğƚ ůĞƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ǀĞƌƚƐ͕ ŵĂŝƐ ĂƵƌĂŝĞŶƚ ĠƚĠ ƉůƵƐ 
ĂƩĞŝŶƚĞƐ ƉĂƌ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  &Žƌƚ ĐĂĚƌĂŐĞ ǀŝƐƵĞů͕ ƋƵŝ Ŷ͛ĞƐƚ 
ƉĂƐ ƐŽŶŽƌĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ sĞƌƐ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ͕  ĐĞŶƚƌŝƉğƚĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐĐƌĠƟŽŶ 
ŶĠĐĞƐƐĂŝƌĞ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ ŵĂůŐƌĠ ůĞ ƌŝĚĞĂƵ 
ƚƌŽŵƉĞƵƌ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ WƌĠͲ
ƐĞƌǀĂƟŽŶ ĚĞ ů͛ŝŶƟŵŝƚĠ ǀŝƐƵĞůůĞ͕ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĚŝƐƚĂŶƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ dĞƌƌĂŝŶ ƐƵƌͲ
ƚŽƵƚ ƌĠƐĞƌǀĠ ă ůĂ ƉŝƐĐŝŶĞ ŐŽŶŇĂďůĞ͕ ƋƵŝ  ŽĐĐƵƉĞ ƋƵĂͲ
ƐŝŵĞŶƚ ƚŽƵƚ ůĞ ƚĞƌƌĂŝŶ͘ >ĞƐ ƉĂƌĞŶƚƐ ĞŶ ƉƌŽĮƚĞŶƚ ĂƵƐƐŝ͕ 
ŵĂŝƐ Ě Ă͛ƵƚƌĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ůĞƵƌƐ ƐŽŶƚ ŝŶƚĞƌĚŝƚƐ ͗ ƌĞƉĂƐ Ğƚ 
ďĂŝŶƐ ĚĞ ƐŽůĞŝů ĚĞ DĂĚĂŵĞ ƐŽŶƚ ŵŽŝŶƐ ƉƌĂƟƋƵĞƐ ă 
ŽƌŐĂŶŝƐĞƌ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ƋƵŝ ŽŶƚ ŐƌĂŶĚŝ͘ >Ă ĐƵŝƐŝŶĞ 
ĞƐƚ ă ů͛ĠƚĂŐĞ ŝŶĨĠƌŝĞƵƌ͘  dĂďůĞ͕ ĐŚĂŝƐĞƐ Ğƚ ŚĂŵĂĐƐ ƐŽŶƚ 
ůă ůĞ ƌĞƐƚĞ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ KďůŝŐĂƟŽŶ ĚĞ 
ƐƵƌǀĞŝůůĞƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ƚŽƵƚ ůĞ ŵŽŶĚĞ ĞƐƚ ƉƌĠƐĞŶƚ ĞŶ 
ŵġŵĞ ƚĞŵƉƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗  :ĞƵǆ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ƐĠĐŚĂŐĞ ĚƵ 
ůŝŶŐĞ͘ dĞƌƌĂƐƐĞ ŵŽŝŶƐ ƵƟůŝƐĠĞ ƋƵ͛ĂǀĂŶƚ͘
Temporalité des usages ͗ ͨരϮϬ ũŽƵƌƐ ƉĂƌ ĂŶ͘രͩ ;>͛ ŚĂͲ
ďŝƚĂŶƚ ƉĂƌĂŠƚ ŵŝŶŝŵŝƐĞƌ ůĞ ƚĞŵƉƐ ƋƵ͛ŝů Ǉ ƉĂƐƐĞ ƌĠĞůͲ
ůĞŵĞŶƚͿ͘ >Ă ĨĂŵŝůůĞ ƉĂƌƚ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ƐĞŵĂŝŶĞƐ ĞŶ ǀĂͲ
ĐĂŶĐĞƐ ĂƵ ďŽƌĚ ĚĞ ůĂ ŵĞƌ͕  ƋƵĂŶĚ ůĞ ƐŽůĞŝů ĞƐƚ ƚƌŽƉ 
ĨŽƌƚ͘
 

























ŽƵƌƐŝǀĞ Ě Ă͛ĐĐğƐ ĂƵǆ ƚƌŝƉůĞǆ  Zнϭͬϯ
ϰϮ͘ϴϭϮϵϮϮ͕ Ͳϭ͘ϱϵϲϮϭϭ
>Ğ ϬϵϬϲϭϱ ǀĞƌƐ ϭϮ͗Ϯϰ ;ϯ͛ϱϱͿ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ƵƌďĂŝŶƐ ƐŽŶƚ ƌĞŶĨŽƌĐĠƐ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ă ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚĞƵǆ ĠƚĂŐĞƐ ƉůƵƐ ŚĂƵƚ͘ >Ă ĐŽƵƌƐŝǀĞ ůĞƐ ĐŽŶĐĞŶƚƌĞ Ğƚ ůĞƐ ĨŽĐĂůŝƐĞ ĞŶ 
ĂĐĐĞŶƚƵĂŶƚ ůĂ ůĂƌŐĞƵƌ ĚƵ ƉĂŶŽƌĂŵĂ ƐŽŶŽƌĞ͘ dƌğƐ ĨŽƌƚĞ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞ ů Ă͛ǀŝĨĂƵŶĞ Ğƚ ďƌƵŝƐƐĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ĨĞƵŝůůĞƐ ƐŽƵƐ ůĞ ǀĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ ƉĞƟƚƐ ĂƌďƌĞƐ ĚƵ ƚƌŽƩŽŝƌ͘  
hŶ ƉğƌĞ ĂǀĞĐ ƐĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĞŶ ďĂƐ͘ YƵĞůƋƵĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ƉĂƐƐĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ Ğƚ ƵŶ ĐŚĂŶƟĞƌ ĞƐƚ ƉĞƌĐĞƉƟďůĞ ă ŐĂƵĐŚĞ͘ hŶ ŚĂďŝƚĂŶƚ ĞŵƉƌƵŶƚĞ ůĂ ĐŽƵƌƐŝǀĞ Ğƚ 
ůĂ ĨĂŝƚ ƌĠƐŽŶŶĞƌ͘  >ĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ƉƌŽǀŝĞŶŶĞŶƚ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ ;ĐƀƚĠ ůĂĐͿ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĞƐƚ ĐŽŶƐƚĂŶƚĞ ƐƵƌ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ ă ĚƌŽŝƚĞ͘
ϱϰ ϰϱ͕ϵ ϳϭ͕Ϯ
Dimensions : ϯϴ͕ϯϳ ǆ ϭ͕Ϯϴ ǆ Ϯ͕ϱϬŵ
Matérialité ͗ DŝŶĠƌĂů ƉĂƌƚŽƵƚ ƐĂƵĨ ƉŽƌƚĞƐ Ğƚ ĨĞŶġƚƌĞƐ 
ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͕ Ğƚ ďĂƌƌĞĂƵǆ ĚĞ ŐƌŝůůĞ ƐƵƌ ƚŽƵƚĞ ůĂ ůŽŶͲ
ŐƵĞƵƌ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶͬůŽŐŐŝĂ ĮůĂŶƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚͲŽƵĞƐƚ͘
Aménagement projeté : EŽŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ hŶĞ ĨĂĐĞ ă ϭϬϬй͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Z 
ƉƌŽŐƌĂŵŵĠƐ ƉŽƵƌ ĚĞƐ ůŽĐĂƵǆ ĐŽŵŵĞƌĐŝĂƵǆ͕ ŵĂŝƐ 
ƉĞƵ ƐŽŶƚ ĚĠũă ŝŶǀĞƐƟƐ͘ >ĂĐ Ğƚ ĂŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚƐ ă ů͛ŽƉͲ
ƉŽƐĠ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌƐŝǀĞ͘ Ŷ ĨĂĐĞ͕ ĠƋƵŝƉĞŵĞŶƚƐ ƉƵďůŝĐƐ 
;ĠĐŽůĞ ŵĂƚĞƌŶĞůůĞ Ğƚ ĐĞŶƚƌĞ ĚĞ ƐĂŶƚĠ ũƵƐƋƵ ă͛ ϭϱ͗ϬϬͿ 
ĂǀĞĐ ƋƵĞůƋƵĞƐ ĐĂĨĠƐͲďƌĂƐƐĞƌŝĞƐ Ğƚ ďĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ ůŽŐĞͲ
ŵĞŶƚƐ ĚĂŶƐ ĐĞ ƋƵŝ ĞƐƚ ůĂ ǌŽŶĞ ĚĞ ů͛ŚĂďŝƚĂƚ ŚŝƐƚŽƌŝƋƵĞ 
ĚĞ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ͘
 ŐĂƵĐŚĞ͕ ƵŶĞ ĨƌŝĐŚĞ͕ ƉƵŝƐ ĐŽŶŶĞǆŝŽŶ ƐƵƌ ůĞ ŐƌĂŶĚ ũĂƌͲ
ĚŝŶ ĚƵ ĐĞŶƚƌĞ ǀŝůůĞ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
>Ă ĨŽƌŵĞ ĂůůŽŶŐĠĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉĞƌŵĞƚ ůĂ ĐŽĞǆŝƐͲ
ƚĞŶĐĞ ĚĞ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĨŽǇĞƌƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ŽŶĐĞŶƚƌĂƟŽŶ 
Ğƚ ŵŝƐĞ ĞŶ ƌĠƐŽŶĂŶĐĞ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ĚĞƐ 
ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽͲůŽĐĂƵǆ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ ǆƉŽƐŝƟŽŶ ă ůĂ ǀƵĞ Ğƚ ĂƵǆ ŝŶͲ
ƚĞŵƉĠƌŝĞƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ WĂƐƐĂŐĞ 
ŽďůŝŐĂƚŽŝƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ŽƵƌƐŝǀĞ 
ͨരŵŝĐƌŽͲůŽĐĂůĞര͕ͩ Žƶ ƉĂƌ ĞǆĞŵƉĞ ůĞƐ ũĞƵǆ ĚĞ ďĂůůŽŶ 
ƐŽŶƚ ƚŽůĠƌĠƐ ƉŽƵƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ƉĂƌ ůĂ ĐŽŵŵƵŶĂƵƚĠ͕ ĚĞ 
ŵġŵĞ ƋƵĞ ůĞƐ ƌĞƉĂƐ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ƐƵƌ ůĂ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ƋƵĞůͲ
ƋƵĞĨŽŝƐ ů͛ĠƚĠ͘ ĞƵǆͲĐŝ Ɛ͛ŝŶƚĞƌƉĞůůĞŶƚ͕ ůĞƐ ƉĂƌĞŶƚƐ ůĞƐ 
ĐŚĞƌĐŚĞŶƚ ĐŚĞǌ ů͛ƵŶ ŽƵ ĐŚĞǌ ů Ă͛ƵƚƌĞ͘ sŝǀĂŶƚĞ ƉĞƟƚĞ 
ĐŽŵŵƵŶĂƵƚĠ ƋƵĂƐŝ ǀŝůůĂŐĞŽŝƐĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗ ŽŵŵĞŶƚ 
ĐŽŶƚƌƀůĞƌ Ğƚ ŐĠƌĞƌ ůĞƐ ĂǀĂŶƚĂŐĞƐ Ğƚ ůĞƐ ŝŶĐŽŶǀĠŶŝĞŶƚƐ 
ĚĞ ƚĞůůĞƐ ƉƌĂƟƋƵĞƐര͍
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ >ŝĞƵ ĚĞ ƉĂƐƐĂŐĞ ŽďůŝŐĂƚŽŝƌĞ 
ƉŽƵƌ ƚŽƵƚĞ ůĂ ĐŽŵŵƵŶĂƵƚĠ͘ >ŝĞƵ ĚĞ ƐĠũŽƵƌ ƉŽƵƌ ůĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ͘ ,ĂƵƚ ƉŽƚĞŶƟĞů ĚĞ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƐ Ğƚ ŝŶƚĞƌĐŽŶͲ
ŶĂŝƐƐĂŶĐĞ͘
Temporalité des usages ͗  YƵŽƟĚŝĞŶ ƉŽƵƌ ůĞƐ ƉĂƌĞŶƚƐ͕ 
ƚŽƵƚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ ƉŽƵƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ƌĞŶĨŽƌĐĞŵĞŶƚ ů͛ĠƚĠ͘
ʹϯϭϲϮϭ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ͬ EĂǀĂƌƌĂ ͬ ƐƉĂŹĂ
ĂůůĞ 'ĂƌĂũŽŶĂǇ
ŽůůĞĐƟĨ ĂǀĞĐ ĨĞŶġƚƌĞƐ Ğƚ ƉŽƌƚĞƐ




























>Ğ ϬϴϬϲϭϱ ĞŶƚƌĞ ϭϳ͗ϭϮ Ğƚ ϭϳ͗ϮϬ͘ ^Ϭϭ ;Ϯ͛ϬϲͿ ŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ Ğƚ ĐƵŝƐŝŶĞ ŽƵǀĞƌƚƐ͘ ŽͲƉƌĠƐĞŶĐĞ ĞŶƚƌĞ ŚĂƵƚ Ğƚ ďĂƐ͕ ĚĞĚĂŶƐ Ğƚ ĚĞŚŽƌƐ ;ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ĚĂŶƐ ůĂ ĐƵŝͲ
ƐŝŶĞ͕ ĞŶĨĂŶƚ Ğƚ ŵĂŵĂŶ ĞŶ ďĂƐͿ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂƉƉĂƌĂŠƚ ƉĂƌ ďŽƵīĠĞƐ ƚƌğƐ ĐŽƵƌƚĞƐ͕ ŽƵ ďŝĞŶ ƐŽƵƌĚĞŵĞŶƚ͘ ǀŝŽŶ ă ƌĠĂĐƟŽŶ͕ ƐŽŶƐ Ě͛ƵŶ ĐŚĂŶƟĞƌ͕  ƋƵĞůƋƵĞƐ 
ƉĞƌƐŝĞŶŶĞƐ Ɛ Ă͛ŶŝŵĞŶƚ͘ ^ϬϮ ;Ϯ͛ϱϱͿ ƵŝƐŝŶĞ ĨĞƌŵĠĞ͕ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ŵŝͲŽƵǀĞƌƚƐ͘ /ĚĞŵ͕ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ĚĂŶƐ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ ƚƌğƐ ƌĞĐƵůĠĞ͕ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ Ğƚ 
ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ĂǀĞĐ ƐĂ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ ƉƌŽƉƌĞ͕ ŽŝƐĞĂƵǆ ƐŽůŝƐƚĞƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂƌďƌĞƐ ůŽĐĂƵǆ͕ ĂǀŝŽŶ ŵŽŶŽŵŽƚĞƵƌ͘  ^Ϭϯ ;Ϯ͛ϰϭͿ ŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ŽƵǀĞƌƚƐ͘ /ĚĞŵ͕ ůĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ 
ƐĞ ĚĠƚĂĐŚĞŶƚ ďƌŝğǀĞŵĞŶƚ͘ ^Ϭϰ ;ϭ͛ϰϲͿ ŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ĨĞƌŵĠƐ͘ KŶ Ŷ͛ĞŶƚĞŶĚ ƋƵĞ ůĂ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ĚĂŶƐ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͕ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĠƚĂŶƚ ƉƌĞƐƋƵĞ ƚŽƚĂůĞŵĞŶƚ ĠƚĞŝŶƚ͘
ϰϬ ϯϳ͕ϲ ϱϲ͕ϳ
Dimensions : ϳ͕ϮϬ ǆ Ϭ͕ϵϬ ǆ Ϯ͕ϳϬŵ
Matérialité ͗ sŝƚƌĂŐĞƐ ĮǆĞƐ Ğƚ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ͕ ƚƌĂŶƐƉĂͲ
ƌĞŶƚƐ Ğƚ ĚĠƉŽůŝƐ͘ ^Žů Ğƚ ƉůĂĨŽŶĚ ŵŝŶĠƌĂƵǆ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶͲůŽŐŐŝĂ ǀŝƚƌĠĞ ƐƵƌ Ϯ ĐƀƚĠƐ͘ 
>ĞƐ ϰ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ƉĞƌŵĞƩĞŶƚ Ě͛ŽƵǀƌŝƌ ĞŶͲ
ǀŝƌŽŶ ϭͬϱe ĚĞ ůĂ ƐƵƌĨĂĐĞ ǀŝƚƌĠĞ͘ hŶ ƉĂŶŶĞĂƵ ĚĠƉŽůŝ 
ĚĞ ďĂƐ ĞŶ ŚĂƵƚ ƐƵƌ ϭͬϲe ĚĞ ůĂ ƐƵƌĨĂĐĞ ƚŽƚĂůĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ ƐƵƌ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ͘
Aménagement projeté : >͛ ŝŶƐƚĂůůĂƟŽŶ Ě͛ƵŶĞ ďĂŶŶĞ 
ĞƐƚ ƉƌĠǀƵĞ ;ĐŽŵŵĞ ů͛ŽŶƚ ĚĠũă ĨĂŝƚ ĐĞƌƚĂŝŶƐ ǀŽŝƐŝŶƐͿ͕ 
ĂŝŶƐŝ ƋƵĞ ůĂ ƉŽƐĞ Ě͛ƵŶ ĚŽƵďůĞ ǀŝƚƌĂŐĞ͕ ƚŽƵƚ ĐĞůĂ 
ĐŽŶƚƌĞ ůĂ ĐŚĂůĞƵƌ͕  ĐĂƌ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ 
ĞƐƚ ĐĂůŵĞ͘
Degré  d’ouverture ͗ Ϯ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ŚĂƵƚƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ EŽƵƐ 
ƐŽŵŵĞƐ ĂƵ ĐƈƵƌ Ě͛ƵŶ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞůƐ ĚƵ ƋƵĂƌͲ
ƟĞƌ͕  ůĞƐ ͨരŽŶĚŽŵŝŶŝŽƐരͩ ;ŽƉƌŽƉƌŝĠƚĠƐͿ͘ Ğƚ ŠůŽƚ ĞƐƚ 
ĚŽƚĠ ĚĞ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞƐ͕ ŶŽƚĂŵŵĞŶƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ 
ă ĚƌŽŝƚĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĂǀĞŶƵĞ ĂǀĞĐ ƉĞƵ ĚĞ ĐŝƌĐƵͲ
ůĂƟŽŶ͘ ůůĠĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ Ğƚ ďĂŶĐƐ ĨĂĐĞ ĂƵǆ ďĂůĐŽŶƐ͘ Ƶ 
ŶŽƌĚ ĚĞ ŶŽƚƌĞ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ůĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ĐŽŵŵĞƌͲ
ĐŝĂůĞƐ ƐĞ ŵƵůƟƉůŝĞŶƚ ƉůƵƐ ŽŶ ƐĞ ƌĂƉƉƌŽĐŚĞ ĚĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ ĚƵ ZĞŝŶŽ ĚĞ EĂǀĂƌƌĂ͘ Ƶ ƐƵĚ͕ ůĂ ĨĂĐĞ ĚĠƉŽƵƌǀƵĞ 
ĚĞ ďĂůĐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĐŽƉƌŽƉƌŝĠƚĠ ƋƵŝ ĨĞƌŵĞ ůĂ ĐŽƵƌ Ğƚ 
ƋƵĞůƋƵĞƐ ĠƚĂďůŝƐƐĞŵĞŶƚƐ ƉƵďůŝĐƐ͘ ƵͲĚĞůă͕ ůĞ ƚĞƌƌĂŝŶ 
Ɛ͛ĠůğǀĞ Ğƚ ĐŽŵŵĞŶĐĞ ůĂ ǌŽŶĞ ĂŐƌŝĐŽůĞ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
^ŽŶ ĠƚƌŽŝƚĞƐƐĞ ůĞ ƌĞŶĚ ĚŝĸĐŝůĞ ă ŝŶǀĞƐƟƌ
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞƐ 
ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ĨŽŽƚ͕ ǀĠůŽ͕ ĞƚĐ͕͘ ĂǀĞĐ ŽƵ ƐĂŶƐ ůĞƵƌƐ 
ŵĂŵĂŶƐ͕ ƉĞƵǀĞŶƚ ǀŝƚĞ ƌĞŵƉůŝƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ͕ ĚŽƚĠ Ě͛ƵŶĞ 
ƌĠƐŽŶĂŶĐĞ ƉƌŽƉƌĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ WĂƐ ĚĞ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĐŽŶƚƌĂŝŐŶĂŶƚ͕ 
ŵĂŝƐ ĨŽƌƚĞ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ĂƵǆ ƉĂƐƐĂŶƚƐ͘ ĞƌƚĂŝŶƐ ŵĞƩĞŶƚ 
ĚƵ Ws ĂĚŚĠƐŝĨ ƐƵƌ ůĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ďĂƐ ƉŽƵƌ ƉĂůůŝĞƌ ĐĞůĂ͘ 
>Ă ƉƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ǀŝƚƌĂŐĞ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ ǀĞƌƐ ůĞ ǀŽŝƐŝŶ 
ĚĞ ŐĂƵĐŚĞ ĨĂǀŽƌŝƐĞͲƚͲŝů ůĞƐ ĠĐŚĂŶŐĞƐ ͍
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ ŶŶĞǆĞ  ƉƌĂƟƋƵĞ ƉŽƵƌ ůĂ 
ůĞƐƐŝǀĞ͕ ĐĞƚ ĞƐƉĂĐĞ ĞƐƚ ƐƵƌƚŽƵƚ ƵŶ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚĞĐŚͲ
ŶŝƋƵĞ Ě͛ĠĐŽŶŽŵŝĞƐ Ě͛ĠŶĞƌŐŝĞƐ Ğƚ ƌĂƉƉĞůůĞ ů͛ŽƌŝŐŝŶĂͲ
ůŝƚĠ ůŽĐĂůĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ,ĞƵƌĞƵƐĞͲ
ŵĞŶƚ ƋƵĞ ƋƵĞůƋƵĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ĐŽƵůŝƐƐĞŶƚ ƉŽƵƌ ƉĞƌͲ
ŵĞƩƌĞ ůĂ ǀĞŶƟůĂƟŽŶ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ;ĐŽƵƌĂŶƚ Ě Ă͛ŝƌ 
ĂǀĞĐ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĨĂĕĂĚĞ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚͿ͘ ĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ 
ŶĞ ƐĞƌǀĞŶƚ ƉĂƐ ă ƐĞ ƉƌŽƚĠŐĞƌ ĚĞƐ ƐŽŶƐ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ dŽƵƚ 
ĞƐƚ ĞŶǀŝƐĂŐĠ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ͘  Ă͛ŝůůĞƵƌƐ 
ů͛ĞīĞƚ ĚĞ ƐĞƌƌĞ ĚŽŶŶĞ Ě͛ĞǆĐĞůůĞŶƚƐ ƌĠƐƵůƚĂƚƐ͘ ƵĐƵŶĞ 
ĂĐƟŽŶ ĚĠĨĞŶƐŝǀĞ ĐŽŶƚƌĞ ůĞ ƐŽŶŽƌĞ͘ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ^ĠĐŚĂŐĞ ĚƵ 
ůŝŶŐĞ ;ƐĠĐŚĞͲůŝŶŐĞ Ğƚ ĠƚĞŶĚŽŝƌ͕  Ŷ Ă͛ ƉĂƐ ŝŶƐƚĂůůĠ ƵŶĞ 
ĂƌƌŝǀĠĞ Ě͛ĞĂƵͿ͘ hŶ ĨĂƵƚĞƵŝů ŝŶĚŝƋƵĞ ƵŶĞ ǀŽůŽŶƚĠ ĚĞ 
Ɛ Ă͛ƉƉƌŽƉƌŝĞƌ ůĞ ůŝĞƵ͕ ŵĂŝƐ ŝů Ŷ Ă͛ƌƌŝǀĞ ƉĂƐ ă ƉƌĞŶĚƌĞ ƐĂ 
ƉůĂĐĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ Ğ ƚǇƉĞ ĚĞ 
ďĂůĐŽŶ ǀĂƵƚ ŵŝĞƵǆ ƋƵ͛ƵŶ ƌĚũ͕ ƚƌŽƉ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵǆ ƉĂƐͲ
ƐĂŶƚƐ Ğƚ ƉůƵƐ ǀƵůŶĠƌĂďůĞ͘ DĂŝƐ ůĞ ƌġǀĞ ĞƐƚ ĚĞ ƉŽƵǀŽŝƌ 
ĂĐĐĠĚĞƌ ă ƵŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĞŶ ĂƫƋƵĞ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ Eŝ ĂĚƵůƚĞƐ Ŷŝ ĞŶĨĂŶƚƐ ŶĞ ƉƌŽͲ
ĮƚĞŶƚ ǀƌĂŝŵĞŶƚ ĚĞ ů͛ĠƚƌŽŝƚ ďĂůĐŽŶര͖ ƵŶĞ ƐƵƌĨĂĐĞ ŝĚĞŶͲ
ƟƋƵĞ͕ ŵĂŝƐ ĐĂƌƌĠĞ ƉĞƌŵĞƩƌĂŝƚ ĚĞ ŵĞƩƌĞ ƵŶĞ ƚĂďůĞ 
Ğƚ ĚĞƐ ĐŚĂŝƐĞƐ͘ ŝĸĐŝůĞ ĂƵƐƐŝ Ě͛Ǉ ƐĠũŽƵƌŶĞƌ͕  ă ĐĂƵƐĞ 
ĚĞ ůĂ ƚĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ͘ >Ă ƚŽůĠƌĂŶĐĞ ĞƐƚ ŐƌĂŶĚĞ ĚĞ ůĂ ƉĂƌƚ 
ĚĞƐ ƌŝǀĞƌĂŝŶƐ ĂƵǆ ũĞƵǆ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞ ũĂƌĚŝŶ͘
Temporalité des usages ͗ >ĞƐ ǀŝƚƌĂŐĞƐ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ƐŽŶƚ 
ŽƵǀĞƌƚƐ ůĂ ŶƵŝƚ ĞŶ ĠƚĠ ƉŽƵƌ ƌĂĨƌĂŠĐŚŝƌ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͘ 
>͛ĂĐĐğƐ ĂƵ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ĚŝĸĐŝůĞ ů͛ĠƚĠ ƉĞŶĚĂŶƚ ůĂ ũŽƵƌͲ
ŶĠĞ͘





























>Ğ ϬϴϬϲϭϱ ĞŶƚƌĞ ϭϳ͗ϯϳ Ğƚ ϭϳ͗ϰϱ͘ /ů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ƵŶ ďĂůĐŽŶ ĚƵ ŵġŵĞ ƚǇƉĞ ƋƵĞ Ϭϳ͕ ƵŶ ĠƚĂŐĞ ƉůƵƐ ŚĂƵƚ Ğƚ ƐǇŵĠƚƌŝƋƵĞ ͬ ă ůĂ ĐĂŐĞ Ě͛ĞƐĐĂůŝĞƌƐ͘ KŶ ŶŽƚĞ ůĂ ƉůƵƐ 
ůĂƌŐĞ ďĂŶĚĞ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ğƚ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͘ ^Ϭϭ ;ϯ͛ϭϲͿ ŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ŽƵǀĞƌƚƐ͘ ŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ĚĂŶƐ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͕ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ ĂƵƚŽƵƌ 
Ě͛ƵŶ ďĂŶĐ͕ ĠĐŚŽƐ ƐƵƌ ůĞƐ ĨĂĕĂĚĞƐ͕ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ Ě͛ƵŶ ĐŚĂŶƟĞƌ͕  ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƉĂƌ ů͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ͕ ĂǀĞĐ ƵŶ ďƵƐ ƵƌďĂŝŶ͘ >ĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ƌĞƉƌĞŶŶĞŶƚ ƵŶ ŵŽƌĐĞĂƵ ĚĞ ŵƵƐŝƋƵĞ 
ĚƵ ŵŽŵĞŶƚ  ;ͨരů dĂǆŝരͩ ĚĞ WŝƚďƵůů͕ ϮϬϭϱͿ ƐƵƌ ƵŶ ƚĠůĠƉŚŽŶĞ ƉŽƌƚĂďůĞ͘ ǀŝĨĂƵŶĞ͘ ^ϬϮ ;ϭ͛ϰϱͿ ŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ŽƵǀĞƌƚƐ͕ ƉƵŝƐ ĨĞƌŵĠƐ͘ >ĞƐ ũĞƵǆ Ğƚ ĐƌŝƐ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ 
ĚĞŚŽƌƐ ƐŽŶƚ ƚƌğƐ ĂƩĠŶƵĠƐ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ů Ă͛ĐŽƵƐƟƋƵĞ ƉƌŽƉƌĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ğƚ ůĂ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ǀŽŝƐŝŶĞ͕ ĞŶ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĞ ů͛ŝŶƚĞƌůŽĐƵƚĞƵƌ͘
ϰϭ ϯϵ ϱϳ
Dimensions : ϳ͕ϮϬ ǆ Ϭ͕ϵϬ ǆ Ϯ͕ϳϬŵ
Matérialité ͗ sŝƚƌĂŐĞƐ ĮǆĞƐ Ğƚ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ͕ ƚƌĂŶƐƉĂͲ
ƌĞŶƚƐ Ğƚ ĚĠƉŽůŝƐ͘ ^Žů Ğƚ ƉůĂĨŽŶĚ ŵŝŶĠƌĂƵǆ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶͲůŽŐŐŝĂ ǀŝƚƌĠĞ ƐƵƌ Ϯ ĐƀƚĠƐ͘ 
>ĞƐ ϰ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ ƉĞƌŵĞƩĞŶƚ Ě͛ŽƵǀƌŝƌ ĞŶͲ
ǀŝƌŽŶ ϭͬϱe ĚĞ ůĂ ƐƵƌĨĂĐĞ ǀŝƚƌĠĞ͘ hŶ ƉĂŶŶĞĂƵ ĚĠƉŽůŝ 
ĚĞ ďĂƐ ĞŶ ŚĂƵƚ ƐƵƌ ϭͬϲe ĚĞ ůĂ ƐƵƌĨĂĐĞ ƚŽƚĂůĞ͘  ůĂ ĚŝĨͲ
ĨĠƌĞŶĐĞ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ǀŽŝƐŝŶ͕ ĚĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ ŽŶƚ 
ĠƚĠ ŝŶƐƚĂůůĠƐ ă ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ ƐƵƌ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ͘
Aménagement projeté : ąďůĂŐĞ ĠůĞĐƚƌŝƋƵĞ ƉŽƵƌ 
ůĞ ůĂǀĞͲůŝŶŐĞ͘ dŽƵƚ ĐĞ ƋƵŝ ƉĞƌŵĞƩƌĂŝƚ ƵŶĞ ŵĞŝůůĞƵƌĞ 
ǀĞŶƟůĂƟŽŶ ƐĞƌĂŝƚ ďŝĞŶǀĞŶƵ͘ ĞƐ ďĂŶŶĞƐ ĞŶ ƌĞŵƉůĂͲ
ĐĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ĚŽŶŶĞƌĂŝĞŶƚ ƉůƵƐ Ě͛ŽŵďƌĞ͘
Degré  d’ouverture ͗ Ϯ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ŚĂƵƚƐ ĐŽƵůŝƐƐĂŶƚƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ EŽƵƐ 
ƐŽŵŵĞƐ ĂƵ ĐƈƵƌ Ě͛ƵŶ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞůƐ ĚƵ ƋƵĂƌͲ
ƟĞƌ͕  ůĞƐ ͨരŽŶĚŽŵŝŶŝŽƐരͩ ;ŽƉƌŽƉƌŝĠƚĠƐͿ͘ Ğƚ ŠůŽƚ ĞƐƚ 
ĚŽƚĠ ĚĞ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞƐ͕ ŶŽƚĂŵŵĞŶƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ 
ă ĚƌŽŝƚĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĂǀĞŶƵĞ ĂǀĞĐ ƉĞƵ ĚĞ ĐŝƌĐƵͲ
ůĂƟŽŶ͘ Ƶ ŶŽƌĚ ĚĞ ŶŽƚƌĞ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ůĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ 
ĐŽŵŵĞƌĐŝĂůĞƐ ƐĞ ŵƵůƟƉůŝĞŶƚ ƉůƵƐ ŽŶ ƐĞ ƌĂƉƉƌŽĐŚĞ 
ĚĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ ĚƵ ZĞŝŶŽ ĚĞ EĂǀĂƌƌĂ͘ Ƶ ƐƵĚ͕ ůĂ ĨĂĐĞ ĚĠͲ
ƉŽƵƌǀƵĞ ĚĞ ďĂůĐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĐŽƉƌŽƉƌŝĠƚĠ ƋƵŝ ĨĞƌŵĞ ůĂ 
ĐŽƵƌ Ğƚ ƋƵĞůƋƵĞƐ ĠƚĂďůŝƐƐĞŵĞŶƚƐ ƉƵďůŝĐƐ͘ ƵͲĚĞůă͕ ůĞ 
ƚĞƌƌĂŝŶ Ɛ͛ĠůğǀĞ Ğƚ ĐŽŵŵĞŶĐĞ ůĂ ǌŽŶĞ ĂŐƌŝĐŽůĞ͘
ĞŐƌĠ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ĞŶ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂǀĞĐ ů͛ƵƐĂŐĞ Ğƚ ů͛ĠĐŽƵƚĞര͗ 
DĂůŐƌĠ ƐĂ ƉĞƟƚĞ ƚĂŝůůĞ͕ ĐĞ ďĂůĐŽŶ ƉĞƌŵĞƚ ă ů͛ƵƐĂŐĞ ĚĞ 
ĐŚŽŝƐŝƌ ƐŽŶ ͨരƉŽƐŝƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ĂƵ ďĂůĐŽŶരͩ ;ŽƐƚĞŶƚĂͲ
ƟŽŶͲŝŶƟŵŝƚĠͿ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ZĠƐŽŶĂŶĐĞ 
ƉƌŽƉƌĞ ĚƵ ďĂůĐŽŶ͕ ůĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ĐůĂƋƵĞŶƚ ƉĂƌ ƚĞŵƉƐ 
ĠǀĞŶƚĠ͘ >Ă ĐŽƵƌ ƌĠǀĞƌďĠƌĂŶƚĞ ĞƐƚ ă ĚŽŵŝŶĂŶƚĞ ůƵͲ
ĚŝƋƵĞ͘ >ĞƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ƐŽŶƚ ĂƵĚŝďůĞƐ ĚĞƉƵŝƐ ůĞ ďĂůĐŽŶ͕ 
ũƵƐƋƵ Ă͛Ƶǆ ĨġƚĞƐ ĚĞ WĂŵƉůŽŶĂ Ğƚ ĚĞƐ ĐŽŵŵƵŶĞƐ ĚĞƐ 
ĂůĞŶƚŽƵƌƐ ;ĐŽŶĐĞƌƚƐ͕ ĨĞƵǆ Ě Ă͛ƌƟĮĐĞͿ͘ hŶĞ ƐĞƵůĞ ŶƵŝͲ
ƐĂŶĐĞ ĞƐƚ ƐƟŐŵĂƟƐĠĞര͗ ůĞ ĚĠŵĂƌƌĂŐĞ ŵĂƟŶĂů ďƌƵƚĂů 
ĚĞ ůĂ ĐŚĂƵĚŝğƌĞ ă ŐĂǌ ƐƵƌ ůĞ ƚŽŝƚ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >Ă ŚĂƵƚĞƵƌ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉĂƌĂŠƚ 
ĂƉƉŽƌƚĞƌ ƵŶĞ ƉƌŽĨŽŶĚĞƵƌ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ ĚĞƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ >Ğ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠ ůĞ ƉůƵƐ 
ƉŽƐƐŝďůĞ͕ ƐƵƌƚŽƵƚ ĚĂŶƐ ƐĞƐ ĂƐƉĞĐƚƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ KŶ ĐŚĞƌĐŚĞ 
ă ŐĠƌĞƌ ůĞ ŵŝĞƵǆ ƉŽƐƐŝďůĞ ƚŽƵƚĞƐ ůĞƐ ĐŽŶĮŐƵƌĂƟŽŶƐ 
ŽīĞƌƚĞƐ ƉĂƌ ůĞ ƌĠŐůĂŐĞ ĚĞƐ ĚŝīĠƌĞŶƚĞƐ ĐŽƵĐŚĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ŽŚĂďŝƚĂͲ
ƟŽŶ ĞŶƚƌĞ ƉůĂŶƚĞƐ͕ ƐğĐŚĞͲůŝŶŐĞ͕ ĠƚĞŶĚĂŐĞ Ğƚ ĂƐƐŝƐĞƐ 
;ϭ ĨĂƵƚĞƵŝů Ğƚ Ϯ ĐŚĂŝƐĞƐͿ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗ KŶ ŽďƐĞƌǀĞ 
ƵŶĞ ĨŽƌƚĞ ǀŽůŽŶƚĠ ĚĞ Ɛ Ă͛ƉƉƌŽƉƌŝĞƌ ƉůĞŝŶĞŵĞŶƚ ĐĞ 
ďĂůĐŽŶ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ >Ă ĨĞŶġƚƌĞ ďĂƩĂŶƚĞ ůĂƚĠƌĂůĞ 
ŶĞ ƉĞƵƚ ƉĂƐ ġƚƌĞ ƵƟůŝƐĠĞ ĞŶ ĐĂƐ ĚĞ ǀĞŶƚ ;ŽƵ ĚĞ ƌŝƐƋƵĞ 
ĚĞ ǀĞŶƚͿ͘ DĂŝƐ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠŐůĠƐ ĞŶ ĨŽŶĐƟŽŶ ĚĞƐ 
ďĞƐŽŝŶƐ͘
Temporalité des usages ͗ DġŵĞ ů͛ŚŝǀĞƌ͕  ŽŶ ƉĞƵƚ ƉƌŽͲ
ĮƚĞƌ ĚĞ ů Ă͛ƉƉŽƌƚ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ ŝŶĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ͕ ĞŶ ŽƵͲ
ǀƌĂŶƚ ůĞƐ ďĂŝĞƐ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ Ğƚ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĞŶ 
ƐĠũŽƵƌŶĂŶƚ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ͘ 
ʹϯϭϲϮϭ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ ͬ EĂǀĂƌƌĂ ͬ ƐƉĂŹĂ





























>Ğ ϬϴϬϲϭϱ ǀĞƌƐ ϭϭ͗ϯϴ ;Ϯ͛ϭϱͿ͘ ^ ĞŶƐĂƟŽŶ ĚĞ ƉůĂĐĞƩĞ ǀŝůůĂŐĞŽŝƐĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠĞ ƉůĞŝŶĞ ĚĞ ƉĂƐƐĠƌŝĚĠƐ͘ hŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ ƉůĂŶƚĠĞ ĚĞ ũĞƵŶĞƐ ĂƌďƌĞƐ ƐĠƉĂƌĞ ŶŽƚƌĞ 
ďąƟŵĞŶƚ Ğƚ ƐĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ Ě͛ƵŶ ĂƵƚƌĞ ďąƟŵĞŶƚ ĚŽƚĠ ĚĞ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ ƉůƵƐ ƌĠĚƵŝƚƐ͕ ŽŶ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ĐŽŵŵĞ ĚĂŶƐ ƵŶ ůĂƌŐĞ ĐŽƵůŽŝƌ ƐŽŶŽƌĞ ƌĠŇĠĐŚŝƐƐĂŶƚ͕ Žƶ ŽŶ 
Ɛ͛ŝŶƚĞƌƉĞůůĞ ĨĂĐŝůĞŵĞŶƚ͘ >ĞƐ ƉŽƌƚĞƐ ĐůĂƋƵĞŶƚ͕ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ũŽƵĞŶƚ͕ ůĞƐ ŵğƌĞƐ ĚŝƐĐƵƚĞŶƚ͘ >Ă ĐŽŵƉŽƐŝƟŽŶ ͨരƟƌĞ ă ĚƌŽŝƚĞര͕ͩ ĂǀĞĐ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ƚŽŶĚĞƵƐĞƐ ă Įů ŽƵ 
ƐŽƵŋĞƵƐĞƐ͕ Ğƚ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ĚĞ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ ƋƵŝ ŝŶĚŝƋƵĞ ůĂ ĚŝƌĞĐƟŽŶ ĚĞ ůĂ ĐĂƉŝƚĂůĞ͘ >͛ ŚĂďŝƚĂŶƚ ĚĠĐƌŝƚ ƐŽŶ ũĂƌĚŝŶ ĐŽŵŵĞ ůĞ ƉůƵƐ ďĞĂƵ ĚƵ ŵŽŶĚĞ͕ ŝů ůƵŝ ƉƌŽĐƵƌĞ 
ďĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ ďŽŶŚĞƵƌ Ğƚ ůƵŝ ƉĞƌŵĞƚ ĚĞ ƌĞĐĞǀŽŝƌ ůĞƐ ĂŵŝƐ͘ 
ϱϯ ϰϯ ϲϮ
Dimensions : ϴ͕ϭϬ ǆ ϲ ǆ Ϯ͕ϴϬŵ
Matérialité ͗ ĂůůĂŐĞ ĂƵ ƐŽů Ğƚ ƐŽƵƐ ůĞ ďĂůĐŽŶ ƚŽƵƚ 
ůĞ ůŽŶŐ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͕ ƚĞƌƌĞ ƉĂƌƚŽƵƚ ĂŝůůĞƵƌƐ͘ >ĞƐ ŚĂŝĞƐ 
ĚĞ ĚĠůŝŵŝƚĂƟŽŶ ƐŽŶƚ ĂƌƟĮĐŝĞůůĞƐ ĞŶƚƌĞŵġůĠĞƐ Ě Ă͛ƌͲ
ďƵƐƚĞƐ ;ǀŝŐŶĞƐͿ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ŽƵďůĞ ͗ ϭ͘ dĞƌƌĂƐƐĞ ;ƋƵĂƐŝ 
ďĂůĐŽŶ ŽƵǀĞƌƚͿ ĚĂůůĠĞ ĚĞǀĂŶƚ ůĞƐ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞƐ ĚĞ ů Ă͛ƉͲ
ƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ƉĂƌƟĞůůĞŵĞŶƚ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ƐƵͲ
ƉĠƌŝĞƵƌ͘  Ϯ͘ WĞůŽƵƐĞ ƚŽƚĂůĞŵĞŶƚ ĚĠĐŽƵǀĞƌƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté : ƵĐƵŶĞ ĞŶǀŝĞ ĚĞ ƚƌĂŶƐĨŽƌͲ
ŵĂƟŽŶ͘
Degré  d’ouverture ͗ &ĞƌŵĞƚƵƌĞ ŚŽƌŝǌŽŶƚĂůĞ ĚƵ ĚŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ͘  ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ƉĂƌƟĞůůĞ ĐŽŶƚƌĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗  KŶ 
ĞƐƚ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ ƐƵĚ Ě͛ƵŶ ŠůŽƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ 
ĚŽŶƚ ůĂ ĨĂĐĞ ŽƉƉŽƐĠĞ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ĚĞƐ ĄƌĚĞŶĂƐ 
ƌĞĂůĞƐ͕ ƉŝĠƚŽŶŶĞ͕ ů Ă͛ǆĞ ĐŽŵŵĞƌĕĂŶƚ ĚĞ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ 
;ďƌĂƐƐĞƌŝĞƐ͕ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ͕ ƐƵƉĞƌŵĂƌĐŚĠƐ͕ ďĂŶƋƵĞƐ͙Ϳ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
>ĞƐ ŚĂŝĞƐ ŶĞ ƌĞĨĞƌŵĞŶƚ ĞŶ ƌŝĞŶ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͕ ŽŶ 
ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ă ƚƌĂǀĞƌƐ ĞůůĞƐ͕ ƚĂŶƚ ǀĞƌƐ ůĂ ƌƵĞ ƋƵĞ ǀĞƌƐ 
ůĞ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >ĂƌŐĞ ĂǀĞĐ 
ƐŽƵƌĐĞƐ ŵŽďŝůĞƐ ;ƉĂƐ Ğƚ ǀŽŝǆͿ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ͘ 
>Ă ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ ;ĂŵƉůŝĮĐĂƚƌŝĐĞ ŽƵ ƉƌŽƚĞĐƚƌŝĐĞͿ ĞƐƚ 
ƌĞŶĨŽƌĐĠĞ ƐƵƌ ůĂ ƉĂƌƟĞ ĚĂůůĠĞ Ğƚ ĐŽƵǀĞƌƚĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ ŽŶƚƌĂƐƚĞ ĞŶƚƌĞ ů Ă͛ƐƉĞĐƚ ƌĠĚƵŝƚ 
ĚĞƐ ũĂƌĚŝŶĞƚƐ Ğƚ ĚĞƐ ŚĂŝĞƐ Ğƚ ůĂ ƉĞƌĐĞƉƟŽŶ ĂĐŽƵƐͲ
ƟƋƵĞ ĚƵ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ ŽŶǀŝǀŝĂůŝƚĠ Ğƚ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ KŶ ƉĞƵƚ ƐĞ 
ƌĞƟƌĞƌ ƵŶ ƉĞƵ ƐŽƵƐ ůĞ ďĂůĐŽŶ͘ ǆƉŽƐŝƟŽŶ ƋƵŝ ĚŝŵŝŶƵĞ 
ĂǀĞĐ ůĞƐ ĨĞƵŝůůĞƐ Ğƚ ůĞƐ ďƌĂŶĐŚĞƐ ĚĞƐ ĂƌďƌĞƐ ;ŐƌĂŶĚŝƐͲ
ƐĞŶƚ͕ ĠƚĠͿ KŶ ƉĞƵƚ ƐĞ ƌĞĐƵůĞƌ ƐŽƵƐ ůĞ ďĂůĐŽŶ
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ >ĞƐ ĚŝͲ
ŵĞŶƐŝŽŶƐ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ Ğƚ ůƵŵŝŶĞƵƐĞ Ŷ͛ŽŶƚ ƉĂƐ ĠƚĠ ĠǀŽͲ
ƋƵĠĞƐ ƐƉŽŶƚĂŶĠŵĞŶƚ ƵŶĞ ƐĞƵůĞ ĨŽŝƐ͘ KŶ ĞƐƚ ĚĂŶƐ ƵŶ 
ŵŽŶĚĞ ĚĞ ĐŽƵůĞƵƌƐ͕ Ě͛ŽĚĞƵƌƐ Ğƚ ĚĞ ƐŽŶƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ Ğƚ 
ũĂƌĚŝŶ ƐŽŶƚ ƚƌğƐ ŝŶǀĞƐƟƐ Ğƚ ǀĂůŽƌŝƐĠƐ͕ Ğƚ ŽŶ ŶŽƵƐ ĨĂŝƚ 
ƐĂǀŽŝƌ ƋƵ͛ŽŶ Ǉ ĞƐƚ ďŝĞŶ͘ WŽƵƌ ƌĞĐĞǀŽŝƌ ůĞƐ ĂŵŝƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗ >ŝĞƵ ƌĂƐƐĠƌĠͲ
ŶĂŶƚ Ğƚ ĚĞ ƉůĂŝƐŝƌƐ ĐŽŶǀŝǀŝĂƵǆ͘ >ŝĞƵ ͨരƐŽůĂŝƌĞരͩ ƉŽƵƌ 
ƵŶ ŚĂďŝƚĂŶƚ ͨരƐŽůĂŝƌĞരͩ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ :ĂƌĚŝŶĂŐĞ͕ ƌĞƉĂƐ͕ ƌĞƉŽƐ ĚĂŶƐ 
ůĞ ŚĂŵĂĐ͕ ƌĠĐĞƉƟŽŶ ĚĞƐ ĂŵŝƐ͘
Temporalité des usages ͗ >Ğ ƉůƵƐ ƉŽƐƐŝďůĞ͘





























>Ğ ϬϵϬϲϭϱ ĞŶƚƌĞ ϭϲ͗Ϯϯ Ğƚ ϭϲ͗ϯϱ͘ ^Ϭϭ ŶŐůĞ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ͗ sĞŶƚ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ Ğƚ ƉĂƐƐĞƌĞĂƵǆ ĚĂŶƐ ůĞ ĨĞƵŝůůĂŐĞ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂƌďƌĞƐ ĚĞ ůĂ ƌŝŐŽůĞ ĚĞ 
<ĂƌƌŽďŝĚĞ͕ ƋƵŝ ŵĂƐƋƵĞ ĐŽŶƐŝĚĠƌĂďůĞŵĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ ƉŽƵƌƚĂŶƚ ƉƌĠƐĞŶƚƐ ă ĚƌŽŝƚĞ͘ ^Ƶƌ ƵŶ ƚĞƌƌĂŝŶ ĚĞ ƐƉŽƌƚ ;ĠƋƵŝƉĞŵĞŶƚƐ ĚƵ ĐŽůůğŐĞ ŵĂƌŝƐƚĞ 
Ğƚ ĐĞŶƚƌĞ ŵƵůƟƐƉŽƌƚƐ ĞŶ ĨĂĐĞ ĚĞ ŶŽƵƐͿ͕ ů͛ĞŶƚƌĂŠŶĞƵƌ ĚŽŶŶĞ ƐĞƐ ĐŽŶƐŝŐŶĞƐ ƐĂŶƐ ĠŐĂƌĚƐ ƉŽƵƌ ůĞ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ͘ >Ă ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĠŵĞƌŐĞ 
ă ƉĞŝŶĞ͘ ^ϬϮ ŶŐůĞ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ ĚĞďŽƵƚ ͗ ŝīĠƌĞŶĐĞ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ƚƌğƐ ůĠŐğƌĞ͘ >Ă ĚŝƐĐƵƐƐŝŽŶ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ Ğƚ ůĞƐ ĐŽŶƐŝŐŶĞƐ ƉĂƌĂŝƐƐĞŶƚ ĂŵƉůŝĮĠĞƐ͘ 
^ϬϯരŶŐůĞ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ ĂƐƐŝƐ ͗ /ĚĞŵ ĂǀĞĐ ƉĂƐƐĂŐĞ ĚŝƐƚĂŶƚ Ě͛ƵŶ ĂǀŝŽŶ ă ƌĠĂĐƟŽŶ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ŵŝĐƌŽͲůŽĐĂƵǆ ƐŽŶƚ ĐŽŶƚĞŶƵƐ ƉĂƌ ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ğƚ ƐĞƐ ŵƵƌĞƚƐ͘
ϰϯ ϰϬ ϱϰ
Dimensions : ϲ͕ϲϱ ǆ ϯŵ͕ ĚŽŶƚ ďĂŶĚĞĂƵ ;ϭ͕ϱ ǆ Ϭ͕ϳϬ ǆ 
Ϯ͕ϯϯŵͿ͕ ƉůƵƐ ůĂ ďĂŶŶĞ ;ϰ ǆ ϮŵͿ
Matérialité ͗  ^ Žů ĚĂůůĠ͕ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ďƌŝƋƵĞƐ͕ Ğƚ ƉĞͲ
ƟƚĞ ĂǀĂŶĐĠĞ ƋƵŝ ĨĂŝƚ ĐŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ >Ă ŐƌĂŶĚĞ 
ďĂŝĞ ǀŝƚƌĠĞ ĞƐƚ ƉƌŽƚĠŐĠĞ ĚĞ ůĂ ĐŚĂůĞƵƌ ƉĂƌ ƵŶ ǀŽůĞƚ 
ƌŽƵůĂŶƚ ĞŶ ƉůĂƐƟƋƵĞ͘ hŶĞ ďĂŶŶĞ ĐůĂŝƌĞ ĞƐƚ ĚĠƌŽƵůĠĞ 
ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ ĚĞ ŶŽƵƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĂǀĞĐ ƉĞƟƚĞ ĂǀĂŶĐĠĞ ƐƵƌ 
ĨĂĕĂĚĞ͘ DƵƌ ă ŐĂƵĐŚĞ͕ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ǀŽŝƐŝŶĞ ĞŶ ĐŽŶƚƌĞďĂƐ 
ă ĚƌŽŝƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté : hŶĞ ďĂŶŶĞ Ă ĠƚĠ ŝŶƐƚĂůůĠĞ͘
Degré  d’ouverture ͗ ^ŝƚƵĂƟŽŶ ĚŽŵŝŶĂŶƚĞ ĂǀĞĐ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ƉůĞŝŶ͘ WĂƐ ĚĞ ƌĠŐůĂŐĞ ƉŽƐƐŝďůĞ͕ ƉĂƐ ĚĞ 
ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ƐŝŶŽŶ ƉĂƌ ůĂ ďĂŶŶĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ Ϯ ďąƟͲ
ŵĞŶƚƐ ĞŶ > ĂǀĞĐ ƉĞƟƚĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ͕ ƉĞůŽƵƐĞ Ğƚ ũĞƵŶĞƐ 
ĂƌďƌĞƐ ƐƵƌ ƵŶĞ ƉĂƌĐĞůůĞ ƚƌŝĂŶŐƵůĂŝƌĞ͘ ƵͲĚĞůă ĚĞ ůĂ 
ŚĂŝĞ Ě Ă͛ƌďƌĞƐ ƐƵƌ ůĞ ƌƵŝƐƐĞĂƵ͕ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ƚĞƌƌĂŝŶƐ ĚĞ 
ƐƉŽƌƚ͕ ĚĞƐ ƉƌĠĂƵǆ͕ ƉƵŝƐ ůĞƐ ĐŚĂŵƉƐ͘ >Ğ > ĞƐƚ ƚŽƵƌŶĠ 
ǀĞƌƐ ůĞƐ ƚĞƌƌĂŝŶƐ ĚĞ ƐƉŽƌƚ Ğƚ ĞŶ ĐŽŶĐĞŶƚƌĞ ůĞƐ ƉƌŽͲ
ĚƵĐƟŽŶƐ͘ >ĞƐ ŠůŽƚƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐŽŶƚ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶ ĞƐƐĞŶͲ
ƟĞůůĞŵĞŶƚ͕ ƐĂƵĨ ƌƵĞ ĚĞ ůĂƐ ĄƌĚĞŶĂƐ ƌĞĂůĞƐ ĂǀĞĐ ƐĞƐ 
ƌĚĐ ĐŽŵŵĞƌĐŝĂƵǆ͘ KŶ Ŷ͛ĞŶƚĞŶĚ ƉĂƐ ďĞĂƵĐŽƵƉ ůĞ ŐƌŽƐ 
ƌŽŶĚͲƉŽŝŶƚ ůŽĐĂů ă ĚƌŽŝƚĞ͕ ƉƌŝŶĐŝƉĂů ĂĐĐğƐ ĂƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  
Ŷŝ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écouteര͗ 
ǆƉŽƐŝƟŽŶ͕ ŽďƐĞƌǀĂƟŽŶ ŽƵ ƌĞƚƌĂŝƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >ĞƐ ƉƌĠĂƵǆ Ğƚ 
ůĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ ƐƉŽƌƟĨƐ ƌĠŇĠĐŚŝƐƐĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ŝŶƚƌƵͲ
ƐŝĨƐ ;ŵƵƐŝƋƵĞ Ğƚ ĐŽŶƐŝŐŶĞƐ ĚĞƐ ĞŶƚƌĂŠŶĞƵƌƐͿ ƉĂƌĨŽŝƐ 
ũƵƐƋƵĞ ƚĂƌĚ ůĞ ƐŽŝƌ͘  >Ğ ďąƟŵĞŶƚ ƉĞƌƉĞŶĚŝĐƵůĂŝƌĞ ă 
ŐĂƵĐŚĞ ĐŽŶƚƌŝďƵĞ ă ĐĞƩĞ ŝŶǀĂƐŝŽŶ͕ ĂůŽƌƐ ƐĂ ƉŽƐŝƟŽŶ 
ŶĞ ƌĞŶĨŽƌĐĞ ƉĂƐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĐŽŵŵƵŶĂƵƚĂŝƌĞƐ͘ 
>ŽŝŶƚĂŝŶƐ ŵƵƐŝĐĂƵǆ Ğƚ ĨĞƐƟĨƐ ĚĞ WĂŵƉůŽŶĂ Ğƚ ĚĞƐ 
ĐŽŵŵƵŶĞƐ ĂǀŽŝƐŝŶĂŶƚĞƐ ĞŶ ĨŽŶĐƟŽŶ ĚƵ ǀĞŶƚ
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ ^ŝƚƵĂƟŽŶ ĚŽŵŝŶĂŶƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ &Žƌƚ ƵƟůŝƐĠĞ͘ WĂƐ ĚĞ ĐƌĂŝŶƚĞ 
ĚĞ ů͛ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͕ ŵĂŝƐ ůĂ ƌĞƚĞŶƵĞ ĞƐƚ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĚĂŶƐ ůĂ 
ĐŽŵŵƵŶŝĐĂƟŽŶ ĂǀĞĐ ůĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗  ^ Ğ ŵĞƩƌĞ ĞŶ 
ĂǀĂŶƚ ŽƵ ƐĞ ƌĞƚƌĂŶĐŚĞƌ ĐŽŵƉůğƚĞŵĞŶƚ ĞŶ ƐĞ ƉƌŽƚĠͲ
ŐĞĂŶƚ ŐƌąĐĞ ĂƵ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ sƵĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ WĂƌĨĂŝƚ ƉŽƵƌ 
ƵŶ ĚŠŶĞƌ ĚĞ ϲͲϴ ƉĞƌƐŽŶŶĞƐ ƌĞƉĂƐ͕ Ğƚ ŵġŵĞ ƉůƵƐ ƉŽƵƌ 
ƵŶ ďƵīĞƚ ĚŠŶĂƚŽŝƌĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗ ͨ൶^Ăůŝƌ Ăů ďĂů-
ĐſŶ൶͕ͩ ͨരƐŽƌƟƌ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶര͕ͩ Đ͛ĞƐƚ ƵŶ ƉĞƵ ĐŽŵŵĞ 
ƐŽƌƟƌ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ͕ ĨĂŝƌĞ ƵŶ ƚŽƵƌ͕  ƵŶĞ ƉƌŽŵĞŶĂĚĞ͕ ĕĂ 
ƉĞƌŵĞƚ ĚĞ ƐĞ ĐŚĂŶŐĞƌ ůĞƐ ŝĚĠĞƐ ;ͨĚĞƐƉĞũĂƌƐĞͩͿ͕ ĐĞ 
ƋƵ͛ƵŶ ďĂůĐŽŶ ĨĞƌŵĠ Ŷ͛ŽīƌĞ ƉĂƐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ WĞƟƚ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ ƌĠŐƵůŝĞƌ͕  ĞŶͲ
ƚƌĞƟĞŶ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ğƚ ƌĞƉŽƐ͘ >ĞƐ ƌĞƉĂƐ Ŷ͛Ǉ ŽŶƚ ƉĂƐ 
ĞŶĐŽƌĞ ĠƚĠ ƉƌŝƐ ĐĞƩĞ ĂŶŶĠĞ͕ ůĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ĐŚĂůĞƵƌƐ 
ĠƚĂŶƚ ĂƌƌŝǀĠĞƐ ƚƀƚ͘
Temporalité des usages ͗ >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ƉƌŽͲ
ƚĞĐƚƌŝĐĞ ĚĞƐ ƚĞŵƉƐ ĞǆƚƌġŵĞƐ͕ ŵĂŝƐ ĞůůĞ ŽīƌĞ ĚĞ ů Ă͛ŝƌ 
ĞŶ ƉĠƌŝŽĚĞ ĚĞ ĐŚĂůĞƵƌ͘

























ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ĚĞƵǆ ũĞƵŶĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ĚĞͲ
ƉƵŝƐ ϵ ĂŶƐ ŝĐŝ
ĂůůĞ ĄƌĚĞŶĂƐ ƌĞĂůĞƐ
Zнϭͬϰ͕ ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ ĚĞ ůŽĐĂƵǆ ĐŽŵŵĞƌĐŝĂƵǆ
ϰϮ͘ϴϬϵϰϲϲ͕ Ͳϭ͘ϱϵϰϳϵϰ
>Ğ ϬϵϬϲϭϱ ĞŶƚƌĞ ϮϬ͗ϯϳ Ğƚ ϮϬ͗ϱϬ͘ ^Ϭϭ ;ϯ͛ϰϰͿ Ƶ ŵŝůŝĞƵ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚĞďŽƵƚ͕ ^ϬϮ ;ϯ͛ϬϲͿ /ĚĞŵ ĂƐƐŝƐ͕ ^Ϭϯ ;ϭ͛ϮϯͿ ĞďŽƵƚ ă ϭŵ ĚƵ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͘
^Ϭϭ ĐƟǀŝƚĠ ĚĂŶƐ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ Ě͛ƵŶ ůŽŐĞŵĞŶƚ ůĂƚĠƌĂů͕ ŶŽŵďƌĞƵǆ ƐŽŶƐ Ğƚ ǀŽŝǆ ƉƌŽǀĞŶĂŶƚ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ Ğƚ ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͘ >͛ĂǀŝĨĂƵŶĞ ;ĂǀĞĐ ĚĞƐ ŵĞƌůĞƐͿ ĞƐƚ ƚƌğƐ 
ƉƌĠƐĞŶƚĞ ĚĂŶƐ  ůĞ ďƌƵŝƐƐĞŵĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂƌďƌĞƐ ĂƵ ŶŝǀĞĂƵ ĚĞƐ ŽƌĞŝůůĞƐ͘ :ĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͕ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĂ ƌŽĐĂĚĞ͕  ƉĂƐƐĂŐĞ Ě͛ƵŶ ĂǀŝŽŶ ă ƌĠĂĐƟŽŶ͘ 
^ϬϮ രŝīĠƌĞŶĐĞ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ŶŽŶ ƉĞƌƟŶĞŶƚĞ͘ EŽƵƐ ĨĂŝƐŽŶƐ ĚĞƐ ŵĞƐƵƌĞƐ ƐƵƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘ >͛ĂďŽŝĞŵĞŶƚ Ě͛ƵŶ ĐŚŝĞŶ ƌĠǀĞŝůůĞ ůĞƐ ĨŽƌŵĞƐ ƵƌďĂŝŶĞƐ͘ hŶ ǀŽůĞƚ ƌŽƵͲ
ůĂŶƚ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ͗ ͨര͛ĞƐƚ ƉŽƵƌ ůĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ͍രͩ ^Ϭϯ ůĂƌŐŝƐƐĞŵĞŶƚ ͗ ŽŶ ĐĂƉƚĞ ƉůƵƐ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ ů Ă͛ǀĞŶŝĚĂ ĚĞ ƐƉĂŹĂ Ğƚ ĚĞ ďƌƵŝƐƐĞŵĞŶƚ ĚĞ ĨĞƵŝůůĞƐ͘
ϰϲ͕ϱ ϰϯ ϱϴ
Dimensions : ϲ ǆ ϴŵ
Matérialité ͗ ĂƌƌĞůĂŐĞ ĂƵ ƐŽů͕ ŵƵƌĞƚ ĞŶ ďƌŝƋƵĞƐ͕ 
ŐƌŝůůĞ ĚĞ ƐĠƉĂƌĂƟŽŶ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĂǀĞĐ ůĞ ǀŽŝƐŝŶ ĚĞ 
ĚƌŽŝƚĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗  'ƌĂŶĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶƟğƌĞŵĞŶƚ ĚĠͲ
ĐŽƵǀĞƌƚĞ ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ ĚĞƐ ůŽĐĂƵǆ Ě͛ƵŶĞ ƐŽĐŝĠƚĠ ŐĂƐƚƌŽͲ
ŶŽŵŝƋƵĞ͕ ƚŽƵƌŶĠĞ ǀĞƌƐ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ǀĞƌƚ ƌĠƐĞƌǀĠ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ͘
Aménagement projeté : ǀĞĐ ĚĞ ů Ă͛ƌŐĞŶƚ ͗  ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐ͕ 
ĚĞƐ ƉůĂŶƚĞƐ͕ ĚƵ ŵŽďŝůŝĞƌ͕  Ğƚ ƵŶ ŵĂƌƋƵĂŐĞ ƉůƵƐ ĨŽƌƚ 
ĚĞƐ ůŝŵŝƚĞƐ ĂǀĞĐ ůĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘
Degré  d’ouverture ͗ dƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ Ğƚ ĞǆƉŽƐĠ͕ ƚƌğƐ 
ůĂƌŐĞ͕ ŵĂŝƐ ůĞ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ ĞƐƚ ĠůŽŝŐŶĠ͕ ůĞƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ǀĞƌƚƐ 
Ğƚ ƐƉŽƌƟĨƐ ŶĞ ƐŽŶƚ ŽĐĐƵƉĠƐ ƋƵĞ ƉĞŶĚĂŶƚ ĐĞƌƚĂŝŶƐ 
ĐƌĠŶĞĂƵǆ ŚŽƌĂŝƌĞƐ͕ ƐĞƵů ůĞƐ ƌĞŐĂƌĚƐ Ğƚ ƐŽŶƐ ůĂƚĠƌĂƵǆ 
ƉĞƵǀĞŶƚ ƐĞ ĐƌŽŝƐĞƌ͕  Ğƚ ůĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ ĚĞƐ ĠƚĂŐĞƐ ƐƵƉĠͲ
ƌŝĞƵƌƐ ͨരĚŽŵŝŶĞŶƚരͩ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >ĞƐ ďąͲ
ƟŵĞŶƚƐ ĚƵ ŵġŵĞ ŠůŽƚ ĞŶ ĨĂĐĞ ŶĞ ŐĠŶğƌĞŶƚ ƉĂƐ ĚĞ 
ƐŽŶƐ ă ĐĞƩĞ ĚŝƐƚĂŶĐĞ͕ ƐŝŶŽŶ ƋƵĞůƋƵĞĨŽŝƐ ĚĞƐ ĠĐŚŽƐ͘ 
ĞĂƵĐŽƵƉ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠƐ ƐƉŽƌƟǀĞƐ Ğƚ ƌĠĐƌĠĂƟǀĞƐ ĂƵ 
ĐƈƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ ;ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĐƌğĐŚĞƐͿ͘ >͛ĂƵƚƌĞ ĨĂĕĂĚĞ ĚĞ 
ů͛ŝŵŵĞƵďůĞ ĞƐƚ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠĞ ĂƵǆ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ĚĞ ůĂ ƉƌŝŶͲ
ĐŝƉĂůĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ Ğƚ ĐŽŵŵĞƌĕĂŶƚĞ ĚĞ ^ĂƌƌŝŐƵƌĞŶ 
;ƌƵĞ ĚĞ ůĂƐ ĄƌĚĞŶĂƐ ƌĞĂůĞƐͿ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écouteപ͗  ǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ dƌğƐ ůĂƌŐĞ Ğƚ 
ĚĠŐĂŐĠ͕ ĂǀĞĐ ŽƵ ƐĂŶƐ ůĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ĚĞǀĂŶƚ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘ 
ǀĞĐ ͗ ďĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ ƐŽŶƐ ƌĠƉĂƌƟƐ ĚĞ ŐĂƵĐŚĞ ă ĚƌŽŝƚĞ 
;ƚĞŶŶŝƐ͕ ũĞƵǆ ĚĞ ũĞƵŶĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐͿ ƋƵŝ ŵĂƐƋƵĞŶƚ ůĞ 
ƌĞƐƚĞ ĚĞ ůĂ ǀŝůůĞ͘ ^ĂŶƐ ͗ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ;ǀŽŝǆ͕ 
ĂĐƟǀŝƚĠƐ͕ ƉĞƌƐŝĞŶŶĞƐ͙Ϳ ĠŵĞƌŐĞŶƚ͕ ĂŝŶƐŝ ƋƵĞ ĚĞƐ ƐŽŶƐ 
ƋƵŝ ƉĞƵǀĞŶƚ ƉƌŽǀĞŶŝƌ ĚĞ ĨŽƌƚ ůŽŝŶ  ͗ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ 
ů Ă͛ǀĞŶƵĞ Ě͛ƐƉĂŐŶĞ͕ ƌŽĐĂĚĞ͕ ĨĞƵǆ Ě Ă͛ƌƟĮĐĞ ƐƵƌ WĂŵͲ
ƉůŽŶĂ ƉĞŶĚĂŶƚ ůĞƐ ĨġƚĞƐ ĚĞ ůĂ ^ĂŶ &ĞƌŵşŶ͙
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ &ŽƌƚĞ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ĂƵ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ 
ůĂƚĠƌĂů Ğƚ ƐƵƉĠƌŝĞƵƌ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ ^ĞůŽŶ ůĞƐ ĞŶǀŝĞƐ Ě͛ŽƐƚĞŶƚĂͲ
ƟŽŶ ŽƵ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ͍
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ /ŵƉŽƐƐŝďůĞ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗  >Ă ǀƵĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ ^ŽƌƟƌ ă ĚĠͲ
ĐŽƵǀĞƌƚ͕ ŝŶĠǀŝƚĂďůĞŵĞŶƚ Ɛ͛ĞǆƉŽƐĞƌ ƚŽƚĂůĞŵĞŶƚ͘ DĂŝƐ 
ůĞƐ ƐŽŶƐ ĠŵŝƐ Ɛ͛ĠĐŚĂƉƉĞŶƚ ƐĂŶƐ ġƚƌĞ ƌĠŇĠĐŚŝƐ͕ ŽŶ ĞƐƚ 
ĚŽŶĐ ƉĞƵ ĞŶƚĞŶĚƵ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ͨ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗  ĞƩĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ 
ƉĂƌĂŠƚ ƉƌĞƐƋƵĞ ƚƌŽƉ ŐƌĂŶĚĞ ƉŽƵƌ ġƚƌĞ ŝŶǀĞƐƟĞ͕ ĞůůĞ 
ĞƐƚ ƉŽƵƌƚĂŶƚ ƉĞƌƐŽŶŶĂůŝƐĠĞ ĂǀĞĐ ƐĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ƚŽŶͲ
ŶĞĂƵǆ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ĠƚĞŶƚĞ ĚĂŶƐ ĚĞ ŐƌĂŶĚƐ ĨĂƵͲ
ƚĞƵŝůƐ ĚĞ ũĂƌĚŝŶ ůĞ ƐŽŝƌ͕  ƚŽƵƚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͕ ŵġŵĞ ů͛ŚŝǀĞƌ͕  
ƐĂƵĨ ů͛ĠƚĠ Žƶ ŝů ĨĂŝƚ ƚƌŽƉ ĐŚĂƵĚ͘ ^ƵƌƚŽƵƚ ĂƵ ƉƌŝŶƚĞŵƉƐ 
Ğƚ ĂƵƚŽŵŶĞ͕ ĚŠŶĞƌƐ ƐƵƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ͘
Temporalité des usages ͗ >ŝŵŝƚĠƐ ƉĂƌ ůĂ ƚƌŽƉ ŐƌĂŶĚĞ 
ĐŚĂůĞƵƌ ŽƵ ůĂ ŶĞŝŐĞ͘































sŝŶŐǇͲDƵƐƐĞƚ ĞƐƚ ƵŶ ƋƵĂƌƟĞƌ ƐŝƚƵĠ ă 'ƌĞŶŽďůĞ ĞŶ &ƌĂŶĐĞ͕ ƐŝƚƵĠĞ ă ƵŶĞ ǌŽŶĞ ĂƐƐĞǌ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ͕ ƵŶ ŶŽƵǀĞĂƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ĞŶƚƌĞ ĚĞƵǆ ƋƵĂƌƟĞƌƐ ĞŶ ĚĠŐƌĂĚĂƟŽŶ͕ ůĞ sŝůůĂŐĞ KůǇŵƉŝƋƵĞ Ğƚ >Ă 
sŝůůĞŶĞƵǀĞ ĞŶƚŽƵƌĂŶƚ ƵŶĞ ĨƌŝĐŚĞ ŝŶĚƵƐƚƌŝĞůůĞ ĚĞ Ϯϯ ŚĂ͘ EŽƵƐ ĂǀŽŶƐ ĨĂŝƚ ŽŶǌĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĂŶƐ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ƉƵŝƐ ϳ ƉŽŝŶƚƐ Ě͛ĞĐŽƵƚĞ ĚĂŶƐ ĚŝīĠƌĞŶƚƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ƉƵďůŝĐƐ ŵĂƌƋƵĂŶƚ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ 








































:ĞƵŶĞ ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ĞŶĨĂŶƚ





ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ 
hƐĂŐĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ƉůƵƚƀƚ ƋƵ͛ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ ă ŵƵůƟƉůĞ ƵƐĂŐĞ ŽƵ ƵŶ ƉĞƟƚ ũĂƌĚŝŶ͘ 
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ />Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ 
ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞ ĂǀĞĐ 
ĂƵƚƌƵŝ͕ ůĂ ŶĂƚƵƌĞ Ğƚ ůĞ ĐŝĞů͘ >Ă ĨŽƌŵĞ ĐĂƌƌĠ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ 
ŵĞƚ ĞŶ ƐĐğŶĞ ƵŶ ĐĂƌƌĠ ĚĞ ĐŝĞů ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ƉƌŽƉƌŝĠͲ
ƚĠ ĚĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ͘ ͨĞ ĐĂƌƌĠ ĚĞ ĐŝĞů Đ͛ĞƐƚ ůĞ ŵŝĞŶ͊ͩ
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ĞĂƵĐŽƵƉ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠƐ ͗ ũĂƌĚŝͲ
ŶĞƌ͕  ŵĂŶŐĞƌ ĞŶƐĞŵďůĞ͕ ƉƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ 
ĨĂŝƌĞ ůĂ ĨġƚĞ͕ ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉĂƵƐĞ͕ ĨƵŵĞƌ ƵŶĞ ĐŝŐĂͲ
ƌĞƩĞ͘ >Ă ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ƉĂƌ ůĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ͕ ƐĂŶƐ 
ƉŽƵƌ ĂƵƚĂŶƚ ƋƵĞ ů͛ŽŶ ƉƵŝƐƐĞ ŶŽƵƐ ǀŽŝƌ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͕ 
ŽīƌĞ ůĂ ƉŽƐƐŝďŝůŝƚĠ Ě͛ƵƟůŝƐĞƌ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶ 
ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƚƌĂǀĂŝů͕ Ě͛ĠĐƌŝƌĞ Ğƚ ĚĞ ůŝƌĞ͘ ĞƩĞ ƉƌŽƚĞĐͲ
ƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ĚƵ ƚŽƵƚ ƉƌĠƐĞŶƚĞ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ 
ƐŽŶŽƌĞ͘ >Ă ůŽŶŐƵĞƵƌ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĨĂŝƚ 
ĠŵĞƌŐĞƌ ƵŶĞ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ĐĞůůĞ ĚĞ ƉƌŽŵĞŶĞƌ 
ƐŽŶ ĞŶĨĂŶƚ ĚĂŶƐ ƐĂ ƉŽƵƐƐĞƩĞ ƉŽƵƌ ůĞ ĨĂŝƌĞ ĚŽƌŵŝƌ͘
Temporalités des usages:   hƟůŝƐĂƟŽŶ ƌĠŐƵͲ
ůŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĂ ũŽƵƌŶĠĞ Ğƚ ƚŽƵƚ ĂƵ ůŽŶŐ ĚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute: 'ƌĂŶĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠĞ ă ů͛ĞŶǀŝͲ
ƌŽŶŶĞŵĞŶƚ ƐŽŶŽƌĞ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ͘  KŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ĚĞƐ ƐŽŶƐ 
ƉƌŽĐŚĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ĂƌƟĐƵůĞŶƚ ă ƵŶ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ůŝĠĞ ă ůĂ 
ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ >Ă ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ 
ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƌĞƐƚĞ ŝŵŝƚĠĞ͕ Ğƚ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞͲ
ŵĞŶƚ ůŝĠĞ ĂƵǆ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ Ğƚ 
ůĞƐ ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ͘ >ĞƐ ŵĂƚĠƌŝĂƵǆ ĚĞ ƌĞǀġƚĞŵĞŶƚ ĚƵ 
ƐŽů ĐŽŵŵĞ ůĞ ŐƌĂǀŝĞƌ Ğƚ ůĞ ďŽŝƐ ƐŽŶƚ ĚĞƐ ŵĂƌƋƵĞƵƌƐ 
ƐŽŶŽƌĞƐ ĚĞƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƉƌŽƚĠŐĠ ǀŝͲ
ƐƵĞůůĞŵĞŶƚ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ͕  ƉŽƵƌƚĂŶƚ͕ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ƉƌĞƐƋƵĞ 
ƚŽƵƐ ůĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ǀĞŶĂŶƚ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ŽƵ 
ĚĞƐ ďĂůĐŽŶƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͘ >Ă ůƵŵŝğƌĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂƉͲ
ƉĂƌƚĞŵĞŶƚƐ ă ů͛ĞŶƚŽƵƌ ĠǀŽƋƵĞ ƵŶĞ ƐĞŶƐĂƟŽŶ Ě Ă͛ĐͲ
ĐŽŵƉĂŐŶĞŵĞŶƚ͘ ^Ƶƌ ůĞ ƉůĂŶ ŽůĨĂĐƟĨ͕  ŽŶ ƐĞŶƚ ů͛ŽĚĞƵƌ 
ĚĞƐ ƌĞƉĂƐ͕ ĚƵ ĐĂĨĠ͕ ĚĞƐ ƉůĂŶƚĞƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ ĚƵ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘  >Ă ĐŽƵƌ ĞƐƚ ďŝĞŶ ĂŶŝŵĠĞ ũƵƐƚĞ ĂƉƌğƐ ůĂ 
ƐŽƌƟĞ ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ Ğƚ ƉĞŶĚĂŶƚ ůĞƐ ǁĞĞŬͲĞŶĚƐ͘  
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ >Ğ ƐĞŵŝͲ 
ĞŶĐƌĂƐƚƌĞŵĞŶƚ Ğƚ ůĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ Ğƚ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĞ 
ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉĂƌ ƌĂƉƉŽƌƚ ĂƵ ŶŝǀĞĂƵ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ĞŶŐĞŶĚƌĞ 
ƵŶĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ĂƵǆ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶƐ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞƐ͕ 
ƉŽƵƌƚĂŶƚ͕ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƌĞƐƚĞ ĞǆƉŽƐĠĞ ĂƵǆ ƌĞŐĂƌĚƐ 
ĚĞƉƵŝƐ ůĞƐ ďĂůĐŽŶƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ĞŶ ĠƚĂŐĞ͘
Dimensions : 3,50 m x 12,15 m x 2,57 m de haut.  
Matérialité :  Dalle béton sur plots. Murs épais de 35 
cm, isolation extérieure et finition bardage bois en 
panneaux. Garde-corps en acier combiné par brise-
vue canisse bambou. Semi couverture de toit en 
béton par le balcon du dessus. Sur les côtés, il y a des 
clôtures brise-vue métalliques de 2,00 m de hauteur.
Type de dispositif : Terrasse-loggia, Rez-de-jardin, 
env. 1,20 m depuis la rue.
Orientation : Est.
Aménagement projeté : Grande terrasse fortement 
reliée à l’habitat. Toutes les pièces donnent sur la 
terrasse : la pièce à vivre, la cuisine, la chambre. 
Orientation calme sur une cour vaste quasi fermée 
par des bâtiments.
Degré  d’ouverture: Dispositif semi-protégé par
un petit espace vert, avec deux arbres et des plantes 
rampantes, qui le protège visuellement de la cour. 
La canisse bambou et la semi couverture de toit aide 
à la sensation de protection aux regards surtout en 
situation assise.
Usages et Dispositifs des îlots environnants : Une 
cour verte, fortement utilisée par les enfants et les 





hŶ ĞŶĨĂŶƚ ũŽƵĞ ĂƵ ƉƌĞŵŝĞƌ ƉůĂŶ ƐŽŶŽƌĞ͘ ZĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ ƐƵƌ ƐĂ ǀŽŝǆ͘ ZƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ĂƵ ĨŽŶĚ͘ >Ă ĨŽƌŵĞ ĚĞ ͨŠůŽƚͩ ĚŽŶŶĞ ůĞ ƐĞŶƟŵĞŶƚ Ě͛ŝŶƚĠƌŝŽƌŝƚĠ ƉĂƌ ƵŶ 
ĞīĞƚ ĚĞ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ͘ >͛ĂƌƌŝğƌĞ ĨŽŶĚ ŐƌĂǀĞ ĚĞƐ ǀŽŝƚƵƌĞƐ ƌĂƉƉĞůůĞŶƚ ů͛ŽƌŐĂŶŝƐĂƟŽŶ ƵƌďĂŝŶĞ͘ ĞƌƚĂŝŶƐ ũŽƵƌƐ͕ ůĞƐ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƐ͕ ůĞƐ ĨġƚĞƐ͕ ůĞƐ ƌĞƉĂƐ 
ĨĂŵŝůŝĂƵǆ ƐĞ ƉƌĠƐĞŶƚĞŶƚ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ ŵĞƩĂŶƚ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĞŶ ƉĂƌƚĂŐĞ͘ /ů Ǉ Ă ĚĞƐ ŝŶƚĠƌĂĐƟŽŶƐ ďĂƐ ͬ ŚĂƵƚ͕ ĐŽƵƌƐͬ ďĂůĐŽŶƐ͘ >͛ĂŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ Ă ƵŶĞ 




































 >͛ Êçã ç ØçÙã®Ù 
&ŽƌŵĂůŝƚĠƐ
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ƉŽŶĐƚƵĞů ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ ĂƉƉŽƌƚĞ ƉĞƵ Ě͛ŝŶƟͲ
ŵŝƚĠ ĂƵǆ ƵƐĂŐĞƌƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ 
ƵƟůŝƐĠĞ ƉŽƵƌ ƵŶĞ ĚƵƌĠĞ ĐŽƵƌƚĞ ͗  ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƌ ĚĞƐ ĂŵŝƐ͕ 
ƉƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ƉĂƌůĞƌ ĂƵ ƚĠůĠƉŚŽŶĞ͕ ƐĠĐŚĞƌ ůĞ ůŝŶŐĞ͘
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ĚĂŶƐ ůĂ ŵĂƟͲ
ŶĠĞ͘ hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨĂŝďůĞ ĚĞ ĚĠĐĞŵďƌĞ ă ŵĂƌƐ͘
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
hŶ ďĂůĐŽŶ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ Ğƚ ƉƌŽũĞƚĠ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ /ŵŵĞƌƐŝŽŶ 
ĚĂŶƐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ͗ ůĞ ďƌƵŝƚ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ 
Ě͛ƵŶĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚĂƟŽŶ ŵŽǇĞŶŶĞ͕ ůĞ ƉĂƐƐĂŐĞ ƉŝĠƚŽŶƐ Ğƚ 
ǀĠůŽƐ͘ >͛ĞŶƚƌĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ ĨĂŝƚ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ 
ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ů͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ Ğƚ ůĂ ĨĞƌŵĞƚƵƌĞ ĚĞ ůĂ 
ƉŽƌƚĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ͕ ůĞƐ ͨƉĞƟƚĞƐͩ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƐ͘ >Ă ƉƌŽǆŝͲ
ŵŝƚĠ ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ ŵĂƚĞƌŶĞůůĞ ƌǇƚŚŵĞ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ĂǀĞĐ ů Ă͛ƌͲ
ƌŝǀĠĞ Ğƚ ůĂ ƐŽƌƟĞ ĚĞƐ ĠůğǀĞƐ Ğƚ ůĞƐ ŵŽŵĞŶƚƐ ĚĞ ƉĂƵƐĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ >Ğ ǀĞŶƚ ĞƐƚ ďŝĞŶ ƉƌĠƐĞŶƚ ƐƵƌͲ
ƚŽƵƚ ĐƀƚĠ ĐŽƵƌ ŶŽŵŵĠ ͨĐŽƵůŽŝƌ ĚƵ ǀĞŶƚͩ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  ĨƌĠƋƵĞŶƚĂƟŽŶ ŵŽǇĞŶŶĞ͘  
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ͗ hŶ ĚŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ Ğƚ ƉŚŽŶŝƋƵĞŵĞŶƚ ƉĂƌ 
ƐĂ ƉŽƐŝƟŽŶ ĞŶ ƉƌĞŵŝĞƌ ĠƚĂŐĞ Ğƚ ƉĂƌ ů Ă͛ďƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ůŝͲ
ŵŝƚĞƐ ǀĞƌƟĐĂůĞƐ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͗ dĞŵƉĠͲ
ƌĂƚƵƌĞ͕ ǀĞŶƚ Ğƚ ůĂ ĚŝŵĞŶƐŝŽŶ ƚĞŵƉŽƌĞůůĞ͘ 
Dimensions : 'ƌĂŶĚ ďĂůĐŽŶ ă ů Ă͛ŶŐůĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ ĚĞ 
ĨŽƌŵĞ ͨ >ͩ͘ hŶ ĐƀƚĠ ĚĞ ϴ͕ϱϬ ĚĞ ůŽŶŐ Ğƚ ůĂ ůĂƌŐĞƵƌ ǀĂƌŝĞ 
ĞŶƚƌĞ Ϯ͕ϬϬ ŵ Ğƚ Ϭ͕ϵϬ ŵ ĐƀƚĠ ƌƵĞ͘ ϰ͕ϴϱ ŵ x ϭ͕ Ϯϱ ŵ 
ĐƀƚĠ ĐŽƵƌ͘  ,ĂƵƚĞƵƌ Ϯ͕ϱϬ ŵ͘  
Matérialité : ^Žů ĐĂƌƌĞůĂŐĞ ĐĠƌĂŵŝƋƵĞ͘ DƵƌƐ ƉƌŽͲ
ĨŽŶĚƐ ĚĞ ϯϱ Đŵ͕ ĞŶĚƵŝƚ ƐƵƌ ŝƐŽůĂƟŽŶ ƉĂƌ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͘  
hŶ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĞŶ ĂĐŝĞƌ͘  
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ĂůĐŽŶ ůŽŶŐƵĞ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ͨ>ͩ ĞŶ 
ƐĂŝůůŝĞ͕ Zнϭ͕ ĞŶǀ͘  ϰ ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶ ĂǀĞŶƵĞ 
ƌĠƐŝĚĞŶƟĞůůĞ ĚĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚĂƟŽŶ ŵŽǇĞŶŶĞ͘ 
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉĞƵ ƉƌŽƚĠŐĠ Ğƚ ďŝĞŶ 
ĞǆƉŽƐĠ Ğƚ ƉƌŽũĞƚĠ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͘  >Ğ ďĂůĐŽŶ  ĐĞŝŶƚƵƌĞ 
ůĂ ƉŝğĐĞ ă ǀŝǀƌĞ͕ ůĂ ƐĂůůĞ ă ŵĂŶŐĞƌ Ğƚ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͘ ůů ĞƐƚ 
ƵŶĞ ĞǆƚĞŶƐŝŽŶ ĚĞ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ 
ƉĂƌ ůĞƐ ƚƌŽŝƐ ƉŽƌƚĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ͘ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >Ğ ĚŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ Ă ƵŶĞ ĚŽƵďůĞ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͕ ƵŶĞ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ĂǀĞŶƵĞ ƐĞĐŽŶĚĂŝƌĞ Ğƚ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ůĂ ĐŽƵƌ͘  >Ğ 
ďąƟŵĞŶƚ ƐĞ ĐƌŽŝƐĞŶƚ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ƉƌŽŵĞŶĂĚĞ ǀĞƌƚĞ  ͨ ĂůͲ
ůĠĞ ĚĞƐ ƌŽŵĂŶƟƋƵĞƐͩ Žƶ ƐĞ ƐŝƚƵĞ ů͛ĠĐŽůĞ ŵĂƚĞƌŶĞůůĞ 
ă ĞŶǀŝƌŽŶ ϱϬ ŵ ĚĞ ĚŝƐƚĂŶĐĞ͘
&ŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ŐƌĂǀĞ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ ă ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ ĂƵǆ ƉĂƐƐĂŐĞƐ ĚĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ͘ KŶ ĞƐƚ ďŝĞŶ ƉůŽŶŐĠ ĚĂŶƐ ůĂ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͗ ůĞƐ ǀŽŝƚƵƌĞƐ ƋƵŝ 
ƉĂƐƐĞŶƚ͕ ů͛ĞŶƚƌĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ ĨĂŝƚ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ů͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ Ğƚ ůĂ ĨĞƌŵĞƚƵƌĞ ĚĞ ůĂ ƉŽƌƚĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ͕ ůĞƐ ͨƉĞƟƚĞƐͩ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƐ͘ 
>Ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ ŵĂƚĞƌŶĞůůĞ ĐƌĠĞ ƵŶ ƌǇƚŚŵĞ ƐŽŶŽƌĞ ĂǀĞĐ ů Ă͛ƌƌŝǀĠĞ Ğƚ ůĂ ƐŽƌƟĞ ĚĞƐ ĠůğǀĞƐ Ğƚ ůĞƐ ŵŽŵĞŶƚƐ ĚĞ ƉĂƵƐĞ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ĚĞ ůŽŝŶ ůĞƐ ĐƌŝƐ ĚĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ͘ KŶ ƉĞƵƚ ƐƉĂƟĂůŝƐĞƌ ĐĞƌƚĂŝŶƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ƉĂƌ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ĐŽŵŵĞ ƉĂƌ ĞǆĞŵƉůĞ ů͛ĠĐŽůĞ͘
sD ϬϮ
:ĞƵŶĞ ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ƋƵĂƚƌĞ ĞŶĨĂŶƚƐ









































ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
ŽƵƌƐŝǀĞ Ě͛ƵŶ ƵƐĂŐĞ ƉĞƵ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͕ ƵŶ ůŝĞƵ ĚĞ ƉĂƐͲ
ƐĂŐĞ͕ ĂǀĞĐ ŽƵ ƐĂŶƐ ƐŽŶ ǀĠůŽ͕ ƵŶ ŐƌŽƵƉĞ ƋƵŝ ĚŝƐĐƵƚĞ͕ 
ĨƵŵĞƌ ƵŶĞ ĐŝŐĂƌĞƩĞ͘ 
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   /ů Ǉ Ă ƵŶ ǀƌĂŝ 
ŵĂŶƋƵĞ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ͘ Ŷ ƚĞƌŵĞ Ě͛ƵƐĂŐĞ͕ ůĂ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ĞƐƚ 
ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ƉŽƵƌ ĂǀŽŝƌ ƵŶĞ 
ĚŝƐĐƵƐƐŝŽŶ ĞŶƚƌĞ ĂŵŝƐ Ğƚ ƉŽƵƌ ĂǀŽŝƌ ƵŶĞ ƉĂƵƐĞ ĐŝŐĂͲ 
ƌĞƩĞ͘ /ů ĞƐƚ ƉĞƌĕƵĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ 
ŶŽŶ ƉĂƐ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ďĂůĐŽŶ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ĚŝƐĐƵƐƐŝŽŶ ĞŶ ŐƌŽƵƉĞ͕ ƐŽƌƟƌ 
Ğƚ ƌĞŶƚƌĞƌ ĚĞ ƐŽŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ ů͛ĞŶƚƌĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͘ 
>ĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ƐĞ ƌĞŐĂƌĚĞŶƚ ĞŶƚƌĞ ĞƵǆ͘ KŶ Ă ƉƌĞƐƋƵĞ 
ũĂŵĂŝƐ ǀƵĞ ĚĞƐ ŐĞŶƐ ƋƵŝ ƌĞŐĂƌĚ ĞŶ ĨĂĐĞ ǀĞƌƐ ůĂ ƌƵĞ͕ 
Đ͛ĞƐƚ ƉůƵƐ ŝůƐ ƐĞ ƌĞŐĂƌĚĞŶƚ ŽƵ ďŝĞŶ Đ͛ĞƐƚ͘ /ůƐ ĚŽŶŶĞŶƚ 
ůĞ ĐƀƚĠ ĂƵ ďŽƵůĞǀĂƌĚ͘
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚĞ Ğƚ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠĞ ĂƵ 
ƉĂǇƐĂŐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ďŽƵůĞǀĂƌĚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ƌƵŝƚ ĚĞ ĨŽŶĚ 
ƚƌğƐ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ͕ ƋƵŝ ĨĂŝƚ ƵŶ ĞīĞƚ ĚĞ ŵĂƐƋƵĞ͘ >ĞƐ ŵŽͲ
ŵĞŶƚƐ Žƶ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐĞ ĐĂůŵĞ͕ ĚĞƐ ĂƵƚƌĞ ƐŽŶƐ 
ĠŵĞƌŐĞŶƚ ĐŽŵŵĞ ůĞƐ ĐŚĂŶƚƐ ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ͘ Ŷ ŚĂƵͲ
ƚĞƵƌ͕  ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĂ ǀŝůůĞ ĚĞ 'ƌĞŶŽďůĞ͘ YƵĂŶĚ ŽŶ ĚĞƐͲ
ĐĞŶĚ͕ ůĞ ďƌƵŝƚ ĚĞ ƚƌĂŶƐƉŽƌƚ ĚĞǀŝĞŶƚ ƉůƵƐ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ 
ůĂ ĚŝƐƚĂŶĐĞ Ě Ă͛ƉƉƌŽĐŚĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚĞƐ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ ĚŽŶŶĞ 
ǀƌĂŝŵĞŶƚ ů͛ŝŵƉƌĞƐƐŝŽŶ ƋƵĞ ů͛ŽŶ ǀĂ ƐĞ ĨĂŝƌĞ ĠĐƌĂƐĞƌ͘  
KŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ĐůĂŝƌĞŵĞŶƚ ůĂ ŵĂƚĠƌŝĂůŝƚĠ ĚƵ ƐŽů Ğƚ ƚŽƵƐ 
ůĞƐ ƉĞƟƚƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ ;ĚŝƐĐƵƐƐŝŽŶ͕ 
ĐŚĂŶŐĞ͕ ďƌƵŝƚ ĚĞ ƉŽƌƟğƌĞͿ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗  >Ğ ǀĞŶƚ Ğƚ ůĂ ǀƵĞ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ 
ĂũŽƵƚĞŶƚ ƉĂƌ ĐŽŶƚƌĞ ƵŶ ĂƐƉĞĐƚ ĂŐƌĠĂďůĞ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ 
ĂŐƌĞƐƐŝǀĞ͘ WĂƌ ĐŽŶƚƌĞ ůĞ ĐŝŵĞŶƚ ŐƌŝƐ ĚŽŶŶĞ ƵŶĞ ƐĞŶͲ
ƐĂƟŽŶ ĚĞ ǀŽƵůŽŝƌ Ɛ͛ĞŶĨƵŝƌ ĚĞ ĐĞƚ ĞƐƉĂĐĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶ 
ůŝĞƵ ĚĞ ƉĂƐƐĂŐĞ ŽƵ ƵŶ ƉĂƌŬŝŶŐ͘
Dimensions : ddƌğƐ ůŽŶŐƵĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ƐĞƌǀĂŶƚ ĚĞ ƉĂƐͲ
ƐĂŐĞ ă ǀĠůŽ͘ >ŽŶŐ ĚĞ ϲϬ͘ϬϬ ŵ ĚŽŶƚ ůĂ ůĂƌŐĞƵƌ ǀĂƌŝĞ 
ĞŶƚƌĞ ϭ͘ϯϬ ŵ͕ ϭ͘ϱϬ ŵ͕ Ϯ͘ϴϬ ŵ ĚĞǀĂŶƚ ů Ă͛ƐĐĞŶƐĞƵƌ͕  Ğƚ 
ϱ͘ϯϬ ĚĞǀĂŶƚ ůĞƐ ƉŽƌƚĞƐ Ě͛ĞŶƚƌĠĞ͘ ,ĂƵƚĞƵƌ Ϯ͕ϱϬ ŵ͘
Matérialité :  ^Žů Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ DƵƌƐ ƉƌŽĨŽŶĚƐ 
ĚĞ ϯϱ Đŵ ĞŶ ďĠƚŽŶ Ğƚ ŝƐŽůĂƟŽŶ ƉĂƌ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͘  hŶ 
ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĞŶ ĂĐŝĞƌ͘  
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ ŽƵƌƐŝǀĞ ůŽŶŐƵĞ͕ Zнϯ͕ ĞŶǀ͘  ϭϭ͘ϲϬ 
ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶĞ ĂǀĞŶƵĞ 
ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ă ĨŽƌƚĞƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĂƟŽŶ͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆͲ
ƚĠƌŝĞƵƌ͘  /ů ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠ ƉĂƌ ůĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ĂĮŶ Ě͛ĞŶƚƌĞƌ 
ĚĂŶƐ ůĞƐ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚƐ͕ ĨƵŵĞƌ͕  ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƌ ůĞƐ ǀŽŝͲ
ƐŝŶƐ͕ ŽƵ ďŝĞŶ ƉŽƵƌ ŐĂƌĞƌ ůĞƐ ǀĠůŽƐ͘ >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ 
ŽƵǀĞƌƚ Ě͛ƵŶ ĐƀƚĠ ǀĞƌƐ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ 
Ğƚ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ ǀĞƌƐ ĚĞƐ ĐŽƵƌƐͬƚĞƌƌĂƐƐĞƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >Ğ ĚŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ Ă ƵŶĞ ĚŽƵďůĞ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͕ ƵŶĞ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶĞ 
ĂǀĞŶƵĞ Žƶ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ůĞƐ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĚŽŶŶĞ 
ƐƵƌ ůĞƐ ĐŽƵƌƐ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞƐ͘ >͛Ăƌƌġƚ ĚĞ ƚƌĂŵǁĂǇ ƐĞ ƐŝƚƵĞ 
ă ϱϬ ŵ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘
hŶ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ƚƌğƐ ďƌƵǇĂŶƚ͘ ͛ĞƐƚ ƚƌğƐ ƵƌďĂŝŶ Ğƚ ĞīĞƌǀĞƐĐĞŶƚ͘ &ĂĐĞ ă ƵŶ ďŽƵůĞǀĂƌĚ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ͕ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĞƐƚ ďŝĞŶ ƉƌĠƐĞŶƚĞ Ğƚ ĞůůĞ ŵĂƐƋƵĞ ůĞƐ ƉĞƟƚƐ 
ƐŽŶƐ͘ >Ă ŚĂƵƚĞƵƌ ŽīƌĞ ƵŶĞ ĠĐŽƵƚĞ ƉůƵƚƀƚ ͨƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞͩ Žƶ ŝů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ĞŶƚĞŶĚƌĞ ůĂ ƐŽŶŽƌŝƚĠ ĚĞ ůĂ ǀŝůůĞ ĚĞ 'ƌĞŶŽďůĞ Ğƚ ŶŽŶ ƉĂƐ ƵŶŝƋƵĞŵĞŶƚ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ 
͗ ůĞ ƚƌĂŵǁĂǇ͕  ůĞƐ ƌƵĞƐ Ğƚ ůĞƐ ďŽƵůĞǀĂƌĚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͘ WůƵƐ ŽŶ ĚĞƐĐĞŶĚ͕ ƉůƵƐ ůĞ ƐŽů ĞƐƚ ƉƌĠƐĞŶƚ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ͕ ŽŶ ĞƐƚ ƉůƵƐ ĞŶ ƉůƵƐ ƉůŽŶŐĠ ĚĂŶƐ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ 
ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ďŽƵůĞǀĂƌĚ Ğƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ͕ ŽŶ ƐĞŶƚ ƐĂ ůŝŶĠĂƌŝƚĠ͕ ŐĂƌĞƌ ƐĂ ǀŽŝƚƵƌĞ͕ ůĞƐ ŐĞŶƐ ƐƵƌ ůĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ĞŶ ďĂƐ͕ ůĞ ŐƌĂǀŝĞƌ ĚƵ ƐŽů͕ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ƋƵŝ 








































ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗ Ŷ ƚĂŶƚ 
ƋƵ͛ƵŶĞ ĂƐƐŝƐƚĂŶƚĞ ŵĂƚĞƌŶĞůůĞ͕ ůĂ ĚĂŵĞ ƵƟůŝƐĞ ůĂ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ĂŝƌĞ ĚĞ ũĞƵ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ ƉŽƵƌ ůĞƐ ĞŶͲ
ĨĂŶƚƐ͘ ůůĞ ŵĞƚ ƉĂƌĨŽŝƐ ƵŶĞ ƉĞƟƚĞ ƉŝƐĐŝŶĞ ƉŽƵƌ ƋƵĞ 
ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ƐĞ ďĂŝŐŶĞŶƚ͘ 
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ͗ ĞĂƵĐŽƵƉ Ě Ă͛ĐͲ
ƟǀŝƚĠƐ ͗ ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ũĂƌĚŝŶĠĞ͕ ŵĂŶͲ
ŐĞƌ ĞŶƐĞŵďůĞ͕ ƉƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ ĂŝƌĞ ĚĞ 
ũĞƵ͘ >Ă ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ŽīƌĞ ƵŶĞ ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ĂƐƐĞǌ 
ĐŽŶĨŽƌƚĂďůĞ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚĞ ĞƐƚ 
ƵƟůŝƐĠĞ ƉŽƵƌ ŵĂŶŐĞƌ ĞŶƐĞŵďůĞ͘
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ 
ĚĂŶƐ ůĂ ŵĂƟŶĠĞ͕ ů Ă͛ƉƌğƐͲŵŝĚŝ ŽƵ ĞŶ ĚĠďƵƚ ĚĞ ƐŽŝƌĠĞ͘ 
>͛ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ŶŽƌĚͲƐƵĚ ĂŝĚĞ ă ƵƟůŝƐĞƌ ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨͲ
ƋƵĂŶĚ ŝů ĨĂŝƚ ĐŚĂƵĚ ŽƵ ĨƌŽŝĚ͘
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
'ƌĂŶĚ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƚƌğƐ ƉƌŽũĞƚĠĞ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĐğŶĞ ƵƌďĂŝŶĞ 
Ğƚ ĚĂŶƐ ƐĞƐ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ >Ă ƉŽƐŝƟŽŶ ŚĂƵƚĞ 
ĚŽŶŶĞ ƵŶĞ ĠĐŽƵƚĞ ĚŝƐƚĂŶƚĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ >Ă ƉƌĠƐĞŶĐĞ 
ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĞƐƚ ďŝĞŶ ƉůƵƐ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ ĚĂŶƐ ůĂ 
ƐĐğŶĞ ƐŽŶŽƌĞ Ğƚ ƌĞƐƉĂƟĂůŝƐĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ů Ă͛ƵĚŝƚĞƵƌ͘  
KŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ƵŶ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ ƉĂƌĂůůğůĞ ă ůĂ ƌƵĞ͕ 
Ğƚ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ƵŶĞ ĐŽƵƌ Ě͛ĠĐŽůĞ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ͘ /ů Ǉ 
Ă ƵŶĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ůŽĐĂůĞ ĚĠƚĂĐŚĠĞ͕ ŵĂŝƐ ŝŶĐĞƐƐĂŶƚĞ͘ 
KŶ ĞŶƚĞŶĚ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͕ ůĞƐ ĐƌŝƐ ĚĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ͕ ƵŶ ĐŚĂŶƟĞƌ ůŽŝŶƚĂŝŶ͘ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗   >͛ ĞƐƉĂĐĞ ĞƐƚ ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ ďŝĞŶ 
ƉƌŽƚĠŐĠ͕ ŵĂŝƐ ƌĞƐƚĞ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵ ǀĞŶƚ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ ƐĂƵĨ 
ƉĂƌ ƚĞŵƉƐ ĨƌŽŝĚ͘  
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ >Ğ ƐĞŵŝͲĞŶͲ
ĐƌĂƐƚƌĞŵĞŶƚ Ğƚ ůĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ ĞŶŐĞŶĚƌĞŶƚ ƵŶ ĞŶĨĞƌͲ
ŵĞŵĞŶƚ Ğƚ ƵŶĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ĂƵǆ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶƐ 
ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞƐ ƐƵƌƚŽƵƚ ůĞ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ͘ 
Dimensions : 'ƌĂŶĚĞ dĞƌƌĂƐƐĞ ͨͩ ƋƵŝ Ɛ͛ĠƚĞŶĚ ƉŽƵƌ 
ĞŶƚŽƵƌĞƌ ůĞ ďĞŶƚͲŚŽƵƐĞ ƐƵƌ ϯ ĐƀƚĠƐ͘ >Ă ƉĂƌƟĞ ĠƚƵͲ
ĚŝĠĞ ĞƐƚ ĐĞůůĞ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ͘ ůůĞ ĞƐƚ ĚĞ ϵ͕ϴϬ ŵ x 
ϰ͕ϮϬ ŵ͘ ,ĂƵƚĞƵƌ Ϯ͕ϮϬ ŵ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ 
ů Ă͛ǀĂŶĐĞŵĞŶƚ ĚƵ ƉůĂŶĐŚĞƌ ĚƵ ĚƵƉůĞǆ͘ >Ă ůĂƌŐĞƵƌ ĚĞ 
ĚĞƵǆ ĂƵƚƌĞƐ ĐƀƚĠƐ ĞƐƚ ĚĞ ϭ͕ϯϬ ŵ ƉƵŝƐ ϭ͕ϱϬ ŵ͘
Matérialité : ĂůůĞ ďĠƚŽŶ ƐƵƌ ƉůŽƚƐ͘ DƵƌƐ ƉƌŽĨŽŶĚƐ 
ĚĞ ϯϱ Đŵ͕ ĞŶĚƵŝƚ ƐƵƌ ŝƐŽůĂƟŽŶ ƉĂƌ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͘  ^ƚƌƵĐͲ
ƚƵƌĞ Ğƚ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ĐŽŵďŝŶĠ ƉĂƌ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ 
ĞŶ ďŽŝƐ ĚĞ ϭ͕ϴϬ ŵ Ě͛ŚĂƵƚ͘ >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƐĞ ƐĠƉĂƌĞ ĚƵ 
ǀŽŝƐŝŶ ƉĂƌ ƵŶ ƉĂŶŶĞĂƵ ĞŶ ǀĞƌƌĞ ĚĠƉŽůŝ͘ >Ğ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ 
ďĠƚŽŶ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ ĐŽƵǀĞƌƚ͘ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ͕ Zнϱ͕ ĞŶǀ͘  н ϭϱ͕ϮϬ ŵ ĚĞ 
ůĂ ƌƵĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶĞ ĂǀĞŶƵĞ 
ƌĠƐŝĚĞŶƟĞůůĞ ĚĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚĂƟŽŶ ŵŽǇĞŶŶĞ͕ ůĞƐ ĚĞƵǆ 
ĂƵƚƌĞƐ ĐƀƚĠƐ ĚŽŶŶĞŶƚ ƐƵƌ ƵŶĞ ĐŽƵƌ ĐĂůŵĞ͘
Degré  d’ouverture ͗ ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽƚĠŐĠ Ğƚ ƉůƵƐ ĞŶͲ
ĨĞƌŵĠ ƐƵƌ ůƵŝͲŵġŵĞ͘ /ů Ă ƵŶ ĞīĞƚ ĚĞ ĐĞŝŶƚƵƌĞ ĐĂƌ ůĞ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ĂǀĞĐ ĚŝīĠƌĞŶƚĞƐ ůĂƌŐĞƵƌƐ͕ ĞŶǀĞůŽƉƉĞ ů Ă͛ƉͲ 
ƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ƐƵƌ ƐĞƐ ϯ ĐƀƚĠƐ͘ WŽƵƌƚĂŶƚ͕ ŝů ĞƐƚ ƐĠƉĂƌĠ ĚĞ 
ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ƉĂƌ ƵŶĞ ŵĂƌĐŚĞ ĚĞ Ϭ͕ϯϬ ŵ͕ ƉƌĠƐĞŶͲ
ƚĂŶƚ ĂŝŶƐŝ ƵŶĞ ĚŝĸĐƵůƚĠ ƉŽƵƌ ĂĐĐĠĚĞƌ ĂƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ LLe 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ă ƵŶĞ ƚƌŝƉůĞ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ͗ ŝů ĚŽŶŶĞ͕ Ě͛ƵŶĞ 
ƉĂƌƚ͕ ƐƵƌ ƵŶĞ ĂǀĞŶƵĞ ƐĞĐŽŶĚĂŝƌĞ ĚĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚĂƟŽŶ 
ŵŽǇĞŶŶĞ͕ ůĞƐ ĚĞƵǆ ĂƵƚƌĞƐ ĐƀƚĠƐ ĚŽŶŶĞŶƚ ƐƵƌ ůĂ ĐŽƵƌ͘
sD Ϭϰ
ƐƐŝƐƚĂŶƚĞ ŵĂƚĞƌŶĞůůĞ Ğƚ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ













&ŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ ůŝĠ ă ůĂ ƉƌŝƐĞ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘  >Ğ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ĚĞǀŝĞŶƚ ƉůƵƐ ŐƌĂǀĞ ƐƵƌ ůĞƋƵĞů ǀŝĞŶƚ Ɛ Ă͛ũŽƵƚĞƌ ƵŶ ĚĞƵǆŝğŵĞ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ůŽŝŶƚĂŝŶ ĐŽŵͲ
ƉŽƐĠ ĚĞƐ ĐƌŝƐ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ĚĞƐ ďƌƵŝƐƐĞŵĞŶƚƐ͕ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͘ >͛ĞīĞƚ ĞƐƚ ĞŶǀĞůŽƉƉĂŶƚ Ğƚ ĚŽƵǆ͘ YƵĂŶĚ ŽŶ ƌĞĐƵůĞ ĚĂŶƐ ů͛ĞƐƉĂĐĞ͕ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ͨƌĞĐƵůĞ ĂƵƐƐŝ͕ͩ Ğƚ 
ĞůůĞ ǀĂƌŝĞ ƚƌğƐ ƐĞŶƐŝďůĞŵĞŶƚ ĞŶƚƌĞ ůĂ ƉŽƐŝƟŽŶ ĚƵ ŵŝĐƌŽ ĚĞǀĂŶƚ ůĞ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ Ğƚ ƉƌŽĐŚĞ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ͗ ůĞ ƐŽŶ ŐƌĂǀĞ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ ĞƐƚ ĂƩĠŶƵĠ Ğƚ ĮůƚƌĠ ĐŽŵŵĞ 



























ÊÃÃ ç ò®½½¦ 
&ŽƌŵĂůŝƚĠƐ
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
>Ă ůŽŶŐƵĞƵƌ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ͕ ũƵŐĠĞ ĐŽŵŵĞ ͨƚƌŽƉ Ě͛ĞƐͲ 
ƉĂĐĞͩ ƐƵŐŐğƌĞ ƵŶĞ ƐƵďĚŝǀŝƐŝŽŶ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĞŶ 
ƚƌĂŶĐŚĞ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠƐ ĚŝīĠƌĞŶƚĞƐ ͗ ƚĂďůĞ ă ŵĂŶŐĞƌ͕  ũĂƌͲ
ĚŝŶĞƌ͕  ƐƚŽĐŬĂŐĞ͕ ĐŚĂŝƐĞ ůŽŶŐƵĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗ >>Ă ůŽŐŐŝĂ ĞƐƚ 
ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ͘ 
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ĞĂƵĐŽƵƉ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠƐ ͗ ũĂƌĚŝͲ
ŶĞƌ͕  ŵĂŶŐĞƌ ĞŶƐĞŵďůĞ͕ ƉƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ 
ĨĂŝƌĞ ůĂ ĨġƚĞ͕ ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉĂƵƐĞ͕ ĨƵŵĞƌ ƵŶĞ ĐŝŐĂƌĞƩĞ͘ 
WŽƵƌƚĂŶƚ͕ ůĂ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ŐġŶĞ ůĂ ĚŝƐĐƵƐƐŝŽŶ 
ă ĐĂƵƐĞ ĚƵ ŵĂŶƋƵĞ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ Ğƚ ĚĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ͘ ͨKŶ 
ĞƐƚ ďŝĞŶ ĞŶƚĞŶĚƵ͕ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ďŝĞŶ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ͊ͩ͘
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ 
ĚĂŶƐ ůĂ ŵĂƟŶĠĞ͕ ů Ă͛ƉƌğƐͲŵŝĚŝ ŽƵ ĞŶ ĚĠďƵƚ ĚĞ ƐŽŝƌĠĞ͘ 
hƟůŝƐĂƟŽŶ ŵŽŝŶƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ ĚĞ ĚĠĐĞŵďƌĞ ă ŵĂƌƐ͘
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
>ŽŐŐŝĂ ƚƌğƐ ůŽŶŐƵĞ ƉŚŽŶŝƋƵĞŵĞŶƚ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠĞ Ğƚ 
ƉƌŽũĞƚĠĞ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ǀƵĞ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ͘  
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ hŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ 
ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƌĞŵĂƌƋƵĂďůĞƐ͕ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ 
ŝƐƐƵĞƐ Ě͛ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ǀŽĐĂů͕ ĚĞƐ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶƐ ĐůĂŝƌĞƐ͕ 
ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ ŽƵ ďŝĞŶ ůĞƐ ŐĞŶƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ 
ďĂůĐŽŶƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͘ ĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ ƐŽŶ Ě͛ŽŝƐĞĂƵǆ 
ƋƵŝ ĂƉƉŽƌƚĞŶƚ ƵŶ ͨ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ͩ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ǀŝĨ͘  
KŶ ĐĂƉƚĞ ŵŝĞƵǆ ůĂ ƐƉĂƟĂůŝƚĠ ĚƵ ůŝĞƵ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĨƌĞŝŶƐ 
ĚĞ ǀĠůŽ͕ ůĞƐ ŐĞŶƐ ĂƵ ƚĠůĠƉŚŽŶĞ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ůŽĐĂůĞ 
ĞƐƚ ĨĂŝďůĞ ŵĂŝƐ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ĚĞ ůŽŝŶ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  ů>͛ ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĞƐƚ ƐƵƌƉƌĞͲ
ŶĂŶƚ Ɛŝ ŽŶ ĐŽŵƉĂƌĞ ĂǀĞĐ ůĞ ǀŝƐƵĞů ͗ ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ͕ 
ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĞƐƚ ǀĂƐƚĞ ĂůŽƌƐ ƋƵ ă͛ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ŝů ĞǆƉƌŝŵĞ ƵŶĞ 
ĨŽƌŵĞ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ Žƶ ů͛ŽŶ ƉĞƌĕŽŝƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ Ě͛ƵŶ 
ǀŝůůĂŐĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ ƐĂƵĨ 
ƉĂƌ ƚĞŵƉƐ ĨƌŽŝĚ͘  
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ĞƐƚ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ Ğƚ ů Ă͛ƐƉĞĐƚ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ ĚƵ ŐĂƌĚĞͲ 
ĐŽƌƉƐ ĂǀĞĐ ůĂ ĐůĂƌƚĠ ĚƵ ƐŽŶ ĚŽŶŶĞ ůĂ ƐĞŶƐĂƟŽŶ Ě͛ġƚƌĞ 
ĞǆƉŽƐĠĞ ŵĂůŐƌĠ ƵŶĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ƐŽŶŽƌĞ͘
Dimensions : 'ƌĂŶĚ ůŽŐŐŝĂ Ě͛ƵŶĞ ůŽŶŐƵĞƵƌ ŝŵƉŽƌͲ
ƚĂŶƚĞ ĚĞ ϭϰ͕ϱϬ ŵ x Ϯ͕ϱϬ ŵ Ğƚ Ě͛ŚĂƵƚĞƵƌ Ϯ͕ϱϬ ŵ͘  
Matérialité : ĂůůĞ ďĠƚŽŶ͘ DƵƌƐ ĠƉĂŝƐ ĚĞ ϯϱ Đŵ͕ 
/ƐŽůĂƟŽŶ ƉĂƌ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ 
ďůĂŶĐŚĞƐ͘ ^ƚƌƵĐƚƵƌĞ Ğƚ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ĐŽŵďŝŶĠ 
ƉĂƌ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ ĞŶ ǀĞƌƌĞ ĚĠƉŽůŝ͘ >Ğ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ 
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚĞƵǆ ƚǇƉĞ ĚĞ ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ ͨƐƚŽƌĞ ĞŶ ƟƐƐƵ͕ͩ 
ͨƉĂŶŶĞĂƵǆ ĂŵŽǀŝďůĞƐ ĞŶ ǀĞƌƌĞ ĚĠƉŽůŝͩ͘  
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ >ŽŐŐŝĂ͕ Zнϰ͕ ĞŶǀ͘  нϭϱ͕ϮϬ ŵ ĚĞͲ
ƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĞ ũĂƌĚŝŶ 
ƉƵďůŝĐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ƉƵŝƐ ƵŶĞ  ĂǀĞŶƵĞ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞůůĞ ĚĞ 
ĨƌĠƋƵĞŶƚĂƟŽŶ ŵŽǇĞŶŶĞ͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ďŝĞŶ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĞƐ 
ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ Ğƚ ůĞ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ Ğƚ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ ĂǀĞĐ ƉƌŽͲ
ũĞĐƟŽŶ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͘  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ďŝĞŶ ƌĞůŝĠ ă 
ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞƐ ƐƵƌ ůĂ ůŽŐͲ
ŐŝĂ ͗ ůĞ ƐĂůŽŶ͕ ůĂ ĐŚĂŵďƌĞ͕ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͘   
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >͛ ĂƉͲ
ƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĞƐƚ ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚ͕ ĚŽŶŶĂŶƚ͕ Ě͛ƵŶ ĐƀƚĠ͕ǵ ƐƵƌ 
ƵŶ ũĂƌĚŝŶ ƉƵďůŝĐ͕ Ğƚ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ͕ ƐƵƌ ƵŶĞ ĐŽƵƌ͘  >Ğ ĚŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƉƌŽĐŚĞ Ě͛ƵŶ ƉĂƐƐĂŐĞ ƉŝĠƚŽŶ ƋƵŝ ƐĠƉĂƌĞ ůĞ 
ďąƚƵŵĞŶƚ ĚƵ ũĂƌĚŝŶ͘ >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƉƌŽĐŚĞ ĚĞ ů Ă͛ŝƌ 
ĚĞ ũĞƵ͘ ĂŶƐ ů͛ĞŶƚŽƵƌĂŐĞ͕ ŝů Ǉ Ă ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ͕ 
ĐĂĨĠ Ğƚ ĚĞƐ ĨĂƐƞŽŽĚƐ͕ ĐŽŵŵĞƌĐĞƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ͘
hŶ ƉĂǇƐĂŐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚĞ ͨǀŝůůĂŐĞ͕ͩ ĞīĞƌǀĞƐĐĞŶƚ͕ ĂŶŝŵĠ Ğƚ ǀŝǀĂŶƚ͘ >Ğ ƉĂǇƐĂŐĞ ƐĞ ĐŽŶƐƚƌƵŝƚ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ŵƵůƟƚƵĚĞ Ě͛ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ƐƵƌƚŽƵƚ ǀŽĐĂůĞƐ͘ Ğ ƉůĂŶ 
ƐŽŶŽƌĞ͕ ĐŽŵƉŽƐĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƉƌŽĐŚĞƐ͕ ĐŽŚĂďŝƚĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ĂƵƚƌĞ ƉůĂŶ͕ ůŽŝŶƚĂŝŶ͕ ĚĞ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ͘ >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƉŚŽŶŝƋƵĞŵĞŶƚ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ͕ Đ͛ĞƐƚͲ
ăͲĚŝƌĞ͕ ƋƵ͛ŝů ŽīƌĞ ƵŶĞ ĐůĂƌƚĠ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ ŵĂůŐƌĠ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ͘  /ů ůĂŝƐƐĞ ƚƌĂŶƐƉĂƌĂŠƚƌĞ ƵŶĞ ůĠŐğƌĞ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ͕ ă ůĂ ŵĂŶŝğƌĞ Ě͛ƵŶ ŠůŽƚ ŽƵǀĞƌƚ͘ >Ă ĚŝŵĞŶƐŝŽŶ 
ƚĞŵƉŽƌĞůůĞ ũŽƵĞ ƵŶ ƌƀůĞ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽŵƉŽƐŝƟŽŶ ĚƵ ƉĂǇƐĂŐĞ ƐŽŶŽƌĞ͘
sD Ϭϱ
&ĞŵŵĞ ƐĞƵůĞ ă ůĂ ƌĞƚƌĂŝƚĞ









































ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ĞŶƚƌĞ ů͛ŝŶƚĠƌŝŽƌŝƚĠ Ğƚ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͘  hŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ 
ů͛ĞŶƚƌĞ ĚĞƵǆ  
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ  ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ  ͗   hƐĂŐĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚ 
ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ĂƐƐĞǌ ƌĞŵĂƌƋƵĂďůĞ ĚĂŶƐ ĐĞƌƚĂŝŶƐ ĐĂƐ ͗ 
ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ŐǇŵŶĂƐƟƋƵĞ ĚĂŶƐ ƵŶ ũĂƌĚŝŶ͕ ƵŶ ĂƚĞͲ
ůŝĞƌ ĚĞ ĚĞƐƐŝŶ͕ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƌĞƉŽƐ͕ ƵŶ ůŝƚ ŚĂŵĂĐ͕ ƵŶ 
ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƚƌĂǀĂŝů͕ ĠĐƌŝƌĞ Ğƚ ůŝƌĞ͕ ƌĞƉĂƐ ĨĂŵŝůŝĂů ͨƵŶĞ 
ǀƌĂŝĞ ƐĂůůĞ ă ŵĂŶŐĞƌ͘ ͩ  
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ 
ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƌğƐͲŵŝĚŝ ŽƵ ĞŶ ĚĠďƵƚ ĚĞ ƐŽŝƌĠĞ͘
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
>>Ă ůŽŐŐŝĂ ƉĞƵƚ ĚŽŶĐ ƐĞ ĨĞƌŵĞƌ ĐŽŵƉůğƚĞŵĞŶƚ ƉĂƌ 
ƐĞƐ ǀŽůĞƚƐ͕ ĐƌĠĂŶƚ ƵŶ ƉŚĠŶŽŵğŶĞ ƐŽŶŽƌĞ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͕  
ĐĞůƵŝ Ě͛ͨƵŶ ĐŽƵůŽŝƌ ƐŽŶŽƌĞͩ ͗ ĚğƐ ƋƵĞ ůĞƐ ǀŽůĞƚƐ ƐŽŶƚ 
ĨĞƌŵĠƐ͕ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ů͛ŚǇƉĞƌ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ĚĂŶƐ 
ůĞƐ ůŽŐŐŝĂƐ ĚƵ ŵġŵĞ ĠƚĂŐĞ͘ hŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ 
ƐŽŶŽƌĞƐ͕ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ŝƐƐƵĞƐ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ 
ƌƵĞ ŽƵ ďŝĞŶ ĚĞƐ ŐĞŶƐ ƐƵƌ ůĞƐ ďĂůĐŽŶƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗  >ĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ 
ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ͕ ůŽƐƋƵ͛ŝůƐ ƐŽŶƚ ĨĞƌŵĠƐ͕ ĂĐĐĞŶƚƵĞŶƚ 
ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉĂƌ ů͛ĞīĞƚ ĚĞ ůĂ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ͘ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗  >ĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ 
ƋƵĂŶĚ ŝůƐ ƐŽŶƚ ĨĞƌŵĠƐ ĂĐĐĞŶƚƵĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉĂƌ ů͛ĞīĞƚ ĚĞ 
ůĂ ƌĠǀĠƌďĞƌĂƟŽŶ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  WĞƵ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ >ĞƐ ďƌŝƐĞͲ
ǀƵĞƐ ĞŶŐĞŶĚƌĞŶƚ ƵŶ ƌĞŶĨĞƌŵĞŵĞŶƚ Ğƚ ƵŶĞ ƉƌŽƚĞĐͲ
ƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ĂƵǆ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶƐ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞƐ ƚƌğƐ ŝŵƉŽƌͲ
ƚĂŶƚĞ͘
Dimensions : 'ƌĂŶĚ ůŽŐŐŝĂ ĚĞ ϳ͕ϬϬ ŵ x ϯ͕ϬϬ ŵ Ğƚ ĚĞ 
ŚĂƵƚĞƵƌ Ϯ͕ϱϬ ŵ͘  
Matérialité : ĂůůĞ ďĠƚŽŶ͘ DƵƌƐ ƉƌŽĨŽŶĚƐ ĚĞ ϯϱ Đŵ͕ 
ŝƐŽůĂƟŽŶ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ĮŶŝƟŽŶ ďĂƌĚĂŐĞ ďŽŝƐ ĞŶ ƉĂŶͲ
ŶĞĂƵǆ͘ 'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ĐŽŵďŝŶĠ ƉĂƌ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ 
ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ŵĂŶŝƉƵůĂďůĞ ŵĂŶƵĞůůĞŵĞŶƚ͘ >Ğ 
ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ KŶ ƐĞ ƐĠƉĂƌĞ ĚĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ƉĂƌ ƵŶ 
ƉĂŶŶĞĂƵǆ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ ĚĞ Ϯ͕ϬϬ ŚĂƵƚ͘  
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ >ŽŐŐŝĂ ĂǀĞĐ ůĂ ƉŽƐƐŝďŝůŝƚĠ ĚĞ ĨĞƌͲ
ŵĞƚƵƌĞ ĐŽŵƉůğƚĞ͕ Zнϭ͕ ĞŶǀ͘  ϰ͕ϬϬ ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ ƌĠͲ
ƐŝĚĞŶƟĞůůĞ ĚĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚĂƟŽŶ ŵŽǇĞŶŶĞ͘ 
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ďŝĞŶ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĞƐ 
ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ ƵƟůŝƐĠƐ ƐĞůŽŶ ůĂ ǀŽůŽŶƚĠ͘ >ĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞƐ 
ĐƌĠĞŶƚ ƵŶ ĞīĞƚ ĚĞ ĨĞƌŵĞƚƵƌĞ Ğƚ Ě͛ŝŶƚĠƌŝŽƌŝƚĠ͘ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >ŽŐͲ
ŐŝĂ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠĞ͕ ǀŽŝƌ ǀƵůŶĠƌĂďůĞ͘ >͛ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĞƐƚ 
ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚ ͗ ƵŶ ĐƀƚĠ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞůůĞ 
Ğƚ ů Ă͛ƵƚƌĞ͕ ƐƵƌ ƵŶĞ ĐŽƵƌ͘  >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ůŽĐĂůŝƐĠ ƐƵƌ 
ůĂ ƉĂƌƟĞ ƐƵĚ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ĂƵ ĚĞƐƐƵƐ ĚĞ ů͛ĞŶƚƌĠĞ ƉƌŝŶͲ
ĐŝƉĂůĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͘ >Ğ ƚƌŽƩŽŝƌ ƉŝĠƚŽŶ ĞƐƚ ƉůĂŶƚĠ 
Ě Ă͛ƌďƌĞƐ͘ ^Ƶƌ ůĂ ƌƵĞ͕ ŽŶ ƉĞƵƚ ŐĂƌĞƌ ƐĂ ǀŽŝƚƵƌĞ͕ ũƵƐƚĞ 
ĚĞǀĂŶƚ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ͘
ŽŶĐĞŶƚƌĂƟŽŶ ĚĞ ǀŝĞ Ě͛ƵŶĞ ƌƵĞ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞůůĞ ŝŵŵĞƌŐĠĞ ĚĂŶƐ ůĞƐ  ďĂƐƐĞƐ ĨƌĠƋƵĞŶĐĞƐ͘ hŶŝǀĞƌƐ ĂƐƐĞǌ ŵŝŶĠƌĂů ͗ ƌƵĞ ĠƚƌŽŝƚĞ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ƐƵƌĨĂĐĞƐ ƌĠŇĠĐŚŝƐͲ
ƐĂŶƚĞƐ͕ ƌĠŇĞǆŝŽŶ ƐƵƌ ůĞƐ ĨĂĕĂĚĞƐ ƉƌŽĐŚĞƐ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ƐŽŶƚ ƚƌğƐ ĚŝƐƚĂŶƚƐ Ğƚ ƉĞƵ ƉĞƌĐĞƉƟďůĞƐ͘ hŶ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ĚŽŵŝŶĠ ƉĂƌ ůĞ ƉĂƐƐĂŐĞ ƉŽŶĐƚƵĞů 
ĚĞ ǀŽŝƚƵƌĞƐ ƐƵƌ ůĞƋƵĞů ĚŽŶŶĞ ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘  KŶ ĞŶƚĞŶĚ ĂƵƐƐŝ ůĞ ĐŚĂŶƚ ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ǀĞŶĂŶƚ ĚĞƐ ĂƌďƌĞƐ ƐŝƚƵĠƐ ĚĞǀĂŶƚ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ͘ /ů Ǉ Ă ƵŶ ƌǇƚŚŵĞ ƐŽŶŽƌĞ 
ŝŶƐƚĂůůĠ ƉĂƌ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ƌƵĞ ƋƵĂŶĚ ŝůƐ ƌĞŶƚƌĞŶƚ ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ͘
sD Ϭϲ
:ĞƵŶĞ ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ĚĞƵǆ ĞŶĨĂŶƚƐ









































/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ͗  >Ă ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ 
ƵƟůŝƐĠĞ ƉŽƵƌ ŵĂŶŐĞƌ͕  ƉŽƵƌ ĂǀŽŝƌ ƵŶ ĂĐĐŽŵƉĂŐŶĞͲ
ŵĞŶƚ͘  
Temporalité des usages : dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ 
hƟůŝƐĂƟŽŶ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƌğƐͲŵŝĚŝ ŽƵ ĞŶ ĚĠͲ
ďƵƚ ĚĞ ƐŽŝƌĠĞ͘ 
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
>ĞƐ ďĂůĐŽŶƐ ĚĂŶƐ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ ,>D ĞŶ ĨĂĐĞ ƐŽŶƚ ŝŶͲ
ǀĞƐƟƐ Ğƚ ĂƐƐĞǌ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠƐ͘ >Ă ůŽŐŐŝĂ ĞƐƚ ĚŽŶĐ ƚƌğƐ 
ĞǆƉŽƐĠĞ͕ ŽŶ ĞƐƚ ďŝĞŶ ƉůŽŶŐĠ ĚĂŶƐ ů͛ĞŶǀŝƌŽŶŶĞŵĞŶƚ 
ƐŽŶŽƌĞ ĚĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ďĂůĐŽŶƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ hŶ ĞƐƉĂĐĞ ƐŽͲ
ŶŽƌĞ ĂǀĞĐ ďĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ ƐŽĐŝĂďŝůŝƚĠ ͗ ƐŽŶƐ ĚĞ ĐƵŝƐŝŶĞ͕ 
ĚĞ ƌĞƉĂƐ ƉƌŽǀĞŶĂŶƚ ĚĞ ďĂůĐŽŶƐ ǀŽŝƐŝŶƐ͘ ĞĂƵĐŽƵƉ ĚĞ 
ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶƐ ƉƌŽǀĞŶĂŶƚ ĚĞ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĚŝƌĞĐƟŽŶƐ ĚŽŶƚ 
ĚĞƐ ǀŽŝǆ ĂŵƉůŝĮĠĞƐ ĚĞ ƌĂĚŝŽͲƚĠůĠ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĂ ĐŝƌĐƵͲ
ůĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶ ďŽƵůĞǀĂƌĚ ă ŐĂƵĐŚĞ ͗ ƐƵƌƚŽƵƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ 
ĚĞ ƌŽƵůĞŵĞŶƚ Ě͛ƵŶĞ ǀŝƚĞƐƐĞ ŵŽĚĠƌĠĞ͕ ůĞƐ ƉŝĠƚŽŶƐ͘ 
>ĞƐ ĐŚĂŶƚƐ ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ƐŽŶƚ ĚŝƐƚĂŶƚƐ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĞƐ 
ĐƌŝƐ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĞƐ ĚĞƵǆ ĐŽƵƌƐ ă ĚƌŽŝƚĞ Ğƚ ă ŐĂƵĐŚĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗  hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ Ğƚ 
ůĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ƉƌŽƚğŐĞŶƚ ĚƵ ƌĞŐĂƌĚ ƐĞůŽŶ ůĞ ďĞƐŽŝŶ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ >Ă ĨŽƌŵĞ ůŽŐŐŝĂ Ğƚ 
ůĞƐ ďƌŝƐĞͲǀƵĞ ĞŶŐĞŶĚƌĞŶƚ ƵŶ ƌĞŶĨĞƌŵĞŵĞŶƚ Ğƚ 
ƵŶĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ĂƵǆ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶƐ ĞǆƚĠͲ
ƌŝĞƵƌĞƐ ƐƵƌƚŽƵƚ ůĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ ĞŶ ĨĂĐĞ͘
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ hƐĂŐĞ ĨƌĠͲ
ƋƵĞŶƚ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ƉůƵƚƀƚ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ŝŶͲ
ƟŵĞ Žƶ ů͛ŽŶ Ɛ͛ĞǆƉŽƐĞ ŽƵ ŽŶ ƐĞ ĐĂĐŚĞ ĚĞƐ ĂƵƚƌĞƐ ƐĞͲ
ůŽŶ ůĂ ǀŽůŽŶƚĠ͕ ŵĂŝƐ ŽŶ ůĞƐ ĂĐĐŽŵƉĂŐŶĞ ƉĂƌ ůĞ ƐŽŶ͘ 
Dimensions : 'ƌĂŶĚ ůŽŐŐŝĂ ĚĞ ϱ͕ϯϬ x Ϯ͕ϳϱ ŵ Ğƚ ů͛ŚĂƵͲ
ƚĞƵƌ Ϯ͕ϱϱ ŵ͘  
Matérialité : ^Žů ĐĂƌƌĞůĂŐĞ͘ DƵƌƐ ƉƌŽĨŽŶĚƐ ĚĞ ϯϱ Đŵ͕ 
ŝƐŽůĂƟŽŶ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ĮŶŝƟŽŶ ďĂƌĚĂŐĞ ĞŶ ƉĂŶŶĞĂƵǆ͘ 
'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ĐŽŵďŝŶĠ ƉĂƌ ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ŵĠͲ
ƚĂůůŝƋƵĞƐ͘ >Ğ ƉůĂĨŽŶĚ ĞƐƚ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ KŶ ƐĞ ƐĠƉĂƌĞ ĚĞƐ 
ǀŽŝƐŝŶƐ ƉĂƌ ƵŶ ƉĂŶŶĞĂƵ ĞŶ ǀĞƌƌĞ ĚĠƉŽůŝ Ğƚ ĨŽŶĐĠ ƋƵŝ 
Ɛ͛ĠůğǀĞ ũƵƐƋƵ Ă͛Ƶ ƉůĂĨŽŶĚ Ϯ͕ϱϱ ŵ͘   
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ >ŽŐŐŝĂ ĂǀĞĐ ůĂ ƉŽƐƐŝďŝůŝƚĠ ĚĞ ĨĞƌͲ
ŵĞƚƵƌĞ ĐŽŵƉůğƚĞ͕ ZнϮ͕ ă ĞŶǀŝƌŽŶ ϲ͕ϴϬ ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ 
ƌƵĞ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶĞ ĐŽƵƌ͕  
ŵĂŝƐ ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŚŽŝƐŝ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ĞŶ ĨĂĐĞ ĚƵ ďąƟͲ
ŵĞŶƚ ,>D͘ 
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ďŝĞŶ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĂ 
ĨŽƌŵĞ ůŽŐŐŝĂ Ğƚ ůĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ƵƟůŝƐĠƐ ă ǀŽůŽŶƚĠ͘  
sD Ϭϳ
:ĞƵŶĞ ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ĚĞƵǆ ĞŶĨĂŶƚƐ













hŶ ĨƌĂŐŵĞŶƚ ƐŽŶŽƌĞ ĚŽŵŝŶĠ ƉĂƌ ƵŶĞ ĂŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ƚƌğƐ ǀŝǀĂŶƚĞ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐĂĨĠ͘ >Ğ ƐŽŶ ĞƐƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠ ƐƵƌ ƵŶĞ ĨĂĕĂĚĞ ƉƌŽĐŚĞ͘ >Ğ ĚŝƐͲ





























ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗ >Ğ ďĂůĐŽŶ 
ĞƐƚ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞŵĞŶƚ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ ƉŽƵƌ ůĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͘ /ůƐ 
ů͛ƵƟůŝƐĞŶƚ ƉŽƵƌ ƐĞ ĐŚĂŶŐĞƌ ůĞƐ ŝĚĠĞƐ͕ ƐĞ ĚĠƚĂĐŚĞƌ ĚƵ 
ƚƌĂǀĂŝů͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ hŶ ĞƐƉĂĐĞ ƉŽƵƌ 
ĐŚĞƌĐŚĞƌ ů͛ŝŶƐƉŝƌĂƟŽŶ͕ ĐŚĂŶŐĞƌ Ě Ă͛ŝƌ͕  ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ 
ĨĂŝƌĞ ůĂ ĨġƚĞ͕ ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶĞ ƉĂƵƐĞ͕ ĨƵŵĞƌ ƵŶĞ ĐŝŐĂƌĞƩĞ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ hƟůŝƐĂƟŽŶ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ 
ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƌğƐͲŵŝĚŝ Ğƚ ůĂ ƐŽŝƌĠĞ͘ hƟůŝƐĂƟŽŶ ŵŽŝŶƐ ŝŵͲ
ƉŽƌƚĂŶƚĞ ĚĞ ĚĠĐĞŵďƌĞ ă ŵĂƌƐ͘  
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
ĂůĐŽŶ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ğƚ ƚƌğƐ 
ŽƵǀĞƌƚ ĂƵƐƐŝ ĂƵǆ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ;ƋƵĂƌƟĞƌ Ğƚ ĂƉƉĂƌƚĞͲ
ŵĞŶƚͿ͘ ǀĞĐ ůĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ůĞ ƐŽŶ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ğƚ ůĞƐ 
ĐƌŝƐ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ƐŽŶƚ ĮůƚƌĠƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗  WůƵƐŝĞƵƌƐ ƉůĂŶƐ 
ĐŽŚĂďŝƚĞŶƚ ĚĂŶƐ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ƵŶ 
ƉƌŽĐŚĞ͗ ůĞ ďƌƵŝƚ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ůĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ĞŶ ĨĂĐĞ ͕  ůĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ Ğƚ ƉůƵƐ ůŽŝŶ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ 
ĐŽƵƌ ĞŶ ĨĂĐĞ͘ ĂůĐŽŶ ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĠƚĂĐŚĠ ĚƵ ƐŽů
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͗ >͛ ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ĐŽŵŵĞ ůĞƐ 
ĚŝīĠƌĞŶƚƐ ĞƐƉĂĐĞƐ ƐĞŶƐŝďůĞƐ ƐŽŶƚ ĞŶ ƉĂƌƚĂŐĞ Ğƚ ĠǀŽͲ
ƋƵĞŶƚ ƵŶ ƐĞŶƟŵĞŶƚ ĚĞ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ Ğƚ Ě Ă͛ĐĐŽŵƉĂŐŶĞͲ
ŵĞŶƚ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ͘  ^Ƶƌ ůĞ ƉůĂŶ ƐŽŶŽƌĞ͕ ůĞ ĐĂůŵĞ ƌĞŶĚ 
ƚŽƵƐ ůĞƐ ĚĠƚĂŝůƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƉƌĠƐĞŶƚƐ͘ ^Ƶƌ ůĞ ƉůĂŶ ŽůĨĂĐƟĨ͕  
ŽŶ ƐĞŶƚ ů͛ŽĚĞƵƌ ĚĞ ƌĞƉĂƐ͕ ĚƵ ĐĂĨĠ ĐŚĞǌ ůĞ ǀŽŝƐŝŶ͕ ĚĞƐ 
ƉůĂŶƚĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ǀĞƌƚ ĞŶ ĨĂĐĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗ hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͘  
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ ŝƐƉŽƐŝƟĨ 
ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  ůĞƐ ďƌŝƐĞƐͲǀƵĞƐ ĞŶŐĞŶͲ
ĚƌĞŶƚ ƵŶ ĞŶĨĞƌŵĞŵĞŶƚ Ğƚ ƵŶĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ 
ĂƵǆ ĞǆƉŽƐŝƟŽŶƐ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞƐ ƐƵƌƚŽƵƚ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ĚƵ 
ďąƟŵĞŶƚ ĞŶ ĨĂĐĞ͘ 
Dimensions : ďĂůĐŽŶ ĚĞ ĨŽƌŵĞ ͨ>ͩ͗ ƵŶ ĐƀƚĠ ƉůƵƐ 
ĐŽƵƌƚ Ğƚ ƉůƵƐ ĠƉĂŝƐ ĚĞ ϯ͕ϰϬ ŵ ǆ Ϯ͕ϱϬ ŵ Ğƚ ů Ă͛ƵƚƌĞ ƉůƵƐ 
ůŽŶŐ ĚĞ ϳ͕ϯϬ ŵ ǆ ϭ͕ϬϬ ŵ Ğƚ ů͛ŚĂƵƚĞƵƌ Ϯ͕ϱϱ ŵ͘
Matérialité : ĂůůĞ ďĠƚŽŶ͘ DƵƌƐ ƉƌŽĨŽŶĚƐ ĚĞ ϯϱ Đŵ͕ 
ŝƐŽůĂƟŽŶ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ĮŶŝƟŽŶ ďĂƌĚĂŐĞ ĞŶ ƉĂŶŶĞĂƵǆ͘ 
'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ ĐŽŵďŝŶĠ ƉĂƌ ƐƚŽƌĞƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ͘ 
>Ğ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ KŶ ƐĞ ƐĠƉĂƌĞ ĚĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ƉĂƌ 
ƵŶ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ĞŶ ǀĞƌƌĞ ĚĠƉŽůŝ Ğƚ ĨŽŶĐĠ ƋƵŝ Ɛ͛ĠůğǀĞ 
ũƵƐƋƵ Ă͛Ƶ ƉůĂĨŽŶĚ Ϯ͕ϱϱ ŵ͘
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƌƵĞ͕ ŵĂŝƐ ůĞ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŚŽŝƐŝ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ĞŶ ĨĂĐĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ ,>D͘
Degré d’ouverture : ĂůĐŽŶ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ ƉĂƌ ƐĂ ůŽĐĂͲ
ůŝƐĂƟŽŶ ƐƵƌ ƌƵĞ͕ ŵĂŝƐ ůĞƐ ƐƚŽƌĞƐ ƵƟůŝƐĠƐ ĚŽŶŶĞŶƚ ƵŶĞ 
ƉŽƐƐŝďŝůŝƚĠ ĚĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ Ɛŝ ďĞƐŽŝŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >ĞƐ 
ďĂůĐŽŶ ĚĂŶƐ ďąƟŵĞŶƚ ,>D ĞŶ ĨĂĐĞ ƐŽŶƚ ŝŶǀĞƐƟƐ 
Ğƚ ĂƐƐĞǌ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠƐ͘ >Ă ůŽĐĂůŝƐĂƟŽŶ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ă 
ů Ă͛ŶŐůĞ ĞŶ ĐƌŽŝƐĂŶƚ ƉůƵƐŝĞƵƌƐ ĞƐƉĂĐĞƐ͗ ƵŶĞ ƌƵĞ ƌĠƐŝͲ
ĚĞŶƟĞůůĞ͕ ƵŶĞ ĂǀĞŶƵĞ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ Ğƚ ůĂ ĐŽƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ 
ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ͘
&ƌĂŐŵĞŶƚ ƚƌğƐ ĚĞŶƐĞ ĞŶ ƚĞƌŵĞ Ě͛ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ hŶ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ĚŽŵŝŶĠ ƉĂƌ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ůĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ ƉŽŶĐƚƵĞůƐ ĚĞ ǀŽŝƚƵƌĞ ƐƵƌ ůĞƋƵĞů ĚŽŶŶĞ 
ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘  >ĞƐ ĐŚĂŶƚƐ ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ǀĞŶĂŶƚ ĚĞƐ ĂƌďƌĞƐ ũƵƐƚĞ ĚĞǀĂŶƚ ůĞ ďąƟŵĞŶƚ͘ /ů Ǉ Ă ƵŶ ƌǇƚŚŵĞ ƐŽŶŽƌĞ ŝŶƐƚĂůůĠ ƉĂƌ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĂ 
ƌƵĞ ƋƵĂŶĚ ŝůƐ ƌĞǀŝĞŶŶĞŶƚ ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ͘ >Ă ůŽŐŐŝĂ ƉĞƵƚ ƐĞ ĨĞƌŵĞƌ ĐŽŵƉůĠƚĞŵĞŶƚ ŐƌĂĐĞ ĚĞƐ ƐƚŽƌĞƐͲǀŽůĞƚƐ͘ ĞůĂ ĐƌĠĞ ͨƵŶ ĐŽƵůŽŝƌ ƐŽŶŽƌĞ͕ͩ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ĂůŽƌƐ 
ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞŵĞŶƚ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ůŽŐŐŝĂƐ ĚƵ ŵġŵĞ ĠƚĂŐĞ͘ 
sD Ϭϴ
ϯ ĠƚƵĚŝĂŶƚƐ ĞŶ ĂƌĐŚŝƚĞĐƚƵƌĞ









































:ĞƵŶĞ ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ Ϯ ĞŶĨĂŶƚƐ





ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
hƐĂŐĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘  >͛ĞƐƉĂĐĞ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠ ƉůƵͲ
ƚƀƚ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĚƵ ĐĂĨĠ͕ Žƶ ů͛ŽŶ ďŽŝƚ ƐŽŶ 
ĐĂĨĠ͕ ůŝƚ ƵŶ ũŽƵƌŶĂů͕ ƌĞŐĂƌĚĞ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ͕ ĨƵŵĞ ƵŶĞ ĐŝͲ
ŐĂƌĞƩĞ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   >Ğ ǀŝƐ ă ǀŝƐ 
ĂƐƐĞǌ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚ ŐġŶĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞƐ ƵƟůŝƐĂƟŽŶƐ ͗ ƐĞ ƌĞƉŽͲ
ƐĞƌ͕  ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶ ďĂŝŶ ĚĞ ƐŽůĞŝů͕ ƵŶĞ ĚŝƐĐƵƐƐŝŽŶ ŝŶƟŵĞ͕ 
ĞƚĐ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ Ɛ^Ğ ƌĞŐĂƌĚĞƌ͕  ďŽŝƌĞ ƵŶ ĐĂĨĠ͕ 
ŽƵ ĨƵŵĞƌ ƵŶĞ ĐŝŐĂƌĞƩĞ͘ /ů ĞƐƚ ĚĂǀĂŶƚĂŐĞ ƵƟůŝƐĠ ƉĂƌ 
ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ͘  
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ ĚĂŶƐ 
ů Ă͛ƉƌğƐͲŵŝĚŝ Ğƚ ůĂ ƐŽŝƌĠĞ͘ 
&ŽƌŵĂŶƚƐ
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ hŶ ĨŽŶĚ ƐŽͲ
ŶŽƌĞ ĚŝƵƌŶĞ Ğƚ ƚƌğƐ ĐĂůŵĞ͘ ŽŵƉĂƌĂƟǀĞŵĞŶƚ ĂƵǆ 
ĂƵƚƌĞƐ ĨƌĂŐŵĞŶƚƐ ĚĞ sŝŐŶǇͲDƵƐƐĞƚ͕ ŽŶ ĐŚĂŶŐĞ ƌĂͲ
ĚŝĐĂůĞŵĞŶƚ ĚĞ ůŝĞƵ Ğƚ ŶŽƚĂŵŵĞŶƚ ƉĂƌ ů Ă͛ďƐĞŶĐĞ ĚĞ 
ƐŽŶƐ ĠŵĞƌŐĞŶƚƐ Ğƚ ŝŶƚĞŶƐĞƐ ůŝĠĞƐ ă ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͘ 
ĞƩĞ ĠĐŽƵƚĞ ͨƐŽŶŽͲƚĞŵƉŽƌĞůůĞͩ ĠǀŽƋƵĞ ů͛ŝŵĂŐĞ 
Ě͛ƵŶ ͨƐŽƵƐ ƋƵĂƌƟĞƌ ĚĂŶƐ ƋƵĂƌƟĞƌͩ ŽƵ ĚĞ ƉŽĐŚĞƐ ƐŽͲ
ŶŽƌĞ ĚĞ ĐĂůŵĞ ĚĂŶƐ ĚĞƐ ǌŽŶĞƐ ĚĞ ďƌƵŝƚ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ 
ƚƌğƐ ĐůĂŝƌĞŵĞŶƚ ƚŽƵƐ ůĞƐ ĚĠƚĂŝůƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ǀĞŶĂŶƚ ĚĞƐ 
ďĂůĐŽŶƐ ĂƵǆ ĂůĞŶƚŽƵƌƐ͘ KŶ ƉĞƵƚ ŝŶƚĞƌƉƌĠƚĞƌ ĐĞƩĞ ĐŽͲ
ƉƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ĠǀğŶĞŵĞŶƚ ĐŽŵŵĞ ů͛ĠĐŽƵƚĞ Ě͛ƵŶĞ ͨĐĂƐͲ
ĐĂĚĞ ƐŽŶŽƌĞͩ Ě͛ĠǀğŶĞŵĞŶƚƐ ƋƵĞ ů͛ŽŶ ƉĞƵƚ ƚƌğƐ ďŝĞŶ 
ĚŝƐƟŶŐƵĞƌ Ğƚ ůŽĐĂůŝƐĞƌ ;ŚĂƵƚ͕ ďĂƐ͕ ƐƵƌ ůĞƐ ĐƀƚĠƐ͕ ĞŶ 
ĨĂĐĞ͘͘͘Ϳ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ĨƌĠƋƵĞŶƚ ĚƵ ĚŝƐƉŽͲ
ƐŝƟĨ͘  
Dimensions : dĞƌƌĂƐƐĞ ĚĞ ϯ͕ϬϬ ŵ x Ϯ͕ϬϬ ŵ͘  
Matérialité : ĂůůĞ ďĠƚŽŶ͘ DƵƌƐ ƉƌŽĨŽŶĚƐ ĚĞ ϯϱ Đŵ͕ 
ŝƐŽůĂƟŽŶ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ Ğƚ ĮŶŝƟŽŶ ďĂƌĚĂŐĞ ďŽŝƐ ĞŶ ƉĂŶͲ
ŶĞĂƵǆ͘ 'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ďŽŝƐ͘ ĂůĐŽŶ ƉĂƌƟĞůůĞŵĞŶƚ 
ĐŽƵǀĞƌƚ ƉĂƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ hŶ ŐƌŝůůĞ 
ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ă ϭ ŵ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ĞŶǀŝƐĂŐĠ ƉŽƵƌ ĚĞƐ 
ƉůĂŶƚĞƐ ŐƌŝŵƉĂŶƚĞƐ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ 
ŵŽǇĞŶ ĞŶƚƌĞ ƵŶĞ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ Ğƚ ƵŶĞ ƌƵĞ ƌĠƐŝĚĞŶͲ
ƟĞůůĞ͕ Zнϯ͕ ă ĞŶǀŝƌŽŶ ϵ͘ϭϱ ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ KƵĞƐƚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ 
ǀĞƌƚ ƋƵŝ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ĞŶƚƌĞ ƵŶĞ ĐŽƵƌ ǀĞƌƚĞ ƚƌğƐ ĂŶŝŵĠĞ 
ƉĂƌ ůĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ Ě͛ƵŶ ĐƀƚĠ Ğƚ ƵŶĞ ƌƵĞ ƐĞĐŽŶĚĂŝƌĞ 
ĂǀĞĐ ƉĞƵ ĚĞ ƉĂƐƐĂŐĞ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ĐƀƚĠ͘ 
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ ƉĂƌ 
ůĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ ďąƟŵĞŶƚ ĞŶ ĨĂĐĞ Ğƚ ƉĂƌ ůĞƐ 
ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ĂƵͲĚĞƐƐƵƐ ĚƵ ŵġŵĞ ďąƟŵĞŶƚ͘ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ >͛ ĞǆͲ
ƉŽƐŝƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ Ğƚ ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞŵƉġĐŚĞ 
ĐĞƌƚĂŝŶƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ƐŽĐŝĂůĞƐ͘ ŽƵƌ ĐĂůŵĞ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ĂŶŝͲ
ŵĂƟŽŶ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ ƉĂƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ũŽƵĂŶƚ Ğƚ ůĞƐ ƚĞƌͲ







hŶ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ĚŝƵƌŶĞ ƚƌğƐ ĐĂůŵĞ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ƵŶĞ ƉĞƟƚĞ ĐŽƵƌ ŵŝŶĠƌĂůĞ͘ ŽŵƉĂƌĂƟǀĞŵĞŶƚ ĂƵǆ ĂƵƚƌĞƐ ĨƌĂŐŵĞŶƚƐ ĚĞ sŝŐŶǇͲDƵƐƐĞƚ͕ ŽŶ ĐŚĂŶŐĞ ƌĂĚŝĐĂͲ
ůĞŵĞŶƚ ĚĞ ůŝĞƵ Ğƚ ŶŽƚĂŵŵĞŶƚ ƉĂƌ ů Ă͛ďƐĞŶĐĞ ĚĞ ƐŽŶƐ ĠŵĞƌŐĞŶƚƐ Ğƚ ŝŶƚĞŶƐĞƐ ůŝĠƐ ă ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͘ ĞƩĞ ĠĐŽƵƚĞ ͨƐŽŶŽͲƚĞŵƉŽƌĞůůĞͩ ĠǀŽƋƵĞ ů͛ŝŵĂŐĞ Ě͛ƵŶ 
ͨƐŽƵƐ ƋƵĂƌƟĞƌ ĚĂŶƐ ƵŶ ƋƵĂƌƟĞƌͩ Žƶ Ě͛ƵŶĞ ƉŽĐŚĞ ƐŽŶŽƌĞ ĐĂůŵĞ Ğƚ ĐůĂŝƌĞ ĚĂŶƐ ĚĞƐ ǌŽŶĞƐ ĚĞ ďƌƵŝƚ͘ >Ă ĐŽŵƉŽƐŝƟŽŶ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ĞƐƚ ă ůĂ ĨŽŝƐ ƐƉĂƟĂůĞ Ğƚ ƚĞŵͲ
ƉŽƌĞůůĞ ͗ ůĞƐ ǀŽŝǆ ƐŽŶƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠĞƐ ĚĂŶƐ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĐůŽƐ Ğƚ ŝŶƟŵĞ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ƚƌğƐ ĐůĂŝƌĞŵĞŶƚ ƚŽƵƐ ůĞƐ ĚĠƚĂŝůƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ǀĞŶĂŶƚ ĚĞƐ ďĂůĐŽŶƐ ĂƵǆ ĂůĞŶƚŽƵƌƐ 



























ÊçÙ  çø òÊ®ø
sD ϭϬ
:ĞƵŶĞ ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ϯ ĞŶĨĂŶƚƐ





ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
>ŽŐŐŝĂ ďŝĞŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠĞ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ƐĂůŽŶ 
ƉƌŽƚĠŐĠ ƉŽƵƌ ĚŝƐĐƵƚĞƌ͘    
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   hŶ ĞƐƉĂĐĞ ƐŽͲ
ŶŽƌĞ ĂŐƌĠĂďůĞ͕ ƋƵŝ ŝŶǀŝƚĞ ă ƐĞ ƌĞŐƌŽƵƉĞŵĞŶƚ ă ƚĂďůĞ 
ŽƵ ƉŽƵƌ ĚŝƐĐƵƚĞƌ͘
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ ŝƐĐƵƐƐŝŽŶ ĞŶ ŐƌŽƵƉĞ͕ ĨƵͲ
ŵĞƌ͕  ƉĂƌůĞƌ ĂƵ ƚĠůĠƉŚŽŶĞ͕ ĨĂŝƌĞ ůĂ ĨġƚĞ͕ ũĞƵǆ ĚĞƐ ĞŶͲ
ĨĂŶƚƐ  ŐƌąĐĞ ă ƐĂ ĨŽƌŵĞ ůŝŶĠĂŝƌĞ͘ >ĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ƉĞƵǀĞŶƚ 
ũŽƵĞƌ ůĞ ǀĠůŽƐ͘
 Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ 
ƐƵƌƚŽƵƚ ůĞƐ ĂƉƌğƐͲŵŝĚŝƐ Ğƚ ĚĠďŽƵƚ ƐŽŝƌĠĞ Ğƚ ůĞ ƌĞƉĂƐ 
ĚĞ ĚŠŶĞ͘ 
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
'ƌĂŶĚ ůŽŐŐŝĂ ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ Ğƚ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵ ƉĂǇƐĂŐĞ 
ƐŽŶŽƌĞ Ě͛ƵŶ ĐŽƵƌ ƉƌŽƚĠŐĠ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ hŶ ĂƌƌŝğƌĞ 
ĨŽŶĚ ĚĞ ĐĂůŵĞ ĞŶǀĞůŽƉƉĂŶƚ Ğƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĂŶƚ ƋƵŝ ƌĞŶĚ 
ůĞƐ ǀŽŝǆ ƚƌğƐ ĐůĂŝƌĞƐ ͗ ĐƌŝƐ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ƋƵŝ ũŽƵĞŶƚ ĚĂŶƐ 
ůĂ ĐŽƵƌ ƐƵƌ ƵŶ ƐŽů ĞŶ ďŽŝƐ Ğƚ ĞŶ ŐƌĂǀŝĞƌ͕  ƉĂƐ ĚĞ ďƌƵŝƚ 
ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ƐŽŶƐ ŝŶƚĠƌĞƐƐĂŶƚƐ Ě͛ƵŶĞ ƌŽƵĞ ĚĞŶƚĠĞ͕ 
ŵĂŵĂŶ ƋƵŝ ĐƌŝĞ  ͨ ƚƵ ƌĞƐƚĞƐ ĂƵ ŵŝůŝĞƵ͕ͩ ũĞƵǆ ĚĞ ďĂůůŽŶ͕ 
ŽŝƐĞĂƵǆ ĚĂŶƐ ƵŶĞ ĐĂŐĞ ƋƵŝ ĐŚĂŶƚĞŶƚ͕ ƐŽŶƐ ƚƌğƐ ůŽŝŶͲ
ƚĂŝŶ ĚĞ ĚĠŵĂƌƌĂŐĞ ĚĞ ǀŽŝƚƵƌĞ͕ ĐŽŶǀĞƌƐĂƟŽŶƐ ĞŶƚƌĞ 
ŚŽŵŵĞƐ ƐƵƌ ĚĞƐ ƌƵĞƐ ĂĚũĂĐĞŶƚĞƐ͘ hŶĞ ĨŽƌƚĞ ƉƌĠͲ
ƐĞŶĐĞ ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ Ğƚ ĚĞ ůĂ ǀĠŐĠƚĂƟŽŶ ĂǀĞĐ ƋƵĞůƋƵĞƐ 
ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ƚŽƵƚ ĂƵƚŽƵƌ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗  ^Ƶƌ ůĞ ƉůĂŶ ǀŝƐƵĞů͕ ůĞ ŐĂƌĚĞͲ
ĐŽƌƉƐ ĂũŽƵƌĠ ƉĞƌŵĞƚ ƵŶĞ ŝŶƚĞƌĂĐƟŽŶ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ƉĂƌͲ
ƟĐƵůŝğƌĞ ĂǀĞĐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ƋƵŝ ƉĠŶğƚƌĞ ƉĂƌ ůĂ ůƵŵŝğƌĞ 
ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ğƚ ĚĞ ů͛ŚĂďŝƚĂƚ ƐĂŶƐ ƉŽƵƌ 
ĂƵƚĂŶƚ ƋƵĞ ů͛ŽŶ ƉƵŝƐƐĞ ŶŽƵƐ ǀŽŝƌ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘ ĞƩĞ 
ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ƋƵŝ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ĚƵ ƚŽƵƚ ƉƌĠƐĞŶƚĞ ƐƵƌ 
ůĞ ƉůĂŶ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ĂŵğŶĞ ůă ĂƵƐƐŝ ƵŶ ĚĠĐĂůĂŐĞ ĚĞƐ 
ƵƐĂŐĞƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ĂƐƐĞǌ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͘  
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ &ŽƌŵĞ ƚƌğƐ 
ĞǆƉŽƐĠĞ ĞŶ ƚĞƌŵĞ ƐŽŶŽƌĞ Ğƚ ƉůƵƐ ƉƌŽƚĠŐĠĞ ǀŝƐƵĞůůĞͲ
ŵĞŶƚ ;ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĂũŽƵƌĠͿ͘
Dimensions : >ŽŐŐŝĂ ůŽŶŐ ĚĞ ϭϭ͘ϴϱ ŵ x Ϯ͘ϬϬ ŵ͘  
Matérialité : ĂůůĞ ďĠƚŽŶ͘ DƵƌƐ ƉƌŽĨŽŶĚƐ ĚĞ ϯϱ Đŵ͕ 
ŝƐŽůĂƟŽŶ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ Ğƚ ĮŶŝƟŽŶ ĞŶĚƵŝƚ͘ 'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ 
ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ĚĞƵǆ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ͨďƌŝƐĞͲƐŽůĞŝůͩ 
ǀĞƌƟĐĂůĞƐ ĞŶ ďŽŝƐ͘ >Ğ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ >ŽŐŐŝĂ ƉĞƵ ƉƌŽƚĠŐĠ͕ ZнϮ͕ ă ĞŶǀŝͲ
ƌŽŶ ϲ͕ϲϬ ŵ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ ^ƵĚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶĞ ĐŽƵƌ 
ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ ƋƵĂƐŝ ĨĞƌŵĠĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ͕ ĨŽƌƚĞͲ
ŵĞŶƚ ƌĞůŝĠ ă ů͛ŚĂďŝƚĂƚ͘ dŽƵƚĞƐ ůĞƐ ƉŝğĐĞƐ ă ǀŝǀƌĞ Ğƚ ůĞƐ 
ĐŚĂŵďƌĞƐ ĚŽŶŶĞŶƚ ƐƵƌ ůĞ ďĂůĐŽŶ͘
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĂ ĨŽƌŵĞ 
ůŽŐŐŝĂ Ğƚ ůĞƐ ďƌŝƐĞͲƐŽůĞŝů ǀĞƌƟĐĂƵǆ ĂŝŶƐŝ ƋƵĞ ůĞƐ ďƌŝƐĞͲ
ǀƵĞƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ ƐƵƌ ůĞ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉs. 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ hŶĞ 
ĐŽƵƌ ǀĞƌƚĞ͕  ĨŽƌƚĞŵĞŶƚ ƵƟůŝƐĠĞ ƉĂƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ůĞƐ 




>Ğ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ŐƌĂǀĞ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ŷ͛ĞƐƚ ƉĂƐ ĂƵĚŝďůĞ͘ >Ă ƐŽĐŝĂďŝůŝƚĠ ĚĞ ů͛ŝůƀƚ ŐĠŶğƌĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ͨƉŽŵĞŶĂŶĚĞ ă ůĂ ŵĠĚŝƚĞƌƌĂŶĠĞŶŶĞͩ ƋƵŝ Ɛ͛ĞŶƚƌĞŵġůĞ 
ĂǀĞĐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ůŝĠƐ ă ůĂ ǀĠŐĠƚĂƟŽŶ ͗ ƵŶĞ ĂŵďŝĂŶĐĞ ĞŶǀĞůŽƉƉĂŶƚĞ͕ ƉƌŽƚĞĐƚƌŝĐĞ ĐŽŵƉŽƐĠĞ ĚĞ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ĐŽŶŶĞǆŝŽŶƐ ŚĂƵƚͲďĂƐ ;ďĂůĐŽŶͲĐŽƵƌͿ͘ >ĞƐ ŵĂͲ
ƚĠƌŝĂƵǆ ĚƵ ƐŽů ƌĞƐƚĞ ƉƌĠƐĞŶƚƐ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ ;ůĂƩĞƐ ĚĞ ďŽŝƐ͕ ŐƌĂǀŝĞƌƐͿ͘ ĞƩĞ ƚƌĂŶƋƵŝůŝƚĠ ĞƐƚ ƉĂƌĨŽŝƐ ƉĞƌƚƵƌŶĠĞ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ ƉĂƌ ĚĞƐ ƐŽŶƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ůŝĠƐ ă ĚĞƐ 
ĚŝƐĐƵƐƐŝŽŶƐ Ğƚ ă ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĂƵƚŽƵƌ ĚĞ ů͛ŝůƀƚ͘ ĞƐ ƐŽŶƐ ƌĂƉƉĞůůĞŶƚ ĂƵǆ ƵƐĂŐĞƌƐ ů͛ƵƌďĂŶŝƐŵĞ ĐŽŶƚĞŵƉŽƌĂŝŶ ĚĞŶƐĞ ĚĂŶƐ ĚĞ ůĞƵƌ ƋƵĂƌƟĞƌ ƐĂŶƐ ƉŽƵƌ ĂƵƚĂŶƚ 


































ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ ͗
DĂŶŐĞƌ͕  ƌĞŐĂƌĚĞƌ͕  ƉƌĞŶĚ ů Ă͛ŝƌ͕  ũĂƌĚŝŶĞƌ͘  
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ ͨ ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ ͩ ͗   hŶ ĞƐƉĂĐĞ 
ƐŽŶŽƌĞ ĂŐƌĠĂďůĞ͕ Žƶ ů͛ŽŶ ƐĞŶƚ ů Ă͛ŶŽŶǇŵĂƚ Ğƚ ů͛ŝŶƟŵŝƚĠ 
ŵĂůŐƌĠ ů͛ĞǆƚĞŶƐŝŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ Ğƚ ů Ă͛ďƐĞŶĐĞ 
ĚƵ ǀŝƐͲăͲǀŝƐ͘ 
WƌĂƟƋƵĞƐ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗ DĂŶŐĞƌ͕  ũĂƌĚŝŶĞƌ͕   ƌĞŐĂƌĚĞƌ͘  
Temporalité des usages : hƟůŝƐĂƟŽŶ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ 
ƐƵƌƚŽƵƚ ůĞƐ ŵĂƟŶĠĞƐ Ğƚ ƉĞŶĚĂŶƚƐ ůĞƐ ĚĠũĞƵŶĞƌƐ.
&ŽƌŵĂŶƚƐ
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
dƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ Ğƚ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵ ƉĂǇƐĂŐĞ ƐŽŶŽƌĞ Ě͛ƵŶĞ 
ĐŽƵƌ ƉƌŽƚĠŐĠĞ͘ KŶ ŶĞ ƐĞŶƚ ƉĂƐ ůĞƐ ůŝŵŝƚĞƐ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ĐŽŵŵĞ Ɛŝ ŽŶ ĠƚĂŝƚ ͨƐƵƐƉĞŶĚƵ ĚĂŶƐ ů͛Ăŝƌͩ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ hŶ ĂƌƌŝğƌĞ 
ĨŽŶĚ ĚĞ ĐĂůŵĞ ĚŽŵŝŶĠ ƉĂƌ ůĞ ĐŚĂŶƚ ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ ƚƌğƐ 
ŝŶƚĞŶƐĞ͘ >Ă ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ă ĚƌŽŝƚĞ͘ ĞƐ ĐŽŶǀĞƌͲ
ƐĂƟŽŶƐ͕ ĚĞƐ ĠĐŚĂŶŐĞƐ͕ ĚĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ͘     
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗  ^Ƶƌ ůĞ ƉůĂŶ ǀŝƐƵĞů͕ ůĂ ŐƌĂŶĚ ŽƵͲ
ǀĞƌƚƵƌĞ ǀŝƐƵĞů Ğƚ ůĂ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ ĚŽŶŶĞ ƵŶĞ ŝŵĂŐĞ 
ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ͘ /ů Ǉ Ă ƵŶ ĞīĞƚ ĚĞ ƐƵƌĞǆƉŽͲ
ƐŝƟŽŶ ǀŝƐƵĞů ŐƌąĐĞ ă ů͛ŚĂƵƚĞƵƌ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͘  >Ă ŚĂƵͲ
ƚĞƵƌ ŵŝƚ ĞŶ ƐĐğŶĞ ů͛ŚŽƌŝǌŽŶ͕ ůĞƐ ŵŽŶƚĂŐŶĞƐ͕ ůĞ ĐŝĞů 
ƋƵŝ ĐŽŵŵĞ ĨĂŝƐĂŶƚ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů͛ŝŶĮŶŝ ǀŝƐƵĞů͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗  hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͘  
,ĞƌŵĠƟƐŵĞ Ğƚ ĚĞŐƌĠ Ě͛ĠĐŚĂƉƉĞŵĞŶƚ ͗ &ŽƌŵĞ ƚƌğƐ 
ĞǆƉŽƐĠ ĞŶ ƚĞƌŵĞ ƐŽŶŽƌĞ ŵĂŝƐ ƉƌŽƚĠŐĠĞ ĚĞ ǀŝƐ ă ǀŝƐ͘  
Dimensions : dĞƌƌĂƐƐĞ ůŽŶŐƵĞ ĚĞ ϵ͘ϮϬ ŵ ĂǀĞĐ ĚĞƵǆ 
ƉƌŽĨŽŶĚĞƵƌ ĚŝīĠƌĞŶƚĞƐ ĚĞ ϭ͘ϬϬ ŵ Ğƚ ϭ͘ϵϱ ŵ͘ ,ĂƵƚĞƵƌ 
ƐŽƵƐ ƉůĂĨŽŶĚ͕ Ϯ͕ϱϱ ŵ͘ hŶĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ϰ͘ϱϬ ŵ ǆ Ϭ͘ϵϱ ŵ 
ĞƐƚ ĐŽƵǀĞƌƚĞ͘
Matérialité : ĂůůĞ ďĠƚŽŶ͘ DƵƌƐ ďĠƚŽŶ Ğƚ ĮŶŝƟŽŶ ĞŶ 
ĞŶĚƵŝƚƐ͘ 'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ĂĐŝĞƌ͘  >Ğ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘ 
KŶ ĞƐƚ ƐĠƉĂƌĠ ĚĞƐ ǀŽŝƐŝŶƐ ƉĂƌ ƵŶ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ĞŶ ǀĞƌƌĞ 
ƋƵŝ Ă ƵŶĞ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĞ Ϯ͕ϮϬ ŵ͘   
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ͗ dĞƌƌĂƐƐĞ ĞŶ Zнϰ͕ ĞŶǀ͘  ϭϮ͘ϮϬ ŵ 
ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ͗ Ɛƚ
Aménagement projeté : KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ 
ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ƋƵŝ ĚŽŶŶĞ ƐƵƌ ƵŶ ƉĂƌĐ Ğƚ ů Ă͛ŝƌĞ ĚĞ ũĞƵǆ 
ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  
Degré  d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĂ ŚĂƵͲ
ƚĞƵƌ ĚĞƉƵŝƐ ůĂ ƌƵĞ Ğƚ ůĞ ƉĂƌĐ ũƵƐƚĞ ĞŶ ĨĂĐĞ Ğƚ ďŝĞŶ ĞǆͲ
ƉŽƐĠ ĂƵ ƐŽůĞŝ>͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ LLe 
ƉĂƌĐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ ƋƵŝ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞ ĞŶ ĨĂĐĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ 
ĞƐƚ ĂƐƐĞǌ ĨƌĠƋƵĞŶƚĠ ƉĂƌ ůĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ůĞƐ ŵĂŵĂŶƐ 
ƐƵƌƚŽƵƚ ĂƉƌğƐ ůĂ ƐŽƌƟĞ ĚĞƐ ĠĐŽůĞƐ͘ >Ă ƉŽƐƚĞ Ğƚ ů͛/ŶƐƟͲ
ƚƵƚ Ě͛hƌďĂŶŝƐŵĞ ƋƵŝ ƐĞ ƚƌŽƵǀĞŶƚ ă ĐƀƚĠ ĂŶŝŵĞŶƚ ů͛ĞŶͲ
ǀŝƌŽŶŶĞŵĞŶƚ ƐŽŶŽƌĞ͘  
Ŷ ďĂůĐŽŶ ŽīƌĂŶƚ ƵŶĞ ͨŝĚĠĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞͩ͘ KŶ ĞƐƚ ƚƌğƐ ŝŵƉƌĠŐŶĠ ĚĂŶƐ ƵŶ ͨ ƋƵĂƌƟĞƌ ƐŽŶŽƌĞ ͩ ĐŽŵƉŽƐĠ ĚĞ ŶŽŵďƌĞƵƐĞƐ ƉĞƟƚĞƐ ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ͕ ĚĞ ŵŽƵǀĞͲ
ŵĞŶƚƐ Ğƚ Ě͛ĠĐŚĂŶŐĞƐ ǀĞƌďĂƵǆ͕ ůĞ ƚŽƵƚ ďĞƌĐĠ ƉĂƌ ů͛ŝŶĐĞƐƐĂŶƚ ĐŚĂŶƚ ĚĞƐ ŽŝƐĞĂƵǆ Ğƚ ĚĞƐ ǀĂŐƵĞƐ ĚĞ ǀĠŚŝĐƵůĞƐ͘ hŶĞ ƐĞŶƐĂƟŽŶ ƚƌğƐ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ Ě͛ƵŶĞ ͨƐĐğŶĞ 
ƐŽŶŽƌĞͩ ƉƌĞƐƋƵĞ ƉĂƌĨĂŝƚĞ ĚŽŶŶĂŶƚ ů͛ŝŵƉƌĞƐƐŝŽŶ Ě͛ĠĐŽƵƚĞƌ ƵŶĞ ŵĂƋƵĞƩĞ Ě͛ƵŶ ůŝĞƵ͘ 
sD ϭϭ
:ĞƵŶĞ ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ϯ ĞŶĨĂŶƚƐ










































ĂƐĞƌŶĞ ĚĞ ŽŶŶĞ ĞƐƚ ƵŶ ƋƵĂƌƚĞƌ ƐŝƚƵĠĞ ĞŶ ƉůĞŝŶ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ ĚĞ 'ƌĞŶŽďůĞ ĞŶ &ƌĂŶĐĞ Ă ů͛ĞŵƉůĂĐĞŵĞŶƚ ĚĞ ů Ă͛ŶĐŝĞŶŶĞ ĐĂƐĞƌŶĞ ŵŝůŝƚĂŝƌĞ͘ /ů ĨĂŝƚ ƉĂƌƚĞ
ĚĞƐ ƉƌĞŵŝĞƌƐ ĠĐŽƋƵĂƌƚĞƌƐ ƐŝƚƵĠƐ ĞŶ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ ĞŶ ƵƌŽƉĞ͘ Ŷ ϮϬϬϵ͕ ůĂ  ĚĞ ŽŶŶĞ ƌĞĕŽŝƚ ůĞ 'ƌĂŶĚ Wƌŝǆ EĂƚŽŶĂů ĐŽYƵĂƌƚĞƌ ϮϬϬϵ͕ ƌĞŵŝƐ ƉĂƌ ůĞ












































ϴ ƌƵĞ DĂƌŐƵĞƌŝƚĞ 'ŽŶŶĞƚ͕ 
'ƌĞŶŽďůĞ
ϭ ĐŽƵƉůĞ Ě͛ƵŶĞ ĐŝŶƋƵĂŶƚĂŝŶĞ 
Ě Ă͛ŶŶĠĞƐ
Ϭϭ Ͳ Ϭϭ^Ϭϭ Ğƚ Ϭϭ^ϬϮ
>Ğ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ƉƌĠƐĞŶƚ Ğƚ ĐŽŶƟŶƵ ŵĂŝƐ ƉĞƵ ĞŶǀĂŚŝƐƐĂŶƚ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƌĠƐŽŶŶĞŶƚ ƵŶ ƉĞƵ ƐŽƵƐ ůĂ ĚŽƵďůĞ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĞ ůĂ ůŽŐŐŝĂ͘ /ů Ǉ Ă ƵŶ ĞīĞƚ ĚĞ ƌĞƚƌĂŝƚ 
ĂƉĂŝƐĂŶƚ ƋƵĂŶĚ ŽŶ ĞƐƚ ĂƵ ĨŽŶĚ ĚĞ ůĂ ůŽŐŐŝĂ ƚŽƵƚ ĞŶ ĠƚĂŶƚ ĞŶĐŽƌĞ ă ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ
ϱϱ ϯϱ͘ϱ ϵϬ͘ϰ
Zç½ Ù Ö®ÝÄã 
Matérialité: DƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶͬ'ĂƌĚĞ ʹ ĐŽƌƉƐ 
ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ ĞŶ ĂĐŝĞƌ Ğƚ ƵŶĞ ƉĂƌƟĞ ĞŶ ďĠƚŽŶͬWůĂŶĐŚĞƌ 
ĞŶ ĐĂŝůůĞďŽƫƐ ďŽŝƐ Ğƚ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ă ƵŶĞ ĚŽƵďůĞ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĞ ƉůĂĨŽŶĚ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ĂůĐŽŶͲ>ŽŐŐŝĂ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ƐƵĚ Ͳ ŽƵĞƐƚ 
Aménagement projeté : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶ  ϭğƌĞ 
ĠƚĂŐĞ͕ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ ůŽŐŐŝĂ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ 
ĚĞ ǀŝĞ Ğƚ ůĂ ƉĂƌƟĞ ďĂůĐŽŶ Ă ƵŶ ĂĐĐğƐ ǀĞƌƐ ů͛ƵŶĞ ĚĞƐ 
ĐŚĂŵďƌĞƐ ĂƵ Z͘ KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĐĂůŵĞ ƐƵƌ ůĞ ĐƈƵƌ 
Ě͛ŠůŽƚ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ Ğƚ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ ƉĞƵ ƉĂƐƐĂŶƚĞ͘
Degrés d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉĞƵƚ ġƚƌĞ ƉƌŽƚĠŐĠ 
ƉĂƌ ƵŶĞ ƐƚŽƌĞ ĂŵŽǀŝďůĞ ƋƵŝ ĚĞƐĐĞŶĚƐ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌͲ
ƟĞ ůŽŐŐŝĂ ĚĞ Ϯͬϯ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĞ ƉůĂĨŽŶĚ ƉŽƵƌ ĂͲ
ƐĞƌŶĞ ĚĞ ŽŶŶĞ ĞƐƚ ƵŶ ƋƵĂƌƚĞƌ ƐŝƚƵĠĞ ĞŶ ƉůĞŝŶ 
ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ ĚĞ 'ƌĞŶŽďůĞ ĞŶ &ƌĂŶĐĞ Ă ů͛ĞŵƉůĂĐĞͲ
ŵĞŶƚ ĚĞ ů Ă͛ŶĐŝĞŶŶĞ ĐĂƐĞƌŶĞ ŵŝůŝƚĂŝƌĞ͘ /ů ĨĂŝƚ ƉĂƌƚĞ
ĚĞƐ ƉƌĞŵŝĞƌƐ ĠĐŽƋƵĂƌƚĞƌƐ ƐŝƚƵĠƐ ĞŶ ĐĞŶƚƌĞͲǀŝůůĞ 
ĞŶ ƵƌŽƉĞ͘ Ŷ ϮϬϬϵ͕ ůĂ  ĚĞ ŽŶŶĞ ƌĞĕŽŝƚ ůĞ 
'ƌĂŶĚ Wƌŝǆ EĂƚŽŶĂů ĐŽYƵĂƌƚĞƌ ϮϬϬϵ͕ ƌĞŵŝƐ ƉĂƌ ůĞ
DŝŶŝƐƚğƌĞ ĚĞ ů͛ĐŽůŽŐŝĞ͕ ĚĞ ů͛ŶĞƌŐŝĞ͕ ĚƵ ĠǀĞͲ
ůŽƉƉĞŵĞŶƚ ƵƌĂďůĞ Ğƚ ĚĞ ůĂ DĞƌ͘  ƉůƵƐ Ě͛ŝŶƟŵŝͲ
ƚĠ Ğƚ ĂƵƐƐŝ ƉƌŽƚĠŐĞƌ ůĞ ƐĂůŽŶ ĚĞ ůĂ ĐŚĂůĞƵƌ Ě͛ĠƚĠ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ ĚŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ  ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ ĂƵ ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ůĞ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂͲ
ƌĠĐŚĂů &ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ 
ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝͲ
ƚƵƌĞƐͿ͘ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ 
ŶŽƌĚͬ ůĞƐ ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ͕ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ Ğƚ 
ă ŶŽƌĚͲĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐŝŶĠŵĂ ĂƵ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute: >Ă ĨŽƌŵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ĚĞ ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ĚĞƵǆ ĞŶ ƵŶ ;ďĂůĐŽŶͬůŽŐŐŝĂͿ ĚŽŶŶĞ ůĂ ƉŽƐƐŝďŝͲ
ůŝƚĠ Ě͛ġƚƌĞ ă ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ƚŽƵƚ ĞŶ ƉƌĠƐĞƌǀĂŶƚ ƐŽŶ 
ŝŶƟŵŝƚĠ ŐƌĂĐĞ ă ƵŶ ƌĞĐƵů ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ĂƉĂŝƐĂŶƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ /ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝͲ
ǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ĞŶ ƉƌĞŵŝĞƌ ƉůĂŶ͕ 
ůĞƐ ƉĂƐƐĂŶƚƐ Ğƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚƵ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ Ğƚ ĞŶ ĚĞƵͲ
ǆŝğŵĞ ƉůĂŶ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ;ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ 
ĚĂŶƐ ůĞ ƉĂƌĐ ă ĐŽƚĠ Ğƚ ďƌƵŝƚ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ŝƐͲ
ƐƵƐ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ĚĞ ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨͿ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ >Ğ ĐŽƚĠ ůŽŐŐŝĂ ĚĞ ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ 
ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞ ŝŶƟŵŝƚĠ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ǀŝƐƵĞů 
Ğƚ ƵŶĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ƐŽŶŽƌĞ ƉĂƌ 
ƵŶĞ ŵŝƐĞ ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ ĚĞ ů͛ĠĐŽƵƚĞ  ĚĞ ĐĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͕ ĞƐƉĂĐĞ 
ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ Ğƚ ďŝĞŶ ŝŶǀĞƐƟ ;ĂŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚƐ ƉĞƌŵĂͲ
ŶĞŶƚƐ ƌĠĂůŝƐĠƐ ƉĂƌ ůĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ ͗  ŵĞƵďůĞƐ Ğƚ ƉůĂŶƚĞƐͿ
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ͕ dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĂ 
ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ ƉĂƌ ůĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ ĐĞ ƋƵŝ 
ĐƌĠĞ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ  ƋƵŝ ƉƌŽůŽŶŐĞ ů Ă͛ƉͲ
ƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĞŶ ĐĂƐ ĚĞ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ 
WƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ͕ ůŝƌĞ͕ ŵĂŶŐĞƌ Ğƚ 
ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶ ĂƉĠƌŽ͕ ũĂƌĚŝŶĞƌ ͙͘͘
Temporalité des usages: 


































ϯϳ ƌƵĞ >ĂǌĂƌĞ ĂƌŶŽƚ͕ 'ƌĞŶŽďůĞ
dϰͬhE ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ĞŶĨĂŶƚ
ϬϮͲϬϮ^Ϭϭ
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ ƐƵƌ ůĞƐ ďąƟŵĞŶƚƐ Ě͛ĞŶ ĨĂĐĞ͘ KŶ ƐĞ ƐĞŶƚ ƉƌŽũĞƚĠ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ͘
ϱϵ ϰϰ ϳϮ͘ϱ
/Äò®Ý®½  ½͛ Êçã
Matérialité: WůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ƐƚƌƵĐƚƵƌĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĐŽƵͲ
ǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ůĂƩĞƐ ĞŶ ďŽŝƐ ͬ'ĂƌĚĞʹĐŽƌƉƐ ŵĠͲ
ƚĂůůŝƋƵĞ͘^ƚƌƵĐƚƵƌĞ ĚĠƐŽůŝĚĂƌŝƐĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ĂůĐŽŶ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ 
Aménagement projeté :
/ů Ɛ Ă͛Őŝƚ  Ě͛ƵŶ ďĂůĐŽŶ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĚĞ ϯ͘ϯϲŵϮ ĚŽŶŶĂŶƚ 
ƐƵƌ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ Ě͛ƵŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĚĞ ƋƵĂƚƌĞ 
ƉŝğĐĞƐ ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚ ĂƵ ϱğŵĞ ĠƚĂŐĞ͘ Ğ ďĂůĐŽŶ ĚŽŶŶĞ 
ƐƵƌ ůĂ  ƌƵĞ  >ĂǌĂƌĞ ĂƌŶŽƚ͘
Degrés d’ouverture :
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵ ŶŝǀĞĂƵ ǀŝƐƵĞů Ğƚ ƐŽŶŽƌĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ  ĂƵ ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ůĞ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů 
&ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ 
ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵͲ
ŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚͬ ůĞƐ 
ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ͕ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ Ğƚ ŶŽƌĚͲĞƐƚ͘ 
WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐŝŶĠŵĂ ĂƵ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂƵǆ ĚŝŵĞŶƐŝŽŶƐ ŵŽǇĞŶŶĞƐ ĞƐƚ ƌĞůĂƟǀĞͲ
ŵĞŶƚ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ͘  
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ 
>ĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ ƐƵƌ ůĞƐ ďąƟͲ
ŵĞŶƚƐ Ě͛ĞŶ ĨĂĐĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͕ ĞŶ ƉƌĞͲ
ŵŝĞƌ ƉůĂŶ ůĞƐ ƉĂƐƐĂŶƚƐ͕ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚƵ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ Ğƚ 
ůĞ ƉĂƐƐĂŐĞ ĚĞƐ ǀŽŝƚƵƌĞƐ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ  Ğƚ ĞŶ ĚĞƵͲ
ǆŝğŵĞ ƉůĂŶ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ;ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ 
ĚĂŶƐ ůĞ ƉĂƌĐ ă ĐŽƚĠ͕ ďƌƵŝƚ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ŝƐƐƵ ĚĞƐ 
ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ĚĞ ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ğƚ ůĞ ƚƌĂŵͿ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ 
hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͕ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠͲ
ƚĞŶƚĞ Ğƚ ďŝĞŶ ŝŶǀĞƐƟ ;ŵĞƵďůĞƐ ŝŶƐƚĂůůĠƐͿ͘
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ 
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ͕ dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞƐ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞƐ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞƐ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĂ ƉŝğĐĞ 
ĚĞ ǀŝĞ ƉĂƌ ůĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ ĐĞ ƋƵŝ ĐƌĠĞ ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ  ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ ƋƵŝ ƉƌŽůŽŶŐĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ 
ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ 
WƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ĞƐƉĂĐĞƐ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ͕ ůŝƌĞ͕ ŵĂŶŐĞƌ Ğƚ 
ďŽŝƌĞ ƵŶ ĂƉĠƌŽ͙͘͘
Temporalité des usages: 
hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ Ğƚ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ 

































ϯϳ ƌƵĞ >ĂǌĂƌĞ ĂƌŶŽƚ͕ 'ƌĞŶŽďůĞ
dϰͬhE ĐŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ĞŶĨĂŶƚ
ϬϯͲϬϯ^Ϭϭ
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐŽŶƚ ůĠŐğƌĞŵĞŶƚ ĐŽŶƚƌƀůĠƐ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĞ ƐŽƵŋĞŵĞŶƚ ĚƵ ǀĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞƐ ĨĞƵŝůůĂŐĞƐ ƋƵŝ ƉĞƌƚƵƌďĞ 
ůĂ ůŽĐĂůŝƐĂƟŽŶ ĚĞƐ  ƐŽŶƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ;ďŽƵůĞǀĂƌĚ͙͘Ϳ͘
ϰϳ ϰϯ͘ϯ ϴϰ͘Ϯ
WÙÊ¹ã®ÊÄ ÖÙÊã¦
ŝŵĞŶƟŽŶ͗ 'ƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĞŶ ďŽŝƐ ĚĞ ůĂƌͲ
ŐĞƵƌ Ϯŵ͘
Matérialité: ƉůĂŶĐŚĞƌ ĞŶ ďŽŝƐ ͬ'ĂƌĚĞʹĐŽƌƉƐ ĞŶ ďŽŝƐ͘ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ĐŽƵƌƐŝǀĞͲĂůĐŽŶ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚͲĞƐƚ
Aménagement projeté : 
/ů Ɛ Ă͛Őŝƚ  Ě͛ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ 
ĞŶ ďŽŝƐ ĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ Ϯŵ  ĂƵ ϱğŵĞ  ĠƚĂŐĞ  ƋƵŝ 
Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ ůĞ ĐƈƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ  ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ ;ŠůŽƚ Ϳ͘
Degrés d’ouverture : 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵ ŶŝǀĞĂƵ ǀŝƐƵĞů Ğƚ ƐŽŶŽƌĞ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ  ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ  ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂͲ
ƌĠĐŚĂů &ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ 
ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝͲ
ƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ 
ĂƵ ŶŽƌĚͬ ůĞƐ ŝůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ͕ ƐƵĚͲŽƵĞƐƚ 
Ğƚ ŶŽƌĚͲĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐŝŶĠŵĂ ĂƵ ŶŽƌĚͲ ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
>Ğ ďĂůĐŽŶ ĞƐƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ůĞƐ ĂĐƟǀŝͲ
ƚĠƐ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞƐ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ Ğƚ ƐƵƌ ůĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ 
/ů Ă ƵŶĞ ƐƵƌĨĂĐĞ Ğƚ ƵŶĞ ĨŽƌŵĞ ƚƌğƐ ĐŽŶĨŽƌƚĂďůĞ͘
 ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ 
/ů Ǉ Ă ƵŶ ĐĞƌƚĂŝŶ ĐĂůŵĞ͘ KŶ ƐĞ ƐĞŶƚ ƉƌŽͲ
ƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĞ ĐƈƵƌ ĚĞ ů͛ŝůŽƚ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ͘
 /ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ 
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͕ ĞŶ ƉƌĞŵŝĞƌ 
ƉůĂŶ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽǀĞŶĂŶƚ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞͬ ů͛ŝŶƚĞƌĨĂĐĞ 
ĂǀĞĐ ůĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ;WůĞŝŶ ĚĞ ƉĞƟƚƐ ƐŝŐŶĂƵǆ ĚĞ ůĂ ǀŝĞ 
ƋƵŽƟĚŝĞŶŶĞͿ Ğƚ ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞ ĐƈƵƌ ĚĞ 
ů͛ŠůŽƚ ͕ ĞŶ ĚĞƵǆŝğŵĞ ƉůĂŶ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ĚŝƐƚĂŶƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ ͗
hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͕ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ĞƐͲ
ƉĂĐĞ ĚĞ  ĚĠƚĞŶƚĞ Ğƚ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞ ĐŽŶǀŝǀŝĂůĞ  ĞŶƚƌĞ 
ůĞ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ ͕ ďŝĞŶ ŝŶǀĞƐƟ ƉĂƌ ůĞƐ ŵĞƵďůĞƐ͘
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ 
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ͕ dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ů͛ĞŶƚƌĠĞ 
ĚĞ ĐŚĂƋƵĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ >Ă ĨĞŶġƚƌĞ ĚĞ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ 
ƐƵƌ ĐĞ ďĂůĐŽŶ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ 
>ŝĞƵ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƐ ĂŵŝĐĂůĞƐ Ğƚ ůŝĞƵ ĚĞ 
ĚĠƚĞŶƚĞ͘
Temporalité des usages: 


































ϲ ŶĚƌĠ DĂŐŝŶŽƚ͕ 'ƌĞŶŽďůĞ 
>ŽŐĞŵĞŶƚ ĚĞ ƚŽƵƚ ƚǇƉĞ͗ dϮ͕dϯ͙͙͘
ϬϰͲϬϰ^Ϭϭ
ƐƉĂĐĞ ƋƵĂůŝĮĠ ĚĞ ĐĂůŵĞ Ğƚ ĚŽƵǆ͕ ŽŶ ĞƐƚ ƉƌŽƚĠŐĠ͗ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐŽŶƚ ŵŝƐ ĞŶ ĂǀĂŶƚ Ğƚ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ƉƌĞƐƋƵĞ ƉĂƐ ůĞƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ͘ 
ϱϬ ϰϱ͘ϰ ϲϳ͘ϯ
½Ã ®ÄããÄç
ŝŵĞŶƟŽŶ͗ ŽƵƌƐŝǀĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĞŶ ďŽŝƐ ĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ 
ϭ͘ϮϬ ŵ
Matérialité: ĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ƉůĂŶĐŚĞƌ 
ĞŶ ďŽŝƐ ďƌƵƚ ƐƵƌ ƚĂƐƐĞĂƵǆͬ'ĂƌĚĞʹĐŽƌƉƐ ĞŶ ďŽŝƐ͘ 
^ƚƌƵĐƚƵƌĞ ĚĠƐŽůŝĚĂƌŝƐĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ŽƵƌƐŝǀĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ƐƵĚͲĞƐƚ
Aménagement projeté : /ů Ɛ Ă͛Őŝƚ  Ě͛ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌͲ
ƐŝǀĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĞŶ ďŽŝƐ ĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ ϭ͘ϮϬ ŵ ƋƵŝ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ 
ƐƵƌ ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉƌŝǀĂƟǀĞ ĚĞǀĂŶƚ ůĂ ƉŽƌƚĞ Ě͛ĞŶͲ
ƚƌĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ ĂƵ ϭĠƌĞ  ĠƚĂŐĞ͘ ůůĞ ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠĞ 
ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ŶĚƌĠ DĂŐŝŶŽƚ ƋƵŝ ĞƐƚ ĂƐƐĞǌ ƉĂƐƐĂŶƚĞ͘
Degrés d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂƐƐĞǌ ŝŶƟŵĞ ĂƵ ŶŝͲ
ǀĞĂƵ ǀŝƐƵĞů Ğƚ ƐŽŶŽƌĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ ă  ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů 
&ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ 
ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵͲ
ŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚ ͬ ůĞƐ 
ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ 
ĐŝŶĠŵĂ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ă ƵŶĞ ĨŽƌŵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ͘ ŝů ĞƐƚ ƵŶ ĠůĠͲ
ŵĞŶƚ ŝŶƚĞƌŵĠĚŝĂŝƌĞ ĞŶƚƌĞ ĚĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ƉƌŝǀĂƟǀĞƐ Ğƚ 
ůĂ ƌƵĞ ͘ KŶ ƉĞƵƚ ĚŝƌĞ ƋƵĞ ĐŚĂƋƵĞ ĠƚĂŐĞ Ă ƵŶĞ  ĞŶͲ
ƚƌĠĞ ƉƌŝǀĂƟǀĞ ŐƌąĐĞ ă ĐĞ ĚŝĂƉŽƐŝƟĨ ŝŶƚĞƌŵĠĚŝĂŝƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ /ů Ǉ Ă ƵŶ ĐĞƌͲ
ƚĂŝŶ ĐĂůŵĞ Ğƚ ƵŶĞ ŝŶƟŵŝƚĠ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ƐŽŶƚ ĠƚŽƵīĠƐ͘ 
YƵĞůƋƵĞ ĐŚŽƐĞ ĮůƚƌĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ Ě͛ĞƐƉĂĐĞ ƉƵďůŝĐ͘ KŶ 
ƐĞŶƚ ůĞƐ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶƐ ďŽŝƐĠĞƐ Ğƚ ĂƐƐĞǌ ŝŶƟŵĞƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ ůĂ ĨŽƌŵĞ Ğƚ ůĞƐ ŵĂƚĠƌŝĂƵǆ ƵƟͲ
ůŝƐĠƐ ĚĂŶƐ ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ğƚ ƐŽŶ ƉŽƐŝƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ƉĂƌ 
ƌĂƉƉŽƌƚ ă ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ŶŽƵƐ ĚŽŶŶĞŶƚ ů͛ŝŵƉƌĞƐƐŝŽŶ Ě͛ġƚƌĞ 
ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ƵŶĞ ůŽŐŐŝĂ͘  Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶĞ 
ĐĞƌƚĂŝŶĞ ŝŶƟŵŝƚĠ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ǀŝƐƵĞů Ğƚ ĐĞƌƚĂŝŶ ƉƌŽƚĞĐͲ
ƟŽŶƐ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ƐŽŶŽƌĞ͘  
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͕ ĞƐƉĂĐĞ 
ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞ ĞŶƚƌĞ ůĞ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ͘
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗ 
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠƐ ĚĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ ;ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ Ϳ
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĞƐ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞƐ ƉƌŝǀĂƟǀĞƐ ƐŝƚƵĠĞƐ ĚĞǀĂŶƚ ů͛ĞŶƚƌĠĞ ĚĞ ĐŚĂƋƵĞ 
ůŽŐĞŵĞŶƚ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ 
>ŝĞƵ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ğƚ  ĚĞ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƐ ĂŵŝĐĂůĞƐ͘
Temporalité des usages: 


































ϲ ŶĚƌĠ DĂŐŝŶŽƚ͕ 'ƌĞŶŽďůĞ
>ŽŐĞŵĞŶƚ ĚĞ ƚŽƵƚ ƚǇƉĞ͗ dϮ͕dϯ͙͙͘
KϱͲϬϱ^Ϭϭ
ƐƉĂĐĞ ƋƵĂůŝĮĠ ĚĞ ƚƌğƐ ĂŶŝŵĠ͕ ŽŶ ĞƐƚ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵǆ ĠǀğŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƉƌĠƐĞŶƚƐ ƐƵƌ ůĞ ƐŝƚĞ͘
ϱϱ ϰϲ ϳϵ
¦½Ù® ÝÊÄÊÙ 
ŝŵĞŶƟŽŶ͗ ŽƵƌƐŝǀĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĞŶ ďŽŝƐ ĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ 
ϭ͘ϮϬ ŵ
Matérialité: ĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ƉůĂŶĐŚĞƌ 
ĞŶ ďŽŝƐ ďƌƵƚĞͬ'ĂƌĚĞ ʹ ĐŽƌƉƐ ĞŶ ďŽŝƐ͘ ^ƚƌƵĐƚƵƌĞ ĚĠƐŽͲ
ůŝĚĂƌŝƐĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ŽƵƌƐŝǀĞ н ĂůĐŽŶ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ƐƵĚͲĞƐƚ
Aménagement projeté : /ů Ɛ Ă͛Őŝƚ  Ě͛ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌͲ
ƐŝǀĞ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĞŶ ďŽŝƐ ĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ ϭ͘ϮϬ ŵ ƋƵŝ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ 
ƐƵƌ ƵŶĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉƌŝǀĂƟǀĞ ĚĞǀĂŶƚ ůĂ ƉŽƌƚĞ Ě͛ĞŶͲ
ƚƌĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ ĂƵ ϯğŵĞ  ĠƚĂŐĞ ͘ůůĞ ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠĞ 
ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ŶĚƌĠ DĂŐŝŶŽƚ ƋƵŝ ĞƐƚ ĂƐƐĞǌ ƉĂƐƐĂŶƚĞ͘
Degrés d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ƚƌğƐ ĂŶŝŵĠ ĂƵ ŶŝͲ
ǀĞĂƵ ƐŽŶŽƌĞ Ğƚ ĂƐƐĞǌ ŝŶƟŵĞ ĂƵ ŶŝǀĞĂƵ  ǀŝƐƵĞů͘ 
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ ŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ 
'ĂŵďĞƩĂ ă ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů &ŽĐŚ 
ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ ŚĞƵƌĞƐ 
ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐͲ
ƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚ ͬ  ůĞƐ ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ 
ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐŝŶĠŵĂ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
 
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ă ƵŶĞ ĨŽƌŵĞ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ͘ ͛ĞƐƚ ƵŶ ĞƐͲ
ƉĂĐĞ ŝŶƚĞƌŵĠĚŝĂŝƌĞ ĞŶƚƌĞ ĚĞƐ ƚĞƌƌĂƐƐĞƐ ƉƌŝǀĂƟǀĞƐ Ğƚ 
ůĂ ƌƵĞ ͘ KŶ ƉĞƵƚ ĚŝƌĞ ƋƵĞ ĐŚĂƋƵĞ ĠƚĂŐĞ Ă ƵŶĞ  ĞŶͲ
ƚƌĠĞ ƉƌŝǀĂƟǀĞ ŐƌąĐĞ ă ĐĞ ĚŝĂƉŽƐŝƟĨ ŝŶƚĞƌŵĠĚŝĂŝƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ 
ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ĞƐƚ ƚƌğƐ ƉƌĠƐĞŶƚĞ Ğƚ ƐĞŵďůĞ Ă 
ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ͘ /ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĂŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ƚƌğƐ ĂŶŝŵĠĞ ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ >Ă ĨŽƌŵĞ͕ ƐŽŶ ƉŽƐŝƟŽŶŶĞŵĞŶƚ 
ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ͕  Ğƚ ůĞƐ ŵĂƚĠƌŝĂƵǆ ƵƟůŝƐĠƐ ĚĂŶƐ ĐĞ ĚŝƐƉŽͲ
ƐŝƟĨ ŶŽƵƐ ĚŽŶŶĞŶƚ ů͛ŝŵƉƌĞƐƐŝŽŶ Ě͛ġƚƌĞ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵǆ 
ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗
hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͕ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ĞƐƉĂĐĞ 
ĚĞ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞ ĞŶƚƌĞ ůĞƐ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ͘
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ ͗
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠƐ ĚĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ ;ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞͿ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĞƐ ƚĞƌͲ
ƌĂƐƐĞƐ ƉƌŝǀĂƟǀĞƐ ƐŝƚƵĠƐ ĚĞǀĂŶƚ ů͛ĞŶƚƌĠĞ ĚĞ ĐŚĂƋƵĞ 
ůŽŐĞŵĞŶƚ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ >ŝĞƵ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ğƚ ƌĞŶͲ
ĐŽŶƚƌĞ ĂŵŝĐĂůĞ͘
Temporalité des usages: 


































ϯϳ ƌƵĞ >ĂǌĂƌĞ ĂƌŶŽƚ͕ 'ƌĞŶŽďůĞ
>ŽŐĞŵĞŶƚ ĚĞ ƚŽƵƚ ƚǇƉĞ͗ dϮ͕dϯ͙͙͘
ϬϲͲϬϲ^Ϭϭ
>Ă ĨŽƌŵĞ ŽƵǀĞƌƚĞ Ğƚ ůĞ ƉŽƐŝƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĞ ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ŶŽƵƐ ĚŽŶŶĞŶƚ ů͛ŝŵƉƌĞƐƐŝŽŶ Ě͛ġƚƌĞ Ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ ĚĞƐ ĠǀğŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ ŝŶƐŝ ŵŝƐ ă 
ĚŝƐƚĂŶĐĞ ĚĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͕ ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽƉŽƐĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ŝůůƵƐŝŽŶ ƐŽŶŽƌĞ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ͘
ϯϳ ϯϬ͘ϳ ϳϭ͘ϵ
ÝÖ ͛®½½çÝ®ÊÄ ÝÊÄÊÙ
ŝŵĞŶƟŽŶ͗ ƵŶĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ĚĞ ϭ͘ϱϬ ĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ ƚŽƵƚ ĂƵ 
ůŽŶŐ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ƋƵŝ ĚŽŶŶĞ ĂĐĐğƐ ă ĐŚĂƋƵĞ ůŽŐĞͲ
ŵĞŶƚ ĂƵ ƐŝǆŝğŵĞ ĠƚĂŐĞ
Matérialité: ĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ůĞƐ ĐĂƌͲ
ƌĞĂƵǆ ĞŶ ĐŝŵĞŶƚͬ'ĂƌĚĞʹĐŽƌƉƐ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞƐ ͘ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ŽƵƌƐŝǀĞ н ĂůĐŽŶ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚͲĞƐƚ
Aménagement projeté : /ů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ƵŶĞ ĐŽƵƌƐŝǀĞ ĚĞ ϭ͘ϱϬ 
ĚĞ ůĂƌŐĞƵƌ ƚŽƵƚ ĂƵ ůŽŶŐ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ƋƵŝ ĚŽŶŶĞ ĂĐĐğƐ 
ă ĐŚĂƋƵĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ ĂƵ ƐŝǆŝğŵĞ ĠƚĂŐĞ ͘ >ĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ ĚĞ 
ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ Ğƚ ƐĂůůĞ ă ŵĂŶŐĞƌ Ɛ͛ŽƵǀƌĞŶƚ ƐƵƌ ĐĞƩĞ ĐŽƵƌͲ
ƐŝǀĞ͘ ůůĞ ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠĞ ƐƵƌ ůĞ ĐƈƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ͘
Degrés d’ouverture : ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ Ğƚ 
ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ůĞƐ ƉĂǇƐĂŐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ Ğƚ ǀŝƐƵĞůƐ ĚƵ ƐŝƚĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗ĚŝƐͲ
ƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ ă ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂͲ
ƌĠĐŚĂů &ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ 
ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝͲ
ƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ 
ĂƵ ŶŽƌĚ ͬ ůĞƐ ŝůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͕ ƐƵĚͲ
ŽƵĞƐƚ Ğƚ ă ů͛ĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐŝŶĠŵĂ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƚƌğƐ ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ůĞ ĐƈƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ ǀĠŐĠͲ
ƚĂůŝƐĠ ŵĂŝƐ ŽŶ ŶĞ ƐĞŶƚ ƉŽƵƌƚĂŶƚ ƉĂƐ ůĂ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ 
ĚƵ ĐƈƵƌ  Ě͛ŠůŽƚ ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ >Ă ƌƵŵĞƵƌ ƵƌͲ
ďĂŝŶĞ ƐĞŵďůĞ ƉůƵƐ ĚŝƐƚĂŶƚĞ Ğƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ 
ƐŽŶƚ ĞƵǆ ĂƵƐƐŝ ŵŽŝŶƐ ŵŽĚƵůĠƐ ƉĂƌ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ďąƟ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ ůĂ ĨŽƌŵĞ ŽƵǀĞƌƚĞ Ğƚ ůĞ ƉŽƐŝƟŽŶͲ
ŶĞŵĞŶƚ ĞŶ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĞ ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ŶŽƵƐ ĚŽŶŶĞŶƚ ů͛ŝŵͲ
ƉƌĞƐƐŝŽŶ Ě͛ġƚƌĞ ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ ĚĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ 
hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͕ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂͲ
ƟŽŶ͕ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞ ĞŶƚƌĞ ůĞ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ͘
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͗ 
dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠƐ ĚĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ ;ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞͿ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ă ƵŶĞ ĨŽŶĐƟŽŶ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ ĐĂƌ ĞƐƚ ƵŶ 
ďĂůĐŽŶ Ğƚ ĐŽƵƌƐŝǀĞ Ě͛ĞŶƚƌĠĞ ĚƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ Ŷ ƚĂŶƚ 
ƋƵĞ ďĂůĐŽŶ ŝů ĞƐƚ ƉĞƵ ƵƟůŝƐĠ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ >ŝĞƵ ĚĞ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ
Temporalité des usages: hƟůŝƐĂƟŽŶƐ ĨƌĠͲ

































ϭ ƌƵĞ ŶĚƌĠ DĂŐŝŶŽƚ͕ 'ƌĞŶŽďůĞ 
dϯͬhŶ ŚŽŵŵĞ ƐĞƵů
ϬϳͲϬϳ^ϬϭͲϬϳ^ϬϮ
&ĞŶġƚƌĞ ĨĞƌŵĠĞ͕ ůĞ ĨŽŶĚ ƐŽŶŽƌĞ ĚŝƐƉĂƌĂŠƚ ƉƌĞƐƋƵĞ͘ ĞůĂ ĚŽŶŶĞ ůĞ ƐĞŶƟŵĞŶƚ Ě͛ƵŶ ŵĂŶƋƵĞ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ ă ƵŶĞ ƐŝƚƵĂƟŽŶ Ě͛ŝŶƚĠƌŝŽƌŝƚĠ͘ &ĞŶġƚƌĞ ŽƵǀĞƌƚĞ 
ůĞ ĨŽŶĚ ĞƐƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͕ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ĚĞǀŝĞŶŶĞŶƚ ŝŶĚŝƐƟŶĐƚƐ͘
ϯϳ ϯϬ͘ϳ ϳϭ͘ϵ
ÄãÙ ½Ý çø
ŝŵĞŶƟŽŶ͗ ůŽŐŐŝĂ ĚĞ ϭϬ ŵϮ
Matérialité: DƵƌƐ ďĠƚŽŶ ͬ ĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ ĐŽƵǀĞƌƚĞ 
ĚĞ ǀŝŶǇůĞͬWůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶͬDƵƌƐ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐ ĞŶƚƌĞ 
ĚĞƵǆ ůŽŐŐŝĂƐ ƐŽŶƚ ĞŶ ĐŽŶƚƌĞͲƉůĂƋƵĠ ƚƌğƐ ůĠŐĞƌ ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗  ůŽŐŐŝĂ ĚĞ ϭϬ ŵϮ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ƐƵĚͲĞƐƚ 
Aménagement projeté : ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚ ĚĞ 
ƚƌŽŝƐ ƉŝğĐĞƐ ĂƵ ϮĠŵĞ ĠƚĂŐĞ ĐŽŵƉŽƌƚĂŶƚ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ 
ƐƵĚ ƵŶĞ ůŽŐŐŝĂ  ĚŽŶŶĂŶƚ  ƐƵƌ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ Ğƚ ůĂ 
ĐƵŝƐŝŶĞ͘ ĞƩĞ ůŽŐŐŝĂ ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠĞ ƐƵƌ ůĂ ƌƵĞ ŶĚƌĠ 
DĂŐŝŶŽƚ ƋƵŝ ĞƐƚ ĂƐƐĞǌ ƉĂƐƐĂŶƚĞ͘ 
Degrés d’ouverture : ͛ĞƐƚ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ƚĂŵƉŽŶ 
ĞŶƚƌĞ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͕ ƐƵƉƉŽƐĠ 
ġƚƌĞ ĞĸĐĂĐĞ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ Ğƚ ƉŚŽŶŝƋƵĞ ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ ĚŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ 'ĂŵͲ
ďĞƩĂ ă ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů &ŽĐŚ ĂƵ 
ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ 
ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐͲ
ƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚ ͬ  ůĞƐ ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ 
ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐŝŶĠŵĂ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ 
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ Ă ƵŶĞ ĨŽƌŵĞ Ğƚ ƵŶĞ ƐƵƌĨĂĐĞ ƚƌğƐ ĐŽŶĨŽƌͲ
ƚĂďůĞƐ ;ĐŽŶƐŝĚĠƌĠ ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ƉůƵƐͿ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ /ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝͲ
ǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƋƵŝ ƉĞƵǀĞŶƚ ĐŚĂŶŐĞƌ 
ĞŶ ŽƵǀƌĂŶƚ ŽƵ ĞŶ ĨĞƌŵĂŶƚ ůĂ ĨĞŶġƚƌĞ ĚĞ ůĂ ůŽŐŐŝĂ͘ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗  
&ĞŶġƚƌĞ ŽƵǀĞƌƚĞ͕ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĞŶ ŵŽĚĞ 
ƌĠǀĞƌďĠƌĠĞ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ /ů Ǉ Ă ĚĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƋƵŝ 
ƐŽŶƚ ŵĂƐƋƵĠƐ ƉĂƌ ůĞ ƐŽŶ ĚĞ ůĂ  ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͘ &ĞŶġƚƌĞ 
ĨĞƌŵĠĞ͕ ƚŽƵƐ ůĞƐ ƐŽŶƐ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ŝŶĚŝƐƟŶĐƚƐ ĚĞͲ
ǀŝĞŶŶĞŶƚ ŝĚĞŶƟĮĂďůĞƐ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĚƵ ǀŽŝƐŝŶĂŐĞ ǀŝĞŶͲ
ŶĞŶƚ ƐƵďŵĞƌŐĞƌ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ůŽŐŐŝĂ ͗ ƉĂƐ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ 
ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ ͬ ƐĂůůĞ ĚĞ ƐƉŽƌƚ͘
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͗ 
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ ; ĨĞŶġƚƌĞ ŽƵǀĞƌƚĞ ŽƵ ĨĞƌͲ
ŵĠĞͿ͕ dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ.
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ 
ĂǀĞĐ ůĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ ƉĂƌ ůĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝͲ
ƚƌĠĞƐ ĐĞ ƋƵŝ ĐƌĠĞ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ͘ 
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ фф ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞхх ͗
ŽŵŵĞ ŝů Ŷ͛Ǉ Ă ƉĂƐ ďĞĂƵĐŽƵƉ Ě͛ŝŶƟŵŝƚĠ  ĞŶƚƌĞ ůĞ ǀŽŝͲ
ƐŝŶĂŐĞ ĨĂƵƚĞ ĚĞƐ ŵƵƌƐ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƚƌğƐ ůĠͲ
ŐĞƌƐ͕ ůĞ ƉƌŽƉƌŝĠƚĂŝƌĞ Ă ĚĠĐŝĚĠ ĚĞ ů͛ƵƟůŝƐĞƌ ĐŽŵŵĞ ƵŶ 
ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ ͕ ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ ;ďŝďůŝŽƚŚğƋƵĞ͕ ďƵƌĞĂƵ͕ ƉƌŽͲ
ůŽŶŐĞŵĞŶƚ ĚĞ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͙͘Ϳ͘
Temporalité des usages: 

































ϭ ƌƵĞ ŶĚƌĠ DĂŐŝŶŽƚ͕ 'ƌĞŶŽďůĞ 
dϯͬhŶ ŚŽŵŵĞ ƐĞƵů
Ϭϴ Ͳ Ϭϴ^Ϭϭ
>Ğ ĨŽŶĚ ĞƐƚ ƉƌĠƐĞŶƚ ŵĂŝƐ ƚĞŶƵ ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ͕ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƐŽŶƚ ůŽƵƌĚƐ Ğƚ ĂƐƐĞǌ ĂŶŽŶǇŵĞƐ͕ ŝů Ǉ Ă ƉĞƵ Ě͛ĠŵĞƌŐĞŶĐĞƐ͘
ϱϬ ϰϮ͘ϯ ϴϳ͘ϲ
ÄãÙ ½Ý çø ®Ý
ŝŵĞŶƟŽŶ͗ ůŽŐŐŝĂ ĚĞ ϭϮ ŵϮ
Matérialité: DƵƌƐ ĞŶ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ĚĞ ǀĞƌƌĞͬ ĚĂůůĞ ĞŶ 
ďĠƚŽŶ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ĚĞ ǀŝŶǇůĞͬƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶͬ>ĞƐ 
ŵƵƌƐ ƐĠƉĂƌĂƚĞƵƌƐ ĞŶƚƌĞ ĚĞƵǆ ůŽŐŐŝĂƐ ƐŽŶƚ ĞŶ ĐŽŶƚƌĞ 
ƉůĂƋƵĠ ƚƌğƐ ůĠŐĞƌ ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ůŽŐŐŝĂ ĚĞ ϭϮ ŵϮ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ
Aménagement projeté : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂƉƉĂƌƟĞŶƚ 
ă ƵŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ƚƌŽŝƐ ƉŝğĐĞƐ ƚƌĂǀĞƌƐĂŶƚ ĂƵ ϮğŵĞ 
ĠƚĂŐĞ Ğƚ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ ĚĞƵǆ ĐŚĂŵďƌĞƐ͘ ĞƩĞ ůŽŐŐŝĂ ĞƐƚ 
ŽƌŝĞŶƚĠĞ ƐƵƌ ƵŶ ĐƈƵƌ Ě͛ŠůŽƚ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ͘ 
Degrés d’ouverture : ͛ĞƐƚ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ƚĂŵƉŽŶ ĞŶƚƌĞ 
ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͕ ĂŵĠŶĂŐĠ ƉĂƌ 
ĚĞƵǆ ŐƌĂŶĚƐ ďĂĐƐ ă ŇĞƵƌ ƉŽƵƌ ĚŽŶŶĞƌ ă ĐŚĂĐƵŶ ůĂ 
ƉŽƐƐŝďŝůŝƚĠ ĚĞ ĐƌĠĞƌ ƐŽŶ ƉƌŽƉƌĞ ũĂƌĚŝŶ ƐƵƐƉĞŶĚƵ ƐƵƌ 
ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͘ ^ƵƉƉŽƐĠ ġƚƌĞ ĞĸĐĂĐĞ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ƚŚĞƌͲ
ŵŝƋƵĞ Ğƚ ƉŚŽŶŝƋƵĞ ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ ĚŝƐƉŽƐŝͲ
ƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ 'ĂŵͲ
ďĞƩĂ ă ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů &ŽĐŚ ĂƵ 
ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ 
ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐͲ
ƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚ ͬ  ůĞƐ ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ 
ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐŝŶĠŵĂ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
/ů Ŷ͛Ǉ Ă ƉĂƐ ĂƐƐĞǌ ĚĞ ƐƵƌĨĂĐĞ ƉŽƵƌ ġƚƌĞ ƵƟůŝƐĠ ĐŽŵŵĞ 
ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ƉůƵƐ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͘ ͛ĞƐƚ ƵŶ ĞƐͲ
ƉĂĐĞ Ě͛ĞǆƉŽƐŝƟŽŶ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ /ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌͲ
ƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ  ŝƐƐƵĞƐ ĚƵ ƚƌĂŶƐƉŽƌƚ ;dƌĂŵƐ͕ 
ǀŽŝƚƵƌĞƐ͘͘ͿĞƚ ĚƵ ƉĂƐƐĂŐĞ ƉŝĠƚŽŶƐ ͕ĚĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ Ğƚ ĚĞƐ 
ŵŽƵǀĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƋƵŝ ƐĞ ĚĠƌŽƵůĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĞ ĐƈƵƌ 
ĚĞ ů͛ŠůŽƚ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ >Ğ ĨŽŶĚ ĞƐƚ ƉƌĠƐĞŶƚ ŵĂŝƐ ƚĞŶƵ ă 
ĚŝƐƚĂŶĐĞ͕ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƐŽŶƚ ůŽƵƌĚƐ Ğƚ ĂƐƐĞǌ ĂŶŽŶǇŵĞƐ͕ ŝů Ǉ 
Ă ƉĞƵ Ě͛ĠŵĞƌŐĞŶĐĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ Ğƚ ĚĞ 
ũĂƌĚŝŶĂŐĞ͘ /ů Ŷ Ă͛ ƉĂƐ ĂƐƐĞǌ ĚĞ ƉůĂĐĞ ƉŽƵƌ ġƚƌĞ ŝŶǀĞƐƟ 
ĐŽŵŵĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ ; ŵĂŶŐĞƌ ͕ ďŽŝƌĞ͙͘͘Ϳ͘
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͗ 
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ ;ĨĞŶġƚƌĞ ŽƵǀĞƌƚĞ ŽƵ ĨĞƌͲ
ŵĠĞͿ͕ dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĞƐ 
ĚĞƵǆ ĐŚĂŵďƌĞƐ ƉĂƌ ĚĞƐ ƉŽƌƚĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ͘ >Ă 
ĨĂĕĂĚĞ ĞƐƚ ĂŶŝŵĠĞ Ğƚ ŝŶǀĞƐƟĞ ĚŝīĠƌĞŵŵĞŶƚ ƉĂƌ ůĞƐ 
ŚĂďŝƚĂŶƚƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ фф ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞхх ͗
>ĞƐ ďĂĐƐ ă ŇĞƵƌ ƐŽŶƚ ƌĂƌĞŵĞŶƚ ŝŶǀĞƐƟƐ ͕ ƚĂŶĚŝƐ ƋƵĞ 
ůĂ ǀŽůŽŶƚĠ ĚĞ ů Ă͛ƌĐŚŝƚĞĐƚĞ ĠƚĂŝƚ ĚĞ ĐƌĠĞƌ  ĚĞƐ ŵŝĐƌŽ 
ũĂƌĚŝŶƐ ƚĞŵƉĠƌĠƐ ƉŽƵƌ ĐŚĂƋƵĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ /ů Ǉ Ă ƵŶ 
ĨŽƌƚ ĚĠƐŝƌ Ě͛ĞŶŐĂŐĞƌ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ 
ƐƚŽĐŬĂŐĞ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ͕ ũĂƌĚŝŶĂŐĞ͘






































ŝŵĞŶƟŽŶ͗ ĂůĐŽŶ ϭϲ͘ϰϳ ŵϮ
Matérialité: ĂůĐŽŶ ĂǀĞĐ ƐƚƌƵĐƚƵƌĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ ĚĠƐŽͲ
ůŝĚĂƌŝƐĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚͬ ĚĂůůĞ ĞŶ ƐƚƌƵĐƚƵƌĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ 
ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ĐĂƌƌĞĂƵǆ ĚƵ ĐŝŵĞŶƚͬ'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ 
ĞŶ ŵĠƚĂů Ğƚ ďŽŝƐ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚĞ ϭϭϬ Đŵ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ĂůĐŽŶ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ
Aménagement projeté : ĂůĐŽŶ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ Ě͛ƵŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĚĞ ĚĞƵǆ ƉŝğĐĞ ĂƵ 
ϭğƌĞ ĠƚĂŐĞ͘ Ğ ďĂůĐŽŶ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ĂŝƌĞ ĚĞ ũĞƵ Ğƚ 
ƵŶ ƉĂƌĐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ͘
Degrés d’ouverture : ͛ĞƐƚ ƵŶ ďĂůĐŽŶ ĂǀĞĐ ƵŶĞ 
͚͛ďĞůůĞ͛͛ ƐƵƌĨĂĐĞ͘sŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ ĞŶ ƐŝƚƵĂƟŽŶ ĂƐƐŝƐĞ͕ ŽŶ 
ĞƐƚ ƉƌŽƚĠŐĠ ƉĂƌ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚƵ  ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ Ğƚ ůĞ ƉůĂͲ
ĨŽŶĚ ƋƵŝ ĐŽƵǀƌĞ ƚŽƵƚĞ ůĂ ƐƵƌĨĂĐĞ ĚƵ ďĂůĐŽŶ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ ă  ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů 
&ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ 
ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵͲ
ŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚͬ ůĞƐ ŝůͲ
ŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ ĐŝŶĠŵĂ ĞŶ 
ĚĞƐƐŽƵƐ ĚĞ ĐĞ ďĂůĐŽŶ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
hŶ ďĂůĐŽŶ ĚĞ ŐƌĂŶĚĞ ĚŝŵĞŶƐŝŽŶ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ŐĂƌĚĞͲ
ĐŽƌƉƐ ƉůƵƐ ůŽŶŐƐ ƋƵĞ ƐƚĂŶĚĂƌĚ͕ ĐĞ ƋƵŝ ƉĞƌŵĞƚ ƵŶĞ 
ŝŶƟŵŝƚĠ ƉĂƌƟĐƵůŝğƌĞ Ğƚ ĐŽŶĨŽƌƚ ĐĞƌƚĂŝŶ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ /ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌͲ
ƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ĞŶ ƉƌĞŵŝĞƌ ƉůĂŶ͕ ƵŶĞ ĨŽƌƚĞ 
ƉƌĠƐĞŶĐĞ  ĞŶĨĂŶƟŶĞ ĂƵƚŽƵƌ ĚĞ ũĞƵǆ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ Ğƚ ůĂ 
ƌƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ŵŝƐĞ ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƉƌŽǀŽƋƵĞ ƵŶĞ ĐĞƌͲ
ƚĂŝŶĞ ŝŶƟŵŝƚĠ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ǀŝƐƵĞů Ğƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ 
ƐŽŶƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ ĐĂƌ ŝů Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ ƵŶ ĐƈƵƌ Ě͛ŠůŽƚ ĂƐͲ
ƐĞǌ ůĂƌŐĞ Ğƚ ŽƵǀĞƌƚ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐŽŶƚ 
ŵĂƐƋƵĠƐ ƉĂƌ ůĞ ƐŽŶ ĚĞƐ ũĞƵǆ ĚĞƐ ĞŶĨĂŶƚƐ ĐĞ ƋƵŝ 
ŶŽƵƐ ĚŽŶŶĞ ů͛ŝůůƵƐŝŽŶ Ě͛ġƚƌĞ ůŽŝŶ Ě͛ƵŶ ĐŽĞƵƌ ĚĞ ǀŝůůĞ 
ďƌƵǇĂŶƚ͘ KŶ Ă ƵŶ ƐĞŶƟŵĞŶƚ ĚĞ ĐĂůŵĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ hƐĂŐĞ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚ͕ ĞƐͲ
ƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ Ğƚ ďŝĞŶ ŝŶǀĞƐƟ ƉĂƌ ůĞƐ ŵĞƵďůĞƐ Ğƚ 
ůĞƐ ƉůĂŶƚĞƐ͘
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͗ dĞŵƉĠͲ
ƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͕  dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ƉŝğĐĞ 
ĚĞ ǀŝĞ ƉĂƌ ůĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ ĐĞ ƋƵŝ ĐƌĠĞ ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ ƋƵŝ ƐĞ ƉƌŽůŽŶŐĞ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠͲ
ƌŝĞƵƌ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗ WƌĞŶĚƌĞ ů Ă͛ŝƌ͕  ĞƐƉĂĐĞƐ ĚĞ ĚĠͲ
ƚĞŶƚĞ͕ ůŝƌĞ͕ ŵĂŶŐĞƌ Ğƚ ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶ ĂƉĠƌŝƟĨ ͙͘͘
Temporalité des usages: 
hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ ƉĂƌ ďĞĂƵǆ ƚĞŵƉƐ Ğƚ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ 
ĞŶ ŚŝǀĞƌ͘








































Dimension : ĐŽƵƌ ƉƵďůŝƋƵĞ Ě͛ĞŶǀŝƌŽŶ ϵϮ ŵ ǆ ϵϮ ŵ͘
Matérialité :/ů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌ ĞŶ h ƋƵŝ 
ƉĞƌŵĞƚ Ě Ă͛ĐĐğĚĞƌ ă ůĂ ĐĂƐĞƌŶĞ ĚĞ ŽŶŶĞ ĚĞƉƵŝƐ ůĞ
ďŽƵůĞǀĂƌĚ 'ĂŵďĞƩĞ͘>Ă ĐŽƵƌ ƐĞ ĐŽŵƉŽƐĞ ĚĞ ĚĞƵǆ 
ďĂƐƐŝŶƐ ͕ ĚĞ ƉĂƌƚĞƌƌĞƐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠƐ Ğƚ Ě͛ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ 
ƉĂƌƟĞ ĞŶƚƌĞůůĞ ŵŝŶĠƌĂůĞ ĂǀĞĐ ĚĞƐ ĐŚĞŵŝŶĞŵĞŶƚƐ ĞŶ 
ďĠƚŽŶ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ĐŽƵƌ ƉƵďůŝƋƵĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚͲƐƚ
Aménagement projeté : ŝů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ƵŶ ůŝĞƵ ĚĞ ƚƌĂŶƐŝͲ
ƟŽŶ ĂǀĞĐ ůĂ ǀŝůůĞ͘
Degrés d’ouverture : ƵŶ ĐŽĞƵƌ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ 
ŽƵǀĞƌƚ ƐƵƌ ůĞƐ ĂŶŐůĞƐ Ğƚ ůĞ ďŽƵůĞǀĂƌĚ 'ĂŵďĞƩĂ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ ă ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů 
&ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ 
ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵͲ
ŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ă ů͛KƵĞƐƚ ͬ ůĞƐ 
ŝůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ^ƵĚ Ğƚ ă ů͛Ɛƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ 
ĐŝŶĠŵĂ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et 
l’écoute: hŶĞ ĐŽƵƌ ƉƵďůŝƋƵĞ ĚĞ ŐƌĂŶĚĞ ĚŝŵĞŶͲ
ƐŝŽŶ Ğƚ ƵŶ ůŝĞƵ ĂŶŝŵĠ Ě͛ĠĐŚĂŶŐĞƐ ĂǀĞĐ ůĂ ǀŝůůĞ
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ 
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ ŝů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ƵŶĞ 
ƉƌŽŵĞŶĂĚĞ ƐĠƋƵĞŶƟĞůůĞ ƐŽŶŽƌĞ ;ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ͕ ũĞƵǆ 
Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ͕ ũĞƚƐ Ě͛ĞĂƵ Ϳ
/ŶƚĞƌĂĐƟŽ Ŷ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ 
ĂŶƐ ĐŚĂƋƵĞ ƐĠƋƵĞŶĐĞ ͕ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƐŽŶƚ ĂƐƐĞǌ ƉƌŽĐŚĞƐ 
Ğƚ  ƚƌğƐ ĂŶŝŵĠƐ Ğƚ ĐŚĂƋƵĞ ƐĠƋƵĞŶĐĞ Ă ƐĂ ƉƌŽƉƌĞ ĂŵͲ
ďŝĂŶĐĞ ƋƵŝ ŵĂƐƋƵĞ ƉƌĞƐƋƵĞ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ƐĠƋƵĞŶĐĞ 
ƉƌĠĐĠĚĞŶƚĞ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ 
hƐĂŐĞƐ ƚƌğƐ ĨƌĠƋƵĞŶƚƐ ;ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚ͕ ƉƌŽŵŽŶĂĚĞ͕ 
ĐŽŶĐĞƌƚ͘͘͘Ϳ ƚŽƵƚĞ ů Ă͛ŶŶĠĞ͘
sĂƌŝĂďůĞƐ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͗ 
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ ͕ dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ 
ƐŽŶŽƌĞ͕ĨŽŶĐƟŽŶŶĞŵĞŶƚ ĚĞƐ ďĂƐƐŝŶƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
ƐƉĂĐĞ ƉƵďůŝĐ Ě͛ĠĐŚĂŶŐĞ͕ Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠ ͕ĚĞ ũĞƵǆ͕ ĚĞ ĚĠͲ
ƚĞŶƚĞ͘͘Ϳ ǀĂƌŝĂŶƚ ƐĞůŽŶ ůĞƐ ƐĂŝƐŽŶƐ Ğƚ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞ 
ů͛ĞĂƵ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ фф ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞхх ͗
>͛ ĞŵƉůĂĐĞŵĞŶƚ ƉĂƌƟĐƵůŝĞƌ ĚĞ ĐĞƩĞ ĐŽƵƌ  ;ĞŶƚƌĞ ǀŝůůĞ 
Ğƚ ŶŽƵǀĞĂƵǆ ƋƵĂƌƟĞƌƐ Ϳ ůƵŝ ĚŽŶŶĞ ƵŶĞ ƌƀůĞ ĚĞ ƚƌĂŶͲ
ƐŝƟŽŶ͘ ͛ĞƐƚ ů͛ƵŶĞ ĚĞƐ ĞŶƚƌĠĞƐ ƉƌŝŶĐŝƉĂůĞƐ ĚĞ ůĂ ĐĂͲ
ƐĞƌŶĞ ĚĞ ŽŶŶĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ 'ĂŵďĞƩĂ͘ ůůĞ ĞƐƚ 
ĂŵĞŶĂŐĠĞ ĚĞ ĨĂĕĂŽŶ ă ƉŽƵǀŽŝƌ ĂĐĐƵĞŝůůŝƌ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ 
ŵƵůƟƉůĞƐ͘
Temporalité des usages: 
hƟůŝƐĂƟŽŶ ĐŽŶƟŶƵĞ ǀĂƌŝĂŶƚ ůĞƐ ƐĂŝƐŽŶƐ
WƌĞŵŽŶĂĚĞ ƐĠƋƵĞŶƟĞůůĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ WůƵƐ ŽŶ Ɛ͛ĞŶĨŽŶĐĞ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ ͕ ƉůƵƐ ůĂ ĐŝƌĐƵůůĂƟŽŶ ĚĞ 'ĂŵďĞƩĂ ĞƐƚ ŵĂƐƋƵĠĞ ƉĂƌ ůĞƐ ĂŵďŝĂŶĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ŐĠŶĠƌĠĞƐ ƉĂƌ 







































ŝŵĞŶƟŽŶ͗ hŶ ŐƌĂŶĚ ĐŽĞƵƌ Ě͛ŠůŽƚ Ě͛ĞŶǀŝƌŽŶ 
ϲϬŵ ǆ ϯϬŵ͘
Matérialité :ƐƉĂĐĞ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ Ğƚ ũĂƌĚŝŶ ƚƌĂǀĞƌƐĠ ƉĂƌ
ĚĞƐ ĐŚĞŵŝŶƐ ĞŶ ďŽŝƐ Ğƚ ƉĂǀĠƐ ĞŶ ƉŝĞƌƌĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ŽĞƵƌ Ě͛ŠůŽƚ ƐĞŵŝͲŽƵǀĞƌƚ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚͲKƵĞƐƚ
Aménagement projeté : /ů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ƵŶĞ ĐŽƵƌ  ƉĂƌƚĂͲ
ŐĠĞ ĞŶƚƌĞ ƚƌŽŝƐ ŝŵŵĞƵďůĞƐ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ͘
Degrés d’ouverture : ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ  ŽƵǀĞƌƚ ƉĂƌ ƵŶ ĐƀƚĠ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ ă ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů 
&ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ 
ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵͲ
ŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚ ͬ ůĞƐ 
ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ 
ĐŝŶĠŵĂ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
hŶĞ ĐŽƵƌ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĚĞ ŐƌĂŶĚĞ ĚŝŵĞŶƐŝŽŶ ƋƵŝ ĞƐƚ ĚĠůŝͲ
ŵŝƚĠĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ŐƌŝůůĂŐĞƐ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ƉĂƌƟĞƐ 
ŽƵǀĞƌƚĞƐ ƐƵƌ  ů ͛ůůĠĞ ,ĞŶƌŝ &ƌĞŶĂǇ ͕ ƐĂ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĂƟŽŶ 
ĚĞŶƐĞ ŽīƌĞ ƵŶĞ ƌĞůĂƟǀĞ ŝŶƟŵŝƚĠ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ 
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ Ŷ ƉƌĞŵŝĞƌ 
ƉůĂŶ͕ ƵŶĞ ĨŽƌƚĞ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ ŝƐƐƵĞ ĚĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ƋƵŝ ƐĞ 
ĚĠƌŽƵůĞŶƚ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ĞŶ ĠƚĂŐĞƐ ďĂƐ 
Ğƚ ĞŶ ĚĞƵǆŝğŵĞ ƉůĂŶ ůĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚ  ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ Ğƚ 
ů͛ĠŵĞƌŐĞŶĐĞ ĚƵ ďƌƵŝƚ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƉĞƵ ĨƌĞƋƵĞŶƚĞ 
ƐƵƌ ů ͛ůůĠĞ ,ĞŶƌŝ &ƌĞŶĂǇ ͘ ZƵŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ŵŝƐĞ ă ĚŝƐͲ
ƚĂŶĐĞ͘ 
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ 
>ĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ ĚĂŶƐ ůĂ ĐŽƵƌ ĚĞ 
ĨŽƌŵĞ ƚƌĂƉĠǌŽŢĚĂůĞ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐŽŶƚ 
ŵŝƐ ă ĚŝƐƚĂŶĐĞ ƉĂƌ ůĂ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ  ƋƵŝ ũŽƵĞ 
ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ďĂƌƌŝğƌĞ ĂĐŽƵƐƟƋƵĞ ĐŽŶƚƌĞ ůĞƐ ĂǆĞƐ 
ƉƌŝŶĐŝƉĂƵǆ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ͕ ĐĞ ƋƵŝ 
ŶŽƵƐ ĚŽŶŶĞ ů͛ŝůůƵƐŝŽŶ Ě͛ġƚƌĞ ůŽŝŶ Ě͛ƵŶ ĐŽĞƵƌ ĚĞ ǀŝůůĞ 
ďƌƵǇĂŶƚ͘ KŶ Ă ƵŶ ƐĞŶƟŵĞŶƚ ĚĞ ĐĂůŵĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ 
YƵĞůƋƵĞƐ ďĂŶĐƐ Ğƚ ƵŶĞ ǀĠŐĠƚĂƟŽŶ ĚĞŶƐĞ  ĞŶ ĨŽŶƚ 
ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƌĞƉŽƐ Ğƚ ĚĞ  ũĞƵǆ
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͗ 
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ͕ dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
>Ă ĐŽƵƌ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ũĞƵ ƉŽƵƌ ůĞƐ 
ĞŶĨĂŶƚƐ Ğƚ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ фф ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞхх ͗
>Ă ĐŽƵƌ ƌĞƉůŝĠĞ ƐƵƌ ĞůůĞ ŵġŵĞ ĂŵƉůŝĮĞ ůĞƐ ĠŵĠƌͲ
ŐĞŶĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ĚĞƐ ĠƚĂŐĞƐ ŝŶĨĠƌŝĞƵƌƐ͘
Temporalité des usages: 
hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ Ğƚ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ 
ĞŶ ŚŝǀĞƌ͘







































ŝŵĞŶƐƟŽŶ͗ hŶ ŐƌĂŶĚĞ ĐŽĞƵƌ Ě͛ŝůŽƚ Ě͛ĞŶǀŝƌŽŶ 
ϳϬŵ ǆ ϯϬŵ͘
Matérialité :ƐƉĂĐĞ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ Ğƚ ũĂƌĚŝŶ ƚƌĂǀĞƌƐĠ ƉĂƌ
ĚĞƐ ĐŚĞŵŝŶƐ ĞŶ ďĠƚŽŶ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ŽĞƵƌ Ě͛ŠůŽƚ ƐĞŵŝͲŽƵǀĞƌƚ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚͲKƵĞƐƚ
Aménagement projeté : /ů Ɛ Ă͛Őŝƚ Ě͛ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ĐŽƵƌ 
ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĞŶƚƌĞ ƚƌŽŝƐ ŝŵŵĞƵďůĞƐ ĚĞ ů͛ŠůŽƚ͘
Degrés d’ouverture : ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ  ŽƵǀĞƌƚ ƉĂƌ ƵŶ ĐƀƚĠ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŠůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ĐŽŵŵĞ ů Ă͛ǀĞͲ
ŶƵĞ 'ĂŵďĞƩĂ ă ŶŽƌĚͲĞƐƚ Ğƚ ĚƵ ŽƵůĞǀĂƌĚ DĂƌĠĐŚĂů 
&ŽĐŚ ĂƵ ƐƵĚͲĞƐƚ ƋƵŝ ƐŽŶƚ ƌĞůĂƟǀĞŵĞŶƚ ƉĂƐƐĂŶƚƐ ĂƵǆ 
ŚĞƵƌĞƐ ĚĞ ƉŽŝŶƚĞ ;dƌĂŵƐ͕ sĠůŽƐ͕ sŽŝƚƵƌĞƐͿ͘ ŽŵͲ
ŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ  ĚĞ ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĂƵ ŶŽƌĚ ͬ ůĞƐ 
ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ WƌĠƐĞŶĐĞ Ě͛ƵŶ 
ĐŝŶĠŵĂ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
hŶĞ ĐŽƵƌ ƉĂƌƚĂŐĠĞ ĚĞ ŐƌĂŶĚĞ ĚŝŵĞŶƐŝŽŶ ƋƵŝ ĞƐƚ ĚĠůŝͲ
ŵŝƚĠĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ŐƌŝůůĂŐĞƐ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚƐ ĚĂŶƐ ůĞƐ ƉĂƌƟĞƐ 
ŽƵǀĞƌƚĞƐ ƐƵƌ  ů ͛ůůĠĞ ,ĞŶƌŝ &ƌĞŶĂǇ  ƐŝƚƵĠĞ ũƵƐƚĞ ă ĐƀƚĠ 
ĚĞ ů Ă͛ǆĞ 'ĂŵďĞƩĂ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ 
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ͘ >ĞƐ ĠŵĞƌͲ
ŐĞŶĐĞƐ ůŽŝŶƚĂŝŶĞƐ ŝƐƐƵĞƐ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ƐƵƌ ůĞƐ 
ŐƌĂŶĚƐ ĂǆĞƐ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ƐŽŶƚ ĂƐƐĞǌ ƉƌĞƐĞŶƚĞƐ͘ KŶ 
ĞŶƚĞŶĚ ůĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ ƋƵŝ  ƐĞ ĚĠƌŽƵůĞŶƚ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ 
ĚĞ ůĂ  ĐŽƵƌ ; ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ ͘͘͘͘͘Ϳ ĞŶ ŵŽĚĞ ƌĠǀĞƌďĠƌĠ ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ 
>ĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐŽŶƚ ƌĠǀĞƌďĠƌĠƐ ƐƵƌ ůĞƐ ƉĂƌŽŝƐ ĞŶ 
ǀĞƌƌĞ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĠŵĞƌŐĞŶƚ ĚĞ ĨĂĕŽŶƐ 
ƐŝŐŶŝĮǀĂƟǀĞ ͕  ĐĞ ƋƵŝ ŶŽƵƐ ĨĂŝƚ ƐĞŶƟƌ ƋƵ͛ŽŶ ĞƐƚ ďŝĞŶ 
ƉƌŽĐŚĞ Ě͛ƵŶ ĐŽĞƵƌ ĚĞ ǀŝůůĞ ďƌƵǇĂŶƚ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ 
:ĂƌĚŝŶ ƉƌŝǀĠ ƉĂƌƚĂŐĠ ĂŵĠŶĂŐĠ Ě Ă͛ďƌŝƐ ĞŶ ďŽŝƐ Ğƚ ĚĞ 
ŶŽŵďƌĞƵƐĞ ĂƐƐŝƐĞƐ ͘ 
sĂƌŝĂďůĞ ƋƵŝ Ɛ͛ŝŶĐĂƌŶĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ͗ 
dĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌĞ ͕ dĞŵƉŽƌĂůŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
>Ă ĐŽƵƌ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠĞ ĐŽŵŵĞ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ũĞƵ Ě͛ĞŶͲ
ĨĂŶƚ Ğƚ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĞƚĞŶƚĞ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ͘
/ŵƉĂĐƚ ƐƵƌ фф ů͛ƵƟůŝƐĂƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞхх ͗
>Ă ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ŝŶƚĠƌŝĞƵƌĞ ƌĞŶĚ ů͛ĞƐƉĂĐĞ 
ďƌƵǇĂŶƚ ƉŽƵƌƚĂŶƚ ĚĞ ŶŽŵďƌĞƵǆ ĂŵĠŶĂŐĞŵĞŶƚƐ ŝŶǀŝͲ
ƚĞŶƚ ůĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ ă ǀĞŶŝƌ Ɛ͛Ǉ ŝŶƐƚĂůůĞƌ͘
Temporalité des usages: 
hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ ƉĂƌ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ Ğƚ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ 
ĞŶ ŚŝǀĞƌ͘




















>Ğ ƋƵĂƌƟĞƌ ĚƵ ƚƌĂƉĞǌĞ ƐĞ ƐŝƚƵĞ ƐƵƌ Ě Ă͛ŶĐŝĞŶƐ ƚĞƌƌĂŝŶƐ ĚĞƐ ƵƐŝŶĞƐ ZĞŶĂƵůƚ ă ŽƵůŽŐŶĞͲŝůůĂŶĐŽƵƌƚ ;ĚĞƵǆŝğŵĞ ǀŝůůĞ Ě͛2ůĞͲĚĞͲ&ƌĂŶĐĞ ĂƉƌğƐ WĂƌŝƐ Ğƚ ƉŝǀŽƚ ĚƵ ƉƀůĞ ĠĐŽŶŽŵŝƋƵĞ
ĚƵ ^ƵĚͲKƵĞƐƚ ĚĞ ůĂ ĐĂƉŝƚĂůĞͿ͘ ͛ƵŶĞ ƐƵƉĞƌĮĐŝĞ ĚĞ ϳϰ ŚĂ͕ ůĞ ƋƵĂƌƟĞƌ ĚƵ dƌĂƉğǌĞ ĞƐƚ ĐŽŵƉŽƐĠ ĚĞ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͕ ĚĞ ƐƵƌĨĂĐĞƐ ĐŽŵŵĞƌĐŝĂůĞƐ͕ ĚĞ ďƵƌĞĂƵǆ͕ Ě͛ƵŶĞ





























Matérialité:  DƵƌƐ ƌŝĚĞĂƵǆ ĞŶ ǀĞƌƌĞͬ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ 
ĐŽƵǀĞƌƚĞ ĚĞ ǀŝŶǇůĞͬƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶͬ>ĞƐ ŵƵƌƐ ƐĠͲ
ƉĂƌĂƚĞƵƌƐ ĞŶƚƌĞ ĚĞƵǆ ůŽŐŐŝĂƐ ƐŽŶƚ ĚĞƐ ŵƵƌƐ ĞŶ ƉĂŶͲ
ŶĞĂƵǆ ĚĞ ǀĞƌƌĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ >ŽŐŐŝĂ ĨĞƌŵĠĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ^ƵĚ
Aménagement projeté : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂƉƉĂƌƟĞŶƚ ă 
ƵŶ ƐƚƵĚŝŽ ĂƵ ϯğŵĞ ĠƚĂŐĞ Ğƚ ;ƋƵŝ ^hWWZͿ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ 
ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ͘ ĞƩĞ ůŽŐŐŝĂ ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠĞ ƐƵƌ ƵŶ 
ƉĂƌĐ ǀĠŐĠƚĂůŝƐĠ͘
Degrés d’ouverture : ͛ĞƐƚ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ƚĂŵƉŽŶ ĞŶƚƌĞ 
ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ Ğƚ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͕ ƐƵƉƉŽƐĠ ġƚƌĞ 
ĞĸĐĂĐĞ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ƚŚĞƌŵŝƋƵĞ Ğƚ ƉŚŽŶŝƋƵĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ Ě Ă͛ǀĞŶƵĞ WŝĞƌƌĞ >ĂĨĂƵĐŚĞƵǆ 
ĂƵ ^ƵĚ͕ Ě Ă͛ǀĞŶƵĞ ŵŝůĞ ŽůĂ ă ů͛ĞƐƚ͕ ƌƵĞ DĂƌĐĞů ŽŶͲ
ƚĞŵƉƐ ĂƵ EŽƌĚ Ğƚ ůůĠĞ ZŽďĞƌƚ ŽŝƐŶĞĂƵ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘ 
ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ĞŶ Z Ğƚ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ͬ 
ůĞƐ ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ͕ ĂƵ EŽƌĚ͕ ă ů͛ĞƐƚ Ğƚ ă 
ů͛ŽƵĞƐƚ͘ /ů ĞƐƚ ƐŝƚƵĠ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ƉƌŽĐŚĞ Ě͛ƵŶ ƚĞƌƌĂŝŶ ĚĞ 
ũĞƵǆ ĂƵ ŶŽƌĚͲŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĨŽƌƚĞŵĞŶƚ ůŝĠ ĂƵ ůŽŐĞŵĞŶƚ Ğƚ ƵƟůŝƐĠ 
ĐŽŵŵĞ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ƉůƵƐ ĚĂŶƐ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͘ ͛ĞƐƚ 
ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƚƌĂǀĂŝů ;ĂƚĞůŝĞƌ ƉĞŝŶƚƵƌĞͿ Ğƚ ĚĞ ƐƚŽĐͲ
ŬĂŐĞ.
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗
/ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ŝƐƐƵĞƐ ĚĞƐ ƚƌĂͲ
ǀĂƵǆ ƋƵŝ ƐĞ ĚĠƌŽƵůĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ ƐƵĚ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  
ĚƵ ƚƌĂŶƐƉŽƌƚ ;ƵƐ͕ ǀŽŝƚƵƌĞƐ͙͘͘Ϳ͕ ĚƵ ƉĂƐƐĂŐĞ ƉŝĠƚŽŶ͕ 
ĚĞƐ ĂĐƟǀŝƚĠƐ Ğƚ ĚĞƐ ŵŽƵǀĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƉƌĠƐĞŶƚƐ 
ĚĂŶƐ ůĞ ƉĂƌĐ ĚĞǀĂŶƚ ů͛ŝŵŵĞƵďůĞ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ 
KŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĞŶ ŵŽĚĞ ƌĠǀĞƌďĠƌĠ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ 
&ĞŶġƚƌĞƐ ŽƵǀĞƌƚĞƐ͕ ůĂ ĨŽƌƚĞ ƉƌĠƐĞŶĐĞ ĚĞ ƐŽŶƐ ĚĞ 
ĐŚĂŶƟĞƌ ŽĐĐƵƉĞ ƵŶĞ ŐƌĂŶĚĞ ƉĂƌƟĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽͲ
ŶŽƌĞ ĂƵ ^ƵĚ͘ /ů Ă ƵŶ ĞīĞƚ ĚĞ ŵĂƐƋƵĞ ƐƵƌ ůĞƐ ĂƵƚƌĞƐ 
ƐŽŶƐ ƉƌĠƐĞŶƚƐ ƐƵƌ ůĞ ƐŝƚĞ͘ &ĞŶġƚƌĞƐ ĨĞƌŵĠĞƐ͕ ůĞ ƐŽŶ 
ĚƵ ĐŚĂŶƟĞƌ ĞƐƚ ƉůƵƐ ĞŶ ƌĞƚƌĂŝƚ͕ ůĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ ƐĞ 
ƌĞŵĞƩĞŶƚ ĞŶ ĂǀĂŶƚ ;ƐŽŶ ĚĞƐ ƉĂƐƐĂŐĞƐ͕ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĚĂŶƐ 
ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͙Ϳ͕ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ĞŶ ŵŽĚĞ ƌĠͲ
ǀĞƌďĠƌĠ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ů͛ĞƐƉĂĐĞ 
ĚĞ ǀŝĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ƉŽƌƚĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ͘ >Ă ĨĂĕĂĚĞ ĞƐƚ 
ŝŶǀĞƐƟĞ ĚŝīĠƌĞŵŵĞŶƚ ƉĂƌ ůĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ͘ 
&ĞŶġƚƌĞ ŽƵǀĞƌƚĞ ŽŶ ǀŽŝĞ ůĂ ĚĞƵǆŝğŵĞ ĨĂĕĂĚĞ ĞŶ ďŽŝƐ 
ă ƚƌĂǀĞƌƐ ĚĞƐ ũĞƵǆ Ě͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞƐ ŽƵ ĚĞ ĨĞƌŵĞƚƵƌĞƐ ĚĞƐ 
ǀŝƚƌĂŐĞƐ ĐĞ ƋƵŝ ĂŶŝŵĞ ďĞĂƵĐŽƵƉ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗  
ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ ŽƵ ĚĞ ƚƌĂǀĂŝů ;ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ƉůƵƐͿ͘










͘͘͘ ͬ ͘͘͘ ϰϱ͘ϱ ͬ ϰϬ͘ϴ ϲϲ͘ϱ ͬ ϴϯ͘ϳ
hŶ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƋƵŝ ŽīƌĞ ƵŶĞ ĚŽƵďůĞ ĠĐŽƵƚĞ ͗ ǀŽůĞƚ ŽƵǀĞƌƚ͕ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĞƐ ƐŽŶƐ ŐƌĂǀĞƐ Ğƚ ůĞ ůŽŝŶƚĂŝŶ ĞƐƚ ĂƐƐĞǌ ƉƌĠƐĞŶƚ ͖ ǀŽůĞƚ ĨĞƌŵĠ͕ ůĞ ŶŝǀĞĂƵ ƐŽŶŽƌĞ ĞƐƚ 
























ϲϱ ĂǀĞŶƵĞ ŵŝůĞ ŽůĂ 
ϵϮϭϬϬ ŽƵůŽŐŶĞͲŝůůĂŶĐŽƵƌƚ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ĚĞƵǆ ĞŶĨĂŶƚƐ
d/^ϬϮ ͬ d/^ϬϮ^Ϭϭ
īĞƚ Ě͛ƵŶĞ ƐĠƌŝĞ Ě͛ĞŵďŽŠƚĞŵĞŶƚƐ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ ƉƌŽĐŚĞƐ Ğƚ ĂƵ ƐĞĐŽŶĚ ƉůĂŶ ƐŽŶƚ ƉƌĠƐĞŶƚƐ͘ ĞƉƵŝƐ ů͛ĞƐƉĂĐĞ Ě͛ĞŶƚƌĠĞ ĚĞ ů͛ŝŵŵĞƵďůĞ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĞƐ ĐůĂƋƵĞͲ
ŵĞŶƚƐ ĚĞƐ ƉŽƌƚĞƐ Ğƚ ůĞƐ ũĞƵǆ ĚĞƐ ĐůĠƐ͘ ĞƐ ĐƌŝƐ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ͕ ĚĞƐ ƉĂƐ͕ ĚĞƐ ǀŽŝǆ͕ ĚĞƐ ŵŽƚŽƐ ǀĞŶĂŶƚ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ƉĠŶğƚƌĞ ĚĂŶƐ ůĞ ůŽŐĞŵĞŶƚ͘ >Ă ƌƵͲ
ŵĞƵƌ ƵƌďĂŝŶĞ ĂƌƌŝǀĞ ĂƵ ĚĞƵǆŝğŵĞ ƉůĂŶ ƐŽŶŽƌĞ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞŵĞŶƚ͘
ϰϭ ϵϰ͘Ϯ
ÃÊ®ãÃÄã ÝÊÄÊÙ
Dimensions :ĨŽƌŵĞ ŝƌƌĠŐƵůŝğƌĞ ĞŶ ŵŽǇĞŶŶĞ͕ ϰ͕ϲϬ ŵ 
ǆ ϯ͕ϱϬ ŵ ǆ Ϯ͕ϮϬ ŵ ĚĞ ŚĂƵƚĞƵƌ͘
Matérialité : ŵƵƌƐ Ğƚ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ ĐŽƵǀĞƌƚĞ Ě͛ƵŶĞ 
ƐŽƌƚĞ ĚĞ ďąĐŚĞ ƉƌŽǀŝƐŽŝƌĞͬƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ ƉĞƌĨŽƌĠ 
ͬ'ĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĞŶ ƉŽůǇĐĂƌďŽŶĂƚĞ ĐŽůŽƌĠ ĚĞ ϭ͘ϱϬ ĚĞ 
ŚĂƵƚ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ dĞƌƌĂƐƐĞͲĐŽƵƌ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ KƵĞƐƚ
Aménagement projeté : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠ ƐƵƌ 
ůĂ ĐŽƵƌ Ě͛ĞŶƚƌĠĞ ĚĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ͘ /ů ĂƉƉĂƌƟĞŶƚ ă ƵŶ 
ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĚĞ ƋƵĂƚƌĞ ƉŝğĐĞƐ ĂƵ Z͘ >Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ 
Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ͘
Degrés d’ouverture : &ĞƌŵĠ ;ĂƐƉĞĐƚ ĐŽĐŽŶͿ͘ /ů Ǉ
Ă ƵŶĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞ ŝŶƟŵŝƚĠ ƐƵƌ ůĞ ƉůĂŶ ǀŝƐƵĞů ĚƸĞ ă ůĂ 
ŚĂƵƚĞƵƌ ŝŵƉŽƌƚĂŶƚĞ ĚƵ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ Ğƚ ĂƵ ĨĂŝƚ ƋƵ͛ƵŶĞ 
ƉĂƌƟĞ ĚĞ ůĂ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ĞƐƚ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ĂǀĞĐ ƵŶĞ ŚĂƵƚĞƵƌ 
ŵŝŶŝŵĂůĞ ĚĞ Ϯ͕ϮϬŵ
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ͗ ŝƐƉŽͲ
ƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ zǀĞƐ ĂƌŵĞŶ ĂƵ ƐƵĚ͕ ĚĞ 
ů Ă͛ǀĞŶƵĞ ŵŝůĞ ŽůĂ ă ů͛ĞƐƚ͕ ĚĞ ůĂ ƌƵĞ ǀŝĞƵǆ WŽŶƚ ĚĞ 
^ĞƌǀĞ ă ů͛ŽƵĞƐƚ Ğƚ ĚĞ ů Ă͛ůůĠĞ >ͲKƵĂĮ ŽƵŐŚĞƌĂ ĂƵ 
ŶŽƌĚ͘ ŽŵŵĞƌĐĞƐ Ğƚ ƌĞƐƚĂƵƌĂŶƚƐ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ă ů͛ŽƵĞƐƚ 
ͬ ůĞƐ ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ͕ ă ů͛ĞƐƚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
'ƌĂŶĚĞ ƚĞƌƌĂƐƐĞ ƉůƵƚƀƚ ĨĞƌŵĠĞ͘ KŶ ĞƐƚ ƉƌŽƚĠŐĠ ǀŝͲ
ƐƵĞůůĞŵĞŶƚ ĚĞ ůĂ ĐŽƵƌ ƉĂƌ ůĞ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ͕ ƉŽƵƌƚĂŶƚ 
ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚ ĞŶ ƚĞƌŵĞ ƐŽŶŽƌĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ /ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌͲ
ƐŝƚĠ ĚĞƐ ƐŽƵƌĐĞƐ ǀĂƌŝĠĞƐ ă ĚŝīĠƌĞŶƚĞƐ ĚŝƐƚĂŶĐĞƐ ƋƵŝ 
ƉĠŶğƚƌĞŶƚ ă ů͛ĠĐŽƵƚĞ Ğƚ ƋƵŝ ƐĞ ŵġůĞŶƚ ĚĂŶƐ ů͛ĞƐƉĂĐĞ 
ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶ ŵŽĚĞ ƌĠǀĞƌďĠƌĠ͘ >ĞƐ ƐŽŶƐ 
Ě Ă͛ĐƟǀŝƚĠ ƉƌŽǀĞŶĂŶƚ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƐŽŶƚ ĂŵƉůŝĮĠƐ ƉĂƌ 
ůĞ ƌġǀĞƚĞŵĞŶƚ ĚƵ ƐŽů ;ďąĐŚĞ ƉƌŽǀŝƐŽŝƌĞͿ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ 
ĚĞƐ ƐŽŶƐ ŝƐƐƵƐ ĚĞ ů͛ĞŶƚƌĠĞ ĚƵ ďąƟŵĞŶƚ͕ ů Ă͛ůůĠĞ ƉŝĠͲ
ƚŽŶŝğƌĞ ;ĚĞƐ ĂůůĠĞƐ Ğƚ ǀĞŶƵĞƐ ĚĞƐ ŚĂďŝƚĂŶƚƐ Ğƚ ĚĞƐ 
ĐŽŶǀĞƌƐƚĂƟŽŶƐͿ͕ ĚƵ ƚĞƌƌĂŝŶ ĚĞ ũĞƵ͘ Ƶ ĚĞƵǆŝğŵĞ ƉůĂŶ 
ƐŽŶŽƌĞ͕ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĂ ƌƵŵĞƵƌ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ğƚ ĚĞƐ 
ƚƌĂǀĂƵǆ ƐĞ ĚĠƌŽƵůĂŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ ƐƵĚ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ >Ğ ŐĂƌĚĞͲĐŽƌƉƐ ĐŽůŽƌĠ Ğƚ ŚĂƵƚ 
ĚŽŶŶĞ ů͛ŝŵĂŐĞ Ě͛ƵŶĞ ͨĐŽƵƌ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶƚĞͩ ŵĂŝƐ ĞŶͲ
ǀŽůĞƉƉĂŶƚĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ ;ůŝƌĞ ĞŶ 
ĐŚĂŝƐĞůŽŶŐƵĞ͕ ŵĂŶŐĞƌ͕  ĨƵŵĞƌ͕  ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶ ů Ă͛ƉĠƌŝƟĨ 
ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂŵŝƐ͘͘͘͘ Ϳ Ğƚ ĞƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ͕ ƐĠĐŚĂŐĞ ĚĞ 
ůŝŶŐĞ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƐĞ ĚŽŶŶĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ƐƵƌ ůĂ ƉŝğĐĞ ĚĞ 
ǀŝĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ͘ 'ƌąĕĞ ă ůĂ ƉƌŽƚĞĐͲ
ƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ Ğƚ ă ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ƉůƵƚƀƚ ĐĂůŵĞ͕ 
ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƵƟůŝƐĠ ĐŽŵŵĞ ƵŶ ĞƐƉĂĐĞ ƉŽƵƌ ůŝƌĞ͕ 
ŵĂŶŐĞƌ͘  
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗  ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ ŽƵ ĚĞ ĚĠͲ
ƚĞŶƚĞ͘
Temporalité des usages: hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ ĞŶ ĐĂƐ 




























ϴϱ ůůĠĞ 'ĞŽƌŐĞ ƐŬŝŶĂǌŝ
ϵϮϭϬϬ ŽƵůŽŐŶĞͲŝůůĂŶĐŽƵƌƚ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ĚĞƵǆ ĞŶĨĂŶƚƐ
d/^Ϭϯ ͬ d/^Ϭϯ^Ϭϭ
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶ ƉŽƌƚĞͲăͲĨĂƵǆ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ ĂƵǆ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  ŽŵŵĞ ƐƵƐƉĞŶƐƵƐ ĂƵ ĚĞƐƐƵƐ ĚƵ ƋƵĂƌŝƚĞƌ͕  ůĞƐ ƐŽŶƐ ůŽŝŶƚĂŝŶƐ ĚĞ ůĂ ǀŝůůĞ ƐĞ 
ŵĠůĂŶŐĞŶƚ ĚĂŶƐ ů͛ĠĐŽƵƚĞ ă ĂƵǆ ƐŽŶƐ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͘  >͛ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ƐƉĂƟĂůĞ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ŽīƌĞ ƵŶ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ ƐŽŶŽƌĞ ƐƵƌ ůĞ ƉĂǇƐĂŐĞ͘
ϱϯ ϰϵ͘ϯ ϳϭ͘ϯ
 Êçã ÖÄÊÙÃ®Øç
Dimensions: Ϯ͕ϲϬ ǆ ϯ͕ϬϬ ŵ Ğƚ ŚĂƵƚĞƵƌ Ϯ͕ϰϬ ŵ͘ 
Matérialité: DƵƌƐ ĞŶ ďĠƚŽŶ ͬ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ ĐŽƵͲ
ǀĞƌƚĞ Ě͛ƵŶĞ ƐŽƌƚĞ ĚĞ ďąĐŚĞ ƉƌŽǀŝƐŽŝƌĞͬƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ 
ďĠƚŽŶ ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ůĞƐ ĐĂƌƌĞĂƵǆ ĚĞ ĐŝŵĞŶƚͬ'ĂƌĚĞ Ͳ 
ĐŽƌƉƐ  ĞŶ ďĠƚŽŶ Ğƚ ŐƌŝůůĞ ŵĠƚĂůůŝƋƵĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ĂůĐŽŶ ĞŶ ƐĂŝůůĞ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ EŽƌĚ
Aménagement projeté : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂƉƉĂƌƟĞŶƚ ă 
ƵŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ĚĞ ĐŝŶƋ ƉŝğĐĞƐ ĂƵ ϰğŵĞ Ğƚ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ 
ƐƵƌ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ͘ 
Degrés d’ouverture : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ŽƵǀĞƌƚĞ ǀĞƌƐ 
ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ͘  ĞƉƵŝƐ ĐĞ ďĂůĐŽŶ ĞŶ  > ŽŶ Ă ƵŶĞ ǀƵĞ ƉĂͲ
ŶŽƌĂŵŝƋƵĞ ƐƵƌ ůĞ ƉĂƌĐ ŝůůĂŶĐŽƵƌƚ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞ ůĂ  ƌƵĞ 'ĞŽƌŐĞ ƐŬŝŶĂǌŝ ĂƵ 
EŽƌĚ͕ ĚƵ ƋƵĂŝ 'ĞŽƌŐĞ 'ƌŽƐĞ ĂƵ ^ƵĚ Ğƚ ůůĠĞ ůĨƌĞĚ 
ŽƐƚĞƐ ă ů͛ĞƐƚ ͬ ůĞƐ ŝůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ ͕ ă ů͛ĞƐƚ 
Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘  
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
ŝƐƉŽƐŝƟĨ͕  ĂƐƐĞǌ ǀĂƐƚĞ Ğƚ ŽƵǀĞƌƚ͕ ƚŽƵƚ ĞŶ ŽīƌĂŶƚ ƵŶĞ 
ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ ǀŝƐƵĞůůĞ ŐƌąĐĞ ĂƵ ƉůĂŶĐŚĞƌ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ĚƵ 
ĚĞƐƐƵƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ //ů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌͲ
ƐŝƚĠ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ŝƐƐƵĞƐ ĚĞƐ ƚƌĂǀĂƵǆ ƋƵŝ ƐĞ ĚĠͲ
ƌŽƵůĞŶƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ ƐƵĚ ĚƵ ƋƵĂƌƟĞƌ͕  ĚĞ ů͛ĠĐŽůĞ ƉůƵƐ 
ĂƵ ŶŽƌĚ͕ ĚĞ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ Ğƚ ĚƵ ƉĂƌĐ ; ũĞƵǆ Ě͛ĞŶĨĂŶƚ͙ Ϳ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ >Ă ƉƌŽĨŽŶĚĞƵƌ ĚƵ ďĂůĐŽŶ ƌĠǀĞƌͲ
ďğƌĞ ůğŐğƌĞŵĞŶƚ ůĞƐ ƐŽŶƐ Ğƚ ƐĂ ƉŽƐŝƟŽŶ ŚĂƵƚĞ ĚĂŶƐ 
ů͛ŝŵŵĞƵďůĞ ŽīƌĞ ĚĞƐ ƉĂǇƐĂŐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞƐ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ ƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ ;ŵĂŶŐĞƌ͕  
ĨƵŵĞƌ͕  ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶ ů Ă͛ƉĠƌŝƟĨ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂŵŝƐ͙͘ Ϳ Ğƚ ĞƐƉĂĐĞ 
ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ͕ ƐĠĐŚĂŐĞ ĚĞ ůŝŶŐĞ͙ 
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ů͛ĞƐͲ
ƉĂĐĞ ĚĞ ǀŝĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ƉŽƌƚĞƐ ĨĞŶġƚƌĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ͘ >Ğ 
ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ƚƌğƐ ďŝĞŶ ŝŶǀĞƐƟ  ƉĂƌ ůĞƐ ŵĞƵďůĞƐ Ğƚ 
ǀĠŐĠƚĂƟŽŶƐ͘ 
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗  ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ͕ ĚĠƚĞŶƚĞ ͘
Temporalité des usages: hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ  ĞŶ 































>Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ďŝĞŶ ĞǆƉŽƐĠ͘ ŵďŝĂŶĐĞ ĂŶŝŵĠĞ͘ WůĂĐĠ ĂƵ ƋƵĂƚƌŝğŵĞ ĠƚĂŐĞ Ğƚ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ƵŶ ǀĂƐƚĞ ĞƐƉĂĐĞ ŽƵǀĞƌƚ ͗ ůĞ ƉĂƌĐ͕ ůĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ƌĞĕŽŝƚ ĂǀĞĐ 
ĐůĂƌŝƚĠ ƚŽƵƐ ůĞƐ ĠǀĠŶĞŵĞŶƚƐ ƐŽŶŽƌĞ ă ů͛ĞŶƚŽƵƌ͘
ϱϳ ϱϯ͘ϭ ϲϵ͘ϵ
dÙÄÝÖÙÄ ÝÊÄÊÙ ã ò®Ýç½½
Matérialité:  DƵƌƐ ĞŶ ďĠƚŽŶ ͬ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ 
ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ůĞƐ ĐĂƌƌůĂŐĞƐ ͬ 'ĂƌĚĞʹĐŽƌƉƐ ŵĠͲ
ƚĂůůŝƋƵĞƐ ĐŽƵǀĞƌƚ ƉĂƌ ůĞƐ ƉĂŶŶĞĂƵǆ ƟƐƐĠĞƐ ĞŶ 
ƉŽůǇĐĂƌďŽŶĂƚĞ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ĂůĐŽŶ ĚĞ ϯϮ ŵϮ
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚ ͬ ĞƐƚ
Aménagement projeté : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ  ĞŶ > ĂƉƉĂƌͲ
ƟĞŶƚ ă ƵŶ ĂƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ  ĚĞ ƋƵĂƚƌĞ ƉŝğĐĞƐ ĂƵ ϰ ğŵĞ 
ĠƚĂŐĞ Ğƚ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ ĐŽƚĠ EŽƌĚ͘ 
Degrés d’ouverture : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ŽƌŝĞŶƚĠ ƐƵƌ ƵŶ 
ŐƌĂŶĚ ƉĂƌĐ ĐŽƚĠ EŽƌĚ Ğƚ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ ĐŽƚĠ 
Ɛƚ͘ /ů ŽīƌĞ ĐĞƉĞŶĚĂŶƚ ƵŶĞ ĐĞƌƚĂŝŶĞ ŝŶƟŵŝƚĠ ƐƵƌ ůĞ 
ƉůĂŶ ǀŝƐƵĞů ĚƸ ă ů͛ĠůŽŝŐŶĞŵĞŶƚ ĚƵ ǀŝƐ ă ǀŝƐ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞ ů Ă͛ůůĠĞ 'ĞŽƌŐĞƐ ƐŬŝŶĂǌŝ 
Ğƚ ĚƵ ƉĂƌĐ ĚĞ ŝůůĂŶĐŽƵƌƚ ĂƵ EŽƌĚ͕ ĚƵ ƋƵĂŝ 'ĞŽƌŐĞ 
'ƌŽƐĞ ĂƵ ^ƵĚ ͬ ůĞƐ ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ĂƵ ƐƵĚ͕ ă ů͛ĞƐƚ 
Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘  
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
&ŽƌŵĞ ĞŶ ͨ>ͩ ƚƌğƐ ůŽŶŐƵĞ ĞŶĐĞƌĐůĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ͕ 
ƚƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ ĞŶ ƚĞƌŵĞ ƐŽŶŽƌĞ͘ ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐͲ
ƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ ͗ ůĂ ƐƵƌĞǆƉŽƐŝƟŽŶ ĚƵ ƉĂƌĐ Ğƚ ĚĞ ů Ă͛ŝƌĞ ĚĞ 
ũĞƵǆ ĚŽŵŝŶĞ ů Ă͛ŵďŝĂŶĐĞ Ğƚ ůĂ ŚĂƵƚĞƵƌ ĚŽŶŶĞ ƵŶ ĐĂͲ
ƌĂĐƚğƌĞ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ͘ KŶ ĞŶƚĞŶĚ ĚĞƐ ĐƌŝƐ Ě͛ĞŶĨĂŶƚƐ 
ƉƌŽǀĞŶĂŶƚ ĚĞ ů Ă͛ŝƌĞ ĚĞ ũĞƵǆ͕ ůĞƐ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞƐ ĚĂŶƐ Ě͛ĞŶͲ
ƚƌĠĞ ĞŶ ďĂƐ ĚĞ ů͛ŝŵŵĞƵďůĞ͕ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ĚĞƐ ǀŽŝƚƵƌĞƐ 
ĚĞ ů Ă͛ǀĞŶƵĞ͘  ů Ă͛ƌƌŝğƌĞ ĨŽŶĚ͕ ŝů Ǉ Ă ƚŽƵƚũŽƵƌƐ ůĞ ƐŽŶ ĚĞ 
ĐŚĂŶƟĞƌ ĚĞƐ ŶŽƵǀĞůůĞƐ ĐŽŶƐƚƌƵĐƟŽŶƐ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ >Ă ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ ǀŝƐƵĞůůĞ ƉĂƌ 
ů͛ĞīĞƚ ĚĞ ǀŝƚƌĂŐĞ ůĞ ůŽŶŐ ĚĞ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ĚĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞͲ
ŵĞŶƚ ũŽƵĞ ĂǀĞĐ ůĂ ƚƌĂŶƐƉĂƌĞŶĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ /ů Ɛ Ă͛Őŝƚ ĚĂǀĂŶƚĂŐĞ ĚĞ ƌĞŐĂƌͲ
ĚĞƌ ĚĞŚŽƌƐ͕ ƉƵŝƐ ĚĞ ĚĠƚĞŶĚƌĞ ;ůŝƌĞ ĞŶ ĐŚĂŝƐĞ ůŽŶŐƵĞ͕ 
ŵĂŶŐĞƌ͕  ĨƵŵĞƌ͕  ƉƌĞŶĚƌĞ ƵŶ ů Ă͛ƉĠƌŝƟĨ ĂǀĞĐ ůĞƐ ĂŵŝƐ͕ 
ũĂƌĚŝŶĞƌ͘  Ϳ hƐĂŐĞ ǀĂƌŝĂďůĞ ĞŶ ĨŽŶĐƟŽŶ ĚĞ ůĂ ƐĞŶƐŝďŝůŝƚĠ 
ĂƵǆ ƚĞŵƉĠƌĂƚƵƌĞƐ Ğƚ ĂƵ ĐůŝŵĂƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĂ 
ƉŝğĐĞ ĚĞ ǀŝĞ ƉĂƌ ůĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ ĚĂŶƐ ůĂ 
ƉĂƌƟĞ EŽƌĚ͕ ĐĞ ƋƵŝ ĐƌĠĞ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ ƐƵƉƉůĠŵĞŶͲ
ƚĂŝƌĞ  ƋƵŝ ƉƌŽůŽŶŐĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ 
ĞŶ ĐĂƐ ĚĞ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ Ğƚ ĚĂŶƐ ůĂ ƉĂƌƟĞ Ɛƚ͕ ůĂ 
ďŽŝƚĞ ĞŶ ǀĞƌƌĞ ƉƌŽůŽŶŐĞ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ ĞŶ ƚŽƵƚ ƚĞŵƉ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗  ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ͕ ĚĠƚĞŶƚĞ
Temporalité des usages: hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ 































īĞƚ ĚĞ ƌĠǀĠƌďĞƌĂƟŽŶ ŝƐƐƵĞ ĚĞ ůĂ ĨĞƌŵĞƌƚƵƌĞ ĐŽŵƉůğƚĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƉĂƌ ůĞƐ ƉĂƌŽŝƐ ĞŶ ǀĞƌƌĞ͘ >͛ĠĐŽƵƚĞ ĞƐƚ ƉůƵƐ ŽƌŝĞŶƚĠĞ ǀĞƌƐ ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ͘
ϱϴ ϯϱ͘ϲ ϵϭ͘ϰ
Ê±ã  ÙòÙÙã®ÊÄ
Dimensions:  ϯ͕ϲϱ ǆ ϭ͕ϲϬ ŵ ͘ ,ĂƵƚĞƵƌ ͗ Ϯ͕ ϱϬ ŵ͘
Matérialité:  DƵƌƐ ĞŶ ďĠƚŽŶ ͬ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ 
ĐŽƵǀĞƌƚĞ ƉĂƌ ĚĞƐ ĐĂƌƌůĂŐĞƐ ͬ WĂƌŽŝƐ ĞŶ ǀĞƌƌĞ 
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ >ŽŐŐŝĂ ĨĞƌŵĠĞ ĞŶ ǀĞƌƌĞ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ ŶŽƌĚ
Aménagement projeté : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĨĂŝƚ ƉĂƌƟĞ Ě͛ƵŶ 
ůŽŶŐ ďĂůĐŽŶ ƋƵŝ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ă ů͛ŝŶƚĠƌŝĞƵƌ ƐƵƌ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ 
ĐƀƚĠ Ɛƚ͘
Degrés d’ouverture : WůƵƐ ŽƌŝĞŶƚĠ ǀĞƌƐ ů͛ŝŶƚĠƌŝŽƌ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ĚŽŶŶĂŶƚ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ Ğƚ ƵŶ ďąƟͲ
ŵĞŶƚ ƌĠƐŝĚĞŶƟĞů ĞŶ ĨĂĐĞ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
WĞƟƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĨĞƌŵĠ͕ ŽŶ ĞƐƚ ƉƌŽƚĠŐĠ ǀŝƐƵĞůůĞŵĞŶƚ 
ƉĂƌ ůĞƐ ƐƟĐŬĞƌƐ ƐƵƌ ůĞƐ ǀŝƚƌĞƐ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ ů͛ĞƐƉĂĐĞ ƐŽŶŽƌĞ͗ &ŽƌƚĞ ŝŶƚĠƌŝŽƌŝƚĠ 
ƐŽŶŽƌĞ ĂǀĞĐ ƵŶ ĞīĞƚ ĚĞ ƌĠǀĞƌďĠƌĂƟŽŶ͘ Ƶ ĚĞƵǆŝğŵĞ 
ƉůĂŶ͕ ŝů Ǉ Ă ƵŶĞ ĚŝǀĞƌƐŝƚĠ ĚĞ ƐŽƵƌĐĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ŝƐƐƵĞƐ 
ĚĞƐ ƚƌĂǀĂƵǆ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ /ŶƟŵŝƚĠ ǀŝƐƵĞůůĞ Ğƚ ƉƌŽƚĞĐƟŽŶ 
ĐŽŶƚƌĞ ůĞ ĐůŝŵĂƚ ƐƵƌƚŽƵƚ ůĞ ǀĞŶƚ͘ 
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗  Jardiner, manger, espace de 
stockage.
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
:ĂƌĚŝŶ Ě͛ŚŝǀĞƌ͘  >Ă ďŽŝƚĞ ĞŶ ǀĞƌƌĞ ĞƐƚ ƵŶ ƉƌŽůŽŶŐĞŵĞŶƚ 
ĚĞ ůĂ ĐƵŝƐŝŶĞ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗  ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƐƚŽĐŬĂŐĞ͕ ŵĂŶŐĞƌ ͘
Temporalité des usages: hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ  ĞŶ 




























ůůĠĞ ůĨƌĞĚ ŽƐƚĞƐ 
ϵϮϭϬϬ ŽƵůŽŐŶĞ
ŽƵƉůĞ ĂǀĞĐ ƚƌŽŝƐ ĞŶĨĂŶƚƐ
d/^Ϭϲ ͬ d/^Ϭϲ^ϬϭͲd/^Ϭϯ^ϬϮ




Matérialité:  DƵƌƐ ĞŶ ďĠƚŽŶ ͬ ĚĂůůĞ ĞŶ ďĠƚŽŶ ĐŽƵͲ
ǀĞƌƚĞ ĚĞ ĐĂŝůůĞďŽƟƐ ďŽŝƐ ͬ ƉůĂĨŽŶĚ ĞŶ ďĠƚŽŶ ͬ'ĂƌĚĞ 
Ͳ ĐŽƌƉƐ ĞŶ ǀĞƌƌĞ ͘
dǇƉĞ ĚĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ͗ ĂůĐŽŶ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ ĚĞ ϭϬ ŵϮ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ͗ Ɛƚ
Aménagement projeté : Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĂƉƉĂƌƟĞŶƚ ă 
ƵŶ ĚƵƉůĞǆ ĂƵ ϳğŵĞ ĠƚĂŐĞ Ğƚ Ɛ͛ŽƵǀƌĞ ƐƵƌ ƵŶĞ ƉŝğĐĞ 
ĚĞ ǀŝĞ͘ 
Degrés d’ouverture : dƌğƐ ĞǆƉŽƐĠ͕ ĐĞ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞŶ ǀŝƐ 
ă ǀŝƐ ƉƌŽĐŚĞ ĂǀĞĐ ůĞƐ ůŽŐĞŵĞŶƚƐ ƐŝƚƵĠƐ ĞŶ ĨĂĐĞ͕ ĞƐƚ 
ŽƌŝĞŶƚĠ ƐƵƌ ƵŶĞ ƌƵĞ ƉŝĠƚŽŶŶĞ͘
hƐĂŐĞƐ Ğƚ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨƐ ĚĞƐ ŝůŽƚƐ ĞŶǀŝƌŽŶŶĂŶƚƐ ͗
ŝƐƉŽƐŝƟĨ ă ƉƌŽǆŝŵŝƚĠ ĚĞ ů Ă͛ůůĠĞ 'ĞŽƌŐĞ ƐŬŝŶĂǌŝ Ğƚ 
ƉĂƌĐ ĚĞ ŝůůĂŶĐŽƵƌƚ ĂƵ EŽƌĚ͕ ĚƵ ƋƵĂŝ 'ĞŽƌŐĞ 'ƌŽƐĞ 
ĂƵ ^ƵĚ Ğƚ ă ů͛ŽƵĞƐƚͬ ůĞƐ ŠůŽƚƐ Ě͛ŚĂďŝƚĂƟŽŶƐ ă ů͛ĞƐƚ Ğƚ 
ă ů͛ŽƵĞƐƚ͘
Degré de forme en rapport avec l’usage et l’écoute: 
'ƌĂŶĚĞ ďĂůĐŽŶ ĞŶ ƐĂŝůůŝĞ͘ >͛ĂǀĂŶĐĞŵĞŶƚ ĚƵ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ 
ĚŽŶŶĞ ƵŶĞ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ ǀŝƐƵĞůůĞ Ğƚ ƵŶĞ ŽƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ƐŽͲ
ŶŽƌĞ ǀĞƌƐ ůĞƐ ĚĞƵǆ ĐƀƚĠƐ ;ĚƌŽŝƚĞ Ğƚ ŐĂƵĐŚĞͿ͘ >Ğ ƐŽŶ 
ƐĞ ƌĠǀĠƌďƌĞ ƐƵƌ ůĂ ĨĂĕĂĚĞ ĞŶ ĨĂĐĞ͘ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ĚĞ 
l’espace sonore: ĞƵǆ ŵŽŶĚĞƐ ƐŽŶŽƌĞƐ ĐŽŶƚƌĂƐƚĠƐ͘ 
WĂƌ ĂůƚĞƌŶĂŶĐĞ͕ ŽŶ ĞŶƚĞŶĚ ůĂ ĐŝƌĐƵůĂƟŽŶ ŽƵ ůĞ ƉĂƌĐ͘ 
/ů Ǉ Ă ƵŶ ĂƐƉĞĐƚ ƉĂŶŽƌĂŵŝƋƵĞ ĚĂŶƐ ů͛ĠĐŽƵƚĞ͘ >Ğ ƉĂƐͲ
ƐĂŐĞ Ě Ă͛ƵƚŽŵŽďŝůĞƐ ƌǇƚŚŵĞ ů͛ĠĐŽƵƚĞ͘  ƉĂƌ ƵŶ ĞīĞƚ ĚĞ 
ŵĂƐƋƵĞ Ğƚ ƋƵĂŶĚ ŝů ƐĞ ĐĂůŵĞ ͕ ŝů ƉĞƌŵĞƚ ĂƵ ƉĂǇƐĂŐĞ 
ƐŽŶŽƌĞ ĐƀƚĠ ƉĂƌĐ ĚĞ Ɛ͛ĞŵĞƌŐĞƌ͘
/ŶƚĞƌĂĐƟŽŶ ƐĞŶƐŝďůĞ͗ hŶĞ ƐƵƌĞǆƉŽƐŝƚŽŶ Ğƚ ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ 
ǀŝƐƵĞůůĞ ǀĞƌƐ ůĂ ^ĞŝŶĞ Ě͛ƵŶ ĐƀƚĠ Ğƚ ůĞ ƉĂƌĐ ĚĞ ů Ă͛ƵƚƌĞ͘ 
>Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĞƐƚ ĠŐĂůĞŵĞŶƚ ă ĐŝĞů ŽƵǀĞƌƚ͘ Ğ ƉĂǇƐĂŐĞ 
ǀŝƐƵĞů ŶĂƚƵƌĞů ĚŝŵŝŶƵĞ ů Ă͛ŐŐƌĞƐƐŝǀŝƚĠ ƐŽŶŽƌĞ ĚƵ ƚƌĂĨͲ
ĮĐ ƌŽƵƟĞƌ ĚƵ ƋƵĂŝ͘
KƌŝĞŶƚĂƟŽŶ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƐ͗ ƐƉĂĐĞ ĚĞ ƌĞŶĐŽŶƚƌĞ ă ĐŝĞů 
ŽƵǀĞƌƚ͘
ĂƌĂĐƚĠƌŝƐƟƋƵĞ ŽƵ ƉƌĂƟƋƵĞ ƐŝŶŐƵůŝğƌĞ͗
Ğ ĚŝƐƉŽƐŝƟĨ ĐŽŵŵƵŶŝƋƵĞ ĚŝƌĞĐƚĞŵĞŶƚ ĂǀĞĐ ůĂ ƉŝğĐĞ 
ĚĞ ǀŝĞ ƉĂƌ ůĞƐ ŐƌĂŶĚĞƐ ďĂŝĞƐ ǀŝƚƌĠĞƐ ĐĞ ƋƵŝ ĐƌĠĞ ƵŶĞ 
ƉŝğĐĞ ƐƵƉƉůĠŵĞŶƚĂŝƌĞ  ƋƵŝ ƉƌŽůŽŶŐĞ ů Ă͛ƉƉĂƌƚĞŵĞŶƚ 
ǀĞƌƐ ů͛ĞǆƚĠƌŝĞƵƌ ĞŶ ĐĂƐ ĚĞ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ͘
WƌĂƟƋƵĞ ĚĞƐ ƵƐĂŐĞƌƐ͗  ƐƉĂĐĞ ĚĞ ĚĠƚĞŶƚĞ Ğƚ ĚĞ ŵĂŶͲ
ŐĞƌ͕  ĚĞ ƌĞĐĞǀŽŝƌ ĚĞƐ ĂŵŝƐ͘
Temporalité des usages: hƟůŝƐĂƟŽŶ ĨƌĠƋƵĞŶƚĞ  ĞŶ 
ĐĂƐ ĚĞ ďĞĂƵ ƚĞŵƉƐ Ğƚ ƉŽŶĐƚƵĞůůĞ  ĞŶ ŚŝǀĞƌ͘
&ODF
/5
0LF
F7

